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of  the  original  copy  and  in  keeping  with  the 
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Original  copies  in  printed  paper  covers  are  filmed 
beginning  with  the  front  cover  and  ending  on 
the  last  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, or  the  back  cover  when  appropriate.  AU 
other  original  copies  are  filmed  beginning  on  the 
first  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, and  ending  on  the  iast  page  with  a  printed 
or  illustrated  impression. 


The  last  recorded  frame  on  each  microfiche 
shall  contain  the  symbot  ^^  (meaning  "CON- 
TINUED").  or  the  symbol  V  (meaning  'END"), 
whichever  applies. 

Maps,  plates,  charts,  etc.,  may  be  filmed  at 
différent  réduction  ratios.  Those  too  large  to  be 
entirely  included  in  one  exposura  are  filmed 
beginning  in  the  upper  left  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  frames  as 
required.  The  following  diagrams  illustrate  the 
method: 
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par  le  premier  plat  et  er  terminant  soit  par  la 
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d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  l<f  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  page  qui  comporte  une  telle 
empreinte. 

Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  le  symbole  — ^  signifie  "A  SUIVRE",  le 
symbole  V  signifie  "FIN  ". 

Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  à  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
de  l'angle  supérieur  gc^uche,  de  gauche  à  droite, 
et  de  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrant  la  méthode. 
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Enrkgistré,  (•<inf(irméin('iit  à  l'Acte  (lu  l'nrlcinciit  ilii  Caniulii,  en 
l'année  mil  Iniit  cpiit  quatre-vitiirt-uii.  par  J.  F.  N.  Dl'bois.  :mi  bureau 
du  Ministre  de  l'Aariculture. 


i.  La< 

tement. 

2.  Pour 

3.  Les  I 

4.  11  y  , 
sonnes. 

5.  Les  ^ 

6.  Les  c 
P>  Qj  r,  s, 


•      l  Voyelles 

cOté  du  mot ,  c 
lonncs,  et  con 

1  Dieu    3 

Jésus 
Marie 
Joseph 
Ange 
Religion     - 

II.  Phrases  j 

Blanc,  blanch 

1.  Le  lait 
L'herbe  es 
Le  sang  es 
La  craie  es 
L'encre  esl 
Le  firniariK 
L'or  est  — 
L'argent  c?. 

Exercice  de 

sage, il  e?(  .a^c, 

Coun? 


LEÇONS 

DE  LEXICOLOGIE  ET  DE  STYLE 


COUKS    ÉLÉMENTAIRE 


1'"  LEÇON 
Notions  préliminaires. 

tmeà^  Grammaire  est  l'art  de  parler  et  d'écrire  correc 

2.  Pour  parler  et  pour  écrire  on  se  sert  de  mots. 

3.  Les  mots  écrits  sont  composés  de  lettres. 

sonnes.  ^  '    '"'  '''*''  ^'  ^''''''  ''  ^''  ^«yelle.  et  les  con- 
6.  Les  consonnes  sont  :  6,  c,dJ,n  h   i  k  l  m  n 


côté  J°Sfcomlen"fraT'vm-J['«?°''  r"'"""'"*  °"  P^""  ""  «^l-'i^re  écrit  à 

1.   IJlPIl       .-{il  O      i?_;  ^  _  ' 


1  Dieu 

Jésus 

Marie         

Joseph  — 

Ange  — 

Religion  — 


V. 


3u.       2.  Foi         2., 
—      Espérance     — 

Cliaiilé 

Sagesse 

Piété 

Vertu 


3.  Père  2c.  4.  Classe  4c. 

Mère  —  Livre        — 

Enfant  —  Cahier      — 

Frère  —  piume       — 

Sœur  —  Encrier     -- 

Parent  —  Ecole        — 


Blanc  blanche,  bleu,  gris,  jaune,  noir,  noire,  rouge,  verte,  violette. 

1.  Le  lait  est  blanc. 
L'iierbe  est  —  . 
Le  sang  est  — .' 


La  craie  est . 

L'encre  est  — . .  ' 
Le  firniaïuenl  est  — 
L'or  est  — . 

L'argon  test—. 


2.  Le  plomb  est  qHs, 
Le  ciiarbon  est  —  . 
Le  coing  mûr  est  — ■ . 
L'ivoire  est  — . 
La  cerise  est  —  . 
La  paille  est  —  . 
La  neige  est  —  . 
La  soutane  de  l'évêque  est  — 


Excpci  •  °"t.iauc  ue  1  eveque  est  —  . 

sage ,  il  es^^alle  ,*ifouSî?";  T  J'^éSentcie  l'indicatif.  -  Je  suis  sage  ta  es 
sue.  a.  n^âne:  Je"  suis  obéissant"''  '  '°"'  ^'''  ''^'^  '  ''«  «°nt  sa^es.  -^iCjV 


suis  obéissant 


*  20    LEÇON 

Notions  préliminaires, 

7.  n  y  a  trois  sorics  d'e  :  ïc  mueA ,  Vé  kvmé  oA  le  ouvoï-t 
«.Le  muet  est  celai  qui  no  so  Jiiit  las  ou  Diesane  nas 
entendre.  -  Ivvcu.plc  :  /tomme,  joio.  ^       ^     ^ 

».  Le  fermé  est  celui  qui  se  prononce  la  bouche  presque 
leriiiec.  Il  est  ordinairement  surjuunté  d'un  accent  ai-u  (') 
—  Lx.  :  etc,  honte.  °    ^  ■'■ 

10.  L'è  ouvert  est  celui  qui  se  prononce  la  bouclic  bien 
ouverte.  Il  est  souvent  surmonté  d'un  accent  ^l'ave  (')  ou 
d  un  accent  circonllexe  (  *  ).  —  Ex.  :  succès ,  arrêt. 


si  lWs7muoMÎrn.ô'?J  o7vcrT."'""  '  ""'"'""^"^  °"  ^^  ''""«^  ^''  '«»^"  ^'  r>  o, 


1.  Pie 

Vipère 

Giîépe 

Éléphant 

Lièvre 

Caille 

2.  Tigre 
Panthère 
Léopard 
Chèvre 
Génisse 
Uenard 


m. 

SX 


L 

i 


3.  Liège  f.m,. 

Cèdre  — 

Plalane  — 

Cyprès  — 
Aubépine   — 

Vigne  — 

A.  Blé  — 

Chêne  — 

Fève  — 

Légume  — 

Poiie  — 

Pêche  — 


5.  Cité 
Contrée 
Rivière 
Montagne 
Pi-airie 
Pré 

G.  Ile 
Forêt 
Océan 
Golfe 
Frontière 
Détroit 


/•• 


7.  Tèie  o.m. 
Côté  — 

Joue  — 

Visage  — 
Paupière  — 
Lèvre  — 


S.  Jambe 


Épaule 

Échine 

Poitrine 

t'oie 

Langue 


\\.  Phrases  ù  compléter.  —  Dites  ce  que  vend  la  personne  nommée. 

\.  Bouquets,  couteaux,  livres,  [jàtés,  viande. 

2.  Hijoux,  chapeaux,  liqueurs,  montres,  pain. 

3.  Cuir,  drogues,  jambon,  légumes,  papier. 

4.  Armes,  (il,  jouets,  nieuljles,  paniers. 


1.  Un  libraire  vend  des  livres. 
Un  pâtissier  vend  des  — . 
Un  coutelier  vend  des  —  . 
Un  fleuriste  vend  des  —  . 
Un  boucher  vend  de  la  — . 

2.  Un  boulanger  vend  du  — . 
Un  chapelier  vend  des  —  . 
Un  orfèvre  vend  des  —  . 
Un  horloger  vend  des  —  . 
Un  liquoriste  vend  des  —  . 


3.  Un  tanneur  vend  du  cuir. 
Un  charcutier  vend  du  —  . 
Un  papetier  vend  du  —  . 
Un  droguiste  vend  des  — . 
Un  jardinier  vend  des  —  . 

4.  Un  mercier  vend  du  —  . 
Un  vannier  vend  des  —  . 
Un  ébéniste  vend  des  —  . 
Un  bimbelolier  vend  des  —  . 
Un  armurier  vend  des  —  . 

Conjug.n'fion.  -=  l'réi'rr.t  de  Vindicatif.—  Je  suis  studieux  et  appliqué,  tu  es 
studieux  et  appliqué,  il  est  studieux  et  appliqué,  nous  sommes  studieux  et  appli- 
ques, vous  êtes  studieux  et  appliqués,  ils  sont  studieux  et  appliqués.—  Conju- 
iicz  de  même  :  Je  suis  docile  et  alteiUif. 


i 


3"    LF,l.:i)N  3 

Kolions  proliluiliairos. 

11.  L'y  ;i  orliiKiifcm.ut  la  valeur  do  deux  i  (piaiid  il  est 
pr.'CiMh!  d'uiii!  voyellH.  —  I-a.  :  rm/nn ,  vuii/on. 
^  L'y  n|uivaut  à  un  /biiiiple  dam  les  autres  <:as.  — Ex.  :  mys- 
tère, Nau'-y. 

1-2.  La  lettre  Ii  est  iiiueltc  (juand  elle  ne  se  jirononcr 
pa-î.  —  Ex.  :  ilwstia,  Tlu'mhrc. 

La  It.'ttre  11  est  aspirée  quand  elle  einpèi  ho  la  li;iisan  de 
la  lettre  prt'tv dente  avec  la  voyelle  suivaue.  —  Ex.  :  le 
hameau,  les  halles. 


I.  Lcitres  y  et  A.  —  Iii'lii|U(Z,  nralmnont  ou  p;ir  les  c 
côte  du  nml,  si  iy  c>t  mis  [mur  un  i  ou  puur  doux  i;  et, 
si  la  Icllrc  h  est  muctlo  ou  asiiiréc. 


liillVt.'â  1  nu  2,  écrils  ù 
pur  les  lellres  a  ou  m , 


1.  Le  martyr  l 
Le  croyant 

Le  tyrati 
Le  ciloyea 
Le  paysan 

2.  L'écuycr  - 
Le  payeur 
L'aculyfo 
Leî)alayeur    - 
L'cmplnyo 


iî.LcpaysS 
L'Egypte    - 
La  Syrie    - 
Tyr 
Le  voyage  - 

'{.Smyrnc  - 
Nnyoïi 
Ly.jii 

r,liaii)h;;ry  - 
Lc').iys:i(^;<- 


f).  LMioinmc  m, 
Los  Iiéros 
L'hoiilit'r 
Iv'liabilant 
L'hciireu 

(i.  L'iluipsard  - 
L'Iioinicide 
Le  Iiullaiulais    - 
L'Iiuissior 
Les  liOlos 


7.  Le  héron  a. 
L'iiiroiidclle 
Los  iiiboux 
La  hulotte 
Les  harengs 

S,  L'hyène 
Le  hanneton 
Ll's  luiîtres 
Les  hérissons    - 
Le  homard 


H.  Phrases  ù  compléter —  Dites  si  la  clioao  nommée  est  lumineuse,  obscure, 
trunspii renie,  ou  opu(|  ic  (n'esl-à-dire  non  Iranspuienle).  —  Lumineux,  ob-cur, 
Iranspartnl. 


1.  Le  soleil  est  lumùicu::. 
La  nuit  est  —  . 
La  fumée  est  — . 
Le  verre  est  —  . 
Le  huis  est  —  . 
L'eau  est  —  . 
Un  souterrain  est  —  . 

2.  Le  feu  est  —  . 
Le  cristal  est  —  . 
La  terre  est  —  . 
L'huile  est  —  . 
Une  grotte  est  — . 
Un  tunnel  est  —  . 


o.  I.    fur  est  ûi':i(juc. 
Une  étincelle  est  —  . 
]>'uii'  est  —  . 
Un(;  eaveinc  est  — . 
L'éclair  est  —  . 
La  pierre  est  —  . 
Une  fusée  est  —  . 

4.  Un  caveau  est  — . 
Une  étoile  est  —  . 
Un  vitrail  est  —  . 
Un  phare  est 
Le  papier  fin  est  —  . 
L  i  dentelle  est  —  . 


Conjugaison.  -  Prcsenl  de  fouHcaHi'.  —  J'ai  une  bonne  note,  tu  as  une 
DonHo  note,  i]  a  une  bonne  note,  nous  avons  une  bonne  note,  vous  avez  une  boQûfi 
note,  Ils  ont  une  bonne  note.  —  Canju^jin:  de  même  .•  Jai  un  bon  camarade. 


A"   I-KÇON 


Notions  préliminaires. 


3  Ino  syllabe  pst  une  on  pIiisÛMiis  Irltros  qu'on  nro- 
ox-e  .■,.,„,,  s.'iil.,  éinissi,,,!  .10  vnix.  -  Lo  m.  t  ;1  n'a 
Il  iMiesyllaho,  passer  on  a  dmix  ,  drpnsservn  a     us' 


non 

q 


d03  s^ii',!!;: 'r,ro'  r«  l";!;:'""' "■""'''""'"'  °"  l^-""-  ""  «'''"^^ ««^'t  »  «'^l«i  Ju  ««ol.  ic  nombre 


1.  Livres 
Calérhisfiio 
Syil  il;aiie 
OraniiiMire 
Hisloiic 

Vocabiiliiiie 

2.  Prix 
Manuscrit 


-  ('ouvcrluro 

-  Ligne 

ft.  Rccio 

-  Verso 
Andiinélique  —  C;ilii(>r 
Fables              —  i)|„,„o 
Lecture            _  Ecrilure 
Altenllon         —  Application 


3.  Papiers  i'.ç.  5.  j,mix    \s. 

Pa^'e                _  v.:'l(.ripc,lc — 

Lciiili,.            _  On-rau       - 

Transi.arcnt  —  Haljo           __ 

-  Ilalinu  — 

-  Houle  — 


n.  Cordo 
lJ!ll)0(|nol 
i.olo 
l)i)niino 
liill.ini 
Volant 


7.  Habit  2,?. 

TiinM|ue  — 

nioiisu  — 

(Jilcl  — 

Pantalon  — 

('.ra\ale  — 

S.  Képi  — 

(:.»l  — 

Vesic  — 

M  III (eau  — 

Paletot  — 
Ueclingotc  — 


II.  Phrases  A  compléter.  —  A  quoi  «crt  r.,l,jrt  no 


11,  me? 


1.  ComhattiT»,  lier,  ccriro  .  jouer,  mrsnror,  nrimlro. 

^.  l.oii.lre,  fermer,  laver,  dessiner,  ouvrir,  riolir,  vf.yai?cr. 

?•  ^'.'''.''''•'■i  cliasscr,  Kucrir.  i^^''.l•UM•e ,  jouer,  po-er. 

t.  Uaiir,  cliuuller,  couper,  éclairer,  labourer,  Ic.-or,  pôohcr. 


1.  Une  plume  scil  h  ccvïro. 
Une  corde  sert  ù  —  . 

Un  pinceau  sert  j\  — '  . 
Un  ccicean  sert  à  —  . 
Une  antiescrt  à  —  . 
Un  mètre  sert  à  —  '. 

2.  Une  voilure  sert  à—  . 
Un  crayon  sert  à  —  . 
Une  clef  sert  à  —  . 

Une  senuie  sert  \  — . 
Le  sa\oii  sert  à  — 
Une  aiguille  sert  à  ~  , 
La  lime  sert  à  —  . 


3,  Une  balle  sert  hjouc)'. 
Un  livre  sert  à  —  . 

Un  remède  sert  à  —  . 
Un  l'usil  sert  i\  —  . 
L'argent  sert  à  —  . 
Une  balance  sert  à  —  . 

4.  Une  inaiîson  sert  à  —  . 
Un  couteau  sert  à  —  . 

Le  l'eu  sei  l  à  — . 
Le  gaz  sei  I  à  —  . 
La  cliairue  simI  à  —  . 
Une  ligue  .«eit  à  —  . 
La  ti  uelle  sert  à  —  . 


ConjlinalsOU.  —   n,;-x,',il  d"  l'frflirn'ir  It!   nn   I     II  . 


5«    LKÇON 
Toxte  â  ozpliquor. 

LE   SINCK    ET    r.  A    NOIX 


Le  siiipf,  aiilrcfois, 
Troiiv.iiil  uni!  noix 
Kiiciir  M'coincili' 
De  rcc(M'C(!  vcrhi, 
m  \\'i\  (lt'|ioiiill(Mil 
Tro>i-|).iti('iiiin('iit , 
Dil  :  »  (^)ii'('llc  est  anièrol 
Mais  CDiisoloiis-nous, 
Lo  fruil  (|ij'('|l(!  (.'iisorro 
lîii  sera  plus  doux.  » 


JiMincsso  voI;i},'(', 

Mi'dilcz  ccri  : 

l/flii(li'  à  voIrc  A;,'0 

l'isl  aiiicro  aussi  ; 

Mais  |ii(îii('/  couiafrc, 

l'U  dans  \>r    dt;  l('iii|is 

Vous  dii<'/,  j(!  iiA'^r.  : 

«  Scsliuilssonlciiaiinaiils.  » 

liLONDEAl)    l)E    COMMKIICY. 


Cclu 


se 


^cliu  q\ii  veut  Qoùli'r  les  doux  fnn'ls  dr  d'iiidr  no  doit  pas 
Uiisscv  ddcouvaijcr  par  /t'.s  iircinicrcs  dif/icullcs. 


DICTÉES  SUPPli-MENTAIUES 


CONSEILS   AUX    ENFANTS 


Enfanfs,  connaissez  voire  vt-ritable  jitM'n,  qui  est  Dieu  :  liono- 
rcz-le  dans  vos  parents,  qui  sont  les  images  de  son  élernellc 
palernilé;  ayez  sa  crainli;  dans  le  cn'ur,  et  apprenez  de  bonne 
heure  à  vous  laisser  eris(>ij,'ner,  corri^'er  et  conduire  à  sa  sa- 
gesse, piles- lui  ;  0  SeigiKMir,  do  qui  je  tiens  loul,  je  vous  ai- 
merai à  jamais;  je  vous  aimerai,  ô  Dieu,  qui  tMcs  ma  l'orce. 
Allumez  en  moi  cet  amour,  envoyez-moi  du  plus  liaul  des  cieux 
votre  Saint-Esprit,  ce  Dieu  (pii  ne  lait  (lu'un  cœur  et  <iu'unc  âme 
de  tous  ceux  que  vous  sanctillez.  Bosslet  ». 


LA   TOI'TE-I'LISSANCE   DIVINE 

Dieu  dit  :  Que  la  lumière  soit,  et  elle  fut;  qu'il  y  ait  un  firma- 
ment, et  il  y  en  eiil  un;  que  les  eaux  s'assemblent,  et  elles 
furent  assemblées;  qu'il  s'alluuie  deux  grands  luniiii;iires;  et  ils 
S  allumèrent;  qu'il  sorte  des  animaux,  et  il  en  soi  lit;  et  ainsi 
du  reste.  Il  a  dit,  et  les  clioses  ont  été  laites;  il  a  commandé,  et 
elles  ont  été  créées.  Uien  ne  résiste  à  sa  voix ,  et  l'ijinbre  ne  suit 
pas  plus  vile  le  corps  ({ue  tout  suit  au  coiumaudemcnl  du  Tout- 
Puissanl.  BossuET. 

Indiquez  dans  lo  lie  dictco  lus  mots  ..!c  trois  syllabes,  et  dans  la  2«  ceux  de  quatre 
Syllabes.  '  ' 


»  Èvùi'i- 


y^y  ,  n.' 


:a  1027,  in  .  I  0:1  'TOî. 


e, 


6»   LEÇON 


Notions  préliminaires. 

Sravt  e? ll?côuVci?cJl,1o1T ''•="'*  =  '•-^™'  -S« ,  l'aco.nt 
jo.  Uiccent  aigu  C)  se  mol  sur  IV  fcrnio.  -  Ex  •  Jo„w 

connexe  ou  un  t.La      '  '"'"'  "'S"^'  ""  ^ccenl  grave,  un  accent  cir- 


1.  Eve 

Raphaël 
Gain 
Noé 
Moïse 

2.Ésau 
Josué 
Jephté 
Ifaaïe 
Caïphe 


0 


<i  L'àrne 
f-a  mémoire 
La  volonfé 
i^e  goût 
L'inquiélucle 

4.  Le  désir 
L'égoïsme 
La  Jiaïveté 
La  prière 
L'aumône. 


c. 


c.    0.  La  fête 

-  La  solennité 

-  La  cérémonie 

-  Noël 

-  Le  carême 

-  6.  Pcàques 

-  La  Pentecôte 

-  La  Trinité 

-  La  Nativité 

-  La  Piésentatiou  - 


n.  Phrases  ù  compléter, 

gazeux  (gazeuse)  i.      *"'''*'*• 

{.La  terre  est  so^ù/e. 
L'eau  est  —  . 
L'air  est  — , 
La  pierre  est  -—  . 
La  l'umée  est  —  . 

2.  La  rosée  est  —  . 
L'huile  est — . 
Un  nuage  est  —  . 
Le  Leurre  est  —  . 
Le  sucre  est  — . 


7.  Jérôme  a. c. 
André 
Félix 
Benoît 
Clément 

S.Célestin  - 
Agnès 
Léon 
Adélaïde 
Geneviève.  - 


-  Dites  si  l'objet  nommé   est  solide,  liquide  on 

3.  Le  lait  est  liquide. 
La  glace  est  —  . 
La  vapeur  d'eau  est—. 
Le  plomb  est  —  . 
Le  mercure  est  —  . 

■i.  L'encre  et^t  —  . 
Le  sel  est  —  . 
Le  plomb  fondu  est  —  . 
La  vapeur  d'encens  est  —  . 
Le  pétrole  est  —  . 


aimum  la  France. -Juin,e  ]Ji!n,  l'ran.o,  vous  aimez  la  France,  ils 


il 


0 ^/S;i:SrcJu;eTommf  ,/'™''-r  '••^^'^'^"^-  ^--"«  ■«  ro-,  ■«  .ois,- 
«"'.  à  la  fumét^       °""  ""^"^«^  '«'"'•  "  «^  gazaix,  lors-ju  il  ,•<  ssemble 


-1 


7«  LEÇON  7 

Notions  préliminaires. 

10.  La  cédille  (  J  donne  le  son  de  Vs  au  c  devant  a,  o, 
u.  —  Ex.  :  farndo,  leçon,  reçu. 

20.  L'apostrophe  (')  indique  la  suppression  de  l'une 
des  voyelles  n,  e,  i.  —  Ex.  :  l'âme,  l'homme,  s'il  vent. 

21.  Le  trait  d'union  (-)  sert  à  unir  plusieurs  mots. 
—  Ex.  :  le  vice-amiral,  le  sous-préfet. 


I.  Cédille,  apostrophe  et  trait  d'union.  —  Indiquez,  oralement  ou  par 
l'une  des  Ictin^s  c,  a,  t,  si  le  signe  ortiiographique  est  une  cédille,  une  apostrophe 
ou  un  Irait  d'union. 


1.  Aleneon 
Seine-Inlerieuro 
L'Italie 

Basses-Pyrcnces 
Besançon 
L'Autriche 

2.  Seine-el-Oisc 
L'Allemagne 
Haute-Marne 
Alpes-Maritimes 
Seine-et-Marne 
Briancoa 


c.      3.  Le  grand-père 
La  gi-and'mère 

-  Le  sergent-major 

-  Le  maçon 

Le  garîlc-malade 

-  L'avocat 

4.  L'amiral 

-  La  grand'tante 

-  François 

-  Jean-'Baptiste 

-  Le  garçon 

-  Le  sous-lieutenant 


c. 


5   La  façon 
L'habit 

"  ^  couvre-pieds 
..j  sorre-lète 
L'cssiiie-main 
Le  caleçon 

6.  L'ccharpe 
Le  [lorle-rnonnaie  - 
Le  sous-|)ied 
L'ornoment 
L'épingle  '■ 

Le  porte-crayon 


n.  Phrases  à  compléter.  —  Remplacez  le  tiret  par  ces  mots  :  on  doit  ou 
on  ne  doit  pas,  suivant  le  scn3. 


1.  On  c/oî7  prier  souvent. 

—  médire. 

—  obéir  à  ses  parents. 

—  se  venger. 

—  avoir  du  patriotisme. 

—  ctr(>  ingrat. 

—  se  récréer  quelquefois. 

—  se  récréer  toujours. 

2,  —  mentir. 

—  perdre  le  temps. 

—  penser  au  lendemain. 

—  bien  étudier  la  leçon. 

—  blasphémer. 

—  violer  un  secret. 

—  sanctifier  les  fêtes. 

—  observer  le  dimanche. 


3.  On  no  doit  pas  dérober. 

—  tromper  au  jeu. 
— •  êli^  taujours  poli. 

—  vivre  pour  manger. 

—  manger  pour  vivre. 

—  édifier  le  prochain. 

—  jurer  en  vain. 

—  être  paresseux. 

■4.   —  s'em|)orter. 

—  éviter  les  jeux  de  mains. 

—  être  indiscret. 

—  tenir  ses  promesses. 

—  se  corriger  de  ses  défauts. 

—  aimer  son  [ii-ochain. 

—  désirer  le  mal. 

—  respecter  l'autorité. 


Conjugaison.  —  Préso,.'  de  l'indii'atif.  —  Jo  finis  le  septième  devoir,  ta 
finis  le  seplièine  devoir,  il  liait  lo  scpiièine  devoir,  nous  fuussons  le  septième  de- 
voir, vous  finissez  le  septième  devoir,  ils  finissent  le  septième  devoir.  —  Je  bénis 
le  Seigneur. 


8"  LEÇON 
Notions  préliminaires. 

«'»'«v,7,  ,,««,  est  rs^MOt    n  vo  n,r!77'''-'''°^".''™-«^ 
on^eiprime  la  ,|„alilc  ,1e  'S;' j         ^     '  '''''"«"'^  ""<'•  '!<"'( 

que  r„n^4™l*;"^^^^^^^^^^^  -^^l  '■'  I"»"'" »••  l'action 


le  mo.'î?!'"-  '^  ^P6citlor.  -  Indiquez, 
le  mot  désigne  un  ol.jet  classique,  un 


1.  Tes  bas  y. 
La  blouse  - 
Le  cahier  - 
L.Q  paletot  - 
La  toupie  - 
La  veste 
Le  bonnet  - 
Le  domino  - 
Le  sablier 


2.  La  cravate  v. 
Les  (juilles 
La  balle 
Le  tricot 
Le  crayon 
Le  damier 
Le  gilet 
La  balançoire  - 
Les  galoches   - 


oralement  ou  par  l'une  des  lettres  o  «  V  «; 
vôten.ent  ou  un  instrument  de  jeu.  ''"'' 


3.  Les  gants,  v 
Le  loto 
La  tunique 
La  chaussure   •• 
Le  ceinturon    - 
Le  carnet 
Les  sabots 
La  gomme 
Le  tablier 


•^-  Le  billard 
Le  képi 
L-^s  bottines 
Le  ballon 
Les  souliers 
Le  cerceau 
Le  logistre 
Les  bottes 
Le  tableau 


.;• 


n.  Phrases  à  comnli^im*       t^^ 
•"jel  à  1.  |.r«|,„s|il„„.  !'"-'»'•-  T'oavcz  un  nom  ilanlm.l  ,„,  ,„„  j,  ^^^^ 

Le  chien  otL        ~J^^'^^^  ""  appartement. 
Les  piule  s  eu'es  !!t;;r7^e"^d'accord. 

La  fiurmi  et  '  !l7;nMoV  ''•  ^"""^'"-'  '^"  basse-cour, 
ei  1  —  sontlaboiieuses  et  diligentes. 

un?* "°^'''^^^  -  J°  '•f5'>'-s  "n  bon  conseil,  tu  reçois 

"n  bon  consed,  ils  reçoivent  uu^l'in^'^n"^'!..  îlirdTis"^iïrerirt;^:;jr'  '''''''' 


Migement. 

L'sprit  que 

ces  mots 

I  exprime 
'  /'homme 
'être  dont 

II  l'action 

[-,  3I0UTEL 

homme. 


^^o,v,J,  si 
illard    j. 


nés 

1 

ers 

m 

rc 

s 

u 

de  second 


siers. 


iu  reçois 
rccever 


9"  LKÇON  9 

Notions  préliminaires. 

*  2r;.  Le  verl)c  d'iiiie  proposition  est  Je  innt  qui  unit 
lalfrihiil  ,111  sujet.  —  |);ms  l'/tommc  est  mortel,  Ju  \eiJie  est 
umt  J'atti'ilml  //"-/A'/aii  sujet  lionnne. 

*  2(i.  On  a|)pellu  conJi>Iénieiit  m\  mot  qui  roninîète  le 
sons  (l'un  aiilie  mot.  —  l-x.:  Ln  lumière  du  solkil;  /Vwe 
Dieu  :  soi  lil  est  le  complément  de  lumière,  Dieu  est  le  com- 
plément de  nime. 

*  27.  L'ne  i)lirîise  est  une  ou  plusieurs  propositions  aui 
expriment  un  sens  parl'iit.  —  Ex.  :  A'r>i«  devons  aimer  Dieu , 
parce  qu  il  est  bon,  ' 


mi;j,'[?;^*'"'^''^''^''!i*^'"'~'"'''T"'^'  oralomnnt  on  pnr  l'nnn  des  lollres  v,  n,f  si  le 


1.  Marseille 
La  Seine 
Nantes 
La  Loire 
Montpellier 
Nîmes 
La  France 
L'Espagne 


V. 


±  r..yon 
La  Hussie 
Orléans 
Le  lUiôiic 
Bordocux 
L'I'^cos.se 
La  Suiose 
Rome 


V. 


3.  Dijon 
L'Italie 
Le  Rhin 
LaDo!gi(iue 
L'Irlande 
Le  Portugal 
La  Gironde 
Nice 


V 


•i.  Lille 
L'Angleterre 
Poitiers 
Toulon 
L'Autriche 
Tours 
Le  Danube 
Rouen 


V. 


II.  Phrases  à  compléter.  -  Ajoutez  un  complément  au  sujet. 

'k  Anl"I'r''""f""''  '^''■f'^nc'sion.Kpiphfmie,  Nocl,  Pâriuos. 

i.  Anges  Gardiens,  août  et  septembre,  Assomption,  Féte-Uicu,  Morts,  Rogations. 

1.  La  fête  de  Noël  se  célèbre  le  2?)  décembre. 

La  lete  de  la  —  se  célèbre  le  premier  jour  de  l'an. 

Le  temps  de  V  —  pré[)are  à  la  fête  de  Noël. 

La  lete  de  1  -  rappelle  l'adorai  ion  des  Rois-Mages. 

Le  jeune  du  —  dure  quarante  jours. 

La  lete  de  —  est  la  plus  solennelle  de  l'année. 

2.  Les  processions  des  —  se  font  avant  l'Ascension, 
ristfe""'^^  de  la  -  a  pour  objet  d'honorer  la  divine  Eucha- 

La  fêle  de  V  —  se  célèbre  le  15  août. 

Les  mois  d'  —  et  do  -  sont  les  mois  des  vacances. 

La  lete  des  —  se  célèbre  le  2  octobre. 

La  fête  des  -  se  célèbre  le  2  novembre. 

seî;?c°^Knd°?;nlpC7^''''  "'"  ^'^>'dicalrr.-}o  rends  un  service,  tu  rends  un 

rendènt'un 'e  vico"  -7  n.'ona? r"f ""'  ""V"'"'''  ^°"»  ""'*"  ""  service,  ils 
vimçiu  un  btrvin,.  —  Je  pi  ends  des  leçons  do  musique. 


*^  lOo  LEÇON 

Texte  à  expliquer. 

LA    VIOLETTE 

maman.  ^  '^"^^'  *^^  ^^^  P^-'a  plein  de  joie  à  sa 

..ï;^?,rs;:■s,iïr,^.  '•"  ''™'~.. 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIKES 
La  création 

nu!r^.^Sr!:i  1?  s^Jc^l;;;:;^!!  ^^,j--;  v  p—  jour,  n 

il  rassembla  les  cÏjv  nn "".m  '  ^  r  '''^'-  ^«  f'oisième  jour, 
terre  les  plan  es  e M  s  a,brô  ?.'""'  '^"'  "^.  ^'  ^"  ^^•^''^'^  ^«  ^^ 
la  lune  c  10^0(01  es  f^rfnm-  *l"''.''''*-'"^?J«ur,  il  lit  le  soleil, 
volent  dans  r,rô  Mp,  nn  c'^"'''"°.J°"'''  ''  "^  '«^  oiseaux  qu 
sixième  ioSr  fi  tl  î  '^"'  q"i.  nagent  dans  les  eaux.  Le 
rhomme!^rili!iî,^:f;!'^--;i-^^^itent  la  terre;  enfin, 

LA   TOUR    DE   BABEL 

coup,  Diercon  omriom    H     J"""".  '^"'  '•"P''''^^  conseil.  Tout  à 

daicîlit  plus  I  s  un    1  "  lilir'lk'f'"'"'';'  ^"''I^"«  «'«"^«"- 
donncr  leur  enlieariJ  pf  ?i       r^'^  '^"''^"^  ^'^''^  «'^''f^'és  d'aban- 

?        lia  i.vMe,  Luam,  1  Afrique;  et  Japliet,  l'Europe. 
nJux:'ef^^?r^.tS'^L''^!tî  %^Tir  ^-^-' ^"  '--  ou  des  ani- 


Ile  LEÇON 
Nom. 


Il 


26.  Le  nom  est  un  mot  qui  sert  à  nommer  un  être,  c'est- 
à-dire  une  porsonne ,  un  animal  ou  une  chose.  —  Ex>  :  louis, 
aigle,  feu,  bonté,  vérité. 


I.  Nom.  —  Iiidiciucz,  oralsmciit  ou  [lar  l'une  des  lettres  p ,  a,c,  si  le  nom  dé- 
signe une  personne,  un  animal  ou  une  obose. 

l.L'lierbec.    3.  Le  roi    p.     5.  Le  bois  c.  7.  Le  feu      c. 

Le  berger  -    Clovis            -    Le  chasseur  -  Le  boulanger    - 

Le  cbien     -    La  couronne  -    Le  lapin  -  Le  boucher 

Le  collier    -    Le  général     -    La  perdrix  -  Le  cuisinier     - 

Le  bâton     -    Le  soldat      -    Le  lièvre  -  Le  fourneau 

Le  mouton  -    L'épée           -   Le  gibier  -  La  hache 

2.  Le  loup-     4.  La  lance-     6.  La  poudre  -  8.  Le  cbat 

La  brebis    -    Le  casque     -    Le  fusil  -  Le  couteau 

L'agneau     -    Le  clieval      -   Le  gendarme  -  Lo  chien 

Le  pasteur  -    Le  drapeau   -   Le  garde-chasse  -  La  souris 

Le  gardien  -    Le  capitaine-   La  grive  -  La  souricière  - 


II.  Phrases  à  compléter.  —  Remplacez  le  tiret  par  un  nom. 

COMPLIMENT  POUR  LA  BONNE  ANNÉE 

Allégresse,  amour,  enfant,  jour,  Seigneur,  souhait. 

J'éprouve  une  vive  — , 
Car  il  nresi  permis  en  ce  — 
De  vous  parit'f  de  ma  tendresse, 
De  \ous  redire  mon  — . 
Vivez  heureuse,  bonne  mère, 
(Vivez  toujours  heureux,  bon  père,) 
Que  sur  vous  le  —  répande  ses  bienfaits  : 
Voilà,  de  \otre  — ,  le  \œu  le  plus  sincère, 
Le  plus  ardent  do  ses  — , 


COMPLIMENT   POUR  LA   BONNE  ANNÉE  OU  POUB  UNE   FÉTK 

Enfant,  âge,  fois,  santé,  Seigneur. 

Il  est  difficile  à  mon  — 

De  faire  un  joli  compliment. 
Comme  je  suis  encore  un  tout  [>ctit  —, 
Le  mien  pourrait  aller  dix  —  dans  une  page. 
Je  vous  aime  beaucoup,  et  demande  au  — 
Qu'il  vous  donne  toujours  — ,  joie  et  bonheur. 

Conjugaison.  —  Présent  de  Vindkalif.  —  Je  désire  réussir.  —  J'apprends 


Il 


la»  LEÇON 
Nom. 


nom  prVre"  """'  '"^^'''  "^  "°""  =  '^  n™'  commun  a  le 

les  te'VèlT  m-I^^Ts^î^e^ll'r'.'';"  ''™'  ™"™nir  à  ,ous 
31.  Le  nom  propre  S  cfl.H  ,;,',;    T''  """•  /'«"•• 

«es  Français.  ^'-^-  —  ^^«  •  Fcnclon, 

La  pren,ière  lettre  do.  noms  propres  est  nno  n^ajuscule. 

1.  Nom  commun  et  nom  nronm        i    i- 

P  ou  0,  B.  le  no,n  est  u„  noîî^Krc'oa-„'lrco^„^'-,:.ï'-"t  o"  Par  les  lettres 


1.  La  ville 
Lyon 

Le  village 
Rome 
La  France 

2.  La  nation 
Le  peuple 
L'Océan 
La  mer 
La  Suisse 
Le  continent 


c.    3.  La  Seine 

-  Le  Khône 

-  Le  fleuve 

-  La  rivière 

-  Le  Rhin 

-  4.  La  Corse 

-  L'ile 

-  Les  Pyrénées 

-  Les  Alpes 

-  La  colline 

-  Le  Nil 


/'•    5.  Le  pape 
-Pie  IX 

-  Le  cardinal 

-  L'évéque 

-  S.  Augustin 

-  6.  Le  prêtre 

-  S.  François 

-  Le  moine 

-  S.  Dominique 

-  Le  chrétien 

-  S.  Ambroise 


7.  César 
L'armée 
Le  capitaine 
Condé 
Le  fantassin 

8.  Le  zouave 
Le  maréchal 
Turenne 
Le  cavalier 
Le  grenadier 
Alexandre 


P- 


II.  Phrases  à  comniéter  _  n;t<.o  „ 

ompieier.  _  D.tes  avec  quoi  se  fait  l'objet  nommé, 

On  fait  du  lil  avec  du  — 
On  fait  le  papier  avec  des  —  . 
On  fait  des  bijoux  avec  de  1'  — 
Les  armes  se  font  avec  de  1'  —   " 
On  fait  les  cigares  avec  des  feui'lles  de  — . 
2.  On  fait  la  toile  avec  du  — 
un  lait  des  chaînes  avec  du  — 
Le  civet  se  fait  avec  un  —  . 
On  fait  le  fromage  avec  du  —  . 
Un  tait  le  cidre  avec  des  — . 
On  fait  le  pain  avec  de  la  — 
La  confiture  se  Hiit  avec  des  ~ . 

«e^'eioT''°°*  -  ''''"''''  '^  ^■•"^^'•'•«"•/•-  -  J-obéi.  au  professeur.  ~  J'étadie 


I 


I 


130  LEÇON 
Genro  du  Nom. 


13 


32.  Il  y  a  doiiv  c-arcs  en  français,  le  masculin  et  lo 
leminin. 

33.  Un  nom  est  du  genre  masculin,  quand  on  peut  lo 
faire  preccider  drs  mots  le  ou  >u,   -  \ix.  :  le  ijère ,  un  tore. 

Un  nom  est  du  ucnre  féiiiiiiiii,  qu;,n,i  on  i  eut  le  faire 
précéder  des  moïs  la  ou  une.  —  lix.  :  la  mère,  une  table 


iSBz=ij£Ei^'^"^'''-'=^'^^^^ 


1.  Le  papa 

—  maman 

—  gran(l-|)ère 

—  grand'mèie 

—  lils 

—  pelit-fils 

2.  —  bisaïeul 

—  bisaïeule 

—  grand-oncle 

—  grand'tanlc 

—  mari 

—  femme 


3.  Lo  poulet 

—  chat 

—  souris 

—  clicvreau 

—  veau 

—  (aurcau 

4.  —  g(3nisse 

—  poulain 

—  lauvelte 

—  pinson 

—  canari 

—  rossignol 


5.  Un  végélal     7.  Une  mer 


—  plante 

—  racine 

—  lige 

—  rameau 

—  bourgeon 

6.  —  feuille 

—  branche 

—  lleur 

—  bouquet 

—  fruit 

—  forêt 


—  étang 

—  montagne 

—  colline 

—  lleuvc 

—  lac 

8.  —  île 

—  continent 

—  rivière 

—  pavs 

—  golfe 

—  presqu'île 


II.  Phrases  à  compléter.  -  Remplacez  le  tiret  par  un  nom. 


LETTRE   DE   BONNE  ANNÉE 
Affection,  année,  prière,  Seigneur,  souliaits,  vie. 

vn:!?."^^^"^  P''^'  '''^'?^''''  P^^^^'"  ^^  renouvellement  de  Tannée  sans 
S  j-  ''^'"'  exprimer  mes  vœux  et  mes-.  Ces  souhaits  me 
sont  dictes  par  1'-  que  je  (te)  vous  porte;  aussi,  j'espère  qu'ils 
(te)  vous  seront  agréables.  Je  demande  donc  au  -Vour  (toi) 
!?"!!;"« '^«"'^sc- d'abord,  pur^-  ..ne-  longue  et  prospère 

peut  fôîmer  "^^        ^"^"^  ^^^  "^'^''^  "^"^  ^^''"^  ''^^''^  "^^^^ 

«„?lf-~'-''®'?  ^^  \a, douce  confiance,  sera  exaucée,  parce  qu'elle 
est  bien  smcere  et  bien  ardente.  »  p        4"  «"« 

(Ton)  Votre  tout  affectionné,    N. 
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34..  Une  vingtaine  de  noms  masculins  ont  un  mot  diffé- 
rent pour  corropondant  fc'minin.  -  Ex.  :  un  oncle  une  tante  • 
un  coq ,  une  poule.  '  "^^' 

35.  Un  petit  nombre  de  noms  ont  au  féminin  une  termi- 
naison particulière.  -  Ex.:  gouverneur,  gouvernante. 


1.  Genre  du  nom.  -  Trouvez  le  nom  féminin  correspondant. 

1.  Un  homme    Une  femme 
Un  ^)CM-e  


Un  Irère 
Un  oncle 
Un  neveu 
Un  parrain 
Un  monsieur 

2.  Un  héros 
Un  serviteur 
Un  roi 
Un  czar 
Un  empereur 


3.  Un  houe 
Un  sanglier 
Un  bœuf 
Un  cerl' 

Un  cheval 
Un  co(| 
Un  bélier 

4.  Un  dindon 
Un  loup 

Un  mulet 
Un  lévrier 
Un  perroijnet 


Une  chèvre 


U.  Phrases  à  compléter.  -  Faites  suivre  le  verbe  d-nn  eomplémcnt. 

2"  Gfpn'''H'nn!l'"''''l'?'''''  ^''"'  '■^"''^^'  l'ûnnenr,  iniuro.,  vertu. 
^.  Jiien,  dotiçs    émulation,  leçons,  mal.  mémoire,  vorilé 

■ï.  Ami^.cb,  ame,  Dons  anges,  démon,  enfer,  maiires,  paradis. 


1 .  Adorez  Dieu. 
PraUquez  la  — . 
Sachez  le  —  . 
Avouez  vos  — . 
Conservez  voire  — 
Pardonnez  les  — . 
Purifiez  votre  — . 

2.  Faites  le  — . 
Fuyez  le  — . 
Ayez  de  r  —  . 
Dites  la  —  . 
Ecoulez  les  — . 
Acquitlez  vos  —  . 
Exercez  votre  — . 


3.   Gardez  la  foi. 
Invoquez  les  — . 
Coiileiilez  vos  —  . 
Edifiez  vos  — . 
Evitez  les  — . 
Fréiiuenlez  les  — . 
Protégez  les  —  . 

•4.  Ilespectez  vos  — 
Consolez  les  —  . 
Priez  vos  bons  —  . 
Ilepoussez  le  — . 
Sauvez  votre  — . 
Désirez  le  — . 
Craiîrnez  —  . 


t 


Je^^ïf  S'£:iS'S,(^,i '''^^^"^''/^  -  '^  -  '^■^  P-^  ^0  mensonge. 


sainte  Eglise  catholique 


ot  àiffé- 
ne  tante; 

e  termi- 
e. 


'hêvre 


(ncnt. 


i 


onge.  « 
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Texte  à  expliquer. 

LES  DEUX   ÉPIS 

Un  enfant  s'en  allaif  aux  cliamps  avec  son  père  : 
vois-(u,  lui  disail-il,  ces  doux  épis  là-bas? 
Lun  est  jerme,  debout,  loul  haut;  l'autre,  au  contraire, 
Baisse,  plie  el  lléchit.  -  Mon  enfant ,  suis  mes  pas; 
tucillons-lcs;  e(  d'abord  celui-ci  :  Belles  graines! 

—  El  puis  cet  autre?  Rien;  des  appareuei's  vaines! 

—  Voilà  l'humble,  mou  (ils,  el  voici  l'or),'ueilleux. 

Quel  est  celui  qui  vaut  le  mieux? 

r  -  „„   .      ,  .,  .  Fr.  Chabeau. 

Le  vrai  mcvilc  est  toujours  modeste. 

DICTÉES   SUPPLÉMENTAIIIES 
l'e.\u,  srs  usages 

«;'.•;  <n  ^r^'^'l"?  ^^^  ""^''»*^^  ^"'  ^0'^"^  sur  les  ailes  des  vents? 
rnrn^T]  ,  tout  à  coup  par  de  grosses  colonnes  d'eau  rapides 
fSni  ?  ^''•••^'"'^  ''s  submergeraient  et  délruiraient  tout  dans 
OnpM.  i  7'  f-^'"''''.  *"'  ^"^  ''«^f«  ^'«^s  '«'-''es  demeurerait  aride, 
lirrinf^   ."     i    '"^"'  ^'^"^  ^^^  rcscrvoirs  suspendus,  et  ne  leur 

paî^n  ar'rosôirr'  '^""^  ^^^^^"^  ''  ^°"'*'''  ^*'™"'''  ''  ^"  ^^^  distillait 

imnir^i'J'^"^  •'"''^T  certains  pays  chauds,  où  il  ne  pleut  presque 
£nf '..    .  r^1  ''f  '^-'."^'^  ">''^  S'  abondantes,  qu'elles  sïp- 

Pn  .or.  n  '  °-  "^^  ^''"^''  1  if'O'i'l'ition  régulière  des  fltuves, 
npnnlpl    .'''   «aisons    pourvoit  à  point   nommé  au  besoin  des 

Sv  V-  '"''■''''''■  '?  '''"'''''^s-  ^«"l-""  s'i'na-incr  des  mesures 
mieux  prises  pour  rendre  tous  les  pays  fertiles? 

inP'.^'"'"'  ''^""  désaltère  non-seulement  les  hommes,  mais  encore 
hnoprr ^"•''  •'"■'t'î  •'^  '«'"'  qu'  "'^"s  l'a  donnée,  l'a  dislri- 
rnnr  Tn^V'!'  '/""  '?'  ^^''''^''  ^«"'"^^  ^««  ^^naux  d'un  jardin.  Les 
n?nri«  1  /'^^  'l'^"'^^  montagucs  où  leurs  réservoirs  sont 
Kv.Sc  !  ^^  ^ 'Y^''^.'"i"^"^  *^"  ^''^s  ruisseaux  dans  les  vallées;  les 
arroser!    ^''*'^"^^"'  ^^"^  ^^^  ^^^tes  campagnes  pour  les  mieux 

oentri^li'uV*"*  """"", '^  précipiter  dans  la  mer,  pour  en  faire  le 
S.n  ,nî  "'T''f  '^^  ^^"•'^^  ^''  "^^*'«"^-  Cet  Océan,  qui  semble 
rais  au  «niiieu  des  terres  pour  en  faire  une  éternelle  séparation, 

nour,^L?w'nif"'^'  ''<  «-«ndez-vous  de  tous  les  peuples,  qui  né 
Sp.  .:/;.?  ^^^7  ^'f  '"'''"^  '^  ""  '^o"^  »i»  '"onde  à  l'aulrc  qu'avec 
aes  langues,  des  longueurs  et  des  dangers  incroyables. 

Ii-.llnnn7  l„  I'ÉNELONI. 

des  deux  autres?'"'  "'"'^"^'"s  des  deux  pronuôics  dictées,  et  les  noms  féminins 


1  Archevêque  de  Cambrai ,  né  dans  le  Périgord  en  1651 ,  mort  en  1715. 
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30.  IMiisioiirs  noms  Ibrmenf  le  fé;iiinin  en  ninnf.r.f 
muet  au  n,asr,„l,n.  -  Ex.:  vi/lnycois^^Z'o  ""  ' 

Les  noms  terminés  n;ir  er  i.remwut  .  ,  ?' n       * 
grave  sur  IV  qui  précè  le  l"^'  -  Ex     ^'^  v  !     T"  v  "  ''''''^ 

Les  noms  t'rmiués  mv  en    m7  ilnn  V.  ^"■'''^"'''''■ 

-  Ex.:  ,.../..,  ,...C;;),::;  Jl^^l;^'^^  In  au  iemmin. 


I.  Genre  d»  nom.  -  Formez  le  lëminin  du  nom. 


i.  L'aïeul 
Le  bour^'cois 
Le  niait'clial 
Le  marcjuis 
Le  marchand 
Le  président 
Le  tilleul 
L'orphelin 

2.  Le  cousin 
Le  régent 
Le  mendiant 
L'inlendant 
Le  villageois 
Le  voisin 
Le  châtelain 


L'aïeule 


3.  L'épicier      L',h,icièvc 

Le  boulanger  

Le  boucher  _ 

Le  porlier  

Le  jardinier  

Le  |)risonnier  

Le  berger  

Le  cuisinier  

4.  Le  fermier  

Le  baron  

Le  palron  

Le  paysan  _ 

Le  païen  

Le  chiétieu  . 

L'Italien 


n.  Phrases  à  compléter.  -  Trouvez  le  sujet  de  la  proposition. 

2   hL^p!^?""!^ '"'^''  hirondelle,  mouche,  ti^re 

2^Ba  e.ne,  chauve-.ouns,  grenouille,  oiàeau-,^ouche ,  poisson,  serpent. 

1.  Le/e.7re  déchire  sa  proie  avec  les  dents. 
L  —  lient  sa  proie  dans  ses  serres. 

yji  —  saisit  la  souris  avec  ses  grifTes 
La—  prend  sa  nourriture  avec  une  petite  Iromne 
L  -  saisit  les  insectes  avec  son  bec  ^ 

Le  —  se  défend  avec  ses  cornes. 

2.  Le   —  se  meut  à  l'aide  de  nageoires. 
J^e  —  se  meut  en  rampant  à  terre. 

La  —  est  une  espèce  de  souris  volante. 

~  '  etTns'Su^^^^'^''^'  ^'^^^-'-^^^^  ^^'  ^"  d^»«  l'air 
n  ""fc^/^  P'"^^''«»d  des  animaux  marins. 
L  -  est  le  plus  beau  et  le  plus  petit  des  oiseaux. 

/pïtu^^t1^;jr,ï?Koï?df  S'l{i^  Autrefois  j'étais  et, urdi,  autre, 
.la  étaient  étourdis.  lAu;rèLajëÏ4^mTs%'s^  ^^^^  '''''  '''^'^'> 


îoiilnd  un  e 

lin  un  accent 

au  iéminin. 


L'<''pi  Clerc 


1,  serpent. 


it  dans  l'air 


t  jurdi,  autre- 
liez  étourdis, 
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37.  Parmi  les  noms  en  euv,  los  uns  clian-ont  au  féminin 

cnanteme;  tutmr,  tutrice.  i--^- .c/iantcio , 

nx. .  7irgrc' ,  Uff/j'esse. 


:sse. 


I.  Genre  du  nom.  _  Formez  le  féminin  du  „„ 


i.  Le  locloiir 
L'insdliitoiir 
L'iiispecleiir 
Le  dlrectciu- 
L'acleur 
Le  fondalciir 
Le  spectateur 
Le  JibéralL'ur 

2.  Le  tuteur 
L'inventeur 
Le  protecteur 
L'usurpalcur 
Le  bienl'aileur 
Le  zélateur 
L^exceuîeur 
l'ambassadeur 


La  /rctnce  3.  L.«  xoliMir      Fm  vol. use 


Le  vciidan^'cur 
Le  briiilciir 
l-i!  cliaiileiir 
Le  levtMiileur 
Le  glaneur 
Le  balayeur 
Lo  Noyayeur 

i.  L'acheteur 
Le  piiuoe 
Le  conile 
1.0  pi'0|ihcte 
LMiole 
Le:  pauvre 
L'arcliiduc 
Le  tJL're 


1  proposition;  mettez  le  sujet 


n.  Inversion.  —  Transpn^ez  los  torn.ps  .lo 
avant  le  verbe  et  rattribut  après. 

Modèle  :  La  reconnaissance  est  le  plaisir  des  bons  cœurs. 

le'urorrK'  '*''  ^T  ''^"'''  ^'^  '^  reconnaissance. 
Le  pienier  commandement  est  l'amour  de  Dieu 
Le  bonheur  <lu  ricue  est  la  bienfaisance. 

La  plus  douce  jo.e  est  la  paix  du  cœur. 

La  marque  d  une  grande  âme  est  la  patience. 

llvJine  ;S'^.J!^;/-^^^- ^- ---«^a  doucour. 

La  moie  de  tous  les  vices  est  la  paresse 
Le  plus  odieu.v  des  vices  est  l'ingiulitude 


..Sï?'!;r;j-SS';*-;;--if,-^.n.M.fa. 


issois  sans  ré- 
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Piuii«l  du  Nom. 

5f.  Jl  j  n  deux  nombres,  lo  sini.2;nlier  et  lo  plurid. 

40.  Uu  itoi^»  est  ;ui  singulier,    ..  ..nul   il   no  désicno 
(Jll  un  mû  èl.v    -  Kk.  :  un  mfant,  un  cn-niard.  ^ 

41.  Un  nom  est  au  pluriel,  (fu.md  il  dosi-no  plusieurs 
ôtres.  —  Kx.  :  des  enfants,  des  vieillards. 

AI    Larôglt;  -(mioimI.î  pour  IbrnKT  le  pluriel  dans  les  noms 
est  (le  niellre  une  s  à  la  fin  du  singulier.  —  Ev.  :  un  livre 
des  livres;  un  cn/iier,  des  cahiers.  ' 

43.  Les  noms  terminés  an  sin-inlier  par  s,,r,  z  ne  chanf'ent 
pas  au  pluriel. -Ex.:  un  palais,  des  palais;  unurix^des 
prix  :  un  nez ,  des  nez,  ' 


I.  Pluriel  (lu  nom.  —  Formez  In  pluripl  du  nom. 
Dos  écoliers 


1.  Un  écolier 
Un  banc 
Un  exercice 
Une  leçon 
Un  devoir 
Un  canif 
Une  règle 

2.  \]\\  crayon 
Un  cadre 
Un  modèle 
Un  encrier 
Une  iuiaf^e 
[Jn(i  école 


3.  Un  fils 
Un  pays 
Un  pi'ix 
Une  voix 
Une  croix 
Un  repas 
Un  nez 

-i.  Un  poids 
Un  villageois 
Un  palais 
Un  licros 
Un  gaz 
Un  succès 


Des  fils 


II.  Phrases  à  compléter.  —  Donnez  «n  com|ilôincnt  au  sujet. 

;    Algérie.  Bourfc'oene,  Paris,  Pyrcnùes,  Rome 

i.  torac ,  t  rance ,  Marseille ,  Mont-Blanc ,  Pus-de-Cnlais. 

1.  La  ville  de  Paris  est  la  capitale  de  la  France. 
Les  églises  de  —  sont  les  plus  belles  du  n.oude 
Les  vignes  de  la  —  produisent  d'excellents  vins. 
Le  sol  de  —  est  un  des  plus  fertiles  de  l'Afrique. 
La  chaîne  des  —  sépare  la  France  de  l'Espagne. 

2.  L'île  de  — a  pour  clief-lieu  Aiaccio. 
Le  port  de  —  ost  un  des  plus  vastes  de  la  Méditerranée. 
Le  sommff  a     —  est  couvert  de  neiges  éternelles. 
Le  détroit  i.a  -  v'.,;  -.e  la  Franche  de  l'Angleterre. 
La  terre  de  —  -■:    -hcre  -  .lotre  cœur. 

mSS'i?v!S;.  'Y  h'    '^'V^'u.-  Hier,   ,-  visitai  un  malade,  tu  visitas  un 

^!x\i{htlill^^  ^'"  '"'^'a''«.  ^'0"«  visitâtes  un  malade, 

lis  visitèrent  un  malade.  —  Hier,  jarnval  le  premier  en  classe. 


5 
P 


C( 
bien 
prîte 
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l  Pluriel  du  nom.  -  Fur.nrz  lo  pluriel  du  non. 
Des  vcaucc 


'.  Un  veau 
Un  (i'ou|i(<fin 
Un  clievivau 
Un  manteau 
Un  drapeau 
Un  agneau 
Un  pei-clicau 
2.  \]n  feu 
Un  moineau 
Un  (rou.st^oau 
Un  clieveu 
Un  neveu 
Un  adieu 
^n  aveu 
Vin  essieu 


3.  Un  cou 

Un  clou 
Un  caillou 
Un  bijou 
Un  fi!(ju 
Un  genou 
Un  verrou 

i.  Un  licou 
Un  coucou 
Un  bainjjou 
Un  tiou 
Un  hibou 
Un  joujou 
Vin  sou 
Un  fou 


Des  cous 


"•  '''"'"'''^  '^  «^""^^  '•^•l^'*-  -  Remplacez  lo  lirct  par  un  nom. 
<;0M1'L1MEM   DE  BONNE   ANNKE 

Amour,  Dieu,  terre,  vœu. 

Je  ne  forme  qu'un  -  :  mais  il  est  bien  sincère 
Que    pour  récompenser  vos  soins  et  votre  -   ' 
-  von.  fasse  goiKer,  môme  sur  cette  — 

Lcsdehces  du  ciel,  où  vous  irez  un  jour. 

COMI'LIMKNT  POUR   CNE   FÊTE 

f'ôte ,  jour,  vreux. 

te  --  est  donc  celui  de  votre  —  • 

»ut  cieri,  pour  acquiUer     / 

-Mère  chéiic,  ah!  [,our  i)avcr      "^^  ^^^'^j 

•J  '•■'-  "-'"Jicuiciit  -tuus  aimer. 

Conjunalson.  — /',  ssrf  ,/,i/7.,;        .,•      ■ 

1^101  la  leçon,  il  comprit  hivnl   t'raT  '  -"^  '''"')f"""  ''"'"  '»  '«"î'^i.  tu  compris 

Prîtesbienlalejon,  ils'con.SeLlbirn  à  h'Z  '"T''"'""    ''i^n  la  leç.,n ,  vous  com- 

1  '^"^eniDien  la  leçon— L  un  paise,  je  fis  de  grands  progrès, 


^^  20"  LEÇON 

Texte  à  expliquer. 

LE    SACRIFICE    d'iSAAC 

Alors  Je  Seigneur  appela  Abraham,  et  lui  dit-  «  Puisnnp   nn,,.- 
DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES 

COMPLIMENTS  DE  BONNE  ANNÉE  POUR  LN  PÈRE  ET  UNE  MÈRE 

Cher  Papa  et  chère  Maman , 
K'nfî^";''"  '.  ^""l"'  ''°.""  'l'^-y^'*  de  ^os  tendresses, 
Mon  cœur,  trop  jeune  encor,  ne  sait  que  bégayer- 
Mais  s'il  ne  parle  pas,  dujuoins  il  sait  aimer?     ' 

Pour  vos  bontés  et  vos  tendresses. 
Petit  Papa,  douce  Maman, 
Mon  cœur  vous  otTie  au  nouvel  an 
Des  vœux,  des  baisers,  des  caresses. 

2.  Papa,  xMaman,  que  je  chéris, 
Tout  ce  que  voire  cœur  désire, 
A  mon  bon  Ange  je  veux  dire 
De  J  apporter  du  paradis. 

Ange  chéri,  céleste  frère, 

Toi  qui  vois  le  bon  Dieu  toujours, 

Demande-lui  dans  ta  prière 

Qu'il  donne  à  Maman  d'heureux  jours. 

singuKans  h  2T  '^"'  ''"'  '"  '^'""'^'  '''''  '«  '"  dictée,  et  ceux  qui  sont  au 


I 


mmà'^ 


am,  lui  ré- 
ilres.  Il  lui 
ao,  que  tu 
ifice  sur  la 
•as  à  obéir 

,  il  se  pré- 
aive  et  lui 
•it  mainte- 
ijiciçut  un 
e  prit,  et 

îquc,  pour 
lirai  et  je 
le  le  sable 
nemis,  et 
sortira  de 

et  récom- 


JIKHE 


m  sont  au 


21»  LEÇON 
Pluriel  du  Nom. 


21 


46.  Les  noms  en  al  font  leur  pluriel  en  aux.  —  E\  -  un 
cheval,  des  chevaux.  ' 

Cep^^ndant  bal,  carnaval,  chacal,  régal  et  quelques  autres 
pei  usités,  prennent  une  s.  -  Ex.  :  ni  régal]  del régals 

Cependant  bail,  corail,  émail,  soupirail,  travail,  vantail  et 
t7^ra,/  changent  a// en  a.^.  -  Ex.  :  un  vitrail,  des  vitraux. 
48.  Aïeul,  ciel,  œil  font  au  pluriel  aïeux,  cieux,  yeux 


I.  Pluriel  du  nom.  -  Formez  le  pluriel  du  nom. 
1.  Le  régal       Les  régals  3.  Le  portail    Les  portails 


Le  cardinal 
Le  maréchal 
Le  mal 
L'hôpital 

2.  L'animal 
Le  végétal 
Le  minéral 
Le  général 
Le  carnaval 
Le  journal 


Le  poitiail 
Le  corail 
Le  gouvernail 
Le  soupirail 

4.  Le  travail 
L'éventail 
L'émail 
Le  ciel 
L'œil 
L'aïeul 


II.  Inversion.  -  Placez  le  complément  à  la  fin  de  la  phrase. 
Modèle  :  Soyez  alTcctueux  avec  vos  parents. 

1.  Avec  vos  parents  soyez  aCTectucux. 
Avec  vos  maîtres  soyez  obéissants. 
Avec  vos  supérieurs  soyez  respectueux. 
Avec  vos  condisciples  soyez  complaisants. 
Avec  tout  le  monde  soyez  polis. 

2.  Avec  vos  inférieurs  soyez  bons. 

Envers  vos  bienfaiteurs  montrez-vous  reconnaissants 
Avec  des  inconnus  soyez  réservés.  "^ibhanis. 

Envers  vos  ennonis  montrez-vous  indulgents 
Avec  vos  persécuteurs  soyez  patients. 

voîirl:'^!u!r!:irne''vo"îuf^""--;',r  mentir,  jamois  tu  ne 

...  ils  ne  voulurent ...  -  Toujour^je^su:  bfenïSrâphie-  ^°"^  '"  ^°"'"'^^  -' 

Ucusc,  ne.  f.  3.  -  lableau,  ne.  m.  s.  -  Hore ,  ne.  m.  s.  -  cahiers,  ne.  m.  p. 


^•^^'^;'^^:'!i:^^:^i:::lfT^-^^^^ 
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Noms  composéa. 

*49.  On  ïovniQ  de  iiouvlmik  noms  • 

i"  En  réuniss;int  deux  mots  par  un  Irait  d'union    nnnr  rm 
faire  un  nom  composé.  -  Ex.  :  chou- fleur.  '  ^'"'"'^  '" 

appel^\>fôgf  '^T'-T  "''"  ^'^^  "^''"^  ^"«  Particule 
ayytiiLtip7c/ue.  —  h\.  :  nom,  surnom. 

*50.  Dans  h  formation  des  mots,  on  disfinrmp  in  ^^^i„  i 
ou  racine,  le.  préfixes  et  les  sallixes:  °  '  ^'  ''^''"^ 


SI  lô  r  ^^rnss^r  i-^-^t;;;-^ -c  i;;^^^£/-- -  «^ 


l.Petil-neveu 
Grand-oncle 
Cerf- volant 
Chauve-souris 
Cliat-ii  liant 
Chou-fleur 
Orang-outang 

2.  Hôtel-Dieu 
Ueine-niarguerile 
Tire-boKe 
Abat-jour 
Garde-champêtre 
Martin-pêcheur 


P-        3.  Pcrce-noigc 
Pie-grièche 
Sergont-ujajor 
Bcau-fière 
-      Petil-fils 
Laurier-cerise 
Arc-en-ciel 

i.  Essuie-main 
OLseau-mouche 
Sous-lieulcnauL 
Eau-de-vie 
Casse-noisette 
Passc-partout 


5.  Chef-lieu 
Porc-épic 
Sous-olficier 
Ver-luisant 
Laurier-rose 
Porle-di-apcau 
Garde-malade 

(i.  Sous-pied 
LouiJ-cervier 
Suus-prêfet 
Couvre-pieds 
Tire-bouchon 
Chef-d'oeuvre 


comZr'''''''-  ~  ^°"'^^'°^"  '^  comparaison  en  faisant  suivre  d'un  nom  le  n>ot 

i.  Neige    songe    ver  rongeur,  violelle,  voleur. 
iJ.  Colombe,  hs  odorant,  soleil,  seri.e.it,  toirenl. 

1  i' ,i:f  I^'/'^'sirs  d'ici-bas  s'évanouissent  comme  un  sonoe 
Le  remoids  s'attache  à  notre  àme  comme  un  —  ^ 

Le  vrai  mente  aime  à.  se  cacher  comme  la  — 
La  mort  vient  nous  surprendre  comme  un  — 
Le  repentir  rend  l'âme  blanche  comme  la  —  .* 
2.  La  vie  de  l'homme  s'écoule  comme  un  — 
Lo  cœur  de  l'enfant  pur  est  comme  un  — 
Les  justes  dans  le  ciel  seront  brillants  comme  le  - 
H  laut  elre  simple  comme  la  — . 
Soyons  prudents  comme  le  —  .  * 

Hier,  je  repondis  bien  à  l'examen:  "'  °^''"'''  -•  "'  o^^mxai...-. 

rS^'nc*  r,^^  ^'i"e.. Paris,  la  France.  La  cité,  Louis,  la  Chine. 
y  lUe,  no.  t.  s.  -  Parts,  np.  m.  s.  -  Franoe,  np.  f.  s. 
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l'Iionnenr 
roat ,..  — 


av 


2Î0    LEÇON 
Composés. 

*  51.  On  appelle  radical  ou  racine  la  partie  essentielle 
dun  mot,  celle  qui  en  exprime  le  sens  principal;  dans  les 
mots.  —  Ex.  :  passage ,  dépasser,  le  radical  est  tas. 

52.  On  appelle  préfixes  des  particules  placées  avant 

le  radical.  —  Dans  prédire,  redire,  pré  ,  re  sont  des  préfixes 

Les  principaux  préfixes  sont  :  a,ab,  anti,  après,  arrière' 

avant,  coin,  contre,  dé,  en,  entre,  ex,  in,  ob,par,  pré   nro' 

re,  sous,  sur,  trans.  ^       r       t      > 

*  53.  On  ai)pelle  suffixes  des  syllabes  placées  après  le 
radical.  —  hixm  porteur,  portée,  edr,  ée  sont  des  sufiixes. 

54.  On  appelle  mots  composés  '  ceux  dont  le  radical 
est  précède  d'un  préfixe,  -on  appelle  mots  dérivés  ceux 
dont  le  radical  est  suivi  d'un  suffixe. 


Mm^°^^^^°^^^'  ~  ^'"  ^''"^'"'  '^^^  P''"''''  "^"''""^  '°  "°"'  '  '■'^™ez  de  nouveaux 

1 .  Union  ( ré ,  dés )  Réunion ,  désunion. 
Prise  (entre,  re,  sur,  mé^  _ 

Jet  (ob,  pro,  re)  

Port  (re,  sup,  trans)  »_ 

Nom  (pré,  pro,  re,  sur;  — 

2.  Verbe  (ad,  pro)  __ 

Pas  (coni,  tré)  

Bord  (a,  re)  _ 

DicUon  (bciié,  malé,  pré)  _ 

II.  Phrases  à  compléter.  -  Trouvez  le  sujet  de  la  proposition. 
1.  f;h,inie,,u  ,  dromadaire ,  lion ,  paon  ,  pélican. 
l.  bouc,  clepLant,  escargot,  rhiiiocéros,  tortue, 

1.  Le  lion  est  orné  d'une  crinière  qui  flotte  sur  son  cou. 
Le  —  a  deux  bosses  sur  le  dos. 

Le  —  a  le  dos  surmonté  d'une  bosse. 

Le  —  relève  en  roue  sa  queue  magnifique. 

Le  — a  une  poclie  sous  le  bec. 

2.  Le  —  porte  une  barbe  au  menton. 

L  —  fournil  Pi  voire,  que  Ton  tire  de  ses  défenses. 
L  —  rampe  avec  sa  coquille  sur  le  dos. 
Le  --  porte  une  corne  sur  le  nez. 
La  —  est  couverte  d'une  cara4)ace. 

■>        ^"  •••'""  "'"'■""JOU"  eu  ••■—J  ai  promis  de  bien  travailler. 
Analyse.  -  Los  vertus,  la  foi,  Dieu.  Les  qualités,  la  loi,  Joseph. 


mJt^j:,^^n;;i^SMrV''a^:'rr"'^?'  n,ot  co.,;,o.«  la  réunion  de  plus 
mot  renfcrnmt  un  préflxe.         '  "  ''  ^°'"''  ''"'  '='»"^°^'^  '^"'^  s''^l<="dre  è 


sieurs 
à  tout 
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Dérivés. 

lo^Fn^"."^'*''!"*  '^''  "'"'^  ''  ^'■^i'Je  dos  verbes  • 
1°  En  n'tr;,ncl.;uit  au  verbo  sa  termini  srm  k-    -  a 

crier  on  ohtf  nt  cri  iLuimiaison.  —  Ainsi  de 

enflure}  „e  «<"  ■^v^,^::?::;vt:^f  ^^t^s;;;;;'^^^ 


désinence'ou  tr.nL'i^oT  ''  "°'"  ''"'""  "''"*'"'  '^^  ^«"-be  Par  la  suppression  de  la 


1.  Ikyaler      rc^a/ 


Excuseï 

Appeler 

Copier 

Oublier 

Fiilifjfucr 

Rêver 

2.  Injurier 
Voler 
Gêner 
Alarmer 
Sigfialcr 
Mar<|uer 
Estimer 


3.  Tourner 
Régner 
Cliarger 
Quesiionner 
Grêler 
Calculer 
Soupirer 

^-  Triompher 
Eludier 
Désirer 
RIaspfiémer 
Oui  rager 
Aider 
Insulter 


tour 


Modelé  .  D.ril,„l,„,n,  „„  ,.„,„  ,,„„  ^,^^„, .  ,_.^  ^^,^^^^^^^ 

Avant  le  i.l.nsir  laites  passer  le  devoi?   ^  ^''"• 

aZcV7''''"  ''""""'  "'^  '^"^'é  ^'''"s  lé  monde. 
Avec  la  p.'rscverance  on  vient  à  bout  de  tout. 

ylm./r''"^  /'''  '"^  ^'''''■''''  'e  cœursouiïrc  amèrement 
P:ï'/S.;/:.:;;^Z^;^;-/K^;;^/''^-né  de  bien  des  périls. 
^î^ec^././.o.W.m-.  on  ne  s'ennuie  jamais. 

-^'^^'!:^:aXJT^'''-  -  '''''  --'^  attentivement  le  catéchisme. 
Analyse.  -  u  for,  la  pierre,  les  métaux.  L'or,  la  glace .  I.  clous. 


Ainsi  de 
i  des  suf- 

,    €U7\ 

",  amuse- 
ne?',  pro' 
le  enfler, 


ession  de  la 


périls. 


Schisme. 
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Texte  à  expliquer. 

.  l'aiuicnke  et  lk  vek  a  soir 

L  araignée,  en  ces  mots,  raillait  le  ver  à  soie  • 
«  Mon  Dieu ,  que  de  lenteur  dans  tout  ce  que  tu  fais  ' 

Nois  combien  peu  de  temps  jVmpIoie 
A  tapisser  un  mur  d'innombrables  lilets.  « 
boit,  repondit  le  ver,  mais  ta  toile  e^l  fragile- 

Et  puis,  à  quoi  sert-elle?  A  rien       ' 

Pour  moi,  mon  travail  est  utile; 

Si  je  fais  peu,  je  le  fais  bien.  Le  Bailly  l. 

l'eu  cl  bien  vaut  mieux  que  beaucoup  et  mal. 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES 

.     p,       .  .  CONVERSION    DE    CLOVIS 

riniiMp    '^-''^^  ''^^  F'-anos ,  était  encore  païen  lorsqu'il  énousa 
Uolilde     princesse  chrétienne  d'une  grande  niélé    rôh^  v«! 

bienlôl  les  Fr.n^Ji""''"'^'  soutinrent  vaillamment  le  choc ,  et 

céue  ex trém  té    rS"""'"'''"*  I"  P^'''  '^  ^  ««  rompre?  Dans 

s'écria       'Si  u^ueiouîdeTd?*  ^''  '"''  ^«  ^«"  ^P°^'^«'  ^^ 
rendez  viViS^  i.  n         ^'^T'  «ecourez-moi!  Si  vous  me 

,  S'étant  ?aiî'Sui  r;V'sS''l!  '-^^'^     ""'?  '''  ^^«"P^^- 
i  assembla  ses  soldi)?Jïe      .     ?'?^''  .^'^^"«  ^^  cette  ville,  il 

I  rer  le  Dieu  auquel    s  iflientt^^^^^^  t?"'V";  '''>^°'««  P^"'"  '-^^O" 
I  parts  on  s'e3      «  S  c  L^^''^''^^'  ^^  ^?.  ^'^'*oi''e.  De  toutes 

l  sommes  prêrsTado^r'^r^^rdS"!  '"'  '""^  ''''''''''  "«"« 

!  telfi  uiîi^i^lfiqij^f  t^^'te::;-''''^  "'"---  «^  «--  de 

tome  avec  trois  m   le  hommÀ^i^  L^'''"*''  Pou^'■ecevoir  le  bap- 

^  en  le  baptisant  :  «  Bas^riête    ^nT''^^''"^^^^«^'  ^"'  «^'t' 
as  biùlé    et  brûIP  fm  fl  4'  '^^'^  Sicambre,  adore  ce  que  tu 

Clovis  répandit  'a  io  e  danTLnt  f  "^"1'  ''  ,^^  .'^«"^■^''•^'«^  ^e 
seul   sou  erain  qui  fût  «Inr«  ?,V  r '"'^"'^^  chrétien.  C'était  le 

brassé  la  vraie  foT  il  ne  ce  sa  le  Kr/i  ■^'^"'^''  ^"''l  ^"'  ^'^- 
successenrs  ont  imité  nendanffJf,  .P^^j'^ger,  exemple  que  ses 
le  titre  de  rois  lrètchSie„s    ^'''''  ''''^''  %^^^  l-u- a  mérité 

,1-..^.  ..  no.3  propres  .  ,a  ..  et  .  ,a  3.  dic.e  ,  luef^^i.„„3  . 

»  Fabuliste,  né  à  Caen  en  17^8,  mon  en  1832. 
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Dérivés. 

.*)•>.  l'ii  i;i';iii(l  iioiiiliiv  (It!  noms  sont   1er 


ê 


l'iiiit's  |»;ir  1111) 


consoiiiH.  miicll,.,  c",  .s! -à-,liiv  ,|ii'(.n  uo.  proiioiin^  pas.  Crlie 
coiisoiin,;  ,l;ms  I,  s  n..iiis  (|  l'.ui  ol.lii-iil  (rtin  vcriin  tst  (vllo 
qui  j.mv.le  la  ,l,..ii,„nr,M)a  UTiiii.jaisau.  —  Jlx.  :  Wy^wv/. 


I.l  (lOSincilrc  eu  lr,iiiiil,ii'-i>il. 

I.  Cli.iiilcr 


î.i  ?ii|iiiri!.»t.i(iii  (!ii 


Toiii  iiii'iiU>r 
Saiilcr 
Kola  (  (M- 
lU'groKcr 

-.  Soiihailcr 
IWîpardei- 
GoùUir 
Ri'S(.K'cfor 
Abuser 


:hnni 


}>y(\irl 


;t.  l'rojclcr 
Aci'oidci" 

llc.'ardor  — 

S. mgl, )((>!•  — 

Amasser  — 

•i.  Galu|i(<r  — 

Tiép;ussi'r  — 

(1ain|)er  — 

n.'hilor  _ 

AiTotcr  — 

II.  Mirasos  à  comi)lct,M-.  —  UoniiiKuoy,  lo  tiret  [mr  lu  nom. 
l.ETTRK    d'un    KNKant   A    SON    1M>UR    KT   A   SA    Ml'sIlK  VOVW  LKUU    D0\- 

m\\  i)K  8IÎS  NonvKi.i.Ks.  [Su  comluito,  son  application,  SCS  notes, 
SCS  phnrs,  sa  savte,  scsjcaœ,  son  auwur  et  ses  pnères  non»' 
ses  parents.)  '  ' 

Lrttrc,  nnic,  prtirc'^sriir,  plaisir.  tr:iv,iil. 
Camuraiif,  iJùui,  iiouvclln,  a\Toalion,  santé. 

Cher  Père  et  chèiv  Mère, 

Je  suis  heureux  de  vous  écrire  celle  petite  —,  pour  vous 
dire  que  je  vous  aime  toujours  beaucoup  et  que  jo  pense  souvent 
a  \ous.  Allu  de  vous  conlenler,  je  nfellbrcc  d'èl.e  saire,  je  m'ap- 
plique i\  mou  —  autant  que  je  imis,  et  je  fais  bien  tout  ce  que 
mes  —me  disenl.  J'espère  que  je  mériterai  ainsi  beaucoup  de 
bonnes  —,  ce  qui  vous  fera  un  grand  — . 

(Ici  l'clcrc  pourra  if  mettre  fp(el>i,œs  détails  sur  ses  études 
par  exemple:  l^ur  l'histoire  de  France,  nous  avons  étu  lié  le 
règne  de  LIovis;...  j'ai  été  le  premier  à  la  composition;...  etc.) 

Ma  ~  est  parlaite,  je  m'amuse  bien  avec  mes  petits  —pen- 
dant jes  —  cl  les  iiromcnadcs.  '^ 

Adieu,  cher  Père  et  chère  Mère,  donnez- moi  au  plus  tôt  d(3S 
—  de  votre  saute,  qui  m'est  si  précieuse.  Cha(juo  jour  je  prie  h; 
bon—,  afin  qu'U  vous  la  conserve  excellente.  Je  vous  embrasse 
tendrement.  Vulve  fils  respectueux  et  alTectionné,  N. 

v<.m?"^"rîf"'*'*;"V' ~  '""'''  '•Hu'é/m/.  -  Je  suis  devenu  piiH  luborioux ,  tu  es  dc- 
ItvLn'  "\^'^^«"''  •••'.  nous  sammos  dovcnus  ....  vous  ôtcs  devenus  ...,ih  sont 
«cnenub  ...  —Je  suis  arrive  a  bica  sivoir  mes  leooas, 

Aaaljse.  -  La  rivioro,  la  Seino,  un  lao.  L'ile,  la  Corse,  an  nront. 


U'S  i>;ir  lui.) 
V,  pas.  Celle 
le,  t'-;t  n'll(> 


sii|>|iri!,<siiin  (!() 


)rojcl 


\\  LRUu  no\- 
i,  SCS  noies. 
Hères  ponr 


pour  vous 
ise  sonvenl 
e,  je  m'ap- 
out  ce  que 
3aucoup  de 

SCS  éludes, 
i  c(u  lié  le 
;...elc.) 
its  —  pen- 

us  tôt  des 
■  je  prie  It; 
;  ombrasse 
iné,  N. 

A  ,  tu  03  do- 
is ...,.ilj  sont 


I 


Dérivés. 
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■  ri7.  le  siiflive  ion  (slon,  lion,  nîson),  aynnt  un 
verbe,  poiir  kkIic.iI,  marque  raction  on   le  ivsiiltat  "de  l'ac- 
npplirnlion ,  ad  ion  de  s'nppli(ji(i'r. 


lion.  —  Kx. 


..  I  l'i'ivc  ilii  vprlif. 


I.   Dt'i'lvi's.  —  Ti-Miiviv.  Il'  iiiiîu  Irniii:.,   m   /■,)• 

1.  (:oiivcr,srr    ra>,vcrsalii,n  a.  l-xi  li.jner    r.rjdicalwn 


Klevcr 
Adorer 
Appli(iiiei' 
Diviser 
('oinposcr 
TeniiiiiiT 
Kuiiiicr 
Confesser 
±  Irriler 
Conlirrnor 
Consoler 
Invenler 
Damner 
Disiribuor 
E\cepl(  r 
Invoquei- 


Mullipliep 

Uéei'(! 

I'rt'|»;irer 

l'i'o  l'essor 

S('|';u('r 

l'iononeer 

iMmir 

Unir 

5.  nécrécr 

Son  s  Ira  ire 

|{(!spii(;r 

Meslilner 

Varier 

Siguilier 

Comparer 

Vénérer 


U.  Plirascs  ù  roiiii.Iéler.  _  Ajoulrz  deux  oomplcmcnts  ;.  la  proposition. 

1.  Assidnil.S  gnnprnplMo,  frammnirn,  miniilo,  nolitr..,c;o ,  seconde. 

2.  Aumône,  jeune,  phwUe,  prcirc,  toiUes  chose»,  vieilla.d. 

1.  Dans  lin  bon  élève,  le  maître  léeompensc  l'ai)i)licalion,  la 
sagesse,  l'obeissanee,  l'aKenlion,  Vass^dlilé,  la   Liesse.  ' 

mcHiqueTla-    la'!!!  '^'"''''"'  '"^  ^*^'^'^1''S'"«'  l'évangile,  Tarilh- 

Cerlaines  horloges  marquent  Tannée,  le  mois,  le  jour,  l'heure, 
Ja  —,  la  —  . 

litl*  ,^'î^;^'^"j?'^  ""'^s  enseigne  la  prière,  robéissance,  l'iiumi- 

U^^Z'jJ'T  .'■'^«l'^'^'f  "«''•<•  l'ô'c,  notre  mère,  nos  maîtres, 
itb  magisii'ais,  les — ,  les  —  . 

ma^u'x"fes'-  'l''"'''  ^^  '"'''^'  ^''  '"'°'''  '"'  '"^'""^^s,  les  ani- 

ConJHfinison.  —  Pasi^o  ind>'fini.  —  Potivent  i'ni  rer-rpeé  d'avoir  fmn  n«rU 
-  Je  n'a.  jamais  eu  de  rej^ret  d'avoir  gardé  le  silence!"  ^  ^     *'• 

Analyse.-  Los  l'ironces,  le  Languedoc.  Les  Alpes,  le  Rhône. 
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«80    LFÇON 
Dérivés. 


Oc>rlv,V.  -  Tr,:„v,.,  lo  „,„,  „  ,„j,  „„  „,  „„„,  j,,,.^, .  ^,^  ^^^^^^ 
(  'l'cr 


rcjiassiifjc 


lù'Iaircr 
UadiiKu- 
iMliiipcr 

Hai'c'dmnioclcr 
IMaiicliir 

Bavarder 

2.  Tôtnoignci' 
Barbouiller 
Passer 
GrilTonncr 
Emballer 
liéiiler 
Cliaiiller 
Colporler 
Dé^'iviisser 


.'î.  Gétiiir 
Changer 
Al)(ner 
Maisdiiiier 
Ci)iimicncer 
liahillei- 
('oiiimaïKlcr 
J'-iicoiira^'cr 

-i.  Amuser 
Appl  uidir 
Ti'eiiil)ler 
Bàlir 
Vèlir 
Avanror 
Aveilir 
Fonder 
Ktablir 


(Ji-nih^semonl 


ti  "'dSl^^p;^  m^nu''-  ~  '"'"''"''  """^  ''"'■^^'"""  "  '10'  convienne  la  fbnc- 

-.  (..M'il^iMe,  général,  hussard,  sei-,'n  ,  zôu  ve 
4.  Comod.en,  cpic.er,  organi.ie,  poeîe ,  préfet 

l.Le  peinlre  est  un  artislc 

Le  —  est  un  artisan. 

Le  —  est  un  soldat. 

Le  —  est  un  mafjisfrat. 

Le  —  est  un  ecclésiastique. 

2. Le  —  est  un  cavalier. 
Le  —  est  un  fanlassin. 
Le  —  est  un  sous-oliicicr. 
Le  —  est  un  ollicier. 
Le  —  estoniciersupérieur. 


3.  Le  matelot  est  un  marin. 

Le  —  est  un  ouvrier. 
Le  —  est  un  eni[)lfivé, 

L'  —  est  un  prélat." 
Le  —  est  un  moine. 

L  L'  —  est  un  mai'cbanil 
L  —  est  un  musicien. 
Le  —  est  unadminisfrateur. 
Le  —est  un  lilléialeur. 
Le  —  est  un  acleur. 


•J-s  eatos  obtenu  ...!  ...  ,.  cure.t-c^it^llS^^S.eliJ^./ri^^ïreùV^^Ju;!^ 
dos  soldats,  Josué.  Un  capitaine,  des  rois,  Saul. 


croi: 
Analyse.  —  Vn  chef 


vorbo  pour 
:  arrosage, 
vliàtier. 


!<emcnl 


29 


59.  Lo    siiffixf! 


ao»  LKÇON 
Dérivés. 

lire,   ny.int  im    vorho,  pour  ladiral, 


marqiio  I  action,  ou  sou  résultat,  ou  lo  uiovni  par  lM,niei 
ellcs(î  taif.  -  Ijv.:  c<r.(itnn>,  ivsiilfat  de  ra,;fi,.n  de  mnire 
('0.    Lo   siiltixc  (ii'ie,   ayant  iiu   vo  In;  pour  radiral. 
marque  1  .«■tinu,  on  sou  résnliaf,  on  le  lieu  on  elle  se  lait 
—  hx.:  (Iistaicric,  lieu  où  l'on  disiille. 


1  I.  D.;rlv<5s.  -  Trouvez  In  nom  en  urc  ou  en  crio  dérivé  du  vcrbo. 


une  la  fonc- 


I  marin. 


;liaiid 

I. 
■atour. 

ir. 


ol)tenu  le 
obtenu  ...! 
sus  reçu  !a 

saiil. 


^ 
* 


I 


1.  Poster 
Monter 
l'icpic. 
Egratigncr 
Couper 
Nourrir 
Graver 
Serrer 

2.  Doubler 
Parer 
Chausser 
Balayer 
Brûler 
Blesser 
Couvrir 


posture 


3.  Hôver 
Briis(|uer 
Railler 
Moquer 
Causer 
Taquiner 
Tajdsser 
Troinper 

4.  Plaisanter 
Tracasser 
Flatter 
Badiner 
Fâcher 
Bouiler 
Fondre 


rcvcvte 


II.  Phrases  à  compléter.  -  Donnez  un  complément  au  dernier  noi 

1.  Champ,  création,  firmament,  homme,  oiseau. 
^.  !■  orluno ,  méchant ,  nature ,  patrie ,  pauvre. 

1.  L'homme  a  été  établi  le  roi  de  la  création. 
Les  animaux  ont  été  créés  pour  le  service  de  1'  — 
guel  beau  spectacle  nous  olTrent  les  astres  du  —  ' 
Que  de  merveilles  dans  une  simple  fleur  des  —  ! 
Quelle  admirable  variété  dans  le  plumage  des  —  ! 

2.  Etudions  avec  amour  les  beautés  de  la  — 
Ne  rejetons  jamais  la  prière  du  —  . 

Ne  tn-ons  pas  vanité  des  dons  de  la  —  . 
Gardons  dans  notre  cœur  l'amour  de  la  — 
Fuyons  avec  borreur  les  conseils  des  — 


Conjugaison.  —  Plus- quc-mr fait.  —  Ponr  lo  iour  de  l'an    i'T-ai<!  nr^r-r* 
Irf  •  voui'avi';f  rlr^r?"  P.^,«"-^-.- '  ''  --'  JrépaÎLlrnoàs'aWon's^rï- 

Analyse,  -  Un  élève,  une  école,  Paul.  Un  enfant,  la  classe,  Jean. 


do 
jjaré 


M 


3  0«    lA-ÇOS 
Tcxto  à  expliquer. 


lE    IMIMUSIK.V    |.;T    m;    pi  liLlCAIX 


DICTÉES  SUPI'LÉMENTAIIIES 
raoiJi;cTi()Ns  hk  la  fiiance 

|nuiei,,,  ceux  ,i„  iCiô^i.'^lTrA^^,:^:;^:';^"^!;;^  ;f ";f"""' 

^  Jir</?ie  végétal, 

bre^^slf  Jîmst'Zl'^'n''''  ''^1'  ^V'^"^«  ««^"^  variées  et  nom- 
I  r:.;,-    :    '.f  J^^^:i'  on  rc-ouclle  du  IromcMit  eu  al.on.lancc. 


mou- 
lles  de 
les  Alpes 


I 


Règyie  ndnérnh 


Ja  iiouille     là  l  m  hl     I  •  ^"  ''''''''"^  «"'•  di«'éici,ts  points 


siim.iiotil  ilo 
3IIX  lioinmcs 
i;n  ('t  l'aulro 
ii'>*i  en  lui- 
H>  suis  point 
iisics,  adiil- 
c  lois  la  sc- 

it  pas  mémo 
,  CM  (lisanl: 
n<'liii-ci,  je 
•as  l'autre  : 
baisse  sera 


firi."uli(\re- 
IX  !''.s  plus 
siîielllours 
'aux  mou- 
,  celles  de 
3  les  Alpes 


îcsel  nom- 
iboiiilance, 
1-C3  et  des 
espèce  et 
Midi,  des 


la  France 
argent,  le 
nonlagnes 
îranit,  de 
lits  points 
Enfin,  les 
'sge?,  les 

UVAL. 

la  2e,  ceux 


^U"   r.KÇON 
Dérivés. 
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.11    iihi..|u..nt  la  prolession,  IVtal,  W  parti  ;(ii.i.i.V o,,  finnar- 


tient,—  \-.\. 
vend  dos  Jlettrs 


i^rrruruT,  i[\u  tait  des  scrrinr, ;  /Av/r/s/t-,  qui 


I.  Dérivés.  -  Trouvez  le  ,nul  Icrn.ii.O  en  ,•..  ou  en  ,■.^•,  J.rivé  du  nom. 


1.  Fiente 
Barho 
Tnsor 
Hijou 
Tapis 
Chapeau 

2.  Prison 
Ecole 
Pli'ilrc 
Ortice 
Perrufiao 
Pâle 


rentier 


3.  Art 
Dent 

Séminaire 
Anhcigo 
Piano 
Co[»ie 

4.  I.ifiucur 
Cah  in 
.lournal 

li]vaiif,'ile 

I/itnpe 

Violon 


ar  liste 


I  II.  Phrases  à  romplétor.  _  Trouvez  lo  ..,jot  .lo  In  nr,pr,.i,|on. 


1. 

Le 
La 
L' 

Le 


1.  Al-.',il,.     |;„„,  mouton,  ver  ù  soin,  viofTo 
-.  AïKl,..  harcn.-.  Inn.n.lello,  rossiirnol  .Imite. 
J.  Aniruil  0,  iiutruche,  d.iiin  ,  oisc.-iu,  pois~o.i 


2. 
La 
Le 
V 
V 

3. 
L' 
L' 

Les 
Les 


Le  nymlon  est  un  quadriipù.lo  domesliitue. 

—  est  un  quailrupède  sauvage. 

—  esl  lin  leplilo  veiiinieiix. 

—  e.s(  rinsi.'cfe  ([ui  produit  le  miel, 

-  est  une  espèce  de  clienille  qui  lait  la  soie. 
Le  —  est  un  poisson  de  mer. 

-  est  \\n  [loisson  d'eau  douce. 

-  est  un  oiseau  chanleur. 

—  osf  un  niseau  de  pnjie. 

-  est  un  oiseau  de  passade. 

Le  --  ost  un  animal  léger  à  la  course. 

-  es  le  pins  gms  des  oiscajix  connus. 
—  est  un  poisson  rpii  a  la  forme  d'un  serpent. 
•  —  sont  des  animaux  h  sang  chaud. 

—  sont  des  animaux  à  sang  froid.  ' 


.uront ...  _  Je  serai  éternellen.'enV  heTe'uxTalls  iepara'd.s."''  """"^  -'  "•'   "» 
Analyse.  -  Les  Français,  les  guerriers.  Les  Allemands,  les  leufles. 


SI 


32"  :LEÇ0N 
Dérivés. 


*  G2.  Los  snffixos  dimimififs  sont  : 

I.  Uérivùs.  -  Ajoulc.  au  nom  un  de,  .Ii,ninutif3  etlc,  cl,  eau,  on. 


1.  Cliaiubro 
Boulo 
Cipare 
Noix 
Clianson 
Cas(|uo 
Fourche 

2.  Prune 
Bande 
Plu  nie 
Poule 
Cabine 
Marteau 
Croule 
Jambe 
Carafe 


chambrcHti 


^:5.  Cù(o 

Cloche 

Pince 

Manche 

Hisloirc 

(juuKo 

Banc 

4.  Drap 
Tonne 
Barre 
Sig:nc 
Manleau 
Rat 
Pelote 
Mouche 
Coque 


côldcllc 


n.  Phrases  à  compléter.  -  Remplace,  le  tiret  par  un  nom. 
A   UN  BlEXFAITEUIl   POUR  LA  BONNE   ANNEE 

Année,  cœur,  compliment,  protéine    vœu 
Bienfaiteur,  expression,  rcco^nnair;a'„.^7vie. 

Cher  Bienfaiteur, 

ritez.     ^  ""''  ^'  ^'°"'  ^ous  aimer  comme  vous  Je  mé- 

Agréez  donc,  cher  —    P  —  dp  m^  •  i 

ma  —  .  '  ,  1  —  Ue  ma  —,  qui  durera  autant  que 

Votre  petit  protégé,         jy 
n£^^^l!^^r  "'"""'  '•'"^'^^-  -  J'^'-'--  avec  a^  plicalion .*-  Je  ferai  de 
Analyse.  _  U  sacrifice,  Aboi,  Eve.  Le  courage,  Job,  Judith. 


1 


Iditrclli', 
,  l'nilh'fto. 

au,  oisillon. 


,  on. 


ôlclclle 


1)onne  — .. 
i  joli  qu'il 
)mprendre 
>us  Je  mé- 

lulant  que 


Je  ferai  de 


I 

1 


33»   LEÇON 
Dérivés. 


r 

l'or 

est 


n'iue  I  ;..l,,,..i,reu  nuiii.       Kx.  :  ...,.//...,.  (m, 'l,t..  ,1  '   '" 
it  ex-cf'lln,f;cunstcmc(',  qn.ililé  ,1..  celui  qui  ,st  consiant. 


ts 


pour 
ans- 
ci  ui 


I.  I)t'i-Iv.'.s.-Trouvez  le  non.  en  ancc  ou  en  c/icc,  .lériv.;  do  ra-ljcclif, 
(lis  lance 


1.  Dislarit 

Ipriioi'.ifit 

Biciil, lisant 

l)('|"''"liiiit 

Vaillatil 

U'Toiiiiaiçjsatjt 

Coiilianl 

SoullVaiil 

2.  Ahondant 
Méilisant 
Pt'i'sévorant 
Réjouissant 
Anofjant 
Vigilant 
Coiii[ilaisant 
Constant 


3.  AppanMit  appnmuce 

Insolent  

CIcMiionl  

Consfijutîtit  

Iiiil'Oilinont  

Tianspnp'nt  _ 

Innocent  __ 

Kxcellent  ^^ 

^.  Pié-cnt  

Ansofit  

liDprudont  _ 

Indolent  «« 

Patient  _ 

Elo(iuent  _ 

Violent  

DilIV'rent  «. 


II.  Phrases  à  comploter.  -  Donnez  un  complément  au  dernier  nom 

Toulouse  est  le  chel-iieu  de  la  — 

Vienne  est  la  caj.ilale  de  P  —  . 

L'Italie  est  baignée  par  les  eaux  de  la  — 

Le  volcan  du  Vésuve  se  trouve  près  de  la  ville  de  —  . 

2.   La  Tamise  est  le  plus  grand  neuve  de  P-  . 
La  Chine  est  le  plus  vaste  empire  de  P  — 
L  Algérie  est  située  au  nord  de  l'  — 
La  H.issie  occupe  la  plus  grande  partie  de  P  -  . 
Cons  antinople  est  la  capitale  de  la  -  . 
L  Urieanais  est  traversé  par  les  eaux  de  la  —  . 

'^yi^S^i^^ti:i^£iC  ''  "'  fréquenterai  jamais  les  méchant». 
Analyse.-  L-Eylisc.  Pierre,  apôtre.  La  Judée,  Moïse,  législateur. 


3  4"    LEÇON 
Dérivés. 


64.  Le  suffixe  té  ou  île 


dujcciii  en  nom.-  Ex. :/a«^/e, qualité  de  ce  qui  est  factk. 


I.  Dérivés.  -  Trouvez  le  nom  en  té  ou  on  ii6,  dérivé  de  l'adjectif. 


1.  Bon 

Opiniâtre 

Beau 

Cher 

Fei'me 

Rare 

Fior 

Pieux 

2.  IVopre 
Lâche 
Pauvre 
Gai 
Habile 
Impie 
Homiôte 


bonlé 


3.  Solide 
Aljsurde 
Agile 
Captif 
Digne 
Civil 

Humide 

4.  Fidèle 
Infirme 
Hapidc 
Sincèi-e 
Ind'épide 
Un 
Inique 


é'C 


olidilé 


II.  Phrases  à  compléter.  -  Donnez  nn  co™plé,nonl  eu  sujet. 

L'eau  t  ~  ''\f''^'  «ensild.Muent  Se 
Leau  de  — est  fraîche  et  limpide. 
Les  plumes  de  1'-  sont  très-appi-éciées. 
^2.  Le  refour  de  F-  annonce  le  printemps. 
Le  bois  de -est  très-dur  et  fort  beau.  ^ 

î:e^pe^^^~--S-:S>^ 

Conluoalson.  —  rm,,,.  simn'r         Ia  !-.„.,.•  i     -  • 
-  Jebéiiirai  D:ou  en  tout  temps  ~  '^"'  ^^  seigneur  en  toutes  dioscs. 

Analyse.-  Les  F.-anc.,Clovi3,ro.    Les  Huns,  Attila,  eombat. 


I 


f  l^our  radi- 
ttrausionne 
ni  est  facile. 


;clif. 

olidilé 


ce. 


chaleur, 


f 


)UtôS  ciioscs. 


33"  LEÇON 
Texte  à  expliquer. 

Lk  GRn.NOUULR  QUI  VR!T  SK  FAIUK  AlSSl  GHOSSn  qvv.  LE  BOKCF 

Une  grenouille  vit  un  bœuf 
Qui  lui  sembla  de  helie  (aille; 
qui  nVilaiJ,  pas  f,'rosse  en  (oui  comme  un  œuf 


3â 


e:i 


JiUMouse,  s'o  end,  et  bV-iiHe,  et  se  Iravaille 
1  oi.if  egalri'  ranimai  eu  grosseur, 
l)i.^aiit  :  Ke-aidez  bien,  ma  sœur; 

h'.um.  -  My  voie,  donc?  -  I>wi„(  du  fout.  -MV  voila'' 
-  Vous  n'eu  approchez  poiul.  La  chetise  pécore   ^ 
h  enfla  si  bien  qu'elle  creva. 

i  uutboargcms  veut  bnhr  comme  les  QmmjJ scùm^ws  ■ 
7 oui  peut  prince  a  des  ambassadeurs  ■         ^  ' 

lout  marquis  veut  avoir  des  pages. 

La  Fo.ntainfJ. 

DICTl^ES  SUPPLÉMENTAIRES 

LES   PLANTES    ET  LES   AltBUES,    LEURS    USAGES 

nis.'enf  T.?"  1       ''  '"*^'  ^"i  "'*'^^^"'  de  la  terre.  Elles  four- 
nis..ent  des  aliments  aux  sains  et  des  remèdes  aux  milS^ 
Leurs  espèces  et  leurs  vertus  sont  innombX  .   Ellef  onJenl 

cirt^-uif  d  "éieui  'vo''^  "'"'"■^'  ^^"^  "^"-  odoWfrS 
riis  Pnf  .^  ;  ^^  •^-  Voyez-vous  ces  vastes  forêls  qui  pa- 
lais.ciit  aus.si  anciennes  que  le  monde?  Ces  arbres  s'en  o née nf 

ve?s^e  S'^""'  '^""^  '"^^"«^'  ^°"^'"«  lours\"ancl4"Sn[ 

rl.p;  ^T"  "''''""'  l*"'  défendent  contre  les  vonfs  et  vont  cher- 
cher   comme  par  de  pelits  tuyaux  souterrains,  tous  les    uc^ 
c.f  mes  a  la  nourriture  de  leur  lige.  La  tige  elle  -  n  2me  tl  revê 

3    lS  a  hts ti  r  ^i'  ?"^«'-^r."  "^^"'  lachaleu'r  naturelle. 
1  ..;.'.•  ^^  ^^^  plantes,  en  laissant  tomber  leurs  fruits  on 

t"    lThIu '  f.R  lii'''f ''f  ^'^""^"''  î^'«"-^  "->«  nombre  J^poslT- 
vnhimo  ^r'  ^^•'''^  ^'''."'e,  le  moindre  légume  contient,  en  nelit 


Sic  '?>'"^  'r-'-  pi'-i-  cf  dans  1  p'^  ,?;:„r  ^;,„t? 

tÇ.rc,  ciu,  ,>o  clK,ngc Jamais,  fcit  tous  ces  chail^-emenls  .ia'.s 


soin 

Iiidifjup 


Végétal;  et  dansJaJs1<S'^,!^  n^  'j  npl^rl^^^T  p^'  ^^  """^^"^"'  '" 
1  CélèLrcfabuliste,  no  àChôtoau-Thiorry ,  en  1621 ,  mort  en  lool 


3on 


règne 
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36»    LEÇON 
Dérivés. 


I.  Dérivés.  -  Trouvez  le  nom  en  cur  ou  en  esse,  dérivé  de  de  l'adjectif. 


1.  Aigre 
Noir 
Vert 
Blanc 
Frais 
Doux 
Large 
Epais 
Grand 

2.  Pâle 
Haut 
Lent 
Rouge 
Long 
Maigre 
Profond 
Rond 


aigreur 


3.  Scélérat 
Fin 

Aîné 

Adroit 

Ivre 

Délicat 

Faible 

Gentil 

Noble 

4.  Impoli 
Jeune 
Triste 
Juste 
Riche 
Sage 
Vieux 
Souple 


scélératesse 


II.  Phrases  à  compléter.  -  Donnez  un  complément  au  verbe. 

1.  Arrosoir,  bière,  ciseau,  futaille,  terrine 

2.  Botime,  bouledle,  hache,  harnais,  nô?tô 

3.  Uiame    charrette,  hab.t,  machine    Voilure 

4.  Bracelet,  corbeille,  fusil,  muraille,  statue 


1 .  Le  tonnelier  fait  des  futailles 
Le  coutelier  fait  des  —  . 
Le  ferblantier  l'ait  des—  . 
Le  potier  fait  des—. 
Le  brasseur  fait  de  la  —  . 

2.  Le  verrier  fait  des  —  . 
Le  cordonnier  fait  des  — . 
Le  sellier  fait  des  -, 
Le  taillandier  fait  des  —  . 
Le  menuisier  fait  des  — . 


3.  Le  forgeron  fait  des  chaînes. 
Le  charron  fait  des  —  . 

Le  mécanicien  fait  des  —  . 
Le  tailleur  fait  des  —  . 
Le  carrossier  fait  des  —  . 

4.  L'armurier  fait  dos  —  . 
Le  maçon  fait  des  —  . 

Le  sculpteur  fait  des—  . 
L'orfèvre  fait  des  —  . 
Le  vannier  fait  des  — . 


-"Se  BlS;^r";lîeS^;î^  m^r;;;..;r"""^^'  '"^^  P-^^'i-"^'"  «veo  plaisir. 
Analyse.  -  Un  jour,  l'année,  les  mois.  Le  temps,  l'heure,  les  astres. 


4 


i 


adjectif  pour 
lle-mt^me,  et 

qualité  de  ce 
ge. 


de  l'adjectif. 
scclératessG 


De. 


des  chaînes. 


;s— . 


tes  —  . 


in  avec  plaisir, 
stres. 
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66.  Le  nom  qui  complète  le  sens  d'un  autre  nom  s'annpllp 
complément  déterminatif  de  ce  nom.  -  E^.  S!^ 
c^e  Pierrk;  ierre  est  le  complément  déterminatif  W^  livre- 
Il  fait  connaître,  il  détermine  quel  est  le  livre  dont  on  parie 


toireîart?.'""*'"'  ''^  '^°"^-  "  C°'"P'<^'"  '«  "»'"  P^r  un  autre  nom  tiré  de  l'his- 

1.  AbeljAdam,  Babel,  Cain,  Noé. 

^.  Abraham,  airain,  Jacob,  mer  Rouge,  Sodome 

3.     a  aam ,  Gedéon ,  Jephte ,  or,  Samion. 

'i.  Hehleem,  bergers,  Egypte,  Notre-Seigneur,  Orient 

o.  Ge  hsemani,  Hérode,  Innocents,  Marie,  Olivier" 

0.  Calvaire,  croix,  Eucharistie,  Judas,  bon  larron 


1.  Le  péché  d'^rfam. 
Le  meurtre  d'  —  . 

La  jalousie  de  —  . 
L'arche  de  — . 
La  tour  de  —  . 

2.  Le  sacrifice  d'  — . 
L'embrasement  de  — . 
Les  douze  fils  de  — . 
Le  serpent  d'  —  . 

Le  passage  de  la  — . 

3.  Le  vœu  de  — . 
La  toison  de  — . 
Les  cheveux  de  —  . 
Le  veau  d'  —  . 
L'âncsse  de  —  . 


4.  La  Nativité  de  Notre-Seigneur, 
L'adoration  des  — . 

L'étable  de  — . 
Les  mages  d'  — . 
La  fuite  en  — . 

5.  La  cruauté  d'  — , 
Le  massacre  des  — . 
La  présentation  de  — . 
Le  jardin  des  —  . 
Lagrotîade  — . 

6.  L'institution  de  1'  —  . 
La  conversion  du  —  . 
Le  supplice  de  la  —  . 
La  montagne  du  —  . 

La  trahison  de  —  . 


après'êr„wiu-ii7omplïe.  ''  °°"'P'^™"'  déterminatif  qui  commence  la  phrc.se 
Modèle  :  Le  bon  cœur  cVun  eiifant  saltendrit  sur  le  pauvre. 

1.  D'un  enfant  le  bon  cœur  s'attendrit  sur  le  pauvre 
Du   ntmH  le  vra.  prix  n'est  connu  que  trop  tard 
Du  Ucl  les  volontés  sont  un  secret  pour  nous. 
Du  ..eigneur  la  bonté  s'elend  sur  l'univers. 
JJo  Jc'sus  le  doux  nom  console  notre  cœur. 

tÎ:  /î^'.''':''7''f^^")es  tourments  sont  comme  un  vpr  ron-eur 

Du  pims>r  les  attraits  trompent  bien  do.:  mort-^ls     '°''«^"'- 

Du  devoir  les  rigueurs  se  changent  on  plaisir.     ' 

JJg  la  loi  le  stint  jou-  s'impose  à  notre  esprit 

Du  nom  français  riionncur  est  cher  à  noire  cœur. 

saSSi^':::'",^"^!^^^^''-  -  '''^'"'^^'  '°"J"'>^^  '--  '-i3  de  l'Eglise.  ~  J. 

î'inl^'vc'r,^'  "/"'  '^"  '''>fmiiG-  Lus  torreurs  du  jugement. 
i  tn,,  uc.  f.  p.  -  homme,  ne.  m.  3.  c.  dét,  de  fuis. 

coi;i(5  hLm.  —  i?L.  o 
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J'J'°f^^^^''^"'l'^'^  ""'V-  -  ^«  "O'"  ^e  l'outil,  donnez  pour  complément  dé- 
terminatine  ivjiii  (i  uno  professian.  "»  wnuMtiueniae- 

1.  Charpentier,  ébéniste,  écrivain,  laboureur,  terrassier 
,f  f^i't'Leroa.  conlonnior,  dessinateur,  étolior,  peintre 
S.  I.arfiier,  cuisinier,  menuisier,  niaréolial-ferrant 
i.  Cluiurtçien,  forgeron ,  plâtrier,  soldat,  tailleur. 
.1.      Iiaj^soiir,  rémouleur,  fauciicur,  sculpteur,  serrurier. 
0.  Luulifl^er,  maçon,  pèdieur,  tisserand. 


1.  Lo  nibot  1.1e  V ébéniste. 
La  plume  de  1'  —  . 

La  chai'itic  du  —  . 
La  scie  du  —  . 
Va  pioche  du  —  . 

2.  Le  crayon  ilu  -^  . 
L'encrîer  de  T  —  . 
La  hache  du  — . 

Le  piiio<Mu  du  —  . 
L'alêne  du  —  . 

3.  Le  rasoir  du  — ' . 
Le  ni;u'teau  du  — . 

Le  vilel)i'e([uiu  du  —  . 
La  marmite  du  —  . 


•i.  Les  tenailles  du  fonjeron, 
La  lancette  du  —  . 
La  truelle  du  — . 
Le  sabre  du  —  . 
L'aiguilie  du  — . 

5.  Le  ciseau  du  —  . 
La  meuln  du  —  . 

Lu  l'U;  il  i!l!  — . 

La  liiiio  du  —  . 
La  faux  du  —  . 

0.  L'équerre  du  —  . 
La  ligne  du  —  . 
Le  pétrin  du  -— . 
La  navette  du  —  . 


II.  Phrases  à  compléter.  -  Donnez  un  complément  au  verbe. 

1.  Curé,  czar,  évoque,  P«pe,  principal,  proviseur,  sultan. 

Z.  Lnipcreur,  gonoral,  maire,  préfet,  président,  roi,  sous -préfet. 

1 .  L'Kglise  est  gouvernée  par  le  Pape. 
Le  diocèse  est  gouverné  par  1'  —  . 

L:\  paroisse  est  administrée  par  le  -— . 
Un  collège  est  dirigé  par  un  —  . 
Tn  l)ccc  est  dirige  par  un  —  . 
La  liiissie  est  gouvernée  par  le  —  . 
La  Turquie  est  gouvernée  par  le  —  . 

2.  Le  département  est  administré  par  lo— . 
L  arrondissement  est  administré  par  le  — 

La  commune  est  administrée  par  le  — • . 
Une  armée  est  commandée  par  un  —  . 
Un  royaume  est  gouverné  par  un  — . 
Un  en'.pire  est  gouverné  par  un  — . 
Une  répiujlique  est  gouvernée  par  un  — . 

j.'  r,ccvr.i  une  lettrèVj-y  r^Mul^i        °'^"^^'  "^  ''''''°^^  '^  P^tne.  -  Lorsque 
Analyse.-  La  vi'lo  .Je  Rr^nie.  I.a  ri.;ine  de  Jt-i-usaicm. 


de 
nio 


:omp!ément  dé- 


forgoron. 


■  préfet. 


rai  la  pairie  ; 
servira  la  pa- 
ierez grands, 
!.  —  Liji'aquo 


I 

i 
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Complément  du  Nom. 
^^I.  Complément  du  nom.  -  Donnez  au  nom  trois  complément,  détermmatif. 

2:  P'!^^c&?is^Xi:zz:^^j!r'  "^°=^'  'r--  ---• 

3.  Arrêt.  ..chismo,  Chanvre:  Chassées  S;,hK'ile:i2Llogie,  soie. 

dem^^  ^'  ''''''''  ^'  ^^'«'•"«'  d«  mts,  de  pluie,  de  rmèrc, 
^^Vin  de  Lunel,  de  Frontignan,  du  Roussillon,  du  -,  de  -. 
Lame  de  fer,  d'acier,  de  poignard,  de  -,  de  -,  de  l 

de -?d?i:^'  '"■^'''  '^'"^^^^"«'  d«  PO'^'^es  ^le  (Irre,  de  -, 
Viande  d'agneau,  de  veau,  de  cheval    Hp        a.        a 
Bois  d'acajou,  d^  noyer,  d'érable,  t  ~,lè-lrdol7- 
3.  Tissu  de  mérinos,  de  cotnn    Hn  lîn    a^         1 

^Le|on_de  grammaire',  d'oÏÏ::>"g4heT'dîisl^ir;':  Te'l^l ' 
Chien  d'agrénant,  de  berger,  d'aveugle,  de  -,  d'-,  de  -. 

après  k  nom  q°u°i  empiète"  '"  °^'"P'^'"«"t  détern.inatif  qui  coirimence  la  phrase, 
Modèle  :  Étudie,  les  grande  faits  de  Vkistoire  de  France. 

n     "*^'^"'^  "<^  vos  jours  resDec(e7  ips  ivia 
ues  loisirs  trop  fréquents  évitez  les  dangers. 
D'\,nwfJ'''''''-i:^'''^'''  gardez  le  souvenir 
Desm^^^^^^  '''^^'-  P^«  ïes  loi«. 

^  ^"^  ''^'P^^f^^^  Pf-i^--  n/éprisez  ie^atî 'aill 
.,,„,^    -.       Quelle  f.c,,u..a  je  serai  ^rn^^^l^  lÙ^tà^^^MT^^ni:^ 
Analyse.  -  Los  livres  des  écoliers.  Le.  outils  des  ouvriers. 
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Texte  à  expliquer. 

LES    CHOUX 

Un  père  laborieux  cultivait  dans  son  jardin  plusieurs  esnôopo 
de  légumes.  Un  jour,  il  dit  à  son  f.ls  encore  jeune  :c<Voï-tu 
mon  ami,  sur  le  revers  do  ces  feuilles  de  rhnnv    Pn«  T^r       i"*' 
points  jaunes?  Ce  sont  autant  drèeti  s  œuft  dé^^^^^^^^^  ClP^^'n  ' 
pi  ons,  et  d'où  proviendront  de  p^rniciele   ci  in  l  LP'[:l'L?r 


z^^  ^si^cun  ïréïï^  ^r  ^^^Z'iXit  i°"^^^^ 

temps  de  s'occuper  d'un  pareil  travail;  ZJl^r'^ne'pïVS^^^^ 
.  Pendant  quelques  semaines,  le  nAm  mp  J. >«..«.  ^i"  J  P®". ®'^' 


orsqu  il  fut  rétabli,  il  prit  par  la  main 

ICIUlSlt  nreS  du  onr-rô  <!«  nhr^„■J    TI„  >ti„: i 


vint  pas  au  jardin,  mais  iu.^^u  u  lui  reiauii,  u  nrit  nar  Ii  main 

— —  (Schmid). 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES.  -  coxvehsion  de  saint  paul 
m}Cv  -^^"s  lapidèrent  saint  Etienne,  l'un  des  sent  diirrP», 
éablis  par  les  Apôtres,  et  qui,  le  premier  de  tousTes  ndèles 
eut  1  honneur  de  donner  sa  vie  pour  Jésus -Christ  SiinJ  P^nl' 
connu  avant  sa  conversion  sous  fe  nomTe  Saul  avaft?ontS 
à  la  mort  du  saint  martyr.  Animé  d'un  faux  zèle  pour  Ta  o  de 
Moïse,  Il  continuait  de  persécuter  l'Eglise  de  Dieu  et  traînait 
en  prison  tous  les  fidèles  qu'il  pouvait  découvrir  ''* 

2.  Un  jour  qu  il  allait  à  Damas,  ne  respirant  contre  eux  nue 
la  menace  et  le  meurtre,  il  fut  tout  à  coui  env  ronné  dW  Z 
miere  plus  éclatante  auee  solpii  pf  pn<^^^P*  :"l"^°""^_^.H"*?  iH 


gneur,  que  voulez-vous  que  je  fasse''  » 

vilt  ^\^^T^Y  ^"i-  '^'^''"^'^  •  «  Levez-vous,  entrez  dans  la 
ville  .  la  on  vous  dira  ce  que  vous  devez  faii^.  »  Saul     oue 
1  épouvante  avait  renversé,  se  releva;  mais  comme  il  était  dP 
venu  aveugle,  ses  compagnons  le  conduSirenr^aMa  mafnSusI 

?PP  f  uT^'^  '"'  .'^''"*  '"'«"^^'^  miraculeusement  la  vSe'',  il 
reçut  le  baptême  et  commença  à  prêcher  l'Evangile. 

octh^'f!irT^  ""'"'"'  ?^  ^"'"^  f'^''«'""  il  s'était  montré  animé 
co(r(>l(-s  fidèles,  ava.cn   peine  à  concevoir  ce  changement  subit 
Siais  feaul,  peu  inquiet  de  ce  qu'on  pouvait  dire  ou  penser  de  sa 
conversion,  se  fortifiait  dans  la  fui    il  confo.ulai    ks  Juifs  en 

^^:":::^  ^^^^''''''^'^.'^''  '^^^  ^*^'^  véritablement  Te 
AkSMo  pred!  pr..r  les  prophètes  et  envové  de  Diou  nour  èt.'c  le 
:?auvtur  des  hommes.  "'  -<-  ,- ju.  ci.c  .u 

lo'2l''ct"do  Irie'^'"  '^"'™""'  ^'  '"  ^"  «'  de  la  3.  dicté.,  et  les  no-as  rroprea  de 


41 


îurs  espèces 
:  «  Vois-tu , 
5  jolis  petits 
5  par  les  pa- 
3s.  Aie  soin, 
ser  les  œufs 
ont  toujours 
tait  toujours 
us  y  penser. 
s  bien  et  ne 
par  la  main 
ï.  Ils  étaient 
^ec  les  côtes 
t  des  larmes 
e  faire  au- 
lais  au  len- 
id). 

aint  paul 

ept  diacres 
les  fidèles, 
saint  Paul, 
t  contribué 
ir  la  loi  de 
et  traînait 

re  eux  que 
!  d'une  lu- 
quilui  dit: 
s  Jésus  de 
ria  :  «  Sci- 
ez dans  la 
Saul,  que 
\  était  de- 
main jus- 
la  vue,  il 

itré  animé 
lient  subit, 
user  de  sa 
s  Juifs  en 
)lement  le 
>ur  être  le 

is  [ropresde 


41«  LEÇON 

Article. 

C7  L'article  est  un  mot  que  l'on  met  ordirairement  de- 
vant les  noms  déterminés.  ^^aueiatui  ae- 

G8.  11  y  a  deux  sortes  d'articles  : 

1°  L'article  défini ,  le   la,  les,  qui  se  met  devant  les  noms 

don    e  sens  est  déterminé.  -  Ex.  :  le  cahier  de  Pierre. 

2«  L  article  indéfini  un,  une,  des,  qui  se  met  devint  Ip-^ 

iioms  dont  le  sens  n'est  pas  Men  déterminé.  -Ex.  :ux^^^^^^^^^^ 
s  est  égare.  tef/c 

mnp^t'fa^"?"*  "?  "'°*  commençant  par  une  voyelle  ou  une  h 
muette  on  remplace  par  une  apostrophe  Ve  ou  l'a  de  l'article  /e 
ou  a;  article  est  dit  alors  élidé.lEv.:  VenfcmtnMre. 
70.  Devant  un  nom  masculin  singulier  commençant  nar 
n  no'"'?.'^  'T  ^  '''^''^  «"  "^ct  au  pour  à  /."Xpo^ur 

trUtés  ''"'''         '""*  ^PP*^^''  ^''^^^^^^  <îon- 


2.  Le  ht  3.  Des  études  4.  Un  sujet 

—  meubles    —  science       —  grammaire 

—  lau  euils    —  calculs       —  propositions 
--  malle         —  problème    —  attribut 

—  cliaises      —  définition  —  compléments 

—  pendule     —  questions   —  verbes 


1.  La  maison 

—  hangar 

—  escalier 

—  cellule 

—  chambres 

—  toit 


1.  Injures,  ànie,  narcsp   nnin-ro  o    »        .... 

2^E^so.  honneur,  ^.!iJ^ tîei.lards.  t  Î^S  l^J^rï^o^S^^S'- 

Ayez  Lrreu^'i'//''"''''-  c^"  ^'"^^^  ^^'''^  ""  Seigneur. 

^î-!*:,  "T^"':  «^/« .—  .  Soyez  secourable  à  l'— 


Gardez  la  paix  de  V—  \ 
Ne  vous  vengez  pas  dcr  — 

2.  Méfiez-vous  des  — 
Suivez  le  chemin  de  l'~  . 
Ne  riez  pas  des  —  . 
Respectez  les  lois  de  V— . 


Soyez  ardents  au  —  . 
Béfléchissez  à  V—  . 

4.  Pensez  souvent  à  la—  . 
Rendez  service  au  —  . 
Soyez  attentif  aux  —  . 
Ne  succombez  pas  à  /a  —  . 


reSeÏÏ  !r!^^-.f  ;T^;4u"  ''°'^l^T±r  '^°"''^"  J'-rais  honte  d'êire  pa- 
-  Qae  je  serais  content  dëvôir'ik  ville  de  Ito^ê"   '°"'  '"''"  •"•  "'  ""''«'^"t  f..! 
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Adjectif. 


le  '^Jù^:'!:;fLt^^:!:^  ^'-  ^i-^^  -  --  pour 

73    L'îuljijctif  qualificatif  est  celui  qui  exnrimp  nnn 
miu  1  0  bonne  ou  mauvaise  de  l'être  uommcTH  eT  Tn  T 
lant  AniAiHE,  un  ccoUcr  rARESSEux. 
,   74   L'adjectif  tlclerminatif  est  celui  mil  sert  à  limifpr 
a  préciser  la  signification  du  mot  auquel    I  est  j^t- 
E\.  :  CE  livre,  ma  maison,  la  deuxième  page.  ^ 


c.^.^a-i-i-j-^;;-j-r 


1.  C/tose  luisante  3,  _ 
Personne  vénérable  — 

—  quadrupède  — 

—  savante  

—  raisonnable  

—  creuse  

2.  Animal  sauvage  i.  — 

—  sage  

—  solide  

~      studieuse  

—  carrée  


lisse 

humble 

démontrée 

vorace 

pieuse 

amphibie 

dorée 

sérieuse 

liquide 

Carnivore 

prouvée 


5.  —  ovale 

—  charitable 

—  herbivore 

—  honnête 

—  peinte 

—  triangulaire 


6.  — 


jgJJ^^^l»''iscs  à  compléter.  -  Don 

i.  Elevé,  épais,  immense,  petit. 
^.  liasse,  étroite,  large,  vaste. 

1.  L'Océan  est—  . 
Le  peuplier  est  —  . 
Un  rempart  est  —  . 
Un  arbrisseau  est  —  . 

2.  Une  grand'route  est  — 
Une  chaumière  est  —  . 
La  mer  est  — . 
Une  cellule  est  — . 


évidente 

patiente 

sincère 

rampant 

spirituelle 


nez  au  sujet  un  attribut  se  rapportant  à  l'c- 

3.  Grand,  longue,  mince,  profond. 

4.  Courte,  étend»,  gros,  haut. 

3.  Un  palais  est  — 
Un  puits  est  —  . 
Une  feuilie  de  papier  est  —  . 
Une  perche  est  —  . 

i.  Un  clocher  est  —  . 
Un  champ  de  manœuvre  est  —  . 
Un  éléphant  est  —  . 
La  taille  d'un  nain  est  —  . 


1  iioju  pour 

aJ'ficatif  et 

prime  une 
i.  :  un  en- 

à  limiter, 
t  joint.  — 


le,  animal  ou 
de  ces  mots. 

va  le 

haritable 

crbivore 

onnète 

3in(e 

iangulaîre 

àtlente 

itiente 

ncère 

nipant 

irituelle 

lortant  à  l'c- 


ofond. 
xt. 


si  —  . 


e  est  — 


le  dernier. 

s  lignes, 
pages. 


■n«   LSÇON 

Adjectif  quali/icalif. 

I.  Oii.iUlIcalUs.—  Iiiilifjuoz,  orMlnnioiit  ou  pir  l'iui,> . 
lile  c-it  |,oivu..  |„ir  la  vu",  pur  louï.!  on  j.ar  le  luiiolior. 
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i.  Blanc       ?', 
llaniionicLi.Y  - 
Jaiiiio 

Mfloiiicux     - 
Roiip;o 
Brûlant 

2.  Noir 
Vert 
Brillant 
Uésislant 
Musical 


>i.  (îris 
Tr.iii.sp;ucMil 
Violol 

Uetentissant 
Roux 
Fioid 

4.  Clair 
iSonore 
Hadieux 
Glaco 
Opaque 


;i.  l'aie 
[Imiiidc 
Livide 
Discordant 
Coloré 
Chaud 

(i.  Bleu 
Biiijant 
l'blouissant 
I''[)incux 
Verdàlrc 


U:IU\:3  V,  0,  t,  si  la  qua- 

■    7.  Mouillé        /. 

Resplendissant    - 

Cliaiifanl 

Ma.vonnant 

Tiùde 
Tapageur 
''>.  S(;c  ta 

H'iiigcàtre 
I  iiard 
\'w  il/i  (.'■!• 

Bouillant 


II.  Phrases  à  compléter.  -  Remplacez  le  tiret  par  un  adjectif. 
COMPLIMENTS  A  UN  CUUli  POUR  LA  lîO.WR  .^.V.mîe 
Bons,  grand,  obéissant,  particuliers,  polit,  saint,  sincôros. 

Monsieur  le  curé, 

vrpnrTf'^''  \r/'''.-  ^'-  ''«  ^-^us  Offrir  l'exprr.sfon  de  ses 
vœux  bien  -.  Votre  bonté,  les  soins  —  dont  i'ii  é'ê  \\aZ\Z 
votre  part,  nViniposcnt  ce  devoir  nue  ie  renn  1  s  nv  ><^^  - 

ueuj  .nacrai  au  —  linfant  Jésus  de  vous  bénir,  et  d  >  von<5  -^noni 

vtsTe'Se'î-ëz  Tl^''^  ''''''''  ''  ^'«-'  ^^Ionsie^lV'S: 
vous  le  prieicz  de  me  rendre  sage  et  —  (•(.innio  il  rétail    iG» 

Votre  petit  paroissien ,    N. 


Empressés,  nouvel,  reconnaissant,  vrais. 

Lorsque  du  —  an  je  vois  briller  l'aurore 
Mon  cœur  —  aliendrait-il  encore 

Pour  rendre  grâce  à  vos  bontés? 
De  mes  vœux  -  acceptez  donc  l'hommage; 
Ils  sont  snnp  es ,  mais  -;  leur  ardeur  m'est  un  gage 

Qu'ils  seront  du  Ciel  écoulés. 

Analyse.-  Les  carreaux,  une  fenêtre.  Les  gonds,  une  porte. 


I" 

k. 


ii 


44"  LEÇON 


Adjectif  qualificatif. 


déy^lll^ÏÏu'-b^^r^c'or^l:^^^!^  '■"^'J'^'^"^  '"  '^■"'•<=  ''  ou  m,  suivant  qu  il 


1.  Adroit 
Complaisant 
Cruel 
Dissipé 
Doux 
Gentil 
Honnôte 
Maussade 

2.  Méchant 
Constant 
Détestable 
Modeste 
Sanguinaire 
Rebelle 
Bienveillant 


h 


3.  T(Ma 
Vertueux 
Api»li(jué 
Docile 
Efononie 
Habile 
Acariâtre 
Laborieux 

4.  Vil 

Obéissant 

Honorable 

Calme 

Humble 

Grossier 

Fanfaron 


m.    5.  Patient  b. 

-  Serviable     - 

-  Vaniteux 

-  Fou 

-  Sensé 

-  Candide 

-  Aimable 

-  Prévenant    - 

6.  Sage 

-  Méprisable 

-  Avare 

-  Brutal 

-  Prévoyant 

-  Agréable 

-  Hargneux 


7.  Gracieux 
Boutlt'ur 
Taiiuin 
Fainéant 
Hespootucux 

SnigiUMlX 

Oigucillcux 
Babillard 

8.  Atlciitif 
Impatient 
Piudonl 
Convenalile 
Persévérant 
Ennuyeux 
Ti'acaL^sier 


tribuÛ7rès''''°"  ~  ^'^"'"''"  '''"version;  mettez  le  sujet  avant  i.  verbe  et  Tat- 
Modèle  :  Dieu  soit  béni— La  vie  WAbelful  innocente. 

1.  Béni  soit  Dieu. 
Loué  soit  Jésus-Christ. 
Glonfié  soit  le  Seigneur. 

.4rfom6fessont  les  décrets  divins 
yne//a6/e est  la  bonté  duSeigneur 
^/en/ieuj-eua-sont  lescœurs  purs! 

f  •  Glorieux  est  ie  martyre. 
Malheureux  sont  les  méchants, 
^eurewsessontlesâmeshumbles 
Précieuse  est  la  mort  des  justes. 
hems  seront  les  élus. 
Maudits  seront  les  réprouvée. 


3.  Innocente  fut  la  vie  d'Abel 
Terrible  fut  la  chute  des  anges. 
Immense  fut  la  faute  d'Adam 

.Admirable  fut  la  loi  d'Ahraham. 
Grande  fut  la  ftatience  de  Job. 
Ardent  fut  le  zèle  de  Moïse. 

4.  Tragique  fut  la  (în  de  Saiil. 
Imprudent  fut  le  vœu  de  Jephté. 
Docile  fut  le  cœur  de  Samuel. 
Sîncèrcfutia  pénitencede  David. 
Illustre  fut  le  nom  de  Salomon. 
Horrible  fut  le  crime  de  Judas. 


8oSat'^'t7te'fe°r°rso'î'dati/sffe?^^^^  ^'  l'on  y  eonsentail,  je  me  ferais 

feriez  'soldats,  ils  se  feraient  soldau'°'*^^^-;;"°"'  "T  ^''T'  '°'^''"«'  ^«"^  vous 
ma  patrie.  Jeraieni  soldats.  —  J  ainurais  bien  de  pouvoir  être  utile  à 

Analyse-  Les  lois  de  Dieu.  Un  désir.  Les  victoires  de  Charlemagne.  Un  chef. 


'»,  suivant  qu  il 


h. 


<^racicii.v 

(leur 

(lin 

lôaiit 

icrlucux 

lieux 

icillcux 

Uard 

\tlcn(if 

ilieut 

oui 

cna'jlc 

'véruat 

ivoiix 

lysicr 


c  verbe  et  Tat- 


vie  d'Abel 
;  (les  anges, 
î  d'Adam. 
d'Abraham, 
ce  de  Job. 
I  Moïse. 

n  de  Saùl. 
J  dcJephté. 
;  Samuel. 
:e de  David, 
e  Salomon. 
3  de  Judas. 


t,  je  me  ferais 
ts,  vous  vous 
r  être  utile  à 


gne.  Un  chef. 


45»   LEÇON  ^jj 

Texte  à  expliquer. 
l'enfant  kt  la  noix 
Fanfan  vit  une  noix  dans  le  fond  d'une  armoiro. 
De  ce  fruit  il  était  friand; 
Il  s  en  empare  au  même  insiant, 
.         Comme  il  est  aisé  de  le  croire, 
.Mais,  en  cassant  la  noix  ,  ô  fatal  accident' 

Mon  drôle  se  casse  une  dent, 
Et  la  maudite  noix  se  trouve  toute  noire.         I  v.  Bailly 


DICTftiiiS  SUPPLÉMENTAIRES 

PAINS  DONNÉS  ALX  ENFANTS 

Toan  ?e  ïanio.  I  .  ^'^  P'",'  ^'^''''?^  familles' et  leur  dit  : 
rInm.P  inm  M  '.  ''  \  ^  1'^"^'  c''^cun  de  vous  un  pain  Venez 
S'Kado  l'cin  h    ?  ;;f  »^P«;''on'  J^^qu'au  min."nt  où    e 

pitèrenravec  "vidilé  ..  .^^n  '  '•''  ''"-P'-/'  ^"^  ^"^^'"^^  «c  préci- 
SrP  Hi«nnf/i        ,  ^  "  '^  V^^^G^,  prirent  chacun  un  pain,  anrès 

le  bienfiifeuP.  ^^'"'  ^'"""•''  ^'  ^^''^''•^'^^  «^"«  même^-eiièrS 
trèî-Sisé'ral.Vo.^rMff"',  François     dont  les  vôtemenls   quoique 


main  Pf  cnnfw  ;,  v-uaiiiduie,  lui  ûaisa  respcc  u( 

main  et  sort  t  pour  regagner  doucement  sa  demeure. 

.^'grlS^Srri'^;^,!^^  ^!ïl!!^:5^'"-"^  Pî  agirent,  avec  la 


même  erossièreté  Îp  nn.iv^ô  îc" ".'^""'^ik-  ci  aKu-eai  avec  la 

„,.._     b'.V^iereie.  Le  pauvre  François  ne  put  obtenir  qu'un  pain 

ue  les  autres.  Lorsqu'il  fut  rentre  chez  lui, 
iressa  d'pnfnmpp  lo  ,.n;n    n  ^„  * i..  .     ' 


ji'-aSr.  t'  ,^o^„^  °s.'  eSt  ''':^^^  «"""^"^  "" 

,  W,,„„  ,„  „Uole,  ,e  U  1»  «  de  h  3.  toé.,e,  ,„  .Oiec,i™^,to.if.  d. 


♦*  46»    LEÇON 

Féminin  de  l'Adjectif. 

7G.  Los  adjectifs  terminés  au  masculin  par  un  e  nuiet  no 
changent  pas  au  fnninin.  Ex.  :  un  mot  utile,  une  leçmuul' 


I.  Féminin  do  radjoctll 

1.  Cœur  pur 
Habit  noir 
Fruit  mûr 
Via  cliaud 
Ruban  bleu 

2.  Raisin  vert 
Salon  obscur 
Pré  fleuri 
Peuple  franoais 
Hiver  froid  ' 


Ame  ptoe 

lioiliiigote  — 
Puire  — 
Eau  — 
Etoffe  — 

Pomme  — 
Sallo  — 
Prairie  — 
Nation  — 
Saison  — 


Remplacez  le  lirot  par  le  féminin  do  ladjcctif. 
3.  Serviteur  fidèle  Servante  fidèle 


Chemin  lar^e 
Devoir  agréable 
Ouvrier  liabiliî 
Terrain  fertile 

4.  Champ  stérile 
Temps  calme 
Pays  riche 
Caractcre  aimable 
Mot  admirable 


Hue 
Leçon  — 
Ouviière  — 
Terre  — 

Garni  lagno  — 
Température  — 
Contrée  — 
Vertu  — 
Parole  — 


IL  Phrases  à  compléter.-  Hcmplaccz  le  tira  par  un  adjectif. 

LA   BIENFAISANCE 
Bonne,  nouveau,  perdu,  rendu. 
Donnez  de  —  grâce;  agréable  manière 

vi^ïo   "1  ~.P'''\a"  présent  qu'on  veut  faire. 

We  rappelez  jamais  un  service  —  • 

Le  bienfait  qu'on  reproche  est  un  bienfait  — . 

LA    GAIETÉ 
Bonne,  boudeur,  chera,  joyeux. 

i?Z\  'T-»T  enfants,  toujours  de  -  humeur  : 
La  gaite  fait  du  bien  et  donne  du  courage. 
L  en  ant  toujours  —  fait  aisément  l'ouvrage  : 
II  a  bien  plus  de  mal  s'il  est  triste  et  —. 

LE     DEVO 

Fol,  forte. 
N'aimons  point  le  plaisir  avec  un  —  excès , 
t.1  que  I  amour  du  jeu  jamais  ne  nous  emporte  : 
gue  1  ardeur  du  travail  soit  chez  nous  la  plus  — 
Le  devoir  avant  tout,  et  le  plaisir  après. 

MOREL   DE   VlNDÉ. 

la  pe°^fidPun'ff^Tu  w1:8Ïref/r"^''T^^  7  V"'"  i'  ^''''  '  ^'^""'^  P'^"'-^  P°°^ 
vous  auriez  Dlp.ir^'  -lu  ,  ^  ,  i"  '  '  ^""''  P'""""^  •••  '  """^  aurions  pleuré ...  ; 
dans  les  ténèbres'  ■"  '    '  '"'"'"'  P""'"  -  "  Autrefois,  jo  serais  ton.bé  5e  frayeu^ 

te°!a*:T;;:  p"lh"l]:rJVon?Tr^'-  ^''  ^^^"^  P-^:--^RC3de  la  Suisse, 
d.  f.  s.  dét.  Bourio/n'e.^^'^J-u4^,T.^,ïp;[:  ^'^^  ^de'vinT.  '^"^  ''''■  "  '"'  ' 


dans  les 
\.:  grand, 

?  muet  ne 
eçon  utile. 

0  l'adjectif, 
i  fidèle 


4 

s 


♦  70   LKÇOX 
Fémiaia  do  rÂdjocUr. 


m 


77.  Les  aJjcctifs  en  cr  font  «'vt'  au  l'éiDiiiin.  --  Kx.  :  /lev 
fieve.  '     * 

78.  Les  afljoctifs  terminés  p;ir  d,  cil,  en,  on,  et,  doublent 
au  feniiuiu  la  dermère  consonno  avant  de  i)rendre  l'e  muet. 
—  ]',x,:  nncn-n  ,  nnncnno. 

Cependant  les  adjectifs  amplrt,  concret,  discret,  inquiet 
replet,  secret  prennent  un  accent  grave  sur  l't-  qni  précède 
le  t.  —  Ex.  :  complet,  complète. 


10  -- 
tare  — 


ipure  pour 
pleuré  ...; 
de  frayeur 

la  Suisse. 
.  —  /o,  a 


I.  Féniluln  (le  l'a.ljectll.  -  neinplacez  le  tiret  par  le  fén.inin  do  1-adjectif. 


4.  Animal  rniel 
Ton  vernifil 
Hôcit  ancien 
lief/iiril  discret 

ulletin  mensuel 
Compte  net 

r2.  Maître  chrétien 

oup  mortel 
Père  incjuict 
Ecrit  iiiuiacret 
Nouvel  an 


lîote  orutU» 
<  Couleur  — 
Histoire  — 
Parole  — 
Note  — 
Ecriture  — 

Mère  — 
Blessure  — 
Merc  — 
Lettre  — 
—  année 


'^.  Homme  lier 
Aveu  bccret 
Mur  mitoyen 
Jour  sulcunel 
Jour  complet 
Poché  véniel 

4.  Nombre  concret 
Ouvrage  incomplet 
Visage  n  plet 
Mcubie  pareil 
Bruit  contimie! 


Femme  fièrt 
(.'oiifesHion  — 
Muraille  — 
Féke  - 
Journée  — 
Faute  — 

Oiini.tité  — 
oFJivre  — 
Fip;itre  — 
Conimoile  — 
Clameiur  — 


H.  Plirascs  à  comiiléter.  —  Donn 
sens  correct. 


sujet  un  qualificatif  qui  rende  le 


1.  Av.■.u^,^  Lborie-ix,  méchmt,  ownwngôre,  persévérnnt,  pur,  sj^l-c. 

i.  OhaïUubie,  courah'eux,  cultivée,  lorte,  indiscrplinée,  mckiisaïUe,  néglrgce. 

1.  L'enfant  sciqc  est  docile  et  rerpectueux. 
L enfant  —  est  indocile  et  insolchl. 
Le  travail  —  triorapfu;  de  toutes  les  difficultés. 
L  ouvrier  —  est  estitr    de  ses  patrons. 
Toute  parole  —  est  Uéslionorante. 
Une  faute  —  est  à  demi  pardonnée 
Un  cœur  —  aime  à  prier  le  Seig:iM;ur. 

2.  Un  cœur  —  répand  la  paix  et  la  joie. 
La  langue  —  fait  naître  la  discorde. 
Une  armée  —  cm  impuissante  contre  ''ennemi. 
Un  soldat  —  honore  son  drapeau. 
Une  terre  —  se  couvre  de  ronces. 
Une  terre  bien  —  produit  d'abondantes' récoltes. 
Une  âme  —  ne  se  laisse  point  abattre  dan»  le  périt. 

saècs~\7ivaiiiV.V'nr=^',"^''''"'''-  ■""  JP^'a'ile  et  sois  sayo,  travaillons  ot  soyons 
«fpecte  teVpi"ents.'°^"  ''^''-  '  ^'^  P^''^"^*^  ''  "P^«  «"  !>'«"•  "  «ono^e  ë! 

Analyse.  -  La  toison  de  Gédéon.  La  coupe  de  Joseph. 
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I. 


*88   LEÇON 
Féminin  de  l'Adjectif. 


Féminin  de  l'adicctif  ^  n„     , 

adjectif.  -  Re„,piace^  le  tiret  par  le  féminin  de  l'adjectif 

lommemuet        FemniP.  «,„,/..  .... 


Miommemuet 
Arbuste  artificiel 
Mot  boufl'on 
Pays  hospitalier 
DOnheur  éternel 
Acte  criminel 

2.  Frère  cadet 
Langage  étranger 
i^ersonnage  familier 
Avis  particulier 
«ymne  guerrier 
balon  propret 

3.  Fruit  printanior 
Corps  fluet 
Travail  manuel 
Secours  mutuel 
Sentiment  universel 
Pays  Italien 


Femme  muette 
Plante  — 
Parole  — 
Nation  — 
Joie  — 
Action  — 

Sœur  — 
Langue  — 
Personne  — 
Leçon  ~ 
Chanson  — 
Salle  — 

Fleur  - 
Taille  - 

Occupation  — 
Aide  — 
Opinion  — 
Contrée  — 


4.  Air  inquiet 
Péché  originel 
Devoir  entier 
Amour  maternel 
Visage  altier 
Travail  quotidien 

5,  Vœu  indiscret 
Langage  groshier 
Mot  spirituel 
Esprit  immortel 
Cours  régulier 
Conseil  dernier 

6.  Décret  nouveau 
{rropos  mensonger 
Lxercice  mensuel 
Lien  fraternel 
Csage  parisien 
sacrifice  païen 


Démarche  inquiète 
Faute  — 
Paye  — 
Aflection  — 
Mine  — 
Œuvre  — 

Promesse  — 
Parole  — 
Hepartie  — 
Ame  — 
Leçon  — 
Observation  — 

Loi- 
Parole  — 
Leçon  — 
Union  — 
Coutume  — 
Cérémonie  — 


conjonc£ol'  ^  «^'^P'éter.  _  Donnez  au  sujet  deux  attributs  joints  par  la 

La  lettre  A  est  —  ou --  * 

fa  proposition  est  —  ou*— 
Les  mots  sont  —  ou  -- 
Le  nom  est  —  ou  — . 

2.  Le  genre  est  —  ou  — 
Le  nombre  est  —  ou  —      * 

Le  sens  des  mots  est -ou - 
L  article  est  —  ou  —  ' 

L  adjectif  est  —  ou  — * 
L  adjectif  numéral  est  —  ou  — . 

Conjugaison.  —  Imn^fnt^r        17. 
te  ^  S-3.  ^^ffin  Jr^  Il  -^-,  é^ons  g^taiso„3^„^ 

c^/{?'  V~^'''  C^i'^Ï^.ÎJ--"-  La  vive  foi  d'Abraham. 


ne.  f.  s.  — 


1  Abréviations. -Ad. 


adjectif^ 


q.  qualificatif,  qualifie,  -  alWibul,  at. 


inin  de  l'adjectif 

marche  inquiète 
Jte  — 
se  — 
ection  — 
m  — 
ivre  — 

messe  — 
oie  — 
lartie  — 

B  — 

on  — 
îrvation  — 


)le- 
>n  — 
n  — 
urne  — 
monie  — 


s  joints  par  la 


-crlt,  longues, 
e  premier  dea 


isons-nous, 
toujours  le 


,  ne.  f.  s.  — 


tribut,  at. 


49»   LEÇON 
Féminin  de  l'Adjectif. 
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avant  ce  prendre  le  muet.-  Ex.:  bas,  iasseTpX^^^f^ 


I.  Fémtaln  do  ra,l|»cui.  -  n.mpI,oez  1.  tira  par  ,e  fé™i„i„  ,,  ,..,dj,„,i,, 

.  Mur  li.ic  »• ■ii_  ■ 


1 .  Mur  bas 
Beau  paysage 
Devoir  nul 
Palais  princier 
Bœuf  gras 
Fruit  nouveau 

2.  Discours  sot 
Teint  violet 
Ordre  exprès 
Vieil  usHf;e 
Bois  épais 


Muraille  basse 
—  prairie 
Copie  — 
Demeure  — 
Vache  — 
Fleur  — 

Réflexion  — 
Couleur  — 
Sentence  — 
—  coutume 
Forêt  — 


3.  Rire  fou 

Gros  paquet 
Mot  gentil 
Corps  moyen 
Homme  las 
Cœur  mou 

J.  Empire  païen 
Nouvel  avis 
Beau  tableau 
Habit  vieux 
Premier  reproche 


Gaieté  — 

—  malle 
Parole  — 
Taille  - 
Femme  — 
Ame  — 

N.ition  — 

—  menace 

—  .îtatiie 
Tunique  — 

—  réprimande 


n 


toutes  lcrcl?ses''désSs*^parie7uje!!''  P""  ""  ^î^^'i^caff  ce  que  ne  sont  pas 


tenues. 


Ti-utlp^'^c^^rl^tfo^plr--- 
Tous  les  livres  ne  sont  pas  —  . 
Tous  les  éloges  ne  sont  pas  —  . 
Tou  es  es  résolutions  ne  sont  pas  - 
Toutes  les  demandes  ne  sont  pas  - 
Tous  les  bienfaits  ne  sont  pas  --  .     * 

TnMZo^*^%^^^^''^"^««  "6  sont  pas  -. 
Toutes  les  fautes  ne  sont  pas  — 
lous  les  jeux  ne  sont  pas  -  .     ' 
loutes  les  promesses  ne  sont  pas  — 
Tous  les  saluts  ne  sont  pas  -  ' 

Tou  es  les  leçons  ne  sont  pas  —  . 
loutes  les  entreprises  ne  sont  pas  - 


(latte ,  craignons  celui  oui 


Conjugaison.  —  Imnératif  _  rr,!^,     i   • 
nous  (latte   craignez  celui  qKo^  flatté         "'•?"',,''  ".^/-'  -"■^■■"—«.u,  qu. 
1  étude.  -  Ne  médis  pas  du  prochain      '*  ~  ^°"  ''""''^  ^'^  .''Pplique-îoi  durant 

^p-^r,"^!!^^^^^^^^^^^^  i-,  ;'ches  soieries  de  Lyon. 

-  de,  prep.  -  Agenl  np.  m.  s.  c  dK  pr^unes^'  "^^  P""""''-  "  P'^'''''  "<=•  ^-  P' 


m 


'^^  60»   LEÇON 

Texte  à  expliquer. 

.  l'oiseau -MOUCHE    ET    LE    l'\HLIO\ 

epoqne?  Je  ne  compte  encorl^'u'n  S^^^^^^  ^T''  ^^"'^?^ 

toujours  que,  s'il  es^bSu  de  volV.    ife  ^?  soutiendrai 

voirformé^esailesf  -0^  P^&'Ia'I^I"^^     P'^l^^^^»  «i'»- 

hurmlité ,u'U  reçoit  son  pl^b^luZ'^^^^^^^^ 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES.  -  l'^^cureuil 

vak  erquTir  ïa^ïUun^^^^^^^^  '"^"^'  T"."'^^^  ^"'à  demi  sau- 
mêmè  de%e  Pmœu,s^  mé  r^^^  ^°"'"^'  P^*-  ''innoceiice 

nassier  ni  nuisiSe  aiS.  fi  cl- ^ ''''^  ^^P?'^"^'  ^'  "'^s*  "i  car- 
sa  nourriture  S'dinàiîesX/ /.«'/''•'<  ^"^'q^^^^is  des  animaux; 
settGs,  de  Ja  fiilne  et  duX^  n^'"i*''  ^^^  '-^«^andes,  des  noi- 
éveillé,  très-industrieux  ^        '  ^  ''*  P'^^'"*^'  ''^^  ^^^'^^^  ^^è^- 

4^X^^:Sj:^]j!!^y^^^^  fi-  le  corps 
reJiaussée,  parée  par  une  bollp  nnp.^n  sa  jolie  figare  est  encore 

de  se  cacher  «ous^ete"  ireTtoTouKu^r^i?  '^"^«  '  ^  "- 
eux-s  la^S  ^/eruÈ^Ï  par  ia  légèret/;  ij  demeure  comme 
l'autre ,  y  faiT  aussi  son  nll"''?"-!'  ^^f  ^""'^^^  «"  «autant  de  l'un  à 
et  ne  descend ï  terre  ouen,ïïf'"î  ^''  P'"^«'  ^^''^  1^  rosée, 

violence  des  ventrOnCle  Xe  aue^dt',' f'"S'^'*'^  P^^  ^^ 
les  1  eux  découverts    rîî.ni  iJ  5"°  .ans  les  champs,  dans 

mais  des  habilations-  il  hp  .ÏL^'^-  I^Plaine;  il  n'approche  ja- 

celle  de  la  fouine-  il  n  r  p  ninc           ^  P'"^  perçante  encore  que 
•  N„ur.lisle  cél»r«,  „«  »  M«„u,„d  (Ql.-dOr)  .„  ,707,mort»,788: 


1 

i 


M 


d'iiabilant  de 
?  iJtipuis  quelle 
t  néanmoins  je 
les  branches  et 

ciie  date ,  mais 
je  soutiendrai 
plus  beau  d'a- 
xérite  en  rap- 
'ment  de  cette 

BOUIANGEK. 
lEUIL 

u'à  demi  sau- 
ir  rinnoceoce 
l  n'est  ni  car- 
des animaux; 
des,  des  noi- 
alerte,  très- 

ine,  le  corps 
•e  est  encore 
îxnache,  qu'il 
et  à  l'ombre, 
autres  :  il  se 
de  ses  pieds 
îlie  :  au  lieu 

eure  comme 
tantdel'unà 
)it  la  rosée, 
gités  par  la 
amps,  dans 
pproche  ja- 
I,  mais  dans 
îs  futaies, 
encore  que 

fermée,  un 
ndre  toutes 
,  il  va  ordi- 
Is;  il  a  les 
aMl  grimpe 
BUFFON  i. 

dictée,  et  les 

!n  1788. 


s 


51"  LEÇON 

Féminin  de  l'Adjectif, 

81.  Les  adjectifs  terminés  par/clian'-ent  an  f*^mmî«  / 
avant  de  prendre  Ve  mi7ot       vi  .  ,  ^o;")  ^?-  leminin /en  v, 

Cependant  doux    mux    faTr  jJi  /  ''''"^''''^'  heureuse. 
83    Tps  idipMîP  •'  '  ^°^^  ^^^^^>  rousse,  fausse 

Vedu  ^Si^it  ~  ;r"f.!  en  .9.  prennent  un  trén^a  su 
tiiuuin.       Lx.  .  mrju,  aigue;  ambigu,  ambiguë. 


1.  Féminin  de  l'atljecUI.  -  Remplace.,  lo  tiret  par  k 


<•  Ton  affirmatif 
Homme  boiteux 
Conte  naïf 
Caractère  vif 
Salon  exigu 
Chant  pieiix. 
Chûteau  neuf 

2.  Poil  roux 
Son  harmonieux 
Chemin  dangereux 
Vent  furieui. 
Esurit  attentif 
Habit  "racieux. 
Regard  pensif. 
Suffixe  diminutif 


licponse  aljlrmain'e 
Femme  — 
Fable  — 
Humeur  — 
Salle  - 
Géré!        .    _ 
Mai-^  ■ 

Barbe  — 
Voix  — 
Route  — 
Tempôte  — 
Intelligence  — 
Coi  Hure  — 
Figure  — 
Syllabe  — 


.}.  Aspect  chétif 
Sort  malheureux 
Sommet  aigu 
Peuple  juif 
Cœur  jaloux 
lisprit  faux 
i>iàcours  bref 

4.  Mot  ambigu 
Groupe  nomb'reux 
Climat  doux 
Mets  délicieux 
Temps  pluvieux 
Récit  curieux 
•Acte  odieux 
Ouvrier  actif 


féminin  de  l'adjectif. 

Mine  chéiive 
r)estinée  — 
Cime  — 
.Nation  — 
Ame  — 
Intelligence  — 
Harangue  — 

Phrase  — 
Troupe  — 
Saison  — 
Créine  ~ 
Saison  — 
Histoire  — 
Action  — 
Ouvrière  — 


"  Pl.rasc.  à  co„.p,aer.  -  Exprime,  par  un  a>,ribu.  la  fom.  de  1«,J« 


1.  Une  roue  est  —  . 

Une  balle  à  jouer  est — 

La  face  du  dé  à  jouer  est 
Une  porte  est  —  . 

2.  Un  cerceau  est  — 
Une  faux  est  — . 
Une  planche  est  -  . 

Un  pain  de  sucre  est  —  . 


3.  Un  œuf  est  —  . 
Un  rouleau  est  —  . 
Une  barque  est  — . 
Une  équerre  est  —  . 

■i.  Une  aiguille  est  — 
Une  cave  est  —  . 
Une  pierre  taillée  est- 
Une  pierre  brute  est— . 


d'pourd.,  prép.  _  ,,},:;^,,^  „^:-^;  -J-l-  -  s.^J^_p^ix.  J rri. .  ne.  m.  s.  - 


il 

f 
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52»  LEÇON 
Féminin  de  l'Adjectil. 


Pn^i;,.^^'  '  '■^'^H^'  ^"^  '"''  ^^"*  ordinairement  leur  féminin 
encme.  —  nx.:  trornpeur,  trompeuse.  ^«^imnm 

S5.  ^cc»5a/cM>-  ;>ro/ee^(?2^r,  m'a^^e?//-,  we?'srrM/ew,.  pt 
quelques  autres  adjectifs  en  tour,  cbang^n  ei^'Zricf 
—  Ex.:  accusateur,  accusatrice.  txi  ?jce. 

86.  Majeur    mineur,  meilleur  et  les  adicctifs  terminée  mi 


I.  Fémloiu  ,10  raliccui.  _  .iompl.cez  I.  ,i,..  p„ ,.  K„|„i„  ,,  ,.,jj..„r. 


i.  Ton  grondeur 
Acte  accusateur 
Conte  menîeur 
Portail  extérieur 
Temps  meilleur 

2.  Visjige  boudeur 
Fait  antérieur 
Evénement  mijeur 
Vieillard  dormeur 
Ecrit  calomnidieur 


Voix  jrondewjj 
Pièce  — 
Fable  — 
Porte  — 
E|)0(iue  — 

Figure  — 
Démarche  — 
A  flaire  — 
Personne  — 
Lettre  — 


3.  Enfant  mineur 
Corridor  intérieur 
Coup  vengeur 
Hegard  flittear 
Génie  t-u|)érieur 

4.  Etape  inférieur 
Sourire  consolateur 
Ton  moqueur 
Pouvoir  créateur 
Paysage  enchanteur 


Fille  mxneurt 
Galerie  — 
blessure  — 
Attention  — 
Ame  — 

Salle  — 
Parole  — 
Phrase  — 
Puissance  — 
Vallée  — 


etlefomSSrmine'ntTsujer  '"'"P''''"  P^""  ""  ^"^"««^"^  '«  Préposition 
Modèle  :  U  peuple  parisien  est  actif  et  industrieux. 

T V.  ml'^i'^i.rw^''''''':  ""^^  ^^^'f  e*^  industrieux, 
rf  „P  P^  ,  ^'"^^  produisent  l'huile  et  le  viu. 
Le  \  eut  de  la  mer  est  ordinairement  humide 

^f.Sn?  ''/'  ^'P'''"'^  ^°"t  très-hosjualiers. 
I  PS  hi^  w  f/w  T''  ''*  *^^P^^'^  ^'^  tous  les  dévouements. 
Les  hiens  de  lu  terre  ne  peuvent  remplir  notre  cœur 
Les  grâces  du  ciel  sont  notre  meilleur  trésor 

L^es  r^^"///^''"^-''""''  ^^}  .^'^'^^'^  ^  ^'^lomnie  laborieux. 
I  ^fnfnSfi  f    ""•  ^'T.'"'^"'?  ^oi^en'  être  bien  sues. 
I  P^n?  ww'V^''^  ^°"  ^°"JO"^s  être  respectée. 

ro=°iln"^  -'^^  P'^'i  '^°*'  enflammer  notre  cœur. 
Les  devoirs  de  classe  doivent  être  faits  avec  soin 
Les  pays  de  montagne  sont  peu  productifs. 

n.a"?i^!n^SrillSïi,^^^iy ?Jîi^^î,^^^  -  Ne  te  moque  Ja- 

Analyse.  -  Une  belle  rose  de  jardin.  Une  fraîche  Qeur  de  parterre. 


it  leur  féminin 

persécufeu)'  et 
t  ew  en  rice. 

fs  terminés  en 
eur,  meilleure; 

t  eur  en  eresse. 


nin  do  Tadjeclif. 

Fillo  mineure 
Galerie  — 
Blessure  — 
Attciilion  — 
Ame  — 

Salle  — 
Parole  — 
Phrase  — 
Puissance  — 
Vallée  — 

atif  la  préposition 


^t 


lents. 

t 

iborieux. 
:'ope. 

-  Ne  te  moque  ja- 
•t«rre. 


538  LEÇON 
Féminin  de  l'Adjectif. 


53 


caduc,    cadumce;  grec,   arecrZ     .M^^^ 

turque; -.àsous\bs:nlf:ti:;ou^^^^^ 

nigne;  malin,  maliqne;  ~  favori    fnZl'-  T       ,'  ^'~ 

oblong.oblongue;  tiers,  tierce         '  ^  '  ^'''^'  '"^'^"^' 


I.  Féminin  de  radjecli,.-  Remplacer  le  tiret  par  ladjectif  féminin. 


jl .  Caractère  rieur 
Feuillet  blanc 
Tiers  parti 
Aspect  trompeur 
Rameau  soc 
Accès  malin 

2.  Mot  franc 
Usage  prec 
Raisin  frais 
Chant  favori 
Voisin  querelleur 
tsprit  raisonneur 


Humour  rieuse 
Feuille  — 
—  l'crsonne 
App.ircncc  — 
Uranclie  — 
Fièvre  — 

Allure  — 
Coutume  — 
Grappe  — 
Chanson  — 
Voisine  — 
Humeur  — 


_  3.  Ton  niorpieur 
Travail  continuel 
Air  héniu 
Chemin  public 
Prix  annuel 
Mal  temporel 

4.  Age  caduc 
Régiment  turc 
Cordon  long 
Esprit  rêveur 
Livre  instructif 
Propos  louangeur 


Réponse  moqueuie 
Occupation  — 
l'i.;ure  — 
Place  — 
l!éoomj)ensc  — 
Peine  — 

Vieillesse  — 
.Antiée  — 
Corde  — 
luKiLîmation  — . 
Histoire  — 
Parole  — 


Modèle  :  L'impie  est  souvent  puni,  même  icî-bas. 
1.  L'impiété  est  souvent  punie,  m^me  ici-ln^ 

2.  L'imprudmce  ne  réfléchit  pas  avant  d'unv 

L ambition  veut  dominer  sur  tout' 

La  trahison  mspu-e  le  mépris  A  l'horreur. 

i^^S!^  7t  ;^t';^feS^^"!J«^l"£-|  ."'f  --i--tol  dos  bien- 

o  i"iiid,b.      uc=ignc-to:  dans  les  épreuves. 


Analyse.  —  Les  bords  du 


Î.CS,  a.d 


m. 


prép.-'/e,  a.d 


p.dét.  bords.  — fcorrfs 


lac.  Les  ponts  du  fleuvo. 


il.  s.  dot.  lac  — /ac 


ne.  m, 


!^'  JJW'A-I''!'^-  '"'^  PO"""  de  le.  -  de 


•■,  ne.  m.  s.  c.  dot.  do  bords 


&4 


3  4«  LEÇON 
Pluriel  de  l'Adjectif. 


90.  Les  adjectifs  terinin»^s  au  sincnlier  nar  ?  nu  -..  «« 
changcut  pas  au  masculin  pluriel.-  Ex  f//wX/Lf^  "^ 
^..  soldais  f^^ançars;  un  /hf.7  rfot,  J^'' A"te.^'  '"^'"' 


I.  Pluriel  de  l'a.lJectU.  -  Remplacez  le  tiret  pur  l'adjectif  pluriel. 


1.  Abîme  profond 
Cnéne  élevé 
Chemin  l.irge 
Fruit  vert 

Cive  obscure 
Terre  voisine 
Hose  fraîche 

2.  Collet  bleu 
Parole  polie 
Front  pur 
Costume  élégant 
Ouvrier  oisif 
Ecolier  élourdi 
Ouvrage  savant 


Puits  pro/bndi 
Arbres  — 
Houles  — 
Haisins  — 
Grottes  — 
Nations  — 
Violettes  — 

Galons  — 
Manières  — 
Cœurs  — 
Habits  — 
Apprentis  — 
Enfants  — 
Livres  — 


3.  Poule!  gras 
Mur  épais 
Liqueur  douce 
Elevé  joyeux 
Serpent  affreux 
Musique  mélodieuse 
Coursier  fougueux 

4.  Thon  frais 
Nation  frança-se 
Pèche  délicie   .e 
Vaisseau  anirla-s 
Chaut  pieux" 
Mets  exquis 
Soldat  écossais 


Ch;!|)ons  gras 
Heniparls  — 
Potions  — 
Camarades  ~ 
Ri  ptiles  — 
Voix  — 
Chevaux  — 

Poissons  — 
Armées  — 
Figues  — 
Navires  — 
Cantiques  — 
Fruits  — 
Mijrins  — 


qa^détcr^r;,Vne"e"urer'^™°*'--^^'"f''^^"  P^-"  ""  qualificatif  la  proposition 
Modèle  :  Uluvnme  menteur  ne  mérite  pas  d'èlre  cru. 

1.  L'homme  qui  ment  ne  mérite  pas  d'être  cm 
L  homme  gin  a  de  la  franchise  es   estiméde  tous 
L  e  eve  gut  étudie  progresse  dans  la  sSce 
L  e.cve  7!a  se  néglige  recule  au  li.ii  d'avancer 
L  en  ant  qni  obéit  ï^  la  joie  de  ses  maître 
L  enhint  .yîa  désobéit  afflige  ses  parents. 
Le  suldat  qm  a  du  courage  ne  craint  pas  le  péril. 

2.  Le  soldat  «?«•  a  peur  est  méprisé  Je  ses  cimande<! 
Le  cœur  qui  s'humilie  obtient  toit  de  'Vie,!    '^'^^^^^ ^^^°s. 

\i^^T^  '''''■  K''^">r/f'e^^^ii  est  eu  horreur  ;ui  Seigneur 
L  oco her  qui  s'applique  obtient  des  récomiénses 

Lo  .jeune  homme  qui  se  uante  se  fait  menriser 

Le  jeune  homme  qui  a  de  la  r«orf.i£?efaJt  estimer. 

qn^^S'^^^ù-Ta^t^'^^L^lS^^  ^^'"'  ^^'  J'-«  de  la  patience. 

Il  ne  faut  pas  que  jô  sois  impaUent      ^     '  -'  '^"'  "°"'  «yez -,  qu'ils  aient  ...- 

Analyse.  -  Un  livre  d'histoire.  Un  principe  de  grammaire. 


I^ans  les  adjcc- 
ix.:  im  homme 
e,  des  femmes 

^  s  ou.  X,  ne 
idat  français, 
ioux. 


'  pluriel. 

^h.ipons  gras 
{eniparls  — 
'otions  — 
Camarades  — 
Il  ptiles  — 
'oix  — 
liûvaux  — 

'oissons  — 
irmées  — 
'i^iies  — 
'avires  — 
antiques  — 
ruits  — 
liirins  — 


tif  la  proposition 


es. 
r. 


ijïen  chanter, 


Texte  à  expliquer, 

LE    PIJfSON    ET    I,A    Pin 

Apprends-moi  donc  une  ciianson 

no.nandait  la  bavarde  pic  ' 

,^  .    ,     ;^  '  agréalde  el  gai  pinson 
Qui  chantait  at;  printemps  s^u^  J'^lne  fleurie 

.     7-,ii'ï  quoi!  Ja  raison,  je  te  nrip'? 
-•  ?^Ia.s  e  est  que    pour  s'inslr;,'!'.  et  moir 
Il  taudrait  savoir  écon«r. 
i-^t  babillard  n'écouta  de  sa  vie. 

Cn  babillard  ne  veut  rien  mT''  'î'  '^  FkRAxdiv^re. 
rien  écouter.  ^       "^'^'^  (apprendre,  parce  qu'il  ne  sait 

r>rCTÉES  SUPPLÉMENTAIRES 

UN    MONDE    D'INSECTF.S    SUR    UN    FRAISIER 

par  hasard  sur  ma  fenétr  fie  ,Kfpi  ""."'''  ^H^  était  venu 
l'envie  me  prit  (le  les  dénip  Vn  .  T^^uches  si  jolies,  que 
sorte,  que  ^e  décrives  en  ôréjVnni;^;''"  J>  ^"  '\'  ^'""^ au^l"e 
marnes,  trentc-s'q,t  estSces  îonl '''.h^'''"'^]''  P''"^'^"*  t'-ois  se- 
la  fin  en  si  grand  nimK  et  d  W  '^i  '''"^'T"^«^;  '"^is  il  en  vint  à 
à  cette  étude,  quoique  (i^s-amusinr'jf  ''"^^*^.'  'ï"^  J«  'hissai 
loijir  et.  pour  dire  la  vériîé,Texnros,'iSn'''  '^"'  ^^  "'""'^"^'^  ^« 

f^^^^Z^l^Z^Zt^^:^^^^-^  toutes  distin- 
leurs  allures.  Il  y  en  avaif  K.  "  ^  couleurs,  leurs  formes  et 
de  rayées,  de  blcLs,  de  veiles     ''''  ^  ^^^'^"^^^«'  ^^  bronzées; 

alIoSéë"er;ott"e^  Ife  It'T't,"""^  ""  '-•^-'  ^'-'-s 

obscure  comme  un  pofnt  de  velirni?,"'^n""r'  'K  P^''^'«sait 
comme  un  rubis.  veiouis  noir;  elle  etincelait  à  d'autres 

unes  en^'/v^Ltt^^:  Tn^uef  e^ll'f  b^iSf/^"^'^  ^"--  Q^'^"- 
de  nacre;  d'autres,  de  courtes  et  dp  "f^"'  ''™'"^  ^««  lames 
des  réseaux  de  la  p  us  fine  in.p   rw  '"^^'  "?!"  ressemblaient  à 

porter  et  de  s'en  servfr  îes^nes  ^  orZ'  T'^  '^  ["^"'"^''"^  de  les 
V  dpnncoi.  i„ ...  y    ^'P  U"6s  aDordaient  sur  fp  fl  ninn<«  ^^.... 


>.  fi 

■'4 


vil 


le  la  patience, 
u'ils  aient ...— 
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66»  LEÇON 


Pluriel  de  l'Adjectif. 

91.  Les  adjectifs  terminés  par  eau  prennent  un  x  au  plu- 
riel. —  Ex.:  nouveau,  nouveaux. 

92.  La  plupart  des  adjectifs  en  al  changent  au  pluriel  al  en 
aux.  —  Ex.  :  égal,  égaux;  moral,  moraux. 

Quelques  adjectifs  en  al  prennent  simplement  une  s  au 
pluriel.  -  Ex.  :  fatal,  fatals;  filial,  filiaU ;  final,  finals; 
glacial,  glacials;  etc. 


.1.  Pluriel  de  l'adjectll.  —  Remplacez  le  tiret  par  l'adjectif  au  plu  iel. 


1.  Fait  légal 
Idiome  méridional 
Beau  château 
Drapeau  naticmal 
Nouveau  professeur 
Habit  oriental 
Breuvage  pectoral 

2.  Fait  capital 
Langage  hébreu 
Venin  fatal 
Nombre  égal 
Peuple  occidental 
Acte  principal 
Aperçu  général 
Récit  oral 


Actes  légaux 
Patois  — 

—  palais 
Trophées  — 

—  maîtres 
Costumes  — 
Sirops  — 

Points  — 
Mots  — 
Poisons  — 
Comptes  — 
Pays  — 
Faits  — 
Principes  — 
Résumés  — 


3.  Travail  spécial 
Elève  rival 
Conte  moral 
Vont  glacial 
Sceptre  royal 
Calcul  décimal 
Avis  spéci  ' 

4.  Marchand  loyal 
Amour  filial 
Chant  final 
Esprit  original 
Avantage  social 
Vêtement  sacerdotal 
Génie  infernal 

Air  nouveau 


Arts  spéciaux 
Ecoliers  — 
Récits  — 
Brouillards  — 
Insignes  — 
Chiffres  — 
Conseils  — 

Négociants  — 
Soins  — 
Sons  — 
Caractères  — 
Intérêts — 
Habits  — 
Esprits  — 
(.'antiques  — 


conveîir  aSe?  *'°"^P'*'^^-  -  Trouvez  trois  attributs  de  plus  qui  puissent 

2  Ailrp'  phn^H»*'/.!''''''  g''av.e.  grise,  harmonieux,  parfumée,  rousse,  suave. 
z.  Aigre,  chaude,  douce,  exquise,  froide,  mouillée. 

1.  Une  couleur  peut  être  blanche,  jaune,  noire,  verte,  orise, 
rousse ,  —  .  -         >  '  ^  u       » 

bmT  ^^^^'_2^^^  ^'^'^  embaumée,  aromatique,  forte,  nauséa- 

Un  son  peut  être  éclatant,  vibrant,  discordant,  —,  — ,  —  . 
sal^'e  ^—    f!^®^    P®"*    ^^^^  piquante ,  mauvaise ,  agréable , 
sèdiV— ^^— '  ""^  ^^^^^  ^®"*  ^^'"^  brûlante,  glacée,  fraîche, 

cla^sTft!f°r;ri7/''''' n  ''"  ^J'f'Jonctif.  -  On  veut  que  jo  garde  le  silence  en 
Ss  éarde Lt  ^''^•^«^„-V',?"  ''  garde  ...,  que  nous  gardionl ...  q.o  vous  gardiez  ..., 
quiis  gardent ...  —  H  faut  que  je  réussisse  à  la  composition. 

Analyse.  -  Les  belles  plaines.  Les  vastes  forêts.  Les  hautes  montagnes. 


un  X  au  plu- 

i  pluriel  al  en 

ent  une  s  au 
final ,  finals  ; 


'  au  plu  iel. 

Vrts  spéciaux 
îcoliers  — 
lécits  — 
îrouillards  — 
nsignes  — 
^lii  lires  — 
Conseils  — 

so,:;ocianfs  — 
ioihs  — 
sons  — 
caractères  — 
ntérèts  — 
labits  — 
Lsprits  — 
antiques  — 

)Ius  qui  puissent 


e,  rousse,  suave. 

verte,  grise, 
)rte,  nauséa- 

~  i      >       • 
3 ,  agréable , 

cée,  fraîche, 


jrde  le  silence  en 
vous  gardiez ..., 


nontagnes. 


57e   LEÇON 
Accord  de  l'Adjectif. 


57 


93.  L;adjectif  s'accorde  avec  le  nom  auquel  il  se  rannnrfn 

^^^"^"^^1  ^"  "^'^^  ^«-^  '*  ^-  JnémeTS 
que  ce  nom.-  Ex.:  un  homme  instmit,  une  femme  instruite - 
des  hommes  instruits,  des  femmes  instruites.  '  '^*''«'^^' 

94.  Quand  un  adjectif  se  rapporte  à  plusieurs  noms  .in 
yuhers,  on  le  met  au  pluriel.  -■  Ex  •  ««  /?mv.  ./^         /.?" 
neufs;  une  règle  et  un/définition  daiC        '  ''  "^  ''^''' 

yo.  Quand  un  adjectif  se  rapporte  à  deux  noms  dP  diffîi 
rents  genres  on  le  met  au  masculin  plurie  .  - T  •  ulefu 
ceur  et  un  calme  étonnants.  '        """" 


acJorden"'"*'  '''  ''"'^^°"'-  "  ^'^<=«^  ""  adjectif  à  côté  du  nom  et  faites-le 


1.  Des  ruisseaux /m»îV/(?s. 
Une  tournure  -- . 

Une  fleur  — . 

Une  plante  — . 

Des  ponts  — . 

2.  Des  enfants  —  . 
Une  réponse  —  . 
Des  prières  — . 
Des  livres  —  . 

Le  Juif—  . 


3.  Des  vallées  riantes. 
Des  fêtes  —  . 

Une  douleur  —  . 
Une  reine  —  . 
Une  ouvrière  — . 

4.  Des  pécheurs  —  . 
Des  matinées  — . 
Des  idées  —  . 

Des  montagnes  — . 
Une  fermière  —  . 


robjot^d^érfnfpîrîe^S^'*''*-  ~  ^'P"'"''  ?"  ""  qualificatif  ce  que  doit  5ire 


i.  Amusant,  droit,  rond,  uni. 

^.  Accordé,  agréable,  mérité,  tendu. 

J-  ,^"ieu  doit  être  amusant. 
Un  billard  doit  èlrc  —  . 
Des  quilles  dûivciit  être— . 
Une  toupie  doit  être— . 

2.  Un  tambour  doit  être  —  . 
Un  piano  doit  êlro  —  . 
Une  promctiado  doit  être  —  . 
Une  récompense  doit  être  — 


3. 

4. 


ÇpnjiiçiJiison.  —  Prése.ui  du  s 


Commode,  garni,  réglé,  tranchant. 
Aère,  arrosé,  fertile,  ombragé. 

3.  Une  montre  doit  être  — 
Un  couleau  doit  être  —  . 
Un  porte-monnaie  doit  être- 
Un  meuble  doit  être  —  . 

4.  Un  jardin  doit  être-  . 
Un  apparlcment  doit  être  — 
Une  campagne  doit  être  — 
Une  allée  doit  être  -—  . 


—  11  liuil  que  jc  SOIS  Iciljorioux 


u  subjonctif.  -  Il  faut  que  je  pense  au  Icndema 


in. 


A. 
■*■  V  I 


Analyse.  —  L' 


a  .'lie 


immorlelle.  L'histoire  saiiUe.  La  vie  fut 


ure. 


■■■«■ 
■à 
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Adjectif  démonstratif. 

96.  Il  y  a  quatre  sortes  d'adjectifs  déterminatifs  :  l'aflioctif 
démonstratif,  les  adjectifs  possessifs,  les  adjectifs  numéraux 
et  les  adjectifs  indélinis. 

97.  L'adjectif  démonstratif  est  celui  qui  sert  à  mon- 
trer l  être  dont  on  parle.  -  Ex.  :  ce  mont,  cette  île,  ces  lacs. 

^  98.  Ladjcctil  dr-monstratlf  fait  :  ce  ou  cet  au  masculin 
smgulier,  cette  au  lémiuin  singuliVt^  ces  au  pluriel  des  deux 
genres. 

On  met  ce  devant  une  consonne  ou  une  h  aspirée-  cet  de- 
vant  une  voyelle  ou  une  h  muette.  -  Ex.:  ce  héros,  'cet  avis. 

acSor'der''''  '^^  ''"'^J^'^"'-  "  I''''^"  ""  adjectif  à  côté  des  deux  noms  et  faites-le 

1.  Confit ,  froid ,  grammatical ,  honteux ,  moral ,  orgueilleux. 

2.  Admirable,  amer,  dangereux,  difficile,  duruble^a^monieux. 

1.  Une  paresse  et  une  lâcheté  honteuses. 
Un  conte  et  un  récit  —  . 

Une  matince  et  une  soirôe  —  . 
Un  abricot  et  un  citron  —  . 
Une  règle  et  une  difficuKc  — . 
Une  parole  et  une  démarche  — . 

2.  Un  remède  et  un  breuvage  —  . 
Un  attachement  et  un  dévouement  —  . 
Une  multiplication  et  une  division  —  . 
Un  torrent  et  un  précipice  —  . 

Une  douceur  et  une  fermeté  — , 
Une  voix  et  une  expression  —  . 

II.  AdjecUi  démonstratif.  -  Remplacer  le  tiret  par  un  adjectif  démonstratif. 

1.  C'est  Dieu  qui  a  créé  ce  soleil,  —  étoiles,  tous  —  a'^tres 
qui  brillent  au  nrmament.  ^  ,  luus        ahucs 

--  argent, —  champ,—  maison,  tous  —  biens  sont  à  moi 
dit  l'avare;  et  puis  il  lui  faut  tout  quitter  ' 

si^dom3nï''n7/''"''?'''r  P''^'?""'  que  nous  recherchons 
si  amemment ,  ne  donnent  pas  le  vr;ii  honheur. 

«n.?'  ^  url^  ''Y?''^  ^"'  ^'^'^^f'^^  •''l^''«s  ^^"-^  -  Alexandre,  -  Cé- 
"  '  "7,,i.A    ^'  ^^^f—S^^^^s  conquérants  dont  parle  l'histoire! 

-  aumône,  --jeune,  —  pnère,  tous  —  actes  de  vertu  ffue 
le  juste  accomplit  chaque  jour,  seront  récomponsés  au  ciH 

—  jugement,—  esprit,  —  mémoire,  et  toutes  —  facultés 
dont  je  SUIS  parfois  si  lier,  me  viennent  dé  Dieu 

c"''\d'dém   m'r!''""f '.^''l"  "^"^'"l""-  C'^s  instrnmcnis.  Cclt<î  rinn-on 


"^■^'lïïinir       im  ,  I 


ifs  :  l'a/ljcclif 
Ts  numéraux 

sert  à  nioij- 

ile ,  ces  tacs. 

au  masculin 

riel  des  deux 

jirée;  cet  de- 
ros,  cet  avis. 

t  noms  et  faites-le 

X. 

lieux. 


:lif  démonstratif. 

US  —  astres 
sont  à  moi, 
recherchons 

ndre,  —  Cé- 
e  l'histoire! 
le  vertu  que 
au  ciel. 
—  facultés 

-^^0  en  scigosvc. 
•  li'^M.  f.  1).  cict. 
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Adjeotif  possessif. 

im   ?  """'""•  '""■  '■'""/""/"'•  ■•"<"••  -1-J-  :  «ion 

Une  redingote  et  un  paletot*  — 
Une  orange  et  un  coing  — 
Une  main  et  un  pied  ~- 
Une  atTection  et  un  dévouement  -  . 
2.  Une  tante  et  un  oncle  —  . 
Une  plaine  et  un  désert  — 
Une  leçon  et  un  devoir  --    ' 
Une  sœur  et  un  IVère  — 
Une  fleur  et  un  fruit  — 
Une  patience  et  un  courage  —  . 

".  AUJeeUI  poasess,,.  -  ae.pUce.  le  Urat  par'ua  a.Jectif  posscif. 

^^^S^:;]î:i -"  '''''''  ~  -I-'  -  conscience, 
,  L^^I^'^Srs^^-i^iSlîr^  i^i.- confi^nce  et  _  aflVetion. 
toule  -  intelligence,  touîe -^boi^voSér"  ''"'  ~  '"-"'^^^'^ 


-^°"|"Of,^.f.°n-  -Présent  du  sub:nne,;r  _  ,,  f.,,.  „,. . 
-a  veut  .^Lic  je  devifuiic  plus  sa-'e.  ^" 


ivo  jjio;)  i,:3  avis. 


Analyse.  —  N 


Nos, 


ad 


ts  c] 


<^tl.  vigne.  — 


r"s.  ni.  p. 


a  m 

■ici 


ps.  Vol  ce  vi.;,'np.  V 


^'One,  i;c.  r. 


-:iiip3.  _  e/, 


■^3  jardins.  Ta 


«^'""s.  ne. 


mnifon. 
"'•  p.  —   Vuly 


ir! 


c,  a(.I. 
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Texte  à  expliquer. 
l'enfant  et  la  guApe 

Vn  petil  garçon,  plein  (f 'agilité,  s'en  allait  sautillant  au  milieu 
d'i.  I  jardin,  et  Ibhltrait  à  travers  les  (leurs  et  les  herbes.  Uno 
guêpe  (livrée  se  balançait  sur  se-  iles  et  voltigeait  autour  de  lui. 
La  beauté  do  sa  couleur,  l'or  qui  brille  sur  ce  frauduleux  in- 
seetn,  donnent  tout  à  coup  à  l'avide  enlant  le  désir  de  s'en  rendre 
maître. 

Aussitôt,  courbant  la  main,  il  la  tourne  rapidement  der- 
rière l'animal  bourdonnant;  mais  le  coup  tombe  à  faux,  et  la 
guêpe  vole  loin  de  là.  11  la  suit  avec  vitesse;  mais  elle,  agile  et 
vive,  fait  mille  tours  dans  l'air,  jusqu'à  ce  que,  fatiguée,  elle  se 
repose  au  sein  délicat  d'une  rose  vermeille.  L'enfant  ne  l;i  perd 
pas  de  vue;  il  marche  tout  doucement  et  sans  bruit  sur  i  pointe 
des  pieds;  et  lorsqu'il  est  tout  près  d'elle,  il  avance  rapidement 
la  main  et  serre  à  la  fois  et  la  rose  et  la  guêpe. 

Celle-ci,  irritée,  sort  aussitôt  le  dard  aigu  qu'elle  tenait  caché, 
et  perce  d'une  blessure  cuisante  la  tendre  main  du  jeune  impru- 
dent, qui,  hors  de  lui,  pousse  des  cris  au  ciel,  eu  appelant  du 
secours,  et  tombe  à  terre  presque  évanoui. 

Jeunes  gens,  de  fiez-vous  de  ce  que  vous  ne  connaissez  pas; 
i  trouve  l'aiguillon  sous  la  rose,  et  le  loup  sous  la  peau  du 


on 
mouton. 


■ 


Levasseur. 


DICTÉES  SUPPÉMENTAIRES 

LA  TOURAINE 

La  Touraine  fut  réunie   définitivement  à  la  couronne   par 

Louis  XI.  Un  fleuve  majestueux,  des  plaines  fertiles  ,  entrecou- 

)ées  çà  et  là  de  vallées  non  moins  riches,  des  pelouses  oii 

)aissent  de  nombreux  troupeaux,  des  plantations  d'arbres  frui- 

iers,  des  bois  qui  ressemblent  à  autant  de  bosquets,  des  col- 

ines,  des  plateaux  couverts  de  vignes,  et,  au  milieu  de  tout 

cela,  des  chùloaux  pleins  de  souvenirs  et  des  villes  charmantes, 

tel  est  l'aspect  de  cette  belle  province  surnommée  le  jardin  de 

la  France. 

LA  BOURGOGNE 

La  Bourgogne  fut  réunie  à  la  France  par  Louis  XI,  après  la 
mort  de  Charles -le -Téméraire.  Des  mines  de  fer  abondantes, 
des  forêts  mairnifuiues,  une  agriculture  perfectionnée,  des  trou- 
peaux moilèlei,  et,  par-dessus  tout,  des  vins  célèbres  dans  le 
monde  entier,  font  de  celte  province  une  des  plus  riches  de  la 
France.  Toutefois  la  partie  sud -est  est  moins  favorisée  :  sauf 
quelques  vallées  fertiles,  elle  n'est  guère  couverte  que  de  mon- 
tagnes ,  de  forêts  et  d'étangs.  Ab.  Col'Rval. 

Indiquez  les  adjectifs  quaIificatif-3  pluriels  de  la  1«  dictée,  et  ceux  qui  sont  au 
s'ngulier  dans  la  2«  dictée. 


lanl  nu  milieu 
;  herbes.  Une 
autour  de  lui. 
rauduleux  in- 
le  s'en  rendre 

idemcnt  der- 
à  faux,  et  la 
î  elle,  agile  et 
iguéc ,  elle  se 
int  ne  la  perd 
t  sur  t  pointe 
ce  rapidement 

tenait  caché, 
jeune  impru- 
n  appelant  du 

maissez  pas; 
s  la  peau  du 

SEUR. 


îouronne  par 
îs ,  entrecou- 

pelouses  où 
d'arbres  frui- 
lets,  des  col- 
lilieu  de  tout 

charmantes , 
i  le  jardin  de 


XI,  après  la 
'  abondantes, 
éc,  des  trou- 
èbres  dans  le 
3  riches  de  la 
vorisée  :  sauf 

que  de  mon- 

IVAL. 

ceux  qui  sont  au 


i 


61»  LEÇON 
Adjectifs  numéraux. 


bl 


i«  Ini;  ^^^^•'J'^ctifs  nurnùi-aiix  sont  ceux  qui  déterminent 

le  nom  en  y  ajoutant  une  idée  de  nombre.     ^     "^^«^'«^«1 

1  y  en  a  de  deux  sortes  :  les  adjectifs  nuni.'raux  cardimnr 

et  les  adjectils  numéraux  ordinaux.       ""'"' '^"^  cardmaux 

10-4.  On  forme  un  adjectif  num  'rai  ordir  il  en  aioniinf  l-, 
termmaison  u.ne  à  l'adjectif  numé  a)    irdil  cSSn 
Il  y  a  exception  pour  les  adjectifs  ;v.«,/^:  .tS^^'"*' 


v4&"nn^olTJS{.  -  ^'■°"^"  ''^"J-''^  ""-"ér^'  O'-Jinal  correspondant 

4      TT.,  . 


l.Un 
Deux 
Trois 
Quatre 
Cinq 
Six 
Sept 
Huit 
Neuf 
Dix 
Onze 
Douze 


premier 


2.  Treize 
Quatorze 
Quinze 
Seize 
Dix-sept 
Dix-huit 
Dix-neuf 
Vingt 

Vingt  et  un 
Vingt-deux 
Quatre-vingt 
Quatre-vingt-dix 


treizième 


^.11.  Phrases  à  compléter.  -  Ren.pIacoz  le  tiret  par  un  adjectif  numéral  car- 


i.  Dix  siècles  font  mille  ans 
—  ans  font  un  siècle. 
L'année  est  de  —  mois, 
jly  a  — jours  dans  la  semaine. 
Lejoui- a— heures. 
L'heure  a  —  minutes. 
Laminute  a  — secondes. 


-.  Cmq  r.incs  valent  cen/ sous. 
—  sous  valent  un  franc. 
Dix  sous  font  —  centimes. 

Qua  1-e  sous  font  — centimes. 
Un  décime  vaut  —  sous 
Un  sou  vaut  ~  centimes, 
liards  valaient  un  sou. 


qu.  vous  rellecliissicz  ...,  cju-ils ^ô  /c  i    en  V  ''"^  """,'  rollechissions  ..., 

souvent  à  mes  parents.  rtuLuiu.ent  ...  —  U  conviendrait  que  jecrivisse 

,.  'i^o!i;!:i~i^  1^^!1:TS']!'^'  ^?/'--  ^--^Î-  P'-ases. 

lignes. -^i'i/ncs,  ne.  T.  p.  "'       ~  l"-'»^'"-cs,  ad.  luirn.  ord.  f.  p,  dct. 


m 


'■u 
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■n 


Adjectif  indéfini. 

i03.  Les  adjectifs  indéfinis  sont  ceux  qui  déterminent  le 
nom  en  y  ajoutant  une  idée  vague  de  nombre  ou  de  qualité 

106.  Les  adjectifs  indéfinis  sont  :  aucun,  autre,  certain' 
chaque,  maint,  même,  nul,  pas  un,  plusieurs,  queL  ouel^ 
conque,  quelque,  tel  et  tout.  ^ 


I.  Adjectif  Indéllm.  -  Mettez  au  féminin  l'adjectif  indéfini  elle  nom. 


1 .  Aucun  mendiant 
Un  autre  marcliand 
Certain  paysan 
Chaque  vilhigeois 
Maint  moissonneur 

2.  Le  môme  homme 
Nul  patron 
Plusieurs  rois 

Quel  bienfaiteur 
Chaque  ouvrier 


aucune  mtniianla 


3.  Nul  fermier 

?uelque  bourgeois 
out  orphelin 
Pas  un  serviteur 
Maints  vendangeurs 

^.  Quels  héros 
Plusieurs  voisins 
Tous  les  rehgieux 
D'autres  tuteurs 
Certains  pères 


nuUt  fermière 


II.  Phrases  à  compléter.  -  Remplacez  le  tiret  par  un  adjectif  indéfini. 

1.  Mamte  et  mainte  épreuve  se  présente  sur  le  chemin  de 
iti  vie. 

Un  malheur  instruit  mieux  qu'—  remontrance. 

Un  paresseux  omet  son  travail  pour  un  prétexte  —  . 

■—  mortel  ne  connaît  les  secrets  de  l'avenir. 

A  —  jour  suffit  son  mal. 

Telle  vie,  —  mort.  Tel  maître,  —  disciple. 

lous  les  peuples  n'ont  pas  les  —  lois. 

2.  —personnes  ne  peuvent  supporter  aucune  contradiction. 

—  Citoyen  doit  être  protégé  par  la  loi. 

—  contrées  de  l'Einope,  telles  que  la  Russie  et  l'Angleterre,  ne 
professent  pas  la  religion  catholique. 

La  vanité  ne  tient  lieu  d'—  vcilu. 

A  —  les  cœurs  bien  nés  que  la  patrie  est  chère! 

—  papes  ont  été  de  grands  savants  et  de  grands  saints 

—  cliemm  de  fleurs  ne  conduit  à  la  gloire 


-*rrf.l!,"i?wî^''"' ~  /■'»;)^v/'«;/  du  mhjancur.  -  H  faudrait  que  je  ; 
—  11  faudrait  que  j  apprisse  mieux  mes  IcQons. 

O^^Z'  Z  t'^^'lT.  ^^îl'^'-  G^--'"'"^  P^tit^  ^n'''nls-  Q"^l^  b 


-.0  convertisse. 


Quelques,  ad.  ind 


m.  p.  dét.  avis.  —  /: 


Ov,s,  ad.  q,  m.  p.  q.  avi=. 


)fs.ux  récits  ! 
is,  u.c.  m p 


m 


-.0  convertisse. 


63»  LEÇON 
Composés. 


68 


*  107.  On  forme  des  adjectifs  : 

»««?/i;Xr  """"  ''^™'  ""  adjectif. -EX.:  urne, 

unlXZT-  Z:f  ™1"-?  ^*^W-  à  un  nom  o.  i 
aimaMe.  '       *''  '^""Sealre;  envie,  envieux;  ainer, 

sonVfes'  nSs  l,™  'ZfZV'  ^Y'  "^™"'  "■>  "djectii 
nom.  (Ko».p4'23.)       '     '^  "*  P''"^"'  ''''™«  ™ 


pr'if.r.rLo%.jîrs;,r'dtLivs^^  ,.  „,„„,  ^,,,,,^,^^ 


Périssable       ^,npeV^•..a6/.     Matériel 


Humain 

Faillible 

Constant 

Pair 

Transitif 

Mortel 

Personnel 


Défini 

Déterminé 
Visible 

Supportable 
Correct 
Corrigible 
Populaire 


immatériel 


II.  Phrases  à  coiiniût«»r  _  Rn.v,  i 

to.nipicter.  _  Remplacez  le  «iret  par  un  adjectif. 

lE  PAPILLON  ET  l'enfaNT 

Brillant,  éclos,  frais,  jeune,  joli,  malin. 

Papillon,— papillon, 
Venez  vite  sur  cette  rose. 

Poijr  vous  avec  ce -bouton, 
Je  1  ai  cueiUie  à  peine  —        ' 

Ainsi  chantait  un  -  enfant  : 
Et  le  voila  qui  se  dispose 
A  saisir  rinsecte  — 

L'insecteSP'"  ?"«,sur  elle  il  se  pose. 

l'n  vn  if    ■■    ~'  ^^  repond  :  Serviteur' 

J  ai  vu  le  piege,  ami;  je'  ne  vois  plus  la  lï.ur. 

co  ^^  Filleul  des  Guerrots 


4 


f  ' 


■•^  i: 


>J  %MH«MiMMI-lUP.Wl 
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Dérivés. 


*  109.  Les  suffixes  qui  s'ajoutent  à  unadjectifpourenfaire 
un  autre  adjectif  sont  : 

i°  Des  suliixes  diminutifs,  tels  que  et,  ot,  âtre,  aud,  in.  — 
Ex.:  pauvre,  pauvret;  vieux,  vieillot;  noir,  noirâtre;  lourd, 
lourdaud;  blond,  blond  in. 

2°  Des  suffixes  augmentatifs,  tels  que  ond,  asse,  issime.  — 
Ex.:  furieux,  furibond;  bon,  bonasse;  illustre,  illustrissime, 

*  110.  Les  suffixes  qui  s'ajoutent  à  un  verbe  pour  en  faire 
un  adjectif,  sont  :  eur,  able,  ible,  ant,  if,  cire. —  Ex.:  lire, 
lisible;  craindre,  craintif;  mériter,  méritoire. 

'^111.  Les  suffixes  qui  s'ajoutent  à  un  nom  pour  en  faire  un 
adjectif,  sont  :  eux,  u,  al,  el,  ique,  ide,  icr,  aire,  ain,  en, 
ais,  ois.  —  Ex.:  bosse,  bossu;  candeur,  candide,  etc. 

*  112.  Les  suflixes  euF  et  ant,  ayant  un  verbe  pour  ra- 
dical, marquent  la  qualité,  la  manière  d'être.  —  Ex.:  parleur, 
qualité  de  celui  qui  parle;  luisant,  qualité  do  ce  qui  luit. 

Les  adjectifs  en  eur  et  en  an^sont  souvent  pris  comme  noms. 


I.  Dérivés.—  Trouvez  l'adjectif  en  eur  ou  en  ant  dérivé  du  verbe. 


1.  Adorer 
Blasphémer 
Conserver 
Consoler 
Tenter 
Décorer 
Triompher 


adorateur 


2.  Agoniser 
Compatir 
Reconnaître 
Conquérir 
Satisfaire 
Eblouir 
Etourdir 


agonisant 


II.  Phrases  à  compléter.  —  Ajoutez  deux  attributs  à  la  proposition. 

1.  Charmant,  caressant,  gentil,  hargneux,  humide,  pluvieux,  propice,  vilain. 

2.  Aigre,  chancelant,  chétif,  délicieux,  excellent,  florissant,  prospère,  véreux. 

1.  Un  chien  peut  èlrc  gracieux,  fidèle,  gentil,  caressant. 
Un  chien  peut  être  mécliant,  repoussant,  — ,  —  . 

Le  lcmi)s  peut  ôlre  ueau,  doux, — , — . 
Le  temps  peut  être  lourd,  froid,  — ,  —  . 

2.  La  santé  peut  être  bonne,  parfaite,  — ,  —  . 
La  santé  peut  être  mauvaise,  délicate,  — ,  —  . 
Un  fruit  peut  être  mûr,  rafraîchissant,  — ,  — . 
Un  fruit  peut  être  vert,  amer,  — ,  —  . 

Conjugaison.  —  Plus-que-parfait  du  subjonctif.  —  Il  faudrait  que  j'eusse  eu 
plus  d'application,  que  tu  eusses  eu...,  qu'il  eût  eu...,  que  nous  en^ajon?.  en...,  que 
vous  eussiez  eu...,  qu'ils  eussent  eu...  —  On  voudrait  que  j'eusse  fait  des  progrès. 

Analyse.  —  Ma  tondre  mère.  Votre  chère  tante.  Leur  bonne  grand'mère. 
Ma,  ad.  pos.  f.  s.  dét.  mère.  —  tendre,  ad.  q.  f.  s.  q.  mère.  —  m'eroy  ne.  f.  s. 


I 
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Texte  à  expliquer. 
V,    .  l'orange 

Unjeune  enfant  mordait  dans  une  oranpe- 

Comme  il  est^lligr^^C^Ie'p  e^^^^iSf 

-  ^^"^"^r'"^ '  '"•  répindit  son  père'" 
0(ez  cette  écorce  Jcgère  ^       ' 

Vous  reviendrez  de  votre  erreur  » 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES 

LE   MD   DE   FAUVETTE 

I,.7 '^,;;«"s,  ce  nid  de  fauvette: 

Svres  ,P( iîf ''^^'  j"  vous  guette! 
lauvres  petits,  vouo  vo  à  nris' 

Déte^'^fl^^' petits  reœ; 

l)eba(tez-vous,oli!  c'est  en  vain 

Vous  n'avez  pas  encor  vos  ai?ês' 

Cojnment  vous  sauver  de  ma  n'ain'^ 

Venais  m'endormir  sous  un  c  aL 

3/"flSîfr^^^^^r"'"han'^^^^^ 
TTn      '  .'  ®^*^"  sein  de  ma  mère 

Un  méchant  venait  me  ravir 
Je  le  sens  bien,  dans  sa  misère 
Elle  n'aurai   plus  qu'à  mourir  ' 
p^^  f/«'^a's  assez  barbare     ' 
Non    non'^''''''^.«'•^°«e"fants! 
,    S;î-^,^,-,7jevo.ssé^^^^ 

*•      Apprenez-leur  dans  le  hocSe 
A  vofligerauprèJ  devons;      *"' 

iof:Sdrardli:et^ïS;C"^^-- 
Dormir  qufi|gupfnisc.ft, ''".'. 
Au  brnif  Ho  ilT,     •   °^"^  ^"  chêne 

Indiquez  les  adjeciifs^L     ^^T  "^^""^^  Chansons.       BeROUIN  1 

îllfliii^fta^de^^  de  ,a  1.  et  deja  3e  dictée    efÎesLje'ctift 

'  ^é  à  Bordeaux  en  mo~~;;;^;r^ri:^ 


es 


r;* 
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66»  LEÇON 
Mnyéê. 


*  113.  Le  suffixe  able,  ayant  un  verbe  pour  radical, 
signilîe  :  gui  peut,  qui  doit  être ,  qui  est  apte  à. —  Ex.:  esti- 
mable, qui  doit  être  estimé  ;  convenable ,  qui  peut  convenir. 

*  114.  Le  suffixe  eux,  ayant  un  nom  pour  radical, 
signifie  qui  a, —  Ex.  :  consciencieux,  qui  a  de  la  conscience; 
ambitieux,  qui  a  dt  l'ambition. 


3.  Ennui 

ennuyeux 

Honte 

— . 

Respect 

— 

Gloire 

.1. 

Orgueil 

— 

Vice 

~. 

Majesté 

— 

4.  Vanité 

__ 

Rigueur 

— 

Douleur 

— 

Soin 

— 

Délice 

— 

Silence 

— 

I.  Dérivés.  —  Trouvez  l'adjeclif  en  ablc,  dérivé  du  verbe,  et  l'adjectif  en  cwo"; 
dérivé  du  nom. 

1.  Haïr  haïssable 
Passer  — 
Aimer  — 
Sembler  — 
Agréer  — 
Détester  — 
Désirer  — 

2.  Admirer  •  — 
Blâmer  — 
Louer  — 
Excuser  — 
Pardonner  — 
Epouvanter  — 

II.  Phrase?  à  compléter.—  Remphcez  le  tiret  par  un  adjectif  précédé  de 
l'adverbe  plus  ou  de  l'adverbe  moins. 

1 .  Agile ,  cruel ,  fidèle ,  patient ,  prévoyant. 

2.  Etendu,  grand,  haut,  peuplé,  vaste. 

1.  Le  cheval  est  plus  agile  que  l'âne. 
La  fourmi  est  —  que  la  cigale. 

Le  chameau  est  —  que  le  cheval. 
Le  chien  est  —  que  le  chat. 
Le  tigre  est  —  que  le  lion. 

2.  La  terre  est  moins  grande  que  le  soleil. 
La  Méditerranée  est  —  que  TOcéan. 
L'Europe  est  —  que  l'Asie. 

L'Italie  est  —  que  la  France. 

Les  Cévennes  sont  —  que  les  Alpes. 

Conjugaison.—  Présent  de  Vindicatif.  —  J'ai  horreur  de  l'hyi/OCL/r    ,.— 
Je  n'ai  pas  de  fausse  honte. 

Analyse.  —  Trois  vertus  théologales.  Quatre  qualités  morales. 
Trois,  ad.  num.  car.  f.  p.'dét.  vertus,  —  vcrtxis.  ne.  f.  p.  —  théologales^  ad.  q. 
f.  p.  q.  vertus. 


l'ai 


Cl 
-J 

Al 


■* 


ur  radical, 
-  Ex.:  estî- 
t  convcni7\ 
iir  radical, 
oonscicnce; 


îdjectif  en  eux, 
'nnuycux 


ctif  précédé  de 


l'hyijoc».-;'    ..— 
ologalet,  ad.  q. 
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Dérivés. 
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1.  Dérivés.—  T 

1.  Brute 

Colosse 

Commune 

Enfer 

Fils 

Glace 

Matin 

Monument 

2.  Nation 
Occident 
Orient 
Pape 
Principe 
Roi 
Sentiment 


rouvcz  TadjecUf  en  ai  ou  en  ùjue  dérivé  du  nom. 


brutal 


3.  Arabe 
Classe 
Energie 
Eucharistie 
Euphonie 
Géographie 
Gymnase 
Héros 
4.  Magie 
Orthogra[)hc 
Prophète 
Satan 
Syllabe 
Télégraphe 
Tyran 


arabique 


v'iy^bIlrt%ideS^^^^^^^^^^  '^  "^^^  P^--  "-^  ^"«"«'^alif  précédé  de 

2."  BKT'fldèlf  "fo'A'!^'"'''  élevé  .cendu,  profond. 
^.  urmant ,  iidele ,  fort ,  harmonieux ,  industrieux  .utile. 

Les  Dlaint'lf^H  i^  ^' •  ^"^"f  '°»*  irès-ardentes. 
L.es  plaines  de  la  Russie  sont  — 

Les  sommets  du  Mont-Blanc  sont'—  . 

Les  mines  d'or  de  la  Californie  sont  — 

Les  inondations  de  la  Loire  sont  -- 

Les  eaux  de  rOcéan  sont  —  . 

2.  Le  ver  à  sole  est  le  plus  utile  de  tous  les  insectes 
Le  rossigno  est  -  des  chantres  des  bois. 
Le  cnien  est  —  des  animaux  domestiques. 
L  éléphant  est  —  des  animaux  terrestres. 
L  oiseau-mouche  est  -  de  tous  les  oiseaux. 
Le  castor  est  —  des  quadrupèdes. 

Analyse.  -  Ce  bel  autel.  Cet  antique  monument.  Cet  élégant  édifice. 


tdik- 
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Dérivés. 


*  116.  Les  suffixes  ien,  aio  et  ais,  ajoutés  à  un  nori, 
signifient  l'habitation,  le  pays,  la  profession,  la  scriété  à  i;»- 
quelle  on  appartient.  —  Ex.:  To.nlousam,  qui  habite  Toulousa. 

Ces  adjectifs  sont  souvent  pris  comme  noms. 


I.  Dérivés.—  Trouvez  l'adjectif  en  iin,  ain  ou  ais,  dérivé  du  nom. 


1.  Alger 
Al&àcc 
Ai  tiiénie 
Autriche 
Bohême 
Collé,ee 

2.  Egypte 
Italie 
Norwége 
Paroisse 
Paris 
Prusse 


algérien               3.  Afrique  africain 

—  Amérique  — 
—                  Diocèse  — 

•—                  Dominique  — 

iionde  — 

Rome  — 

2.  République       — 

Angleterre  — 

Irlande  — 

—  Marseille  — 

—  Milan  — 
Piémont  — 


II.  Phrases  à  compléter.  —  Remplacez  le  tiret  par  un  adjectif. 

COMPLIMENT  POUR  LA   FÊTE   d'uN  PÈRE   OU  d'uîE   MÈRE 
Amer,  céleste  ,  fervent,  heureux. 

Habitant  fortuné  du  —  séjour 

Eiauce  de  mon  (nos)  cœur  (cœurs)  la  —  prière; 
Que  d'une  tendre  mère , 
(Ah!  que  d'un  tendre  père,) 

Rien  ne  puisse  jamais  rendre  la  vie  —  ; 

Que  ses  jours  soient  —  au  gré  de  mon  (notre)  amour. 

COMPLIMENT   POUR  LA  FÊTE  d'uN  CURÉ 
Pieux,  saint,  sincère,  tendre. 

De  votre  —  Patron  aux  cieux  brille  la  gloire , 
Sur  la  terre  l'Eglise  a  béni  sa  mémoire. 
Pour  vous  pasteur  —  ,  miroir  de  ses  vertus, 
Qu'il  obtienne  à  nos  vœux  un  doux  bienfait  de  plus  : 
C'est  de  garder  longtemps  à  notre  amour  — 
Celui  qui  pour  nous  tous  est  un  si  —  père. 


Conjugaison.  —  Présent  de 
reçue.—  Je  fais  volontiers  un  pc 


;  Hcalif.  —  Je  ne  me  venge  pas 
oyage. 


'  jure 


Analyse.  Les  quatre  points  cardinaux.  Les  sept  péchés  capitaux. 
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Pronom.  —  Pronom  personnel. 
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.17.  Le  pronom  est  un  mot  qui  tient  la  place  du  nom 
118.  Il  y  a  cinq  sortes  de  pronoms  :  les  Eom    ner 
^^.nnels,  les  pronoms  possessifs,  les  pronoms  démomtrnfîr 
les  pronoms  conjonctifs  et  les  pronoL  Sfim  .^°"''''''^^  ' 

r.Jl-  ^^  y  ^  *^^^^  ^'^^^s  on  personnes  dans  le  discours  • 

mofLbl^'''''''^^  ^'  ^^  P^««^ière  personne  sont  ^.J    me 
vous  pour  le  SiiHpI  J  rlv  ^^  u\  ''•  •^°"'  ^'  ^"^^ulier  et 


.J.  Décomposition  de  mots.  -  Quels  sont  les  deux  mots  qui  composent  1  .U- 


1.  Malfaisant  mal  faisant 

Malaisé  1_ 

Surfin  __ 

Maladroit  _ 

Malsain  

Malheureux  _ 

Contrefait  _ 

Bienheureux  


2.  Bienséant  bien  séant 

Bienfaisant  

Malavisé  

Soussigné  

Malhonnête  _ 

Parvenu  

Surnaturel  

Bienvenu  — 


II.  Phrases  à  compléter.-  Remplacez  le  tiret  par  un  pronom  personnel. 
fusez  p^ar*^  ^'  P'"^''^  ^^^'^  ^«'"^"^î«  l'aumône,  ne  -  lui  i-e- 
&&gae.^i.""nfnnHV"  -7'  ^''^''-  ~  ^«  ^^^^  Ranger. 

toniempie  la  nature,  plus  on  —  trouve  de  merveilles. 
Si'les^Dar/e's"  'îtf  ^'^''f q"' -  voit  son  fils  heureux. 
RepentSnL'-%Tnostt'  ^fT'-  "  ^«"éreusement. 
Ne^penserqu'à-rc'elr&égoSe?  '^^"^  ^  Pardonnera. 

We  si"^ïf°^-a7deîrSr  .ftîavat"''^'  -  ''''"''  '"^  "'^'"^'^^  «^ec  soin. 

„  ^e?Jr'pe;;.Ï.PS.  m.t:il^?f3  iTJèll'f  ''  P^'^"  ''^  "««"'•  ^-^  -nez. 
"<=  pers.  m.  p.  '  ''^'  P^-  pers.  3o  pers.  m.  p.  -  vous,  pp.  pers. 


m 


fî  '1 
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Texte  à  expliquer. 

LE  LOUP   ET  LE  JEUNE   MOUTOX 

Des  moutons  étaient  en  sûreté  dans  leur  parc;  les  chiens  dor- 
mient;  et  e  berger,  à  l'ombre  d'un  grand  orrn^u,  jouait  de  la 
flûte  avec  d'autres  bergers  voisins.  Un  loup  atTaniéVint,  par  les 
fenles  de  l'enceinte,  reconnaître  l'état  du  troupeau.  Un^ jeune 
mouton  sans  expérience,  et  qui  n'avait  jamais  rien  vu,  enlia  en 
'îouton     ""  '^''^''       •  "  ^"^  venez-vous  chercher  ici?  dit- il  aS 

—  L'herbe  tendre  et  fleurie,  lui  répondit  le  loup.  Vous  savez 


i 


tenter  de  peu. 

—  Est-il  donc  vrai,  repartit  le  jeune  mouton,  que  vous  ne 
Sff^P'.'"/  ^\'^^^'  ^"^  animaux,  et  qu'un  peu  d'herbe  voSs 

Wi/àriP  iY?  '  '"'"'T!  "^^""""^  ^'^'?^^  «*  mssouH  ensemble.  « 
Auss  lut  le  mouton  sort  du  parc  dans  la  prairie,  où  le  sobre  phi- 
losophe le  mit  en  pièces  et  l'avala.  ^ 

„3^'^'^'^°V*  ^^'^^  ^'^^^^^  P^^'ol(^s  des  getis  qui  se  vanlcnt  d'être 
votueucc.  Jugez -en  par  leurs  actions  et  non  par  leurs  dis- 

^^"''■*-  FliXELON. 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES 

AUX  PETITS  ENFANTS 

1.  Livrez-vous,  mes  enfants,  aux  plaisirs  de  voire  âge. 

Consacrez  vos  âmes  aux  jeux  ; 
Sautez,  courez,  chantez  sous  cet  épais  feuillage 
Votre  destin  est  d'être  heureux. 
Mais  de  ceci,  gardez  la  souvenance  : 
Quand  à  vous  un  pauvre  viendra, 
Faites  l'aumône  à  l'indigence, 
Et  le  bon  Dieu  vous  bénira. 

2.  Voyez  ce  vieux  soldat  brisé  par  la  misère; 

Son  corps  est  couvert  de  haillons 
Et  sur  son  noble  front  l'inquiétude  amère 
A  creusé  ces  larges  sillons  ; 
Rappelez-vous  que  jadis  pour  la  France , 
0  mes  enfants  1  son  sang  coula. 
Courez  alléger  sa  souffrance , 
Et  le  bon  Dieu  vous  bénira. 

Eugène  Woestyn. 
^  Mi^quez  les  adjectifs  déteminatifs  de  la  Ir.  dictée,  et  les  adjectifs  qualificatifs 
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Pronom  possessif. 
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lier  féminin  :  la  mimnf    If  il'         ,^'  '"  '""'••— Si  n^ii- 


.i;a— »  -  -'--"p..::::::^:::;::^ 


1.  Livre  déclasse 
Amour  de  père 
^fiœurs  des  anges 
Bonté  de  Dieu 
Parole  de  l'Evangile 
Coutume  de  Toulouse 

2.  Affection  de  frère 
^oins  du  corps 
Pratique  de  religion 
Produit  d'Amérkjue 
Dieu  de  clémence 


Livre    dassinite 
Amour  — 
Chœurs  — 
Bonté  — 
Parole  — 
Coutume 

Affection  — 
Soins  — 

Pratique 

Produit  — 
Dieu  — 


"Pl^rascs  a  conH.lé.er.- Remplacez  le  .irot  par  un  „r 
\   Qua,,  j  ^     ""  pronom  possessi;. 

Ira.  songe  à  corriger  If'™  "  '""  "'»■  "»  vojantles  défauts    ;,„. 
pas  u"„rSe"r.Si"l!'»"  '^  ™'-  ^*e,  e.  vous  ne  v,. , . 

Quand  on  na-].  do  In  n  <  •  beaucoup 

premier  rangr''^^  ^^  ^'  P««^'«,  chacun  .!aco  volonli...       „ , 

Conjugaison. 


sers  le  Se 


•  Prcsi 

'ib'n«ur  avec  aiiio 


'nt  de 
ur. 


'calif. 


Je 


0  rc-p: 


.a  L  j 


:  Di. 


plu 


'analyse.  —  j^ 


Vol) 


grande  rjuo  /, 


b^/'fl 


c,  ;i( 


pos.  f.  s. 


an 
n  mien, 


Wagnn  es! 


l' t.  ca 


in 


lAnaljsc 
poyiio. , 


■-'l'^-m  rjtJo3 


que  la  n.'U: 


T: 


'«),"/ 


?Kfl,  n-'.  f.  î.  _ 


^'■'■^i  en  ilj.Ji, 


ma?" 


o'V  !  ri?' 


n 


.:  i 


'f.    " 
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7Î«  LEÇON 
Proj'om  ?î«m.T.  'ratil. 


42-4.  Les  pronoih,-  f'/imoMistratifs  sont  ceux  qui 
tiennent  la  place  du  nom,  en  montrant  l'ôtre  que  ce  nom 
désigne. 

125.  Les  pronoms  démonstratifs  sont  :  Masculin  singu- 
lier :  celui,  celui-ci,  celui-là.  —  Féminin  sii)gulier  :  celle, 
celle-ci,  celle-là,  —  Singulier  des  '"•' n>  fc,v?.-rs  :  ce,  ceci, 
cela.  —  Masculin  pluriel  :  ceux ,  ceux-ci,  ceux-là.  —  Fé- 
minin pluriel  :  celles,  celles-ci,  celles-là. 


I.  SubstltuUoa  de  iuots.  —  Changez  l'adjectif  en  un  complément  déter- 
minatir. 


1.  jJunheur  céleste 
Conseil  amical 
Bien  communal 
Coutume  espagnole 
Précepte  évangélique 
Mandement  épiscopal 

2.  Bénédiction  papale 
Temps  pascal 

Règle  grammaticale 
Respect  filial 
Enthousiasme  populaire 
Tendresse  maternelle 
Peuple  parisien 


Bonheur  da  ciel 
Conseil  d'  — 
Bien  de  la  — 
Coutume  d'  — 
Précepte  de  V  — 
Mande  il!  ent  de  V  — 

Bénédiction  du  — 
Temps  de  — 
Règle  de  — 
Respect  de  — 
Enthousiasme  du  — 
Tendresse  de  — 
Peuple  de  — 


n.  Phrases  à  compléter.  —  Remplacez  le  tirel     ir  un  pronom  démonstratif. 

1.  Celui  qui  nous  rci vend,  ,jus  reni  ,n  plus  grand  service 
que  —  qui  nous  loue. 

Les  vrais  amis  sont  —  qui  sont  fidèles  dans  l'adversité. 

Le  prêtre  et  le  soldat  m-^i''  nt  notre  admiration:  ccfui-ci  se 
dévoue  pour  la  patrie;  —  pour  le  salut  des  imes. 

La  joie  la  plus  douce  est  —  d'une  bonne  consci-mce. 

"2.  N'imitez  pas  les  enfants  capricieux  (  .  disent  à  tout  pro- 
pos :  ceci  me  plaît,  —  ne  me  plaît  p  ' 

Los  bons  et  les  méchants  seron'  len^nt  jugés  ;  —  ?"ront 
punis,  ceux-là  seront  récompenses. 

—  n.ui  noi;  -  importe  le  plus  ici-bas,    est  uc  .'emplir  nos  devoirs. 


OcnjiKjaison.  —  Priscnl  de  Vir.dicalif. 
v.:\,bai:doaiio  à  la  Providence. 


J'envisfi^'f'  en  poix  l'avenir.  >—  Je 


Analyse.  —  Ce  qui  plaîl  à  Clux-cI  Jopkàt  à  ccuc-ià, 
r.!  i".  rtiim.  m.  s.  —  ccux-Ci,  pr.  dém.  m.  p. 
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Pronom  coi^'onctif. 
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au  nonulonf  n!?„^,^„«»^  f  nt  ceux  qui  joignent 

à  l'expliquer  ou  à  ]e"Sérer&'  ^"^^^"^^  «^ots^ui^Sf 

%^^./;  ^^'./eS^^^^^^^^^  Masculin  singulier. 

laquelle,  <Uag[Sl\7J,T''''''  «^"S^l^er  :  /«^S    '^J 

quels.  -  Des  deux  gen      e  \llT^^'''  ^'^Ç^^ehes  Vu2 
Çuoi,  dont,  où.         ^  "'''  ^*  ^*^^  deux  nombres  :  çu  ,  çue 


jeiif  °™P'^™«°t  de  radjectll.  -  Donnez  un  comn.  ■         . 

onnez  un  complément  déterminatif  à  l'ad- 


«venir,  estomac,  louange,  Paris. 

\-  A.\iàe  de  science. 
Victorieux  de  V  — 
Se  offrant  de  la  — 
Trjîublant  de  —  .  ' 

2.  lUalade  de  V  — 
Digne  c.  ~ . 
Inqui(  '    el'"— 
Natif  .e  -  .      • 


sfnsIfltU^l— 
Attentif  à  la — 
Fidèle  à  sa  —  .  ' 

4.  Traître  à  son  -. . 
Habile  à  -- . 

Appliqué  au  — 
Ardent  au 


Il  nu  Araent  au  ■— 

U.  Phrases  à  complet.         n       . 

On  doit  rem"oi„  cn"x  ri'l";"''"'  ''''  «»»  ^"H. 

ïapaWe  es.  „„e  .™  -I  „       ."      '^™'»^""-^™^-- 
ie  seul  à  -  appartient  la  gloire. 

3 


<-OURS  ÉLÛU.   —  i?L, 
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74«  LEÇON 
Pronom  indéfini. 


128.  Les  pronoms  indéfinis  sont  ceux  qui  tiennent  la 
place  des  noms  sans  les  l'a  rc  connaître  d'une  manière  précise. 

120.  Les  principaux  pronoms  indofinis  sont  :  autrui,  cha- 
cun, l'un,  l'autre,  on,  personne ,  quelqu'un,  quiconque ,  rien. 

Les  adjectifs  «wc?/n,  certain,  nul.  pas  un,  plusieurs,  tel  et 
tcHt,  deviennent  pronoms  indéfinis  quand  ils  no  sont  pas 
joints  au  nom . 


I 


I.  Comparaison.  —  Placez  après  l'adjectif  nn  nom  d'animal  précédé  de  la 

conjonclion  comme. 


1.  Dindon,  pie,  tigre,  tortue. 

2.  Dœuf,  chat,  poiison,  singe. 

1.  Lent  comme  une  tortue. 
Sot  comme  un  —  . 
Bavard  comme  une  —  . 
Cruel  comme  un  —  . 

2.  Malin  comme  un  —  . 
Muet  comme  un  — . 
Lourd  comme  un  —  . 
Perfide  comme  un  —  . 


3.  Agneaa,  marmotte,  paon,  papillon. 

4.  Colombe,  cygne,  lion,  pinson. 

3.  Orgueilleux  comme  un  paon. 
Doux  comme  un  —  . 

Léger  comme  un  —  . 
Dormeur  comme  une  —  . 

4.  Fort  comme  un  —  . 
Blanc  comme  un  —  . 
Simple  comme  une  —  . 
Gai  comme  un  —  . 


II.  Phrases  à  compléter.  —  Remplacez  le  tiret  par  un  pronom  indéfini. 

1.  Ne  fais  pas  à  autrui  ce  que  tu  ne  veux  pas  qu'on  te  fasse 
à  toi-même. 

—  est  puni  par  où  il  a  péché. 

L'Evangile  nous  prescrit  de  nous  aimer  les  uns  —  . 
Quand  on  souffre ,  il  est  dur  de  n'être  consolé  par  —  . 

—  ne  sert  de  courir,  il  faut  partir  à  point. 
Craignez  —  de  celui  qui  ne  craint  pas  Dieu. 

2.  La  justice  doit  punir  —  viole  les  lois. 
Pardonnez  tout  à  Yotre  prochain  et  —  à  vous-même. 
Si  —  vous  flatte,  croyez  qu'il  y  est  intéressé. 

—  a  son  défaut  oîi  toujours  il  revient. 

—  est  récompensé  suivant  qu'  —  a  travaillé. 

—  s'imaginent  à  tort  que  la  pauvreté  est  un  mal. 
Ne  parlez  jamais  mal  de  —  . 

Gonjiioaison.  —  Imparfait  de  l'indicatif.  —  Autrefois  Je  commenç&Is  un 

ruvai!  sans  !e  finir.  =-  Par  le  pa-sé,  je  manquai?  do  docilité. 

Analyse.  —  Quelques-uns  veulent  tout  pour  eux,  et  rien  p    T  le$  autresé 
Quelques- uns,  i>r.  ind.  m.  p.  —  tout,  pr.  ind.  m.  s. 


lal  précédé  de  Ja 


nme  un  fcion. 


'«•  LEÇON 
Texte   à   expliquer. 
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M-;   Pl.TIT 

JJIa'ic   jniiio  o(  beau, 

TOIe  Ji'yci'f, 
Malgré  sx  iiiAre, 

La  bergon'o, 
f^ourir,  sauter 
I-)ans  la  piMiric. 
Qwaïul  (oui  à  roup 
An-i\e  uu  lour»; 
lit  vile,  vile, 
Voilà  bébé 
Oui  prend  In  fuite, 
lit  tout  troublé 

,  Un  enfant  s'expose  à  bien  r/n. 
a  ses  parents.  ^  '<'  oKn  de-. 


AGNEAU 

nonire  et  se  serre 
<^""fi'c  sa  iii/tc. 

'Ji-'rgt;!'  011  ((.'IkI 

Çii  cri  peirani: 

li'l  llillV'.MKV., 

Avec  sou  chien, 
/berger  sVlanco 
'^iii'  lo  vilain. 
Bébé  respire, 
Jiébé  de  dire  : 
Sage  serai, 

gt  plus,  j'espère, 
Ne  qui  lie  rai 
Ala  Jjonne  mère. 

1^>.   ClJABEAU. 

f/«>îi7c>'5,  /o>'S7wV/  (fésobeit 


iom  indéfini. 

qu'on  te  fasse 


»  commençtla  un 
Tf  les  autresé 


DICTÉES  SUPPLÉMEN-TAIRES 

I-E    SOIR 


j^Indiqucz  les  pronoms  indéfinis 


delalr.dictée,etlespronoa:sconjoiu:tir8cio 
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Verbe. 


VERBE 


130.  Le  Verbe  est  un  mot  qui  exprime  l'existence,  l'ac- 
tion ou  l'état  d'une  personne  ou  d'une  chose.  —  Ex.  :  Dieu 
est;  la  terre  tourne;  est  est  un  verbe,  parce  qu'il  exprime 
l'existence  de  Dieu;  tourne  est  aussi  un  verbe,  parce  qu'il 
exprime  l'action  de  la  terre. 

On  définit  encore  le  verbe  :  un  mot  qui  unit  l'attribut  au 
sujet. 

131.  Il  y  a  deux  sortes  de  verbes,  le  verbe  substantif, 
qui  n'est  autre  que  le  verbe  être,  et  les  verbes  attributifs, 
qui  ne  sont  autre  chose  que  le  verbe  substantif  combiné  avec 
un  attribut. 

i32.  On  distingue  cinq  sortes  de  verbes  attributifs  :  le 
verbe  transitif,  le  verbe  passif,  le  verbe  intransitif, 
le  verbe  réfléchi  et  le  verbe  unipersonnel. 

133.  Lorsque  les  verbes  avoir  ou  être  servent  à  conjuguer 
les  autres  verbes,  ils  sont  appelés  verbes  auxiliaires. 

134.  Il  y  a  quatre  choses  à  considérer  dans  le  verbe  :  la 
personne,  le  nombre,  le  temps  et  le  mode. 

133.  Il  y  a  trois  personnes  dans  les  verbes,  comme  dans 
les  pronoms  :  ia  première,  la  deuxième  et  la  troisième  per- 
sonne. 

136.  Il  y  a  deu^  nombres  dans  les  verbes  :  le  singulier  et 
le  pluriel. 

137.  Il  y  a  trois  temps  :  le  présent ,  le  passé  et  le  futur. 


I 


à 


c 
c 

q 

C( 

\\ 

ne 

esl 


ence,  l'ac- 
Ex.  :  Dieu 
il  exprime 
parce  qu'il 

ittribut  au 

)staiitif, 
•ibutifs, 

nbiné  avec 

butifs  :  le 
.*ansiti£, 

conjuguer 
ires. 

verbe  :  la 
e. 

nime  dans 
iièine  per- 

ngulier  et 

3  futur. 


Verbe. 

ment.  ^""^  ^^  ^"^  Parole  ou  babitudle- 

139.  Le  passé  exprime  l'exisffmpp     i'    *• 

comme  ayant  eu  lieu  di„s  un  Cp:;"   ""  '^ 
Le  passe  comprend  l'im nai-f n \\\. 

- -S JeTs  r  erSs^^:uV!r^  ^-•-- 

avec  un  auxiliaire.  'i'^ses  quand  ils  se  conjuguent 

142.  On  compte  cinq  modes -rînf  in w;f  i-     ,. 

,  es  temps,  ses  nombres  et  ses  persoimes. 

comr:S':r:t  r"°"'""  ^""'  '^""'"^-^  '-  -. 

quatrième,  par  .^IZ^^^Z''"'  "'''""'' '  "™^  "^  '^ 

4ose';e;:f;;SLT"''  '^  "^^^^^  ""''-■'--  - 

l'autre  variaile  ,i  stln  T  """™""'  ''"'  '"  '■"""=«'■ 


'Y  n 


■resaasiEBèïj  E^ïKarx, 
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1.   MODE  INFIMTIF 

Présent 
Avoir 

Passé 
Avoir  eu 

Participe  présent 
Ayant 

Participe  passé 
Eu,  eue.  Ayant  eu 

2.    MODE   INDICATIF 

Présent. 

{ J'ai 
Sing.  \  Tu  as 

(  11  ou  elle  a 

INous  avons 
Vous  avez 
Ils  ou  elles  ont 

Imparfait. 

J'avais 
Tu  avilis 
Il  avait 
Nous  a \  ions 
Vous  aviez 
Ils  a\ aient 

Passé  ((éfud. 

J'eus 
Tu  eus 

11  eu: 

Nous  ''lUi.'^- 
Vous  \'ù.Uy.' 

Ils  CliMihl 

Passé  iiid.-ftiii. 

J'ai  eu 
Tu  as  eu 
Il  a  eu 

Nous  avons  eu 
Vous  avez  eu 
Ils  ont  eu 


Verbe  auxiliaire  AVOIR. 


Passé  a  iérieur. 
.l'eus  eu 
Tu  CU-;  eu 
li  cul  eu 
Nous  eûmes  eu 
Vous  eûles  eu 
lis  eurent  eu 

Pb's-qve-parfait. 

J'avais  eu 
Tu  avais  eu 
Il  avait  (Ml 
Nous  avions  eu 
Vous  aviez  eu 
Ils  avaient  eu 

Futur 

J'aurai 
Tu  auras 
Il  aura 
Nous  aurons 
Vous  aurez 
Ils  auront 

Futur  antérieur 

J'aurai  eu 
Tu  auras  eu 
Il  aura  eu 
Nous  aurons  eu 
Vous  aurez  eu 
lis  auront  eu 

3.  MODE  COXDITIONNEL 

Présent 

J 'il  u  rais 
Tu  aurais 
Il  aurait 
N'His  aurions 
Voii'^  auriez 
Ils  auraient 

Pdssé  [V''^  forme) 
J'aurais  eu 
Tu  aurais  eu 
11  auiait,  eu 
Nous  aurions  eu 
\"u  !s  auriez  eu 
Ils  auraient  eu 


î 


Passé  ['i'^  forme) 

J'ei3s?e  eu 
Tu  '"usses  eu 
Il  eût  eu 

Nous  eussions  eu 
Vous  eussiez  eu 
Ils  eussent  eu 

4.  MODE  IMPÉRATIF 

Aie 

Ayons 

Ayez 

3.  MODE  SUBJONCTIF 

Présent 

Que  j'aie 
Que  lu  aies 
Qu'il  ait 
Que  nous  ayons 
Que  vous  ayez 
Qu'ils  aient 

Imparfait 

Que  j'eu??c 
Que  tu  eusses 
Qu'il  eût 

Que  nous  eussions 
Que  vous  eussiez 
Qu'ils  eussent 

Passé 

Que  j'aie  eu 
Que  lu  aies  eu 
Qu'il  ait  eu 
Que  nous  ayons  eu 
Que  vous  ayez  ou 
Qu'ils  aieut  eu 

Plus -que -parfait 

Que  j'eusse  eu 
Que  tu  eu!r-:?eseu 
Qu'il  eût  eu 
Que  n.  eussions  eu 
Qui-  V.  eussiez  eu 
Qu'ils  eussent  eu 


2«  forme) 

eu 

SOS  eu 
;u 

ussions  eu 
ussiez  eu 
sent  eu 

IMPÉRATIF 


SUBJONCTIF 

'sont 

ie 

aies 
it 

us  ayons 
us  ayez 
lient 

xrfait 

U5?C 

eusses 

U 

as  eussions 

LIS  eussiez 

Hissent 

ssé 

ic  eu 
aies  eu 
l  eu 

is  ayons  eu 
is ayez  ou 
i eut  eu 

;  -parfait 

isse  eu 
cus.îos  eu 
il  eu 

ussions  eu 
}u.'-s!('zeu 
usscnt  eu 


Sing 
Plur. 


1.  MODE  I.NFIMTIF 

Présent 
Être 

Passé 
Avoir  cto 

Participe  présent 
Étant 

Passé 

Été  (pas  de  fémi- 
nin). Ayant  été 

2.   MODE  INDICATIF 

Présent 

Je  suis 

Tues 

Il  ou  elle  est 

Nous  sommes 

Vous  êtes 

Ilsouellessont 

Imparfait 

J'élais 
Tu  étais 
Il  était 
Nous  étions 
Vous  étiez 
Ils  étaient 

Passé  défini 

Je  fus 
Tu  fus 
Il  fut 

Nous  fûmes 
Vous  fûtes 
Ils  furent 

Passé  indéfini 

J'ai  été 
Tu  as  été 
Il  a  été 

Nous  avon.^  C-îô 
Vous  avejj  é'é 
Ils  ont  été 


Verbe  auxiliaire  ÊTRE.. 

Passé  antérieur 


J'eus  é(6 
Tn  ous  été 
H  eut  c(é 
Nous  eûmes  été 
Vous  cûles  été 
Ils  eurent  été 

Plus-que-parfait 
J'avais  été 
Tu  avais  été 
Il  avait  été 
Nous  avions  été 
Vous  aviez  été 
Ils  avaient  été 

Futur 
Je  serai 
Tu  seras 
Il  sera 
Nous  serons 
Vous  serez 
Ils  seront 

Futur  antérieur 
J'aurai  été 
Tu  auras  été 
11  aura  é(é 
Nous  aurons  été 
Vous  aurez  été 
Ils  auront  été 

3.  MODE  CONDITIONNEL 

Présent 
Je  serais 
Tu  serais 
Il  serait 
Nous  serions 
Vous  seriez 
Ms  seraient 

Passé  [[^'^  forme) 
J'aurais  été 
Tu  aurais  été 
Il  aurait  été 
Nous  aurions  été 
Vous  auriez  été 
Ils  auraient  été 
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Passé  [^0  forme) 

J'eusse  été 
Tu  eusses  été 
Il  eût  été 
Nous  eussions  été 
Vous  eussiez  été 
Ils  eussent  été 

i.  MODE  IMPE'RATIF 

Sois 

Soyons 

Soyez 

5.  MODE  SUBJONCTIF 


Présent 

Que  je  sois 
Que  tu  sois 
Qu'il  soit 
Que  nous  soyons 
Que  vous  soyez 
Qu'ils  soient 

Imparfait 

Que  je  fusse 
Que  fu  fusses 
Qu'il  lût 

Que  nous  fussions 
Que  vous  fussiez 
Qu'ils  fussent 

Passé 

Que  j'aie  été 
Que  tu  aies  été 
Qu'il  ait  été 

Que  nous  ayons  été 
Que  vous  ayez  été 
Qu'ils  aient  été 

Pliis-que-parfait 

Que  j'eusse  été 
Que  tu  eusses  été 
Qu'il  eû(  clé 
Que  n.  eussions  été 
Que  V.  eussiez  été 
Qu'ils  eussent  été 


90 


1.  MODE  INFINITIF 

Présent 
.4imer 

Passé 
4voir  aim  e 

Participe  présent 
lim  ant 

Participe  passé 

iim  é,  aim  ée.  Ayant 
aime 

2.   MODE  INDICATIF 

Présent 

l""» /)c>'50?ine.  J'aime 

2«  Tu  aim  es 

3«  Il  aim  e 

l""^  Nous  aim  ons 

2»  Vous  aim  ez 

3"  Ils  aim  ont 

Imparfait 
J'aim  a2s 
Tu  aim  ais 
II  aim  ait 
Nous  aim  ?'o;îs 
Vous  aim  iez 
Ils  aim  aient 

Passé  défini 
J'aim  ai 
Tu  aim  as 
Il  aim  a 

Nous  aim  âmes 
Vous  aim  d/es 
Ils  aim  èrent 

Passé  indéfini 
J'ai  aim  e 
Tu  as  aim  e 
Il  a  aim  é 
Nous  avons  aim  e 
Vous  avez  aim  é 
Ils  ont  aim  c 


Première  conjugaison,  en  ER. 

Modèle  AIM  ER  (radical  aim,  terminaison  erJ. 


Passé  antérieur 
J'eus  aim  e 
Tu  eus  aim  e 
11  eut  aim  e 
Nous  eûmes  aim  é 
Vous  eûtes  aim  e 
Ils  eurent  aim  e 

Ph(s-que-parfait 
J'avais  aim  e 
Tu  avais  aim  é 
Il  avait  aim  é 
Nous  avions  aim  é 
Vous  aviez  aim  e' 
Ils  avaient  aim  ê 

Futur 
J'aim  crai 
Tu  aim  eras 
Il  aim  cra 
Nous  aim  crons 
Vous  aim  o'c^ 
Ils  aim  cront 

Futur  antérieur 
J'aurai  aim  J 
Tu  auras  aim  c 
Il  aura  aim  e 
Nous  aurons  aim  e 
Vous  aurez  aim  é 
Ils  auront  aim  é 

3.  MODE  CONDITIONNEL 

Présent 
J'aim  erais 
Tu  aim  crai  s 
Il  aim  erait 
Nous  aim  erions 
Vous  aim  crïe^ 
Ils  aim  eraient 

Passé  {U°  forme) 
J'aurais  aim  e 
Tu  aurais  aim  e 
Il  aurait  aime 
Nous  aurions  aim  é 
Vous  auriez  aim  é 
Ils  auraient  aim  é 


Passé  {^^  forme) 
J'eusse  aim  é 
Tu  eusses  aim  é 
Il  eût  aim  é 
Nous  eussions  aim  é 
Vous  eussiez  aim  e 
Ils  eussent  aim  é 

3.  MODE  IMPÉRATIF 

Aim  c 
Aim  o)is 
Aim  cz 

4.  MODE  SUBJONCTIF 

Présent 
Que  j'aim  e 
Que  lu  aim  es 
Qu'il  aim  c 
Que  nous  aim  ions 
Que  vous  aim  iez 
Qu'ils  aim  cn^ 

Imparfait 
Que  j'aim  assc 
Que  tu  aim  asses 
Qu'il  aim  d^ 
Que  nous  aim  assions 
Que  vous  aim  assiez 
Qu'ils  aim  asscj^f 

Passé 
Que  j'aie  aime' 
Que  lu  aies  aim  e 
Qu'il  ait  aime 
Que  nous  ayons  aime 
Que  vous  ayez  aime 
Qu'ils  aient  aime 

Plus-qiic-parfait 
Que  j'eusse  aim  e 
Que  iu eusses  aime 
Qu'il  eût  aime 
Que  n.  eussions  aime' 
Quevouseussiezaime* 
Qu'ils  eussent  aim  é 


<,'^°'l.z^:S!Sr.;i^S;£::::û:'°'""--  '"""•"■■  ""'"-  ""■""■■  •"••' 


ai  m  é 
ses  aim  é 
iin  e 

Lissions  aim  é 
lissiez  ai  m  e 
icnt  aim  é 

DE  IMPÉRATll' 


1.  MODE  INFIMTIP 

Présent 
Fin  eV 

Passé 
Avoir  fin  ^■ 

Participo  présent 
Fin  issant 

Passé 

Fin  «,  fin  /c.   Ayant 

fin  î  "^ 


Deuxième  conjugaison,  en  IR 

Modèle  F..  ,H  (radical  r.:,,  terminaison,»). 
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hériter,  nouf- 


2.  MODE  INDICATIF 

Présent 

l^^persoy^nc.  Je  finis 

2«Tufin?s 

3°  Il  fin  it 

Il  Nous  fin  issons 

f  Vous  fin  mcj 

^®  Ils  fin  issew/ 

Imparfait 
Je  fin  majà- 
Tu  fin  issats 
Il  fin  ?"ssrtz7 
Nous  fin  ïssions 
vous  fin  ïssiez 
Ils  fin  issaient 

Passé  défini 
Je  fin  ^■s 
Tu  fin  î« 
Il  fin  it 
Nous  fin  îmes 
Vous  fin  tVcs 
Ils  fin  iront 

Passé  indéfini 
J'ai  fin  i 
Tu  as  fin  i 
II  a  fin  î 
Nous  avons  fin  i 
Vous  avez  fin  i 
Ils  ont  fin  i 


Passé  antérieur 
J'eus  fin  i 
Tu  eus  fin  i 
Il  eut  fin  ?■ 

Nous ^ùrnes  fin  i 
Vous  cùles  fin  i 
Ils  eurent  fin  i 

Plifs-qnc-parfait 
J'avais  fin  e 
Tu  avais  fin  i 
Il  avait  fin  i 
Nous  avions  fin  i 
Vous  aviez  fin  t 

Ils  avaient  fin  i 
P\itur 

Je  fin  irai 

Tu  fin  iras 

Il  fin  zVa 

Nous  fin  irons 

Vous  fin  2>t'j 

lis  fin  iront 

Futur  antérieur 
J'aurai  fin  i 
Tu  auras  fin  i 
Il  aura  fin  z 
Nous  aurons  fin  i 
Vous  aurez  fin  i 
Ils  auront  fin  i 

3.  MODE  CONDITIONNEL 

'  Présent 

Je  finj'm?"s 

Tu  fin  irais 

Il  fin  iVaîV 

Nous  fin  irions 

Vous  fin  îVîe^ 

Ils  fin  iraient 

Passh  [iro  forme) 
[J'aurai  fi  fin  i 
Tu  au  ais  îwï  i 
Ilaur;:  fin -; 

Nousac/.ons  fin  i 
Vous  auriez  fin  ?' 
li'i  auraient"  fin  i 


Pas^é  [^^  forme) 
J'eusse  fin  i 
Tu  eusses  fin  i 

JIl  eût  fin  i 
Nous  eussions  fin  i 
Vous  eussiez  fin  i 

'  Ils  eussent  fin  i 

^-  MODE  I.Ml'liKATIF 

Fin  is 
Fin  issons 
Fin  26-6-e j 

^-  MODE  SUBJONCTIF 

Présent 
Que  je  fin  isse 
Que  tu  fin  isses 
Qu'il  fin  it!se 
Que  nous  fin  issions 
Que  vous  fin  wsje^ 
Qu'ils  fin  îssent 

Imparfait 
Que  je  fin  isse 
Que  tu  fin  isses 
Q'^'il  fin  ?7 
Que  nous  Rnissions 
Que  vous  fia  issiez 
Qu'ils  fin  ?s,se;<^ 

Que  j'aie  fin  ?: 
Que  lu  aies  fin  i 
Qu'il  ait  fin  i 
Que  nous  ayons  fin  i 
Uue  vous  ayez  fin  i 
Qu  lis  aient  fin  i 

P  lus -que-par fait 
Que  j'eusse  fin  i 
Que  tu  eusses  fin  i 
Qu'il  eût  fin  i 

Quenouseussionsfint 
Que  vous  eussiez  fin* 
Qu'ils  eussent  fin  i 


il 

.3:, 

I:. 


ff  i^ 


»^^^^sU3^;^s:f^5,^-,.^f?^S^--.  --. 


1.  MODE  INFINITIF 

Présent 
Rec  evoir 

Passd 
Avoir  rec  u 

Parlicipe  présent 

Rec  evant 

Participe  passe' 

Reç  u,  rec  ne.  Ayant 
rec  u 

2.  MODE  INDICATIF 

Présent 

l^^pcrso7inc.  Je  reç  ois 

2"  Tu  rec  ois 

3û  II  rc(/oi7 

i°  Nous^rec  evons 

2°  Vous  rec  cvez 

3^  Ils  reç  01  vent 

Imparfait 
Je  rec  eyais 
Tu  rec  evais 
II  rec  evaii 
Nous. rec  evions 
Vous  rec  eviez 
Ils  rec  evaient 

Passé  défini 
Je  reç  ws 
Tu  reç  us 
II  reç  M/ 
Nous"  reç  ihnes 
Vous  reç  ûfes 
Ils  reç  urent 

Passé  indéfini 
J'ai  reç  m 
Tu  as  reç  w 
Il  a  reç  û 
Nous  avons  reç  u 
Vous  avez  reç  w 
Ils  ont  rec  u 


lïcmime  conjugaison,  en  OIR. 

Modèle  UEc  lvoir  (radical  rec,  termiuaison  Evoin). 


Ainsi  se  conjuguent  :  apevc 


Passé  antérieur 
J'eus  reç  u 
Tu  eus  reç  u 
Il  eut  reç  û 
Nous  eûmes  reç?( 
Vous  eûtes  reç  u 
Ils  eurent  rec  w 

■k 

Plus-que-parfail 
J'avais  reç  u 
Tu  avais  reç  u 
Il  avait  rcç*w 
Nous  avions  reç  u 
Vous  aviez  reç\t 
Ils  avaient  rec'w 

Futur 
Je  1   j  cvrai 
Tu  rec  evras 
Il  rec  evra 
Nous  rec  evrons 
Vous  rec  ei'/'cs 
Ils  rec  evront 

Futur  antérieur 
J'aurai  reç  u 
Tu  auras  reç  u 
Il  aui'a  reç  ii 
>'ous  aurons  reç  u 
Vous  aurez  reç  t< 
Ils  auront  rec  u 

3.  MODE  CONDITIONNEL 

Présent 
Je  rec  evrais 
Tu  vec evrais 
Il  rec  evrait 
Nous  rec  evrions 
Vu  us  rec  evriez 
lis  rec  evr aient 

Passé  {l''°  forme) 
J'aurais  reç  u 
Tu  aurais  reç  u 
Il  aurait  reç  u 
Nous  auiions  reç  m 
Vuus  auriez  reç  u 
Ils  auraient  reç  u 

CV'J 


Passé  {2^^  forme) 
J'eusse  reç  u 
Tu  cusscs'reç  u 
Il  eût  leç  u 
Nous  cus'sions  reç  u 
Vuus  eussiez  reç  m 
Ils  eussent  rec  û 

■4.  MODE  IMPÉUATIF' 

Reç  ois 

Uce  e?,'o?î5 
Rec  evez 

0.  MODE  SUBJONCTIF 

Présent 
Que  je  reço?t'tf 
Que  lu  roç  oivcs 
Qu'il  reç  Ôive 
Que  nous  rec  ci»/ons 
Que  vous  receviez 
Qu'ils  reç  oivent 

Imparfait 
Qiie  je  reçMsse 
Que  lu  reç  usses 
Qu'il  reç  ût 
Que  nowi reçussions 
Que  vous  reç  lissiez 
Qu'ils  reçussent 

Passé 

Que  j'aie  reç  t4 
Que  (u  aies  "reç  u 
Qu'il  ait  roç  w" 
Q lie  nous  ayons  reç  m 
Que  vous  ayez  reç  w 
Qu'il  aient  reet^  " 

Plus-que-parfait 
Que  j'eusse  reç  u 
Que  tu  eusses  reç  M 
Qu'il  eût  reç  u 
Que  n.  eussions  reç  M 
Que  vous  eussiez  reçw 
Qu'ils  eu -isent  rce  w 


i>;  concevoir,  devoir,  percevoir. 


Devoir  prend  l'accent  circonflexe  au  parlicipe  passé  masculin  singulier  :  dâ 


IMPERATIF 


ILBJONCTrF 


Passé 
Avoir  rend  u 

Participe  présent 
Rend  ant 

Participe  passé 

Rend  w,  rend  we.  Ayant 
rend  u 

2.  MODE  INDICATIF 

Présent 

jj'^personno.  Je  rends 

2°  Ta  rend  5 

3®  Il  rend 

1"  Nous  rend  ons 

2^  Vous  rend  cz 

S"  Ils  rendent 

Imparfait 
Je  rend  ais 
Tu  rend  ais 
Il  rend  ait 
Nous  rend  ions 
Vous  rend  icz 
Ils  rendaient 

Passé  défini 
Je  rend  is 
Tu  rend  is 
Il  rend  ^7 
Nous  rend  Imes 
Vous  rend  {/es 
Ils  rend  irent 

Passé  indéfini 
J'ai  rend  u 
Tu  as  rend  u 
Il  a  rend  u 
Nous  avons  rend  w 
Vous  avez  rend  te 
Ils  ont  rend  u 


Quatrième  conjugaison,  en  RE. 

Modèle  ii£.Nu  lu^  (radical  rekd,  terminaison  reJ 
1.  MODE  INFINITIF  Passe  antérieur 

Présent  J'eus  rend  z< 

Rendre  Tu  eus  rend  m 

Il  eut  l'end  u 
Nous  eûmes  rend  u 
Vous  eù(es  rend  u 
Ils  eurent  rend  u 

Piy-s-que-pcrfait 

J'avais  rend  ii 

Tu  avais  rend  u 

Il  avait  rend  it 

Nous  ivions  rend  u 

Vous  aviez  rend  u 

Ils  avaient  rend  u 

Futur 
Je  rend  rai 
Tu  rend  r«s 
li  rendra 
Nous  rend  rons 
Vous  rend  rez 
Ils  rend  ro?^^ 

Futur  antérieur 
J'aurai  rend  i< 
Tu  auras  rend  u 
Il  aura  rend  u 
Nous  aurons  rend  u 
Vous  aurez  rend  u 
Ils  auront  rend  w 

3.  MODE  CONDITIONNEL 

Présent 
Je  rend  rais 
Tu  rend  ra?s 
Il  rend  rait 
Nous  rend  rions 
Vous  rend  re'c^ 
Ils  rend  raient 

Passé {i^-^  forme) 
J'aurais  rend  u 
Tu  aurais  rend  u 
Il  aurait  rend  u 
Nous  aurions  rend  u 
Vous  auriez  rend  u 
f  Ils  auraient  rend  u 
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Passé  {^'^  forme) 
J'eusse  rend  w 
Tu  eusses  rend  « 
11  eût  rend  ?< 
Nous  eussions  rend  u 
Vous  eussiez  rend  u 
Ils  eussent  rend  î« 

4.  MODE  IMPÉRATIF 

Rend  5 
Rend  ons 
Rend  cj 


..îir4?j.sr.y«:'a^s;.x^s-r^^ 


5.  MODE  SUBJONCTIF 

Présent 
Que  je  rend  e 
Que  tu  rend  es 
Qu'il  rend  c 
Que  nous  rend  ions 
Que  vous  rend  iez 
Qu'ils  rend  ent 

Imparfait 
Que  je  rend  isse 
Que  tu  rend  /^-i'cs 
Qu'il  rend  it 
Que  nous  rend  issions 
Que  vous  rond  issies 
Qu'ils  rend  îssen^ 

Que  j'aie  rend  w 
Que  tu  aies  rend  u 
Qu'il  ait  vendu 
Que  nous  ayons  rendu 
Que  vous  avez  rend  t« 
Qu'ils  aient  rend  u 

Plas- que -parfait 
Que  j'eusse  rendu 
Qu  tu  eusses  rend  u 
Qu'il  eût  rend  u 
Que  n.  eussions  rendit 
Que  V.  eussiez  rondî* 
Qu'ils  eussent  rendu 


±. 


M 


JB'  >jH 


t  "'dre,  mordr 
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Autre  Tableau  de  conjugaison. 


Verbe   auxiliaire  AVOIR. 


MODE   INFLXITIF 


Temps  simples. 

Présent 
Avoir 

Participe  présent 
Ajant 


Temps  composés. 

Passé 
Avoir  eu 

Participe  passé 
Eu ,  eue.  Ayant  eu 


MODE  INDICATIF 


Présent 

r  ai 

Tu  as 

Il  ou  elle      a 
Nous  avons 

Vous  .  avez 

Il  ou  elles    ont 


r 

Tu 
II 

Nous 
Vous 
Ils 


Imparfait 


avais 

avais 

avait 

avions 

avieï 

avaient 


Passé  défini 


Tu 
II 

Nous 
Vous 
Ils 


eus 

eus 

eût 

eûmes 

eûtes 

eurent 


Futur  si^nple 

J'  aurai 

Tu  auras 

Il  aura 

Nous  aurons 

Vous  aurez 

Ils  auront 


Passé  indéfini 
J'ai  eu 

Tu  as  eu 

II  a  eu 

Nous  avons  eu 
Vous  avez  eu 
Ils  ont  eu 

Plus -que -parfait 
J'avais  eu 

Tu  avais  eu 

Il  avait  eu 

Nous  avions  eu 
Vous  aviez  eu 
Ils  avaient        eu 

Passé  antérieur 
J'eus  eu 

Tu  eus  eu 

Il  eut  eu 

Nous  eûmes  eu 

Vous  eûtes  eu 

Ils  eurent  eu 

Futur  ayitérieur 

J'aurai  eu 

Tu  auras  eu 

Il  aura  eu 

Nous  aurons  eu 

Vous  aurez  eu 

Ils  auront  eu 


( 

teir 
con 
cori 

I  sim 


Autre  Tableau  do 


es. 


it 


aurais 

aurais 

aurait 

aurions 

auriez 

aui'diont 


'oiijugaison. 


iMOD£   CO.\I)ITIOi\N£L 


Passé  {\^^  forme 
J'aurais  eu 

Tu  aurais  eu 
Il  aurait  eu 
Nous  aurions  eu 
Vous  auriez  eu 
Ils  auraient    eu 

MODE  IMPÉnATIF 


Temps  composés 


Passé  ['1^  forme) 
J'eusse  eu 

Tu  eusses  eu 
Il  eût  eu 

Nouseussionseu 
Vous  eussiez  eu 
lis  eussent      eu 


Présent  ou  Fulm^ 

f  pers.  sing.  Aie 

Il    »      Pju''-  Ajons 

^'    »     plur.  Ayez 


Futur  antérieur 
Aie 
Ayons 
Ayez 


eu 
eu 
eu 


JIODE 
Présent  ou  Futur 
Que  j' 
Que  tu 
Qu'il 
Que  nous 
Que  vous 
Qu'ils 


SUBJONCTIF 


Passé 


aie 

aies 

ait 

ayons 

ayez 

aient 


Imparfait 
Que  j' 
Que  tu 
Qu'il 
Que  nous 
Que  vous 
Qu'ils 


eu 
eu 

eu 
eu 
eu 
eu 


eusse 

eusses 

eût 

eussions 

eussiez 

eussent 


Que  j'aie 
Que  tu  aies 
Qu'il  ait 
Que  nous  ayons 
Que  vous  ayez 
Qu'ils  aient 

Ptvs-que-parfait 

Que  j'eusse 
Que  tu  eusses 
Qu'il  eût 

Que  nous  eussions 
Que  vous  eussiez 
Qu'ils  eussent 


eu 
eu 
eu 
eu 
eu 
eu 


Autre  Tableau  de  conjugaison. 


Verbe   AIMER. 

MODE   INFLMTIF 
Temps  simples.  Temps  composés. 


Prdscnt 
Aim  ev 

Pa  rlic  ipo  préscn  t 
Aim  ant 


Passé 
Avoir  aim  e 

Parlîcipo  passé 
Aime,  aim  eu,  ayant  aime 


MODE  LXDICATIF 


Pr  osent 

y 

Tu 

Il  ou  elle 

Nous 

Vous 

Ils  ou  elles 


aim  e 
aim  es 

aim  e 
aim  ons 

aiui  L'j 


r 

Tu 

II 

Nous 
Vous 
Ils 


Impai'î':: 


r 

Tu 

II 

Nous 
Vous 
Ils 


Tu 

II 

Nous 

Vous 

Ils 


Û!!i5  ri'S 

aimais 
aim  ait 
aim  ions 
aim  icz 
aim  aient 

Passé  défini 

aim  ai 
aim  as 
aim  a 
aim  âmes 
aim  d/cs 
aim  èren^ 

Futur  simple 

aim  crai 
aim  eras 
aim  era 
aim  e)'o;is 
aim  erez 
aim  eron^ 


Passé  indéfini 

J'ai  aim  e' 

Tu  as  aim  c 

11  a  aim  é 

Nous  avons  aim  e 

Vous  avez  aim  e 

Ils  ont  aim  c 

Plus-que-parfait 

J'avais  aim  c 

Tu  avais  aim  é 

Il  avait  aim  e 

Nous  avions  aim  é 

Vous  aviez  aim  é 

Ils  avaient  aim  é 

Passé  antérieur 

J'eus  aim  é 

Tu  eus  aim  e 

Il  eut  aim  c 

Nous  eûmes  aim  é 

Vous  eûtes  aim  é 

Ils  eurent  aim  é 

Futur  antérieur 

J'aurai  aim  é 

Tu  auras  aim  c 

Il  aura  aim  e' 

Nous  aurons  aim  é 

Voua  aurez  aim  é 

Ils  auront  aim  e 


SC'S. 


ant  aime 


•Il 

n  c 
ne 
n  0 
n  é 

Q  (i 

n  é 
fait 

a  G 
a  é 
a  6 
a  ô 
a  G 

1  G 

ur 
a  G 

1  G 

1  c 

1  G 

1  c 

IC 

w 

1  c 
le 
le 
1  e 

1  e 
1  é 


Temps  sluiples. 

Présent  on  Fuluv 

r 

Tu 

II 

Nous 

Vous 

Ils 


aim  o'dhs 
ainicm/,v 
aiiu  erai't 
aiin  crions 
aiiii  aviez 
aim  craicid 


MODE  CONLITIOAWEL 


Temps  composés. 


;I  aurais  aim  J 

Tu  aurais  aim  c 
Il  aurait  aim  é 
^ous aurions  aim  e 
Vousauiiez  aime 
lis  auraient   aime 


aim 


J'i  u.^sc; 

Tu  eusses 

Il  eût 

N.  eussions    m.aé 

Vous  eussiez  aime 

Ils  eussent    aim 


MODE  IMPÉRATIF 

Présent  ou  Futur  r,,,,„.  ^   , .  . 

■f'  i<n<>'  antérieur 


2"  pcrs.  sing. 
f  »  plur. 
2°    «      plur. 


Aim  e 
Aim  ons 
Aim  ej 


Aie 

Ayons 

Aj'cz 


Présent  ou  Fuha 


MODE  SUBJO.\CTIF 


aim  e' 
aim  e 
aime 


Que  j' 
Que  tu 
Qu'il 
Que  nous 
Que  vous 
Qu'ils 


aim  0 
aim  os 
aim  e 
aim  wns 
aim  «e^r 
aim  e/ii! 


Passé 


Que  j' 
Que  tu 
Qu'il 
Que  nous 
Que  vous 
Qu'ils 


Imparfait 


Que  j'aie 
Que  tu  aies 
Qu'il  ait 
Que  nous  ayons 
Que  vous  ayez 
Qu'ils  aient 


aim 
aim 

aim 
aim 
aim 
aim 


e 

G 
é 
G 
G 

é 


aim  asse 

aim  asses 
aim  ât 
ai  ni  assions 
aim  a-  /e^ 
aim  assent 


Plus-quc-parfa.it 


Que  j'eusse 
Que  (u  eusses 
Qu'il  eût 

Que  nous  eussions 
Que  vous  eussiez 
Qu'ils  eussent 


aim 
aim 
aim 
aim 
aim 
aim 


modèî™  Ld'S'^SÎf  P'°'é'3^^  suivant  los  deux 
disposition  es  KfeUeV?Jil"=f"''  !'^'  «rtes. Cette 
suivie.  Elle  met  on  reltf  la  dSi,'  offn'f  '■''"«"■■'•^'nont 
--  ui,o  temps  conjDosés   nf  n-.Ar,+^.  f      ''^'^  Siiimies 

deux  sortes  de  tenïsol;,  «Se  eux.   '  ™P'""''  «""^  <="» 


ni 

.•JL  1 


S»! 


I 


IMAGE  EVALUATION 
TEST  TARGET  (MT-S) 


// 


{./ 


^^S'     //fj. 


1.0 


l.l 


ïf  ■-  lia 
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V 


<^ 


/a 


^>é  > 
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7C«  LEÇON 
Verbe. 


I.  Verbe—  Indiquuz  oralement  ou  par  l'un  des  chiffres  1,2,  3.  -i ,  de  quelle 
conjugaison  sont  les  verbes  des  deux  premières  colonnes  ;  et  par  i<s  Icllrcs  c  ou  c 
si  les  vcrbps  des  deux  autres  colonnes  signifient  une  aiUion  du  corps  ou  de  l'esprit! 


1.  Se  baigner  1 
Multiplier 

Se  repentir 

Balayer 

Moudre 

Comparer 

Pouvoir 

2.  Haïr 
Descendre 

Se  rafraîchir     - 

Raisonner 

Marcher 

Connaître 

Mouvoir 


3.  Envier 
Compter 
Dormir 
Rougir 
Conclure 
Boire 
Revoir 

4.  Guérir 
Soupçonner 
Additionner 
Manger 
Savoir 
Croire 
Résoudre 


1 


5.  Mépriser 
Clouer 
Consentir 
Respecter 
Se  mouiller 
S'asseoir 
Combiner 

6.  Suer 
Chérir 
Songer 
Coutlro 
S'attrister 
Prévoir 
Limer 


7. Craindre  e. 
Tomber 
Bâtir 
Calculer 
Se  réjouir 
Mouler 
Adorer 

8.  Pâlir 
Etudier 
Penser 
Mordre 
Se  laver 
Courir 
Imaginer 


II.  Phrases  à  compléter.  —  Complétez  la  phrase  à  l'aide  d'un  verbe  précédé 
de  la  préposition  pour. 

1.  Chantor,  délasser,  instruire,  pratiquer,  récompenser,  sanctifier,  soin-ner. 

2.  Comprendre,  consoler,  éviter, fertiliser,  fortifier,  imiter,  purifier. 

1.  On  donne  des  images  aux  enfants,  pour  les  récompenser. 
Restons  auprès  de  nos  parents  infirmes ,  pour  les  —  . 
Apprenons  de  beaux  cantiques,  pour  les  — . 

On  donne  des  congés  aux  bons  écoliers,  pour  les  — . 
Le  maître  donne  des  leçons  à  ses  élèves,  pour  les  —  . 
Etudions  avec  soin  nos  devoirs,  pour  les  —  . 
L'Eglise  instruit  ses  enfants,  pour  les  — . 

2.  Alloiis  visiter  les  affligés,  pour  les  — . 

Il  faut  bien  écouter  les  explications,  pour  les  — , 

Prévoyons  les  dangers,  pour  les  — . 

Lisons  la  vie  des  saints,  pour  les  —  . 

Dieu  éprouve  ses  serviteurs,  pour  les  —  . 

On  arrose  les  prairies ,  pour  les  — . 

On  exerce  les  enfants  à  la  gymnastique,  pour  les  — . 


Conjugaison.  —  Imparfait  de  Vir„'icalif.  —  Durant  l'hiver,  je  partageai» 
souvent  mon  pain  avec  les  pauvres.  —  J'aimais  à  secourir  les  petits  orphelins. 

«nalyse.  —  Apte  à  la  musique.  Adroit  à  la  chasse.  Rapide  à  la  course. 
Apte,  ad.  q.  m.  s.  —  à    prép.  —  {a,  a.  d.  f.  s.  dot.  musique.  —  musique,  ne,  f. 
s.  c.  dét,  de  apte.  «■  »  i  i     > 


2 ,  3 .  .'. ,  de  quelle 

its  lettres  c  ou  c, 
)rp3  ou  de  l'esprit. 

T.Cfoindre  e. 

Tomber 

Bàlir 

Calculer 

Se  rejouir 

Mouler 

Adorer 

8.  Pâlir 
Etudier 
Penser 
Mordre 
Se  laver 
Courir 
Imaginer 


l'un  verbe  précédé 


ifier,  soigner. 
rificr. 


recompenser, 
î  —  . 


es 


I.  Verbe. 

par  le  verbe 

1.  Bojder 
Ennuyer 
OJ)éir 

Progresser 
Prier 

Travailler 
Bavarder 

2.  Mentir 
Se  corriger 
Vagabonder 
Coî.ipatir 
Se  pervertir 
S'entêter 
Méditer 
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Verbe. 
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est  ïoÏÏro^u'  SS  °"  P"  '"  '<="-«  ^  ou  ,.,  Si  I-action  .arquée 


^^'      3.  Se  dévouer 
~     Se  venger 

-  Tracas.-;er 

-  Se  niO({iior 

-  Se  saiictilier 
Pardonner 
Bla^jiliémer 

~       4.  Ksiiorer 
S'insffiiire 

-  S'enorgueillir    . 

-  Se  iir',!,-ligor 

-  S',-i(ip|i,j|j,,i. 

-  Tmiiipei. 

-  Prévoir 


b-      3.  Pécher     jn. 

-  Se  surveiller  - 

-  Héfléciiir 

Se  confesser    - 
Couimiiniur     - 

-  Se  vanter 

-  Bénir 

"  0.  Taquiner  - 
■     Etudier 

Se  convertir  - 
•     Dérol).jr 

Injuiior 

S'oiiivrer        _ 

Saluer 


7.  Se  tuer 
Trahir 
Patienter 
Scandaliser 
Mediie 
Se  n^signer 
Si'  décourager 

8.  Se  vaincre 
S'iiiipatiunter 
Se  parjurer 
CaJoiniiifT 
Insidtor 
Mériter 
Désobéir 


m. 


'!•  Phrases 


à  compléter.-  Remplacez  le  tiret 


par  un  verbe. 


COMPLIMENT  POUR  LA  FÊTE   uYs   PÈ«E 

Aimer,  avoir,  fêter,  trouver. 

Pour— un  père  qu'on  aime. 
On  pourrait  -  mille  fleurs. 
Que  ne  peut-on -de  même, 
Pour  Je  ,i„eux-,  mille  cœurs? 


Nau. 


AUTRE   COMPLIMENT 

Conjuguer,  faire,  forment,  fournit. 


;r,  je  partageai» 
lits  orphelins. 

la  course. 

■  musique }  ne.  f. 


""•>•' H°,..."lt',S:;i:;;;:;«-' 

SlîSAME. 
^Sf  S:  7ei!T  È  m.'ï:  '"•"'^'■^^-^  ^'  étudie. 


.i-ptlar-- 


.À.»^. 


9jO 
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Sujet  du  Verbe. 

146.  Lg  sujet  du  verLc  est  la  pcrsoniio  ou  la  chose  qui 
est  ou  qui  J'.,iit  ce  {[u'expi'inîe  le  verbe.  —  On  définit  encore 
le  sujet:  l'être  dout  on  exprime  une  qualité  ou  une  action. 

1  i7.  On  trouve  le  sujet  d'un  verbe  en  plaçant  avant  ce  verbe 
la  question  qui  est-ce  qui  ?  pour  les  personne"s,  et  qu'est-ce  qui? 
pour  les  choses.  — Ex.:  Le  fruit  /ow/î-e;  qu'est- ce  qui  tombe? 
le  FRUIT.  PiÈiiRE  parle;  qui  est-ce  qui  ^  irle?  Pierre. 

148.  Le  verbe  doit  être  au  même  nombre  et  à  la  même 
personne  que  son  sujet.  —  Ex.:  Vous  lisez;  lisez  est  au  pluriel 
et  à  la  deuxième  personne,  parce  que  son  sujet  yow5  est  du 
pluriel  et  de  la  deuxième  personne. 


I.  Verbes  à  conjiiffiier.  —  Conjuguez  à  la  l"  personne  du  pluriel  chaque 
temps  des  verbes  :  IravuiUcr,  chanter,  parler. 


1 .  I>'D.  pr. 

Imp. 
Pas  clef. 
Pas.  ind. 
Pas  ant. 
Plus-q.-p. 
Fut. 
Fut.  ant. 

2.  CoN'D.  pr. 
Pas.  (1"  for.) 
Impér. 

SiBJ.  ;;/•. 
Jmp. 
Pas. 
Plus-fj.-p. 


Nous  travaillons. 
Nous  travaillions. 
Nous  travaillâmes. 
Nous  avons  travaillé. 
Nous  eûmes  travaillé. 
Noiis  avions  travaillé. 
Nous  travaillerons. 
Nous  aurons  travaillé. 
Nous  travaillerions. 
Nous  aurions  travaillé. 
Travaillons. 
Que  no'        '.-"aillions. 
Que  no,         ;vaillassions. 
Que  no>...-  ..von';  travaillé. 
Que  nous  eussions  travaille^ 


Nous  chantons.    Nous  parlons. 


II.  Accord  (lu  vprbc  .ivcc  le  sujet.  —  Remplacez  le  tiret  par  un  verbe  et 

fuites  a'.'corder  ce  verbe  avec  le  sujet. 

î.  Donner,  sï'tendrc,  fnurnir,  prendre. 
2.  Aimer,  convoiter,  contempler,  mériter. 

1.  I.'\s  Pyréiu'es  fonrnis.'^cnl  de  très-beaux  marbres. 
La  Loirj  —  sa  souico  dans  le  départcnent  de  l'ArdèchOi 
Les  plaines  des  Landes  —  ei.(ro  la  Garonne  et  l'Océan; 
Les  forêts  du  Nivrniais —  beaucoup  debois  docliauffage. 

2.  Nous —  pou  ceux  qui  ne  pensent  pas  comme  n-ous. 
Je  suis  ravi  quand  je  —  les  beautés  du  firmament. 
Tu  ne  —  pas  le  bien  d'aulrui. 

Mon  Dieu,  \ous  —  seul  tout  Paniour  de  mon  cœur. 

Conjunaison.  —  Imparfait  de,  l'ùidicalif.  —  Pendant  les  vacances  jo^me 
plaisais  aux  travaux  des  vendanges.  —  Je  suivais  avec  plaisir  les  travaux  des 

nioissonnou.a. 

Analyse.  —  Le  vcni.  souffle,  la  pluie  tombe,  le  toimerre  éclate. 
Ve7it,  ne.  m.  s.  suj.  de  souffle. 
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Accord  du  Verbo  avec  le  sujet. 
1-40.  Qinnd  lo  voihp -1  iiniTr  eni  ♦    i     • 

rite  sur  la  .loin   '  f  n     ,  ',1  ,  '"•'"""'•'  l"-'''»""''«  •'  '»  P"0- 


ar  un  verbe  et 


temps dc^'e^LXV:"r;ZV];,  S^^^^^^  «  '^  -"  Personne  du  pluriel,  chaque 


1.  I.XD.  ;jr. 
hnp. 
Pas.  fléf. 
Pas.  ind. 
Pas.  (Oit. 
Plits-n.-n, 
Fut.       ' 
Fut.  ant. 


Vous  ilormrz. 
Vous  dormiez. 
Vous  clonnites. 
Vous  avez  dormi. 
Vous  eùi.s  dormi. 
\ous  aviez  dormi, 
vous  doruiiroz. 
Vous  aurez  doimi. 
Vous  d:irmii'irz. 


Vous  courez,    vous  tenez. 


^«■fô-'r^  \ou.s  auriez  d.,rnii. 

iMP^n^  '    ^^  ^o"s  eussiez  dormi. 

iMisn.  Dormez. 

bv,rpr.  Que  vous  dormiez. 

Pat  C)'ie  vous  dormissiez. 

'-'«*  1--p.  Ouo  xoas  eussiez  dormi. 


^""^SVcôVerb?a^  Remplacez  le  tiret  par  un  verbe  et 

Aimons  uos  c,^,c„,    ,  tfc  ,S'"  v""  '''=  '•^'^■^'"• 
EnfanU,  vous  e,  vos  am'.ïl!  ^I  oIouS"ari;[c,',?"- 
Conjugaison.  —  /,,,,,<,,./<„,•/  j„  „.    ,. 


H 


K      ' 
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Texte  à  ezplirpier. 

LE     MAUVAIS     RICHE 

Il  y  avait  un  homme  riche  qui  était  vêtu  de  pourpre  et  de  fin 
lin,  et  qui  faisait  tous  les  jours  de  splendides  repas.  Il  y  avait 
aussi  un  pauvre  nommé  Lazare,  étendu  à  sa  porte,  tout  cou- 
vert d  ulcères,  qui  eut  hicn  désiré  se  rassasier  des  micltes  qui 
tomljaient  de  la  (abie  du  riche:  et  personne  ne  lui  en  donnait- 
mais  les  chiens  venaient  lécher  ses  ulcères.  Or  il  arriva  nue  ce 
pauvre  mourut  et  fut  emporté  par  les  anges  dans  le  sein  d'Abra- 
nam.  Le  riche  mourut  aussi  et  fut  enseveli  dans  l'enfer 

Au  milieu  dos  tourments,  levant  les  yeux,  il  vit  de  loin  Abra- 
nam  et  Lazare  dans  son  sein,  et  il  s'écria:  c  Père  Abraham,  avez 
pitie  de  moi,  et  envoyez-moi  Lazare  afin  qu'il  (rompe  l'exlréiiiilé 

foM^"fr  ^'^'^  ^n"'  ^  '?'^  P^"*"  "'^  rafraîchir  la  langue,  parce  que 
je  souffre  cruellement  dans  ces  flammes.  »  Abraham  lui  dit  :«  Mon 
tils,  souvenez -vous  que  vous  avez  été  comblé  de  biens  pendant 
votre  vie  et  que  Lazare,  au  contraire,  n'a  eu  que  du  mal:  or  main- 
tenant celui-ci  est  dans  la  joie  et  vous  dans  les  tourments.  » 

Dieu  nous  récompensera  au  ciel  des  maux  nue  nous  aurons 
supportes^  ici-bas  pour  lui;  mais  il  reserve  des  chàlimcnts 
éternels  a  ceux  q,ui  auroyil  fait  un  mauvais  usar/o  do  leurs 
richesses  et  se  seront  montrés  durs  envers  les  pauvres. 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES 

LES  HUIT  BÉATITUDES 

Au  retour  de  la  fête  des  Tabernacles,  Jésus  fut  accompagné  par 
une  grande  foule  de  peuple,  jusque  dans  les  environs  du  lac  de 
benesareth.  C'est  alors  qu'avant  de  la  laisser  s'éloigner,  le  Sau- 
veur lui  adressa  l'admirable  discours  connu  sous  le  nom  de 
SERMON  SUR  LA  MONTAGNE,  et  qul  ost  comme  un  résumé  do  sa  doc- 
trine. En  voici  les  premières  paroles,  qui  en  donnent  la  sub- 
stance :  ce  sont  les  huit  Béatitudes. 

«  1.  Bienheureux  ceux  qui  sont  pauvres  en  esprit,  car  le 
royaume  des  cieux  leur  appartient.  —  2.  Bienheureux  ceux  qui 
sont  doux,  car  ils  posséderont  la  terre.  —  3.  Bienheureux  ceux 
qui  pleurent,  car  ils  seront  consolés.  ■—  4.  Bienheureux  ceux 
(lui  ont  faim  et  soif  de  justice,  car  ils  seront  rassasiés.  ~  5.  Bien- 
neureux  ceux  qui  sont  miséricordieux,  parce  qu'ils  obtiendront 
miséricorde. 

6.  «  Bienheureux  ceux  qui  ont  le  cœur  pur,  parce  qu'ils  verront 
Dieu.  —  7.  Bienheureux  ceux  qui  sont  des  hommes  de  paix, 
parce  qu'ils  seront  appelés  les  enfants  de  Dieu.  —  8.  Bienheu- 
reux ceux  qui  souffrent  persécution  pour  la  justice,  parce  que  le 
royaume  des  cieux  leur  appartient.  » 

Indiquez  les  pronoms  personnels  et  conjonctifs  de  la  Ire  et  de  la  3«  dictée .  et  les 
pronoms  démonstratifs  de  la  2e. 


i 
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Lirpre  et  de  fin 
ipas.  Il  y  avait 
rie,  tout  cou- 
es  miellés  qui 
ui  en  donnait; 

arriva  que  ce 
e  sein  d'Abra- 
Mifer. 

de  loin  Abra- 
ibraliam,  ayez 
ipe  re.xlréiuité 
ue,  parce  que 

lui  dit  :«  Mon 
biens  pendant 
mal:  or  raain- 
rmcnls.  » 

nous  aurons 
îs  châtiments 
sage  de  leurs 
vvres. 


compagne  par 
)ns  du  lac  de 
gner,  le  Sau- 
s  le  nom  de 
né  do  sa  doc- 
nent  la  sub- 

sprit,  car  le 
eux  ceux  qui 
leureux  ceux 
eureux  ceux 
s.  —  0.  Bien- 
obliendront 

lu'ils  verront 

nés  de  paix, 

S.  Bienheu- 

parce  que  le 

3«  dictée ,  et  les 
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4 Kl    n     A'  Complément  direct. 

verlfe  ;  ?e^ottSy^dtn"cotn?'"™Ç'^^^  ^- 

complément  ciiTonstanciel      '      «complément  mdirect  et  le 

commencée  par  le  verbe.l-ortrou  '  t  -  P^POsition ,  l'idée 
plaçant,  après  le  verbe  la  aueS^  •  '^"^P^.^^^ent  direct  en 
9"oi  Dour  les  choses  1.  y^S/n'P^"'.  ^''  P'^^^onnes  et 
^^^--^QweDiEu;  j'amie  qui?  Dieu 


lis  veulent,     i/s  volent. 


devoir^Suloi?,  ^C^^'O^er.  -  Conjuguez  àla3.  personne  du  pluriel  les  verbe» 
1.  iND.  «,-.  Ils  doivent, 

lis  devaient. 
Ils  durent. 
Ils  ont  dû. 
Ils  eurent  dû. 
Ils  avaient  dû. 
Ils  devront. 
Ils  auront  dû. 

Ils  devraient. 
I  s  auraient  dû 
Ils  Pussent  dû. 
Qu  ils  doivent. 
Ou'ils  dussent. 
Ou  1  s  aient  dû. 
yu  ils  eussent  dû 


1-  Ind.  pr. 

Inip. 
Pas.  (Jéf. 
Pas.  ind. 
Pas.  ant. 
Plus.q..p, 
Fut. 
Put.  ant. 

2.CoND.;j>'. 

Pas.(lTefy),\ 

Pas.  (^0  for.) 
SuBj.  pr. 
Imp. 
Pas. 
Plus-q.-p, 


'ï"  *"^  i-iiaseui  au.  — 

II.  Coinjilénient  direof         n  ~ 

P'us-  ""CCI.  —  Donnez  au  verbo  Hn,,  „        ■- 

\    mil»!  "*  compléments  direct  Ha 

™es,de"'|'laa.s"i°s"-^;'fc  ^''  '^«"'"'  ''«=  faisons,  des 

Chaises,  une  table,' un --'"des-"  ''"'^^  '  ^«^  fauteuils,  des 
Conjugaison.  -.  p„.^i  ,,.„   . 

Paren^a,  ne.  m.  p.  c.  dir.de  chéris. 


Mp^BjktiUBiin 
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Complément  indirect. 


I.'i3.  On  appelle  complément  indirect  celui  ciui  complèto 
le  sens  du  veihe,  indirectemont ,  c'est-à-dire  à  laide  des  pré- 
positions a  ,  (/(■,  vu,  pav,  etc. 

^  Un  trouve  le  complément  indirect  en  plaçant  après  le  verte 
«  (7M<  ou  ^e  f/Hoi,  do  qui  ou  c?('  quoi,  etc.  — "Kx.  :  y'a/  mrlû  à 
votre  PÈRE  ^/t'  vas  rnoGRÈs;  j'ai  parlé  à  qui?  à  votre  père  :  j'ai 
parle  de  quoi?  de  vos  progrès. 


"t,«!,-drêTÎIc7„îr^?'&r'"'  -  ''""^"^""  ^  •'  '°  ''"'^"'"°  ^'  ^'"°"''"  '"^^  "^'^'=» 


1.  Ind.  p-, 
I>np. 
Pas.  (U.f. 
Pas.  inil. 
Pas.  Mit. 
Plus-q.-p, 
FW. 
Fut.  afit. 

2.  COND./J/'. 

Pas.  (10  for.) 

Pas.  (2«  foi-.) 

Imp. 

Sunj.  pr. 

h)ip. 

Pas. 

Plus-q.-p. 


Tu  vomis. 
Tu  vendais. 
Tu  voniiis. 
Tu  as  vendu. 
Tu  I  us  vendu. 
Th  avais  vendu. 
Tu  vendras. 
Tu  auras  vendu. 

Tu  vomirais. 
Tu  aurais  vendu. 
Tu  eusses  vendu. 
Vends. 

Que  tu  vendes. 
Que  tu  vendisses. 
Que  tu  aies  vendu. 
Que  tu  eusses  vendu. 


Tu  peins. 


Tu  bats. 


II.  Complément  Indirect. 

l'aide  des  prci)osilions  à  ou  do 


Donnez  un  compicincnt  indirect  au  verbe,  à 


1.  Impie,  infortune,  mère,  prochain. 

2.  Argent,  maître,  orfrucii,  parole,  péril. 

3.  Devoir,  pervers,  religion,  salut. 

4.  Injure,  personne,  travail,  vieillard,  vous. 

\ .  Ne  VOUS  liez  pas  aux  impies.     3.  N'approchez  pas  des  pervers. 
Ne  désobéissez  pas  à  volfc  —  .     Ne  désespérez  pas  de  votre  —  . 

Ne  vous  écartez  pas  du  — 


Ne  nuisez  pas  au 
N'insultez  pas  à  P  —  . 

2.  Ne  manquez  pas  à  votre  — 
Ne  vous  attachez  pas  à  1'  —  . 
Ne  cédez  pas  à  1' —  , 
Ne  mentez  pas  à  vos  —  . 
Ne  vous  exposez  pas  au  --  . 


Ne  plaisantez  pas  de  la  —  . 

4.  Ne  médisez  de  —  . 
Ne  parlez  pas  (oujnurs  de  — . 
Ne  vous  moquez  pas  du  —  . 
Ne  vous  dégoûtez  pas  du  —  - 
Ne  vous  souvenez  pas  des  — . 


Conjugaison.  —  Passé  défini.  —  Au  dernier  concours  j'obtins  un  prix.  —A 
I  exanncn ,  je  répondis  avec  assurance.      . 

Analyse.  —  Pierre  alla  à  Home.  Clovis  fat  converti  par  Clotilde. 
Pierre, -np.  m.  s.  suj.  de  alla.  —  Rome,  np.  f.  s.  c.  ind.  de  alla. 
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li  qui  conijilèto 
l'aidu  lies  pré- 

:  aj)rès  le  verbe 
.  :  J'ai  parld  à 
'olre  père;  j'ai 


singulier  les  verbes 
Tu  ôafs. 


lirect  au  verbe,  à 


as  des  pervers. 
de  voti-e  — . 
isdu —  . 
de  la  — . 

*         ■ 

ours  de  — . 
las  du  — . 
pas  du  — . 
pas  des  — . 

btins  un  prix.  —A 

Hxlde. 

[a. 


I 


'W 


Oomplémeni  circoMtanciei. 


Ani:^''- '''■''' p-:^'^,  prie. 

Marcher  ^ 

Chanter  21 

Accourir 


2.  Vivre. 
Patienter 
Se  taire 
Espérer 
Croire 


Vit 


vivons,  vivez. 


3.  Obéir 
Souffrir 
licouler 
Etudier 
Choisir 

4.  Rire 

Venir 

Triompher 
Partir 
S'en  aller 


1.  Cœnr  H,„„».  ...  "  '^^  '^  Prcposilion  sans. 


Conjugaison.  _  Passé  drfi»,- 


ï  Abréviations.  —  y.  verhp        ci        ,  " " — 
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Verbes  transitif  et  inlransitif. 

455.  Le  verbe  transitif  est  celui  qui  exprime  une  action 
transmise  a  un  complément  direct.  —  Ex.  :  Dieu  protège  la 
France. 

150.  Le  verbe  intransitif  est  celui  qui  n'a  pas  de  com- 
plément direct.—  Ex.:  Le  juste  mevrt  paisiôlement. 

157.  Tous  les  verbes  transitifs  et  la  plupart  des  verbes 
intransitifs  se  conjuguent  avec  avoir  dans  leurs  temps  com- 
Çoses.  —  Los  vei'bes  intransitifs  suivants  se  conjuguent  avec 
être:  aller,  arriver,  décéder,  éclore,  entrer,  mourir,  naître, 
partir,  tomber,  venir. 


verb?s^'!;r.A::"'t,!!;'!::- -  ^°"J"^"«^  ^  '«  "•°'«'*'"«  P«"°""«  ^u  singulier  le» 


1.  Ind.  pr. 
Imp. 

Pas.  iléf. 
Pas.  ind. 
Pas.  ant. 
Plus-q.-p. 
Fut. 
Fui.  anl. 

2.  CoND.  pr. 
Pas.  (l'o  lor.) 
Pas.l'I^lor.) 
SuBJ.  pr. 
Imp. 

Pas. 

PlllS-fj.-p. 


Il  va. 

Il  allait. 
Il  alla. 
Il  est  allé. 
Il  fut  allé. 
Il  était  allé. 
Il  ira. 
Il  sera  allé. 
Il  irait. 
Il  serait  allé. 
Il  lut  allé. 
Qu'il  aille. 
Qu'il  allât. 
Qu'il  soit  allé. 
Qu'il  lut  allé. 


//  vient. 


Il  meurt. 


^■ukJl\^l^^^'^^^  compléter.  -  Donnez  un  complément  direct  aux  verbes  tran- 
smis de  id  1  ro  ,-„i..niie.  un  complcment  circonstanciel  aux  verbes  inlransitifs  de  la  2». 

?•  l_!itt'lliK'en.-c,  parole,  patrie,  sacrement. 

^.  (.lit'r.  Il,iii(<ur,  patience,  penchant. 

3.  A|)|>llcdiion,  bon  cœur,  joie,  peine. 

4.  Avenir,  jeunesse,  réflexion,  regret. 

1.  Honorez  la  piitriG. 
Tenez  votre  —  . 
Cultivez  vofi'e  —  . 
Fréquentez  les  —  . 

2.  Dominez  vos  —  . 
Respeeîez  vos  —  . 
Fuyez  les  —  . 
Pi'ati(|iiez  la  —  . 


3.  Obéissez  avec  joie. 
Pardonnez  de  —  . 

Ne  murmurez  pas  dans  vos  ■—  . 
Etudiez  avec  — . 

4.  Agissez  avec  —  . 
Travaillez  durant  la  —  . 
Donnez  sans  — 


Economisez  pour  1'  —  . 

t,a£é"ivn"lt?";.  7  ^'"''"  '['f"'\r  "'®'"'  J«  «"3  '°"'«3  mes  leçons.  -  L'an 
passe,  j  eus  le  idri  de  ne  p;is  travailler. 

Analyse.—  J'aime  le  trav.iil.  .Jetudie  le  fr.-ini'.ais. 
vxÙ'^?'^^ •'^ '  '."'•  f"''";  ''■'■■  l"-'""^-  "^'  s-  suj.  do  ai'uTe.—  atwie,  v.  tr.  Iroconi  Dr  de 
1  md.  Iro  pers.  du  s.  -  le,  a.  d.  m.  s.  dét.  travail.  -  travail,  ne.  m!  s.  e.  dir. Vaime! 


e  une  action 

l  PROTÈGE  la 

pas  de  com- 
lent. 

des  verbes 
temps  com- 
uguent  avec 
'.rir,  naître, 


du  singulier  les 

meurt. 


X  verbes  tran- 
insitifs  de  la  2*. 


VOS—. 


içons.  —  L'an 


"conj.  pr.  de 
.  dir.  de  aime. 


"•    LEÇON 
Texte  à  expliquer. 

L'KNFANT  ET  LA  CUATAIGN,.; 

Tom«y.,.d,e'r  unir  vX"4°r.r  "'"*'','"»,"■•»«« 

DICTÉES  SUPP,,È„ENTA.nES 

.    Dans  IVnlre-pont  d'un ',nv';,"*"°"  "-^ 

jeunes  l.abilnni's  .'es  SX lla^SSuSÏ? ''■'''''??»'  """ 

sTr  "uirr':  ^""  »™™plus\^.i"'"  •*';'.','  '-;  '■»jéla  à'^u'n' 
se.  U  .„.  ,u„„,e  „  le  plan.a  'efl^u?  tZiS l^^^S,:-]:"^ 

-:S^l^^>/^t^?V^^r-'^  'U:  la  seconde,  i, 

1  Né  à  Paris  «,n  JT)]      "        '  — 


^NéàParisen  1731,  mort  en  181J 


»7 


r 


É" 
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Verbo  passif. 

158.  Le  verlt.'  passif  est  ri'liii  qui  exprime  une  action  re- 
çue ou  sonn'eito^  \):\v  le  sujet.  -  l]\.  :  Ac  méc/iant  sera  ruNi. 
On  l'oconuail  qu'un  voi'hc  est  iii^sit',  Iors(|uo  npivs  ce  vci'l)e  on 
peut  nii'ttri'.  les  mots  /xir  (/'irf,/'i't/n ,  ou  j)ar  (jUi-hjHf  r/iosc. 

150.  Los  Ncrbospassi's  n'uiit  ([u'uiie  se  lio  forme  do  conju- 
gaison. KMc  consiste  à  ajouti-r  à  tous  les  temps  du  verbe  f'-tre 
lu  participe  passé  du  veiLe  que  i'o    veut  coujui;uer. 

ICO.  On  clian^»'  un  vorhe  Irausitif  en  veilte  passif,  en  pre- 
nant le  sujet  du  verbe  transitif  pour  en  faire,  à  l'aide  des 
prépositions  ji'ir  ou  /A',  le  ('oinpl('Miieut  du  verbe  passif.  — 
Ex.  :  La  Seine  iMXEWàK  Paris;  Paris  iST  TUAViiRsii  par  la 
Seine. 


I.  VtMi)cs  à  coii)ii{]iirr.  —  (lonjii.L'iioz  nii  sin;.'iilicr  (li>  rlimiuc  lomiiâ  les 
verbes  :  rtrr  hliiine,  a  la  i"  personne;  ilve  jiuni ,  a  la  'i»  personne;' «'/et;  rcru,  à 
la  3e  personne. 


.Iii  suis  lilàin;''. 
J'étais  Minii'. 
Je  fus  lilimo. 
J'ai  été  lilàiiiô. 
J'tus  éli'i  lil;lii.(''. 
J'av;iis  été  Ii''\iiu'. 
Ji!  spiai  hlànié. 
J'aurai  été  blâmé. 

Je  serais  lihlmé. 
J'aurais  été  Màiné. 
J'eusse  été  blilmé. 

Ouo  je  ?ois  M;\iné. 
Que  Je  fusse  itiàmô. 
(Jue  j'aie  é;é  lilàiné. 
Que  j'eusse  été  Mànié. 


Tu  P'f  puni.         Il  est  rrru. 


\.  I.ND.  /'»•. 

Pus.  (le/. 
Pas.  ind. 
Pas.  mit. 
Plus-q.-p. 
Fut. 
Fut.  nnt. 

2.Co\n./i/'. 
Pos.  (l''f..r.) 
Prts.  (2Mur.) 
Ihpéd. 

SUBJ.  }!)•. 

.  Imp. 
■  Pas. 
Plus- q. -p. 

U.  Chan{|eincnt  de  tour.  —  Remplacez  lo  verbe  IransiliC  par  le  verbe  passif. 
Moilèle  ;  Z,'('s/);'i7  csl  orne  par  la  science. 

l-  La  scirnce  o>'nc  l'esprit. 
La  vertu  ennoblit  lo  cœiu'. 
La  paresse  engendre  le  vice. 
Dieu  protège  la  France. 

2.  L'oisiveté  /*ror/;.'// roiinui. 
Le  travail  dnnne  la  riclicsso. 
L'épreuve  furlific  l'ùme. 
La  prière  obtient  tout. 

Conjugiklson.  —  Passe  indéfim,  —  CeUe  semaine,  je  n'ai  pas  été  puni,., 
nous  n'avons  pas  été  punis,...  —  Ce  malin ,  j'ai  été  félicité  tlo  mon  exactitude 

Analyse.  —  Job  fut  éprouvé.  Joseph  fut  glorifié. 

Job,  np.  m.  s.  suj.  de  fut  éprouve.  —  pu  épromé ,  v.  pas  1  =  =  conj.  pas.  déf. 
3  pcrs.  du  s.  >      f  i  r 


8'"   LEÇON 
Voibe  réflâclu. 


8» 


(lo 
E 


'^•1.  Ou  .ipncll,.  vrrli/..  pi'nrwi.s 
V.  :  /■  w,;  v\  wïv    r\.\  ■     •  "■'""'''   '"  "i'-'ii<!  ''Ire.  — 


S 
8011110 

II.ND.  fir. 

Illlp. 

l''is.  ind. 
/*"<•  anl. 

hul. 
Fut.  aiit, 

.S.OoNn,  pr. 
i'"»-  l-Cor.: 

IMI'l.ll. 


Nous  nntis  liiiinns 
^/'iis  nous  louions, 
^.l'iis  n.  loii.iiMcs. 
^,-  n.M.iiiMies  loués. 
j^-  II.  fumes  loués 
^z  "•  fêtons  loués.' 
i>.  n.  louernns. 
^.  ri.  serons  luués. 

^.  n.  louenViis 
;\  '!■  serions  loués. 
^-  n.  fu-si,ns  loués. 

J'''ll;)lis-IK)||S. 

0.  II.  n.  I  nions. 
<.'•  II.  n.  loii;i-sion<! 

•".  iL^nv-finsloinV 
'■'  "•  ■  •  ft;    ;-ns  ioi;rV 


H.  Cl, 


"!rïOI!!(>ll| 

I';  \  (.•;!;,.>   il, 


Mo:!r'„;    /_, 


'•••'■'"•'■vnrli''; -iiLS  '"'"f''"'^"^  '«  ^"ici  Ju  vcrbo  et 
■'•'•■  scrldc  la  b\-h- 


.  !,;.I.c   H'. 5,'W  au  Jardinier. 

U    .    eJo.cr/aN(isscrnn.l. 
^;|innc'6vr/ausemirior. 
L^fMinroon  ,sv;7  au  pêcheur. 

^.  I.,.,v,uel5er/àlafiîeuse. 
-.ig.ii!ie.s7,,và]acou(un-ère 

UIj,odK...v.,./aucuisini.'r 
l^e  rasoir  6w^  au  barbier"  ' 


^^^p'^rïl"  S  ^?r"H'-«  vantent. 
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88»  LEÇON 
Verbe  unipersonnel. 


163.  Le  verbe  nnipersonnel  ou  impersonnel  est 

celui  qui  ne  s'emploie  qu'à  la  troisième  personne  du  sin- 
gulier de  chaque  teiiips.  —  Ex.  :  //faut  (juiIvieuve. 


I.  Verbes  à  conjufjiicr. —  Conjuguez  les  verbes  unipcrsonnels:  falloir,  nei- 
ger, grêler.  ' 


1.  Ikd.  pr. 
Imp. 

Pas.  déf. 
Pas.  ind. 
Pas.  ant. 
Plus- q.- p. 
Fut. 
Fut.  ant. 

2.  CoxD.  pr. 
Pas.  (l''o  for.) 
Pas.  (2°  for.) 
SuBJ.  pr. 
Imp. 

Pas. 
Plus-q.-p. 


Il  faut. 
Il  fallait. 
Il  fallut. 
Il  a  fallu. 
Il  eut  fallu. 
Il  avilit  fallu. 
Il  faudra. 
Il  aura  fallu. 

Il  faudrait. 
11  aurait  fallu. 
Il  eû(  fallu. 
Qu'il  faille. 
Qu'il  fallût. 
Qu'il  ait  fallu. 
Qu'il  eût  fallu. 


H  neige.  Il  grêle. 


H.  Changement  de  tour.  —  Tournez  la  proposition  de  manière  à  la  com- 
mencer par  un  verbe  unipersonnel. 

Modèle  :  Il  faut  souffrir  patiemment.  —  Il  est  sûr  que  nous  ressusciterons. 

1.  On  doit  souffrir  patieraraent. 
Nous  devons  adorer  Dieu. 
Sûremcnl  nous  ressusciterons. 
Nous  ne  devons  pas  nous  venger. 
Evidemment  que  Dieu  gouverne  tout. 
Certainement  que  nous  mourrons  tous. 
Ayons  horreur  du  vol. 

2.  Eludions  awiic  consUxnce. 
Sachons  reconnaître  un  bienfait. 
Nous  devons  pardonner  les  injures. 
Rc/h'chissons  avant  de  parler. 
Admirons  la  bonté  du  Créateur. 
Travaillons  sans  se  décourager. 
Sûrement  Jésus  est  ressuscité. 

Conjugaison.  —  Passé  indéfini  —  Ce  matin,  j'ai  bien  fait  ma  prière.  —  J'a 
offert  un  bouquet  à  ma  mère  le  jour  de  sa  fête. 

Analyse.  —  il  tonne.  Il  grêlera.  Il  a  gelé.  Il  pleut.  Il  neigera.  11  a  grêlé. 
Il,  pr.  pers.  3«  pcrs.  m.  s.  suj.  de  tonne.  — /ojine,  v.  uni  p.  l'cconi.  pr.de  l'ind,, 
3»  pers.  du  s. 


89'   LEÇOxN 
Conjugaison  interrogative. 
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,  '    -  "'""iiugaiive. 


ceux 


165    r  "Z*"""^  «nierrogative  '  ^^"^'"^  <ï"e 

|2!!l»n,  sujet  sc,,lace4rtît"/;Cfrf''T™P*.'™'P»^é^ 
T^TT"""- —_____"    "■"  '''^'  '  (^^-)c chanté? 

'.   Ver!     _  A  « 1-. 


^'B-JMB"'-''^^^^^ 


1.  I.VD.p?', 

hnp. 

Pas.  dcf. 
Pas.  ind. 
Pas.  ani. 

2.  Plus-n 
Fut.         ^ 
Fut.  an  t. 
CoND.  pr 


■p. 


Prié-jc? 
Priais-je? 
Priai-je? 
Ai-je  prié? 
Eus-je  prié? 
Avais-je  piié? 
Pnerai-je? 
Au  rai -je  prié? 
Prierais-"    ' 


Jo,,cs.l„7  Porle-l-m 


^«5.  (-'«for.)    Eussé-jeprié-î         _  — 

^^__^      ^^«rL'rpX:S|?S-;,»- besoin. 

Analyse  _  J     "==" """"«"««i^o'osiqîe ?       "'"-™" '•"l'H-l' onl-il, 
•"J.  de  ,av«.  "•'■•>"  "<'■  2-  P.r..  da  p.  _  ..,„,  p,.  p„,,  j.  ^^^^  __^  ^ 
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9  0«    LEÇON 
Texte  à  expliquer. 


LES   TROIS  AMIS 

Un  homme  avaif  (rois  amis:  doux  iui  élaient  siiiloiit  frès-chers* 
mais  il  é(ai(  moins  aiïocli'"iiiié  au  Iroi.'^iènio.  quoique  oolui-ci  lui 
poHàt  un  sincère  atlaciiemcnt.  Un  jour,  cet  lioiiinie  fui  appelé  en 
justice.  <c  Qui  (ie  noup,  dit-il  à  ses  aiiiis,  viendia  îémoigncr  en 
ma  faveur?  ear  uii'  grande  accusalion  i»rse  sur  uiui.  »  Lf  premier 
de  ses  amis;  s-oxcusa  à  l'inslaiit  de  ne  pouvoir  raccoiupnj^ncr  et 
prétendit  qu'il  était  retenu  par  d'autres  aiïaires.  Le  secondîe  suivit 
jusquaux  portes  du  palais  de  justice;  Kà,  il  s'arrêta  et  retourna 
sur  ses  pas.  Le  troisième,  sur  lequel  il  avait  le  moins  compté, 
entra,  parla  en  sa  faveur,  et  témoigna  de  son  innocence  avec  tant 
de  conviction,  que  le  juge  le  renvoya  absous. 

L'iiomme  a  trois  amis  en  ce  luonde  :  comment  se  comiortcut- 
iLs  a  1  heure  de  la  mort,  lorsiiue  Dieu  ra[)pelle  à  son  liibunal' 
L argent,  son  ami  chéri,  le  délaisse  d'abord,  et  ne  va  j)as  avec 
lui.  Ses  parents  et  ses  amis  le  suivent  jusqu'aux  portes  du  tom- 
teau,  et  relournent  dans  leuis  (!( munies.  Le  lioi^ième  i'accora- 
pagnc  jus(iu  au  Uviw  du  .^ouvorr.in  Juge  :  ce  sont  ses  bonnes 
œuvres;  elles  le  préeèdcnl,  elles  parient  en  sa  faveur  el  io  jus- 
tifient aux  yeux  de  Dieu. 

A  l'heure  de  la  movl  l'homme  laùse  ici-bas  ses  richesses, 
ses  parents,  ses  amis;  il  n'y  a  que  ses  bonnes  œuvres  nui  le 
suivent  devant  Dieu. 


DICTKES  SUPPLÉMENTAIRES 

rARABOLE  ARABE 

n^'  iVrl'°'  ^®  rOiienl  fil  comparaître  devan!  lui ,  un  jour,  ses  trois 
hls.  Il  ht  apporter  dcxant  eux  par  ses  esclaves  tiois  urnes  scel- 
lées, Lune  de  ces  urms  éfnitd'or,  l'autre  d'ambre,  la  dernière 
d  argile.  Le  roi  dit  à  l'aîné  de  ses  tils  de  choisir  ])armi  ces  urn^ 
celle  qui  paraîtrait  contenir  le  trésor  le  plus  précieux. 

2.  L'aîné  choisit  le  vase  d'^^r  sui'  lequel  était  éeril  Empire  :  il 
louvrit  et  le  trouva  plein  de  sang.  Le  second  prit  le  vase 
d  ambre,  sur  lequel  élait  éeiil  Gloire:  il  l'ouvrit  et  le  trouva 
plein  de  la  cendre  des  liomn;cs  qui  avaient  l'ait  du  bruit  dans  le 
monde.  Le  troisième  prit  le  seul  \ase  qui  restait,  celui  d'argile  : 
Il  1  ouvrit  et  le  trouva  vide;  mais,  au  fond,  le  potier  avait  écrit 
le  saint  '^om  de  Dieu. 

3.  «  Leiiuel  de  ces  vases  pèse  le  plus?  «  demanda  le  roi  à  sa 
cour.  Les  ambitieux  répondirent  que  c'était  le  vase  d'or;  les 
poètes  et  les  conquéranis,  que  c'était  le  vase  d'ambre;  les  sages, 
que  c  était  le  vase  vide,  parce  qu'une  seule  letlie  du  nom  de 
Dieu  pesait  idiis  —  '  ■  -■  •  -   >    •    - 


heu  pesait  plus  que  le  globe  de  la  (erre. 

Indiquez  les  verbes  au  passe  d.  nni  dans  la  Ir.di.-té.- ,  „,  >. 
dans  la  2«>  dietee;  les  verbes  5  l'imparfait  dans  la  3»  diclce 


ips  vcrij 


P3  a:i  plus-que- parfait 


(rès-cliers; 
celui-ci  lui 
il  appelé  en 
tnoi{,'ncr  en 
Le  premier 
apn?;ner,  et 
)n(l  le  suivit 
ol  ictourna 
m  compté, 
L'c  avec  tant 

îoiiiiorlcat- 
1  (iibunPil? 
la  jias  avec 
tes  (kl  fom- 
le  i'accora- 
scs  Ijonnes 
r  e(  ic  jus- 

ric/tcsscs, 
jres  qui  le 


ir.scs  (rois 
urnes  scel- 
la dernière 
i  ces  urnes 

Em|>irc  :  il 
l'it  le  vase 
l  le  trouva 
•uit  dans  le 
li  d'argile  : 
avait  écrit 

le  roi  à  sa 
c  d'or;  les 
;  les  sages, 
lu  nom  de 

us-quc- parfait 
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^  XQl    0     y  ■  ^°™''^  primitifs, 

en  tonii,;  ddd^^f  ^''  '^^"P^  ^^^  verLes  eii  ten^ps  primitiis  et 
Les  tcjiins   Di'jmjfifc.    -     ^ 


I-  Temps  prlinfiifs    —   r  • 

^     -.-  '~  -■  ^"''''^^^'>  rive,  vïn-riL."'''''"^''"' 


1.  Clouer  cloucnit 

Connaîlre  __ 

Couvrir  __ 

Menlir  __ 
Ouvrir 


'"  l'assc  défini  (les  vpiLos- '.i''"  ''""'-'  '■' 

^  ■      ■      rire,  ^.;.,.~  ;|,:.''''"«''^'-«, 

^'^«^"^'         je  doue 


Vivrn  — 


Vivre 

Lire 

Paraître 


j'2  clouai 


jc  prévis 


flech.  Cl  ,,„.  un  verbe  , "S'-  -  '^^"'^'acoz  \,  vorho  u.n.i,, 

1.  L'élude  cniirliif  ri,i/cIli.^o..r-. 
L  infcU/ncnre  ■  ^-i  ,  <  ^       '  <-(:nlc. 

L^pa.s^ua,eu^ierij;;;;;:;^;''-^'^'^"'^''. 


'-*'■  un  voiljc  ré- 


L'e.xcè.s^Iu  vin  trouble  Ja  v, 


aison. 


2-  L'e_xi,érience  insh^uit  riiomm 
f^'e-tercl^e  développe^  niémoire. 


clamé  preinier°i"r-.  „    ^^^^^  anlévienr  —  n,,„i 

'  '"'^^  l'-o  Pers.  du  p.  ^^^'^^'  -  «wons  e7é  crces,  v. 


I 


W     II 

i. 
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92"  LEÇON 
Verbes  en  ccr  et  en  ger. 


169.  Les  verbes  en  cer  prennent  une  cédille  sous  le  c 
final  du  radical  devant  les  lettres  a  et  o,  afin  de  lui  conserver 
la  prononciation  du  présent  de  rinfinilif.  —  Ex.:  Je  lança/s. 

170.  Les  verbes  en  ger  prennent  un  e  euphonique,  après 
le  g  final  du  radical,  quand  il  doit  être  suivi  de  a  ou  de  o, 
afin  de  lui  conserver  la  prononciation  du  présent  de  l'infi- 
nitif. —  Ex.  :  Je  Jugeai. 


I.  Verbes  à  conjuQuer.  —  Conjuguez  à  la  l"  personne  du  pluriel  des  temps 
simples  de  l'indicatif  el  du  subjonctif  les  verbes  :  —  1.  lancer,  tracer,  avancer;  — 
2.  juger,  arranger,  nager. 


1.  Ind.  p)'. 
Imp. 
Pas.  déf. 
Fut. 

Sdb.  pr, 
Imp. 

2.  iND.p'. 

Imp. 
Pas.  déf. 
Fut. 
SuB.  pr. 
Imp. 


Nous  lançons. 
Nous  liuicious. 
Nous  lanràmes. 
Nous  lancorous. 
Que  nous  lancions. 
Que  nous  lançassions. 

Nous  ju;,'ûons. 
Nous  jugions. 
Nous  jugeâmes. 
Nous  jugerons. 
Que  nous  jugions. 
Que  nous  jugeassions. 


Nous  trarons.         Nous  avançons. 


Nous  arrangeons.     Nous  nageons. 


II.  Phrases  ù  compléter.  —  Trouvez  le  suje   de  la  proposition. 

1.  Dieu,  Jésus,  Marie,  S.  Joseph,  S.  Raphaël. 

2.  S>«  Anne,  S.  Jean,  S.  Joachmi,  S.  Micliel. 

3.  S.  Etienne,  S.  Marc,  S.  Paul,  S.  Pierre. 

4.  S.  Hubert,  S.  Louis,  S.  Luc,  S.  Nicolas,  S.  Stanislas. 


1.  Dieu  est  notre  créateur. 

—  est  notre  rédempteur. 

—  est  notre  mère. 

—  est  notre  protecteur. 

—  est  l'ange  de  Tobie. 

2.  —  est  le  chef  des  Anges. 

—  est  la  mère  de  Marie. 

—  est  le  père  de  Marie. 

—  est  le  précurseur  de  N.-S. 


3 .  S.  Paif^est  l'apôtre  des  Gentils. 

—  est  le  prince  des  Apôtres. 

—  est  le  premier  martyr. 

—  est  le  patron  de  Venise. 

—  protège  la  jeunesse. 

4.  —  est  le  modèle  des  rois. 

—  est  le  patron  des  peintres. 

—  est  le  patron  des  chasseurs. 

—  protège  les  écoliers. 


Conjugaison. —  Plus-que-parfait.  —  Au  commencement  do  l'année,  j'avais 
pris  de  bonnes  résolutions...  —  L'an  dernier,  je  m'étais  promis  de  devenir  bien 
obéissent. 

Analyse.  —  Vous  souffrez  avec  calme.  Vous  obéissez  avec  plaisir. 
Vous,  pr.  pers.  2»  pers.  m.  p.  suj.  de  souffrez.  —  souffrez,  v.  int.  2«  conj.  pr. 
de  l'ind.  2»  pers.  du  p.  —  avec,  prép.  —  calme,  ne.  m.  s.  c.  cire,  de  souffrez. 


sous  le  c 
conserver 

h  lançais. 

({lie,  après 
ou  de  0, 
de  l'iufî- 


riel  des  temps 
,  avancer;  — 

avançons. 


nageons. 


es  Gentils. 

très. 

r. 

ise. 

rois. 

ntres. 

sseurs. 


n  née,  j'avais 
devenir  bien 


.  2«  conj.  pr. 
jouffrez. 
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171    Les   '  ^''^''  '"  '^"''  ''"••  "* 

précédée  d'im  ?£nl?"oVd'Mr'"'''  7"^^^^  ^«  l'infinitif  es* 
oiwert  devant  une  syllab  nie  'T^l  '"^'^T  '''  '  ^^ 
peser,  je  pose.  ~  rienpn.hnî  inl  x  ^^'  '  ^(■''^(■'^er,  je  revoie  • 
1  accent  afgu.  -  Ex!  ?  / V  "U^^  J""^''  f"  ^aer  ciuservcSt 
,    1/2.  Les  verbes  en  Lui '{  '      P^''>to(icras. 

mais  ils  i,ra,„em  «fa  cén,  „^^^v  :  ''"'  ?."'  '^  '""sonne'/ouT; 
labo  mnolle.  '"-"'  S"»»  sur  IV  qui  précède  la  svl- 

o  "'•  Tu  pèseras 

f^B-pr.  OueVu  pèses. 

'7  ^"^^  lu  pesasses. 

■^■I.VD.pr.  Tu  Jettes. 

Sf  Tu  jetteras. 

'''V>.  Uue  tu  jetasses. 


/'u  «_6,..^es.        Tuapo^ilcs. 


Tu  achètes.  Tu  gèles. 


On  se  donne  de  J'exe rcice  ,k>^    /   '  '''•'^''^'''  ''^■^•^'^. 
Les  Apôtres  ont  ron,  m?.  ^     '  ^/^'«^en?,-  fort. 
f     ^^  "'"' 'cçu  mission  de  r^r^v-A-Zi. /'7- 
2.  C'est  une  indi-ne  hrhm  •  ,  -^^^^/îi/e/e. 

Tout  chrétien  es  'Ce il  1' ?, 'I"^  ^«  ^'^«^^^^^o,.. 
Sans  Je  travail  on  Eut  ntT'  '"■'  ''''"^^ 
Cest  un  méchant  méCa^TJSl'7J'''^:>!fl- 


Conj 


ugalson.  —  p^^ 


J  appellerai  le  So 


Analj' 


'Z''!!}>^^'-  -  Je   n'ach 


que  celui  de  la  médi 


igneur  à  mon  aid 


.se.  —  Le  bavard  est 


'sanci 

lèterai  que  de  boas  I 


ivres. 


odieux. 


«.".S;ïj.-.-ï-ï-.,-«;.v., 


q-  m.  3.  at.  de  bavard' 


?ijb. 


■ie 


conj. 
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Verbes  en  ycr. 

\1\.  Ij.s  ver'  e^  en  ycr  cîiangent  1'//  en  i  (Lvant  un  c  muet. 
—  Ex.  :  il  s'ennuie.  CepiMulant  cette  rè^He  n*'  st  pas  générale- 
ment observée  pour  les  verbes  en  aycr.  —  Ex.  :  iljjaie  ou  il 
paye. 


_  I.  A  orbes  a  i-on|ii(iuor.  —  f'.niijij.'iicz  h  l,i  >  iirivrinne  du  sintriiK.  r  iIps  temps 
simples  de  l'ind'c.ilil  ot  du  <ulijoiR-lif  Icb  vorl-rs  :  —  1.  ;  avec,  lO'tlu'i/rr,  etisuucr,  — 
2.  prier,  jo'ii-r,  créer. 


1.  Ind.  ]»•. 

Imp. 
Pas.  déf. 
Fui. 
Subj.pr. 
Inip. 

2.  Ind.  pr. 
Imp. 

Pas.  déf. 
Fut. 
Siilij.  pr. 
Imp. 


Il  paie. 
II  pavait. 
Il  paya. 
Il  paie  ta. 
Qu'il  |);iic. 
Oii'il  pa\ùt. 

Il  j)ric. 
II  |)i'iait. 
li  [U'ia. 
Il  prici'a. 
Qu'il  prie. 
Qu'il  priât. 


Il  nelloic. 


Il  essuie. 


Il  Jmw. 


Il  crée. 


U.  Cli.nnyomenl  de  loi;r.  —  IkiiJcz  offirmatives  lc3  doux  propositions  né- 
gativc^:  qui  composent  la  pliia-sc. 

Wodèlo  :  Celui  Qui  pcrs6v:rcra  Jusqu'à  la  fin  sera  ?au\c. 

1.  Celui  qui  no  poi-sévèrci-a  pas  ju-qii'à  la  fin  tic  seiM  pas  sauvé. 
L'enfant  (pji  ne  se  conserve  pas  pur  n'a  pas  la  joie  do  la  con- 
science. 

Nous  ne  nous  plaisons  pas  avec  1rs  ctifints  qui  ne  ponf  pas  bien 

élevés. 
Celui  (pii  n'aime  pas  sa  pairie  n'est  pas  un  bon  citoyen. 
L'ouvrier  qui  ne  travaille  pas  ne  mvA\\e  pas  un  salaVe. 
Le  père  qui  ne  corrige  pas  son  enfant  ne  l'aime  pas  vêt  itablement. 
N'attendons  pas  beaucoup  de  celui  (pii  ne  sait  pas  se  vaincre. 

2.  Ne  lisez  [las  les  livres  des  écrivains  qui  ne  respectent  iias  la 
vérité. 

Ne  fréquentez  pas  les  amis  qui  ne  vo:  s  donnent  pas  de  honÊ 
exemples. 

Ne  suivez  pas  les  conseils  de  c,"iix  qui  ne  sont  pas  prudents. 

Le  la!>nureur  nui  ne  soigne  pas  ses  terres  ne  fait  pas  d'ahon- 
daiilcs  récoPcs. 

Si  vo;;s  n'écoutez  pas  les  bons  avis  de  vos  parents,  vous  ne  res- 
terez pas  dans  le  chetnin  de  Plioni  eur  et  de  la  vertu. 

Celui  qui  n'est  pas  constant  n'arrive  pas  à  son  but. 

Conju(]alson.  —  Futur  «impie.  —  Je  paierai  exactement  toutes  mes  dettes. 
—  Je  n'eiiuuierai  point  mes  condi;ci|]!es. 

Analyse.  —  L'oiseau  vole.  Le  poison  nap-e.  L'iiomme  marche. 

L'  pour  le,  a.  d.  m.  ?.  dét.  oiseau.  —  oik'au.  no.  m.  s.  siii.  de  voie.  —  voie 
V.  int.  Irc  conj.  pr.  de  l'ind.  3«  pcrs.  du  s 


un  e  muet. 
;  gônérale- 
paie  ou  it 


II.  r  i\ci  temps 

essuie. 


crue. 


positions  né- 


pns  ?;auve. 
lie  la  con- 

ii(  pas  bien 

ir(\ 

tabloment. 
3  vaincre. 

^(ont  pas  la 

is  (le  bonâ 

>viuloii(s. 
)as  iPabon- 

aus  ne  rcs- 

i-ln. 

3  mes  (lottes. 
olû.  —  vole. 


9  5'    LRÇOX 
Texte  à  expliquer. 

«  tianicz-vous,  Lui-  Il       ^l.    '""■'^  K'ifioiiis. 
Un  (rcor  .,.«t  caché  de  huH        '  • 

Où  Ja  mai,  ne  rns  o  H  "'"'  ""''«  i'^^-œ 
I^e  porc  mort    Jes    k  vn  f  V^  ''cpasse.  » 

^'"Prenf,  point  do  caché   Mii^in    -      . 

«jut  ^.'  tmvail  csl  un  n-dsor  r     r. 

DICTÉES  SUPPLÉMKXTAIRES 

^omme  une  lampe  de  vermeil. 

.^es  petits  oiseaux  dans  ics  chamD<î 

E  demies  aux  petits  enfants  ^^'' 

Une  ameauss,  pour  te  connaître  ! 

reVflenTf..'''fl'^M"i  produis 
J^es  IloiirsUonf  Je  jardrn'sc  narp 

Etauosa7,stoi,toujom-savSe' 
Le  verger  n'aurait  pii„t  de  fruits. 

Aux  dons  que  fa  honlé  mesure 
Tout]  univers  est  convie: 
Nul  insecte  n'e.^t  oublié 

indi  ^^  ^^  '^  nature. 

Jugais^^ïai'/S^ciicûV.'  '^'  ^°"J"<^«'«^"  ^'^n^la  :«  di  ;ée,  et  ceux  de  la  /,.  co.i- 


m 


1 


Iv) 
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Composés. 


175.  On  forme  des  verbes,  soit  en  faisant  précéder  un  verbe 
d  un  préùxe.  —  Ex.  :  faire,  refaire;  monter,  démonter;  soit 
en  ajoutant  un  suflixe  à  un  nom,  ou  à  un  adjectif,  ou  à  un 
,  f:~P'  '•  P^^'^'  porter;  cher,  chérir;  tacher,  tacheter. 

no.  Les  prétixes  qui  peuvent  se  mettre  devant  le  verbe 
sont  les  mêmes  que  ceux  qui  se  mettent  devant  le  nom  ou 


devant  l'adjectif.  {Voyez page ^'i.) 


aI'  ,ÎÏ^'"P°^*'''.~7  '''"'^^^  *'*=''^"*  '«  ^'^'■'^«  ""  Jes  préfixes  a,  corn  siKnifiantauce 
dé,  dts  signifiant  hors  de,  et  en  (em  devant  6,  m,p)  sigrufianl  E.  ' 


1.  Grandir  (a)  agrandir 
Baisser  (a)  — 
Prendre  (com)  — 
Mettre  [com)  — 
Plaire  [com)  — 
Hériter  [dés]  — 
Border  [dé)  — 

2.  Régler  (rfJ)  — 
Habituer  [àé^]  — 
Poser  [dé]  — 
Fermer  (eu)  — 
Dormir  (en)  — 
Tasser  {en)  — 
Traîner  [en)  — 


3.  Cueillir  (ac) 
Cheminer  (a) 
Paraître  {com) 
Battre  {com) 
Mander  {com) 
Armer  [des) 
Orienter  {des) 

4.  Nicher  {dé) 
Voiler  {de) 
Espérer  {clés) 
Mener  {em) 
Plumer  {em) 
Porter  (cm) 
Durcir  (en) 


accueillir 


11.  Changement  de  tour.  -  Remplacez  le  verbe  passif  par  un  verbe  transitif. 
Modèle  :  Gutenberg  inventa  l'imprimerie  en  1436. 

1.  L'imprimerie  fut  inventée  par  Gutenberg  en  1436 

La  poudre  à  canon  fut  inventée  par  Berthold  Schwartz  au  xiv»  siècle 
Le  tabac  fut  introduit  par  Jean  Nicot  en  Europe  en  1560 
Les  premiers  ballons  furent  lancés  par  Montgolfier  en  1783 
La  pomme  de  terre  fut  vulgarisée  par  Parmentier  à  la  fin  du 

Wm      S16Ci6a 

2.  Les  lunettes  furent  inventée  par  Roger  Bacon  au  xiii"  siècle. 
La  brcmolte  fut  inventée  par  Pascal  au  xviie  siècle 

Le  paratonnerre  fut  inventé  par  Franklin  en  1752 

Le  premier  bateau  à  vapeur  fut  lancé  par  Fulton  en  1807. 

Couiuoafson.  -  Futur  simple.  -  Toujours  je  me  maintiendrai  dans  le  devoir 
—  Toujours  je  me  souviendrai  d'un  bienfait  reçu.  -.""idiuansieuevoir. 

Analyse.  —  Moïse  priait.  Josué  luttait.  Amalec  succombait. 
Jh>r8e,  np.  m.  s.  suj.  de  priait.  -  priait,  v.  int.  1»  conj,  imp.  de  l'ind.  3,  pers. 


ier  un  verbe 
nonter  ;  soit 
if,  ou  à  un 
tacheter. 
ant  le  verbe 
•  le  nom  ou 


signifiant  aucc, 
dans, 

oueillir 


rerbo  transitif. 


xi\o  siècle. 

:iO. 

1783. 

i  la  fin  du 

II"  siècle. 


07. 

ans  le  devoir. 

l'ind.  3»  pers. 
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Composés. 


109 


ot;an?,°irï't°rf  f.;,7 ''!;'l'=«f  ''«vant  le  verl.e  .u,  .ies  préfixes  •  «„n 

'  '-.  I  c  nu  1  ù  sifc'mnanl  de  nouveau.     "^  *  *"'^'  "  P^ô  signifiant 


J'  Bondir  ()'«) 
Copier    {roj 
Passer  (rc) 
Acheter  (r) 
Adoucir  (r) 
Eveiller  Ir) 
Approcher  [r] 
Entrer  (r) 
Jeter (re) 

2.  Animer  (>>) 
ADpcler  (r) 
Edifier  (?-J) 
Conforter  (rc) 
Voir  {prc) 
Dire  (pj-J) 
Occuper  {pvj) 
Veiller  (sîo-) 
Charger  (sio*) 


rc 


'(jondh 


Former  {ré)  __ 

AfTermir  (r  

Allumer  fr) 

Amener  (r)  ___ 

Enfermer  [r)  

Apporter  [r\  __ 
Jouir  [ré) 

4.  Envoyer (r)  _ 

Créer  [ré) 
Ouvrir  (r) 

1-anccr  (rc)  ^ 

Parer  (/^rc) 
Méditer  [pré) 
Sentir  (près)  "" 

Nager [sur)  "" 

Prendre  (sur) 


n.  Changement  de  tour.  —  nr>nn»,  x  ■ 

Mo.- ,      „  ^  "  proposition  le  tonr  impératif 

Modèle  :  /J..pec^..  ^.s  avù  des  anciens. 

a4.  ^/c/Cwe  ,cs"LT"'"!;'  nous-mêmes. 

y/Aun.r../,.;TeV5:vrrr:oti^^^^ 

Analyse.— X,,  p„  j-,_„.,  _. 

ru,  pr  pers.,2.  pertm  's!  slrde'eT"''^'  ^"  k^'  '"«^"«^'-ant. 
du  s.  -  rf„,^„,.,^  ,j  q   ^,_  ^suj.  de  es.  _  es,  y.  sub.  '..conj.  pr.  d   l'ind.  2.  pers, 

COURS  lÎLÉM.— j^L, 


S 
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Composés. 

veaux^voXf*^'-  ~  ""  ''"'^°  "'  I""'""^  P'^<=^^  '^«^''"'  '«  vorl.o,  formez  do  noa- 

^e^'miu'^mé?'''''  P'''  ^'^'^'^^^^  ^«'^^''c^/jVe,  ;;,.cWn-o,  redire , 

it,mau,me).  maudire,  médire. 

Mener(pro,a,em,ia\  .  J; 

Courir  (dis,  en,  ac)  .'.  .  _ 

Monter  (dé,  re,  sur  ...  _ 

Faire  (contre, dé, ro, salis,  ^ 

pi^i') 

Bor.ler  (dé,  re) ,  .  ^ 

^v-!"''!  'T!'^'  '^"l  '*''"■'  (^^'^f''^v<^nir,  devenir,  parvenir,  prd^ 

Fi?;  (dé!  mé)  :  !"! ':  :  ;  '"'""'  "^'^'^"^'"^ f.'*^^^^^'->  «"^^•^^">. 

Joindre  (re,  ad,  en,  dis).'  _. 

Porter(re,  dé,  ex,  ap,im,  _ 

trans). 

Prendre  (entre ,  corn ,  an  ',  ». 

sur,  re)  

Modèle  :  Au  ciel  sera  glorifié  le  chrétien  qui  s'humilie. 

1.  Au  ciel  sera  glorifié  le  chrétien  hi'.mble. 
JJieu  humilie  los  liouiniea  orgueillour. 
Ayons  horreur  dos  langues  mddisanf.es. 

La  soulTrancQ  |)è8o  moins  au  .malade  rësiqnc. 
(in  ne  peuLguère  aimer  les  enfants  boudeurs. 

2.  Les  leçons  profitent  peu^  à  l'écolier  dissipé. 
Un  est  touché  de  voir  la  paix  du  juste  mourant. 
La  société  estimé  les  citoyens  dévoués. 

La  nature  nous  ofîre  des  tableaux  ravissants. 
Méfiez- vous  du  mal  et  de  ses  dehors  séduisants. 

Analyse.  —  Les  uns  lisent.  Les  autres  écrivent.  Qaeloues-uns  étudient 
^U^»_  uns,  pp.  ,„d.  n,.  p.  suj.  de  lisent.  -  liscnUy.  inV.  /..conj.  pr  de  HnTs.pers. 


formez  (le  nou- 
rc,  redire, 


venir,  prc- 
,  survenir. 


par  un  verbe 


le  consolerai 
..  —  Quand 


dient. 

'ind.  3«pfir3. 


99«  LEÇON 
^  Dérivés. 

J^^^  Les  suflixcs  dos  vpi'ho«t  «nnt  a'  -i     ,  , 
quatro  conjugaisons  er,  ir  oh»  .^  \?'^''^^  ^''  "^"^'^^^  Jo« 
dnne  manière  aLstraitJ.  "'lîv  .',*/^'  'I"'  mai-quent  l'action 
clou.  ^  On  ajoute  onl  n-ii.tni.'nf    "'>  ^'*'^"  ^'•'  PJ«cer  un 

voleter;  sauter,  ««,.////. '^'j,,;i^';«;y««--  -  Ex.  :  voler, 
crtaïUer;  rêver,  rêvasser  ^^  ***^^'*-  -"  Ex.  :  erie^-, 


I.  Dard 
Drap 
Clou 
Efain 
Hasard 

2.  Lard 
Liard 
Grand 
Noir 
Jaune 


3.  Tond 
Voile 
Pliunc 
FOte 
Fil 

4.  Habit 
Couleur 
Pâle 
Dur 
Faible 


fonde) 


S.  Trou 
Nom 
Toux 
Sel 
Chasse 

6.  Pèclic 
Colle 
Maigre 
Terne 
Mûr 


trouer 


jj  g  —  anur  

Aye.  confiance  eflTlZl  P?o' '^^0^ ^ '^^^'^• 
^ae;^:^::fÎ2:;?^î»;'/euderadver;ité. 

Soyez  dJU/spZrilVSJn  '"'r^ 

Ayez  du  revectrimji?  f^         .P^'^^^^^n- 

Ayez  /'amoSf.l^'Si^^u  T[frf  ^.^'^^'■^  ^"  P^^tre. 

,  Conjugaison   -  r,a  '"'"'  ''  "^^  ^^  Pat'''e. 

dans  lo  séjour  dos  éh,5    "*"  «"'«^'•'ewr.  -  Quelle  frn.i,- 
Perdu  meiparen  s   "'••••  «""«serons  entrer.   InS'.^"?"'^  J°  serai  entré 
Analyse       m  «"«"«  douleur,  quand  j'aurai 

r"    nr    ;  ~   ->     ^'^'"^^  contfinf.  T„  =»..,  ,      ,, 
dp  l'Jn-'/o  P'-''"'^*  2'  Pers.  du  s   sVn  h/    ^^  "laiheureux. 

1  -d.  2e  pors.  du  s.  -  con^.;,ïï-,î  ?ï  " -«Vu:'  '"''•  ''  -i'  ^"t.  ai.p,. 


I 
"i 


I 


» 


:  i 
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Texte  à  expliquer. 

LE    SAN'SONAJîT 

Le  Vieux  chasseur  Maurice  avait  dans  sa  chambre  un  sinsnn 
Un  jour  que  le  chasseur  était  sorti,  il  v  vinf    r'    ,.„Ur.t  \ 


1. 


2. 


mis 


^  DICTI^:i-:S  SUPPLI^MENTAIRES 

L'UYMNE   DE   L'eNKANT   A   SO.N    RÉVEIL    (sUITE) 

^     L'agneau  hroiite  le  serpolet , 

La  chèvre  s'attache  au  cytise; 

La  mouche  au  hord  du  vase  puise 

Les  hlauches  gouttes  de  mon  lait. 

L'alouette  a  la  graine  amère 
yue  laisse  envoler  le  glaneur. 
Le  passereau  suit  le  vanneur, 
Lt  1  enfant  s'attache  à  sa  mère. 
El  pour  ohtonir  chaque  don, 
Que  çliaque  jourtu  lais  éclore, 
A  midi,  le  soir,  à  l'aurore, 
Que  faut -il?  Prononcer  ton  nom. 
0  Dieu  !  ma  bouche  balbutie 
Ce  nom  des  anges  redouté, 
Un  enfant  même  est  écouté 
Dans  le  chœur  qui  te  glorilie. 
On  dit  qu'il  nime  à  recevoir 

Les  vœux  1  r'-Mi*,és  iiar  l'enfance, 
A  cause  de  cetKr  i')r,n,ience 
Que  nouF  ùv^'w:  sans  le  savoir. 
3.    On  dit  que  leurs  humbles  louanges 
A  son  oreille  montent  mieux: 
Que  les  auges  peuplent  les  cieux 
Lt  que  nous  ressemblons  aux  anges. 
Ah!  puisqu'il  entend  de  si  loin 
Les  vœux  que  notre  bouche  adresse. 
Je  veux  lui  demander  sans  cesse 
Ce  dont  les  autres  ont  besoin. 


e  un  sanson- 
ple,  le  vieux 
au  répondait 
liaries,  avait 
t  souvent  lui 

odant  A  une 
i  sa  poche  et 
1  porte.  Vou- 
lu, il  dit  en 
i-lu?  »  L'oi- 
e  toutes  SCS 

MID. 

it  te  châti- 


eax  qui  sont 
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Dérivés. 


lis 


4       A . 


!•  Agonie 
Autorité 
Canal 
Cai-actrro 

Catécliisme 
Latin 
Tyi'an 
Cristal 

2.  Martyre 

Scandale 

Juste 

Gloire 

Teii'o 

Dieu 

Personne 


UQoniscv 


3.  Eternel 
rtile 
Jf  )ral 
I.'-Wl 

Ko,  tilo 

Roc! 

Mol  ilo 
HégiJier 

4.  Fi  uicais 
Famili-i'* 
Clair 
Fort 
Vif 

Simple 
Divers 


éterniser 


H.  Proposition  à  lorinpi-         ^      . 
Plete.  "  «ormer.  —  Ajoutez  au  sujet  u 

For—  - 
étudL.,  „„^„     ^.,. 

P^'iev,  voler,  reculer. 


„  ■  ""J"--  '"     proposition  qui  le  corn- 

Le  pauvre  -  ësl  à  M-é^!ln'1    i"  "'■  "'^  '""   '"s. 

Le  pécC  "J"-,  ?"'■»»"«  Jans  le  ciel. 
CelSi-e/l 7.3S'i'?  ''=";'■'"  "I»  ^«s  fables. 
L'homme  -1  dô^slimt;.".^  """«-l"'i»»î>n(,.  .le  Dieu. 

AnaIy.«;o.  Le  serpent  ramn«   T '.:„i ,       , 

cheval 


sainte 


'■ais  bien  de  visiter  la  Terre 


-^  '  ".•  "•  m.  s.  (let.  serpent  —  sp,'i..,;,  ^"  '^"'^^a'  ga'op 

1"  conj.  pr.  de  l'ind.  3»  pers  dnT^''^'  ""^^  "^-  s-  suj.  de  rain 


galope 


tpe.  —  rampe,  v.iiu. 


Sf*J 


M', 
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r 


Sujet    du    Verbe. 


r  Sujet  du  verbe.-  Placez  après  le  nom  un  verbe  qui  puisse  avoir 


sujet. 


ce  nom  pour 


l:  A^S^r  'cfior'  fnT''''''^'';]''  '^^^^'"^^  voilier. 


1.  Le  souverain  goKveme 
L  evêque  —  . 

Le  médecin  — . 
Le  soldat  —  . 
La  sentinelle  — . 
L'ouvrier  — . 

2.  Le  missionnaire  —  . 
Le  préfet  — ■  . 

Le  professeur  — . 
Le  tailleur  —  . 
Le  cordonnier  — . 
Le  statuaire  —  . 


3.  La  politesse  charme. 
Le  travail  — . 
L'orgueil  —  . 
La  dispute  —  . 
La  prodigalité  --  . 
Le  succès  —  . 

i.  La  pluie  —  . 
La  grêle  —  . 
Le  feu  — . 
Le  sel  — . 
Le  vin  —  . 
L'oncens  — . 


n.  Phrases  à  compléter. 

proposition. 


■  Trouvez  un  verbe  qui  puisse  servir  de  sujet  à 


la 


,     ounr  pour  la  patue,  se  promener,  rester  oisif,  travailler. 


1.  T'^^om/je»- est  méprisable. 

—  est  nuisible. 

—  est  prudent. 

—  est  méritoire. 
--  est  sanctifiant. 

2.  —  est  honteux. 
— •  est  généreux. 

—  est  criminel. 

—  est  impoli. 

—  est  poli. 


3.  Se  dévouer  est  glorieux. 

—  est  déshonorant. 
— ■  est  grossier. 

—  est  utile. 

—  est  délassant. 

-4 —  est  nécessaire. 

—  est  noble. 

—  est  odieux. 

—  est  agréable. 

—  est  dangereux. 


*?S>;7  i:"*â"c"„i  ïfTlS  «».""[!""  i»««ii»i.i.'. 


'io  conj.  pr,  de 


io3«  Li:<;oN 


'U'cenoin  pour 


lor. 
lier. 


aufTer. 

tarmc. 


de  sujet  à  la 

lut,  se  tuer, 
r. 

lorieux. 


e. 


embler  aux 


onj.  pr.  de 


Complément  direct. 
Complément  diroct.  -  Donnez  „n  co.npié.nont  dire,,  au  vorbe. 

1.  Bionfaiteiir,  champ  ,  faute  ,  lemn    livrp 

2.  Cantique    (,al,it,  ll^t.ro,  pnVcnt  .péché 

3.  Avornr,  Dieu,  fuMo ,  fa  -onr.  ni^s^e 
^..w,„ot,  dette.  pnge.s„h,,  vie 
..I  j,,.   enfer,  l,cvre,lachr.  vérité. 
0.  C.ahi,i,|,j,„e,  porte,  tableau,  vitre 


1-  Lire  un  livre. 
Réparer  une  —- . 
Traverser  un  —  . 
Remercier  un  — '. 
RécKor  une  —  . 

2.  Coni'esser  ses  —  . 
Recevoir  une  —  . 
Honorer  ses  —  . 
Chanter  un  —  . 
Déchirer  un  -— '. 

3.  Demander  une 

Prier  —  . 

Prévoir  r  ~  . 

Servir  la  —  . 

Etudier  une  —  . 


4.  Ecrire  une  }  n  ; 
Sauver  la  —  .  . 
Rendre  un  —  , 
i'<i}er  une  —  . 
Oll'rir  un  —  . 

5.  Dire  la  —  . 
Craindre  1'—-. 
Effacer  une  —  . 
Tuer  un  —  , 
Souffrir  une  —  . 

6.  Peindre  un  —  . 
Tacher  un  —  . 
Tracer  une  — . 
Ouvrir  la  —  . 

Casser  les  — . 


".  Pl-ascs  à  comp,,.er.- Donnez  u„  co.p.e.en.  ,i  re.t  auvor'.o 
1 .  Epypte  .  Jiidoc ,  Loire ,  Lyon    Roino 

:  p:r?^!t'.ï"îï-3r-:-"--' Vin. 

4.  ^hanip,  fraîcheur,  fleur,  ombro,  troupe,,». 


1.  LeNilarroseP^j^yp^e. 
Le  Jourdain  traverse  la  — 
Le  Tihte  traverse  —  . 

Le  Rhône  traverse *. 

L'Océan  reçoit  la  —  .  * 

S.LaProvenceproduitdeP— 
Le  Languedoc  fournit  du  — 
Les  Pjrenées  donnent  du  — 

La  Californie  a  des . 

L'Inde  fournit  le —  . 


3.  L'eau  fertilise  c  soL 
La  chaleur  mûrit  les  — 
Les  chenilles  ravagent  les -- 

Les  fleuves  arrosent  les 

Le  vent  purifie  1'—  . 

i.  La  gelée  détruit  les — 
La  rosée  produit  la  r-  . 
Le  fumier  fccende  les  — 
Les  arbres  donnent  de  1'  -1- 
L'herbe  nourrit  les  — . 


Conjugaison.  —  Prc<ipnt  ,u,  z./,»,^  -^  • 
œ-  d-ahoudantes  ^^'^^^f^^^^:^;^^^^^ 

l'dirVf^  de  l'ind.  i.  pers.  du  s?!:  Ta   a   d  T^  ^f.«'^'''"'«-  -féconda,  v.  tr. 
c.  dir.  de  féconde.  '  "*       '^>  ^-  "•  >•  s.  dot.  terre.  —  urrc,  nef.  s. 


I 


i  ï 


s 


lia 
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Participe. 

participe  passe.  *'"^''''  =  '"^  Participe  prient  et  le 

et  mt'e  i-nvSlf  ^"^^''"^  '''  '™J°"^«  ^rminé  par  «„(, 

cor!>me  radTecUron''S»f  oTin"''*^  ^"^  »»"»»*'«  ^'accorde 
niodifîp  _  Pv  . .      *    "^  "''  ''"  nombre  avec  le  nom  aii'il 

^ll^^fl^ïœSr^^SsîS.:"^"'  du  verbe.  - 

<ton£r.î','S"  ""  ™''''''  -  "»=«  ««""'  I»  nô,„u„d,„erb..c/,<,„J 
/l      n ' 


1.  Donner  une  réponse. 

—  un  cantique. 

—  une  aumtjne. 

—  Jésus -Christ. 

—  un  secours. 

—  une  hj'mne. 

2.  —  l'Ange  gardien. 

—  un  sou. 

—  un  air. 

—  un  conseil. 

—  le  Credo. 


3.  Prier  le  saint  patron. 
•—  un  solo. 

—  une  plume. 

—  la  messe. 

~  une  récompense. 
--  la  sainte  Vierge. 

4.  --  un  psaume. 

—  les  anges. 

—  une  image. 
~  saint  Joseph. 

—  les  Vêpres. 


II  n„  ..  .  —  ^^^  vêpres. 

'■"e™re."'  -  *  '»-'  l--  ''Océau  et  au  sui  par  la  Médi- 
A  Paris  la  Seine  c.t  -  p„,.  des  balcau..  omnibus. 

Lr^^-^'Tr  ^^^^''^û  dct'-uitla  réfoltp.  La  c!n!,M,r  fon  )  i-  -i 
c.  djr.  de  détruit.  '  "  s.~la,  a.  d.  f.  s.  det.  récolte.  -  récolte,  ne  f.  g 


verbe  et  de 
■  uii  homme 
présent  et  Je 

iné  par  anf, 

ire  s'accorde 
G  nom  qu'il 
is,  des  toiles 

nliaire  être 
u  verbe.  — 


erbes  chanter. 


patron. 


lonné. 


nce. 
la  Médi- 


ité,  je  serais 
serais  parti 


niii,  V.  tr. 
Ile,  ne.  f.  s. 
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Texte  à  expliquer. 

r.,:ilnf       •    w^^  2EUGEU3   ET  LE   ME.NTEUH  PUNI 

Tous  les  bcigers  du  voisirnpp      ^ 
Coururent  au  secoiif<!  r,,;!    *  ^^^ 

iio  oi         .    •  ^ii''''Jt  se  motjua  d'euv 

Pn.<     .    ^'«  s'en  retournèrent  honteuY 

Pestant  contre  Guillot  et  son  vain  £adi'na<>e- 
Alais  ru-a  bien  qui  rira  le  deS' 
Deux  jours  après,  un  loup  avide  de  carnage 
-     Un  véritable  loup  cerviei  ^   ' 

On  cru  que  c'était  fourberie 
Af^Jl  ^^^'"joreux  de  mentir 
'^^^neenriantetpour^aivertir.  R.cHERi. 

l'h.mL'"^?'  supplémentaires 

'-sipss?' '"■■■' 

^t  a  lame  aux  petits  agneaux 
tt  I  onibre  et  la'  rosée  aux  plaines 
Donne  aux  n.alaùes  la  santé 
Al,  mendiant  le  pain  qu'il  pfeure 
A    orphelin  une 'demeure,  ' 

Au  prisonnier  la  liberté, 
yonne  une  famille  nombreuse 
Au  prre  qui  craint  le  Seignéuî 

i^our  quema  mère  soit  heureuse. 
!2-  Uue  je  sois  bon,  quoique  petit 
Comme  cet  enfa'nl  dalls  le^  em'ple 
Que  chaque  matin  je  contemole    ' 
Souriant  au  pied  de  moTnr^'' 
^lets  dans  mon  dme  la  justice 
Sur  mes  lèvres  la  vérité         ' 
Qu  avec  crainte  et  docilité 

Ta  parole  eu  mon  cœur  m'ùrisse. 
Jt.t  que  ma  voix  s'élève  à  tni 

Comme  cette  douce  fumée 
Que  balance  l'urne  embaumée 

"aêiii=iiiiib-'-~i 
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Adverbe. 


185.  L'adverbe  est  un  mot  invariable  que  l'on  aioute  in 
Svît  on^'^Er.'/r  antre  adverbe  poV  enmoiifieMa 

18     T  ni  ;  r    ^'  '  ^^  ''""^'mol  chante  agréablement. 
quafiûcamV     '''"''  '"^  ''''"'  ''"*  *'"^  ^"^^^^^^  ^«^  a^je<^tlfs 


I.  Adverbe.  — 

modifie  en  bonne  ou 

1.  Injustement 
Intrépidement 
Agréablement 
Heureusement 
Méchamment 

2.  Etourdiment 
Innocemment 
Niaisement 
Sagement 


Indiquez    oralement  ou  par  les  lettres  6  ou  »«,  si  l'adverl.e 
en  mauvaise  part.  '        duverue 


m.      3.  Négligemment?». 
Raisonnablement    - 
Impoliment 
Follement 
Confusément 
4.  Héroïquement  - 
Courageusement     - 
Misérablement 
Franchement 


5,  Terriblement  m. 
Attentivement 
Stupidement 
Fidèlement 
Insolemment 

(i.  Doucement 
Charitablement     - 
Mortellement 
Honorablement     - 


II.  Phrases  à  compléter.  _  Complétez  la  proposition  par  un  adverbe. 

2.'  â6nSsm;nt''Te':r"V  'f  ""'"''  Pnisiblemeat,  vaillamment,  volontiers, 
oenereusement,  lentement,  longuement,  patiemment,  quelquefois,  souvent. 

1.  Le  soldat  fi-ançais  se  bat  vaUlamtncnl. 
Le  bon  chrétien  sert  Dieu  —  . 

L'enfant  laborieux  travaille  —  . 
Ceux  qui  ont  bien  vécu  meurent  —  . 
On  tait  bien  ce  que  Ton  fait  —  . 
Il  faut  écouter  les  leçons  —  . 

2.  Dieu  promet  aux  bons  fils  qu'ils  vivroi-t  — 
Les  meilleurs  capitaines  ont  été  battus  — 

Le  riche  charitable  donne  aux  pauvres  — 

Ce  n  est  pas  obéir  qu'obéir  —  , 

Le  juste  supporte  ses  souffrances  —  . 

On  trouve  peu  d'attrait  à  ce  que  l'on  voit  —  . 

toS^Î:'E;!rn;7;oS1;S -.^^  --i--^-  -^P-^^  'a  venté.  -  sois 

fe'So7,^l'^  h';ï''o''°"'  •'''"•  ^Vî?issons  prudemment. 

lie/reJnssons,  y.  int.  2econj.  imper.  Irc pers.  du  p.  -Hen,  adv.  mod.  réfléchissons, 


ajoute  au 
lodifier  la 

lENT. 

3  adjectifs 

oute  ment 

on  le  met 
tement. 


si  l'adverlie 

ement  m. 

lent 

nt 

t 

nt 

lent 

nent     - 

nt 

Qent 

^•erbe. 

volontiers. 
s,  souvent. 


î.  —  Sois 


échissons. 
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Préposition. 
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-Ex     Mue  {jouvema  après  Meuse,  et  introdmsittesim^^u^. 
DANS  /a   teiTe  r)rnmi\p'   idd^-o  ;.^  i;  "«""  «e^a«iwt'itx' 

entre  Mme  rt  ™  «.^^i.»,     ''I"*"  ""  "I*"'''  <Ie  temps 
entre  tor/ctliîXJ^  """  «""'ffe  un  rapport  de  ii^u 


Advorbo.  — 

1.  Docih! 
Cluiritahle 
Drôle 
exemplaire 

li.xhcino 

2.  Notable 
r\iible 
iMédioci'e 
Utile 
Paisible 
Oi'dinaiie 


Trouvez  l'adverbe  en  ment  dérivé  de  l'adjectif. 


docilement 


3.  Fin 
Pieux 
î'i'f'mier 
Mallieureux 
Sérieux 
Pareil 

4,  Petit 

Long 

GraiiJ 

Tel 

Général 

"'■•ipricieuA 


finement 


^'^nsJ'^^^^^ouX^^^  l-cpositions  aprcs,  avec, 

1.  On  ne  l'ail  rien  .le  trop  en  faisant  son  devoir 
ne  taut  pas  juger  des  gens  -  l\ip..are a  '     ' 

1  laut  se  eontenfer  -  sS  condition.^  " 

L  n,.(anl  ou  nous  naissons  est  un  p;.s  -  la  mort 
C^st  -les  grands  dangers  ,:u'on  lo:t  un  ^ral^d  courage. 

-\mne^  ',1'  ''"'•,  ^'"'  ^'^'  ^''""i'^''  s'abaissent. 
nn  f  '.L  *''^''\'' '  0"  "  '»  l"»'»t  d,!  plaisir 

Un  frère  est  un  ami  donné  -  la  nature 

Le  desir  de  la  gloire  est  fait  -  l"  n  md,  ccP^  r. 

Que  e  repos  est  doux  -  de  lon^^  t  â  ;^i'^''''' 

-  de  vrais  amis,  on  coule  .l'heiireux  jours. 

-  crsèVHÏJ,°";~  ,';7its1;'u -„f^^^^^^        •'"•^'•^  ^'''""-'.  restons  ndèic. 

S?';:;^^l,?:i:^^,j;tp-;^!^!::!1!'^'7^^-  I^'^^ourons  .n.vont  à  la  pr;<.re, 
sons.  ~o,  prcp.  -  la,  a.  d.     s*^  di^t  coSîf  =  f^'  ~  '^'V"»''«-  "'1^-  mod.  obéi  • 
obéissons.  '  "  "'  "'^'-  conscience.  —  conscicw-e ,  ne.  f.  s.  c.  ind.  de 


120 


10  8»   LEÇON 
Conjonction. 


rf'L^tnS,  ;rc7'"''"''"  ''^^^«^'^^  P^--  ""  adjectif  précédé  de  l'expression 


1.  Parfailemcnt 
HoiTibleracnt 
Indignement 
Péniblement 
Perfidement 
Invariablement 
Pitoyablement 

2.  Lisiblement 
Orgueilleusement 
Consciencieusement 
Affreusement 
Naïvement 
Continuellement 
Directement 


d'une  maniera  parfaite 


» 

» 
» 
» 
» 
» 
» 


» 
» 
» 
» 
» 

» 

» 
» 
» 
» 
» 


Ni  roV^Î/'*  °'^"''^^''  ^"  ^«'"PS  <^t  des  paroles 

D^ei  se  "^aîf  f  T^'"'  "'  ?.'"«  ''^"dent  heureux, 
i^ieu  se  plaît  a  donner,  —  il  veut  qu'on  le  nrip 

r  P  E?  -  "J"""'''  l«"«  «^t  du  so?dana  de^vise 
Le  bonheur  des  méchants  -  ua  torrent  s'écoule. 

-  un  ami  se  perd,  il  faut  qu'on  IWti^se 

L  honneur  au  noble  cœur  est  plus  cher  -  h  v  io 

Plains  le  sort  du  méchant ,  -'rse  dise  heu?eux? 

mSl£^^,-£^g-^;;,-sois.od^ 

"ons.  -  et,  conj.  -  Vl/aiV;??.;?;;:.^!'^,^^ !iP,-,i;^->  "P-  -.  s.  c  dir.  de  ai- 
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Interjection. 
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en.o.on  vne  do  rà„,o.  -  ^?àS>  ^«r^;™^^ 


par  un  nom  précédé  de  la  préposition  avec. 

3  Poliment  avec  politesse 
Mollement 
Prudemment 
Sévèrement 
Noblement 
Sincèrement 

4.  Stupidement   » 

Tendrement  » 

Tristement  » 

Avidement  » 

Discrètement  » 

Brusquement  » 

Parfaitement  » 

Glorieusement  » 


I.  Adverbe.  -  Remplacez  l'adverbe 

1.  Dévotement  avec  dévotion 
finergiquement    »  __ 

Finement  „  _ 

Fortement  »         _ 

Gaiement  „         

Gravement  »         

2.  Bonnement  »  _ 

Honnêtement  »  __ 

Humainement  »  

Aigrement  »  __ 

Légèrement  »  __ 

Délicalement  »  __ 
Clairement 
Constamment 

~' -""-.  *«?-ï-fe:\»  '-Ï"  -  "-  "" 

plus  "X'eEnfet '■"''"'  """'  »™"'  """■^'^'^^  depuis  notre 
gui'ile^s  u'nTi!  ES?"'  """'  '''  "»"■»"  «--  ««36  en 

2  h1.  .         °''"""'"''  -  "1  Pere  d'avoir  un  fils  ingrat! 
-  du  Son  cl?emi^î  "«""  '"  f'^^^"'  ">•  '="^"1  quand  il  marclie 
nafion'ÏT""'"  ""'  "'  P'"»-J'=  «=  ™ir  'a  première  _  toutes  les 

avfe;Sùf"=,;™lï,atl^:Si,re^  •=■"  ^'™'  '"™«- 
Oh  !  que  la  mort  est  douce  -  qui'?aU  Sen  vivre  I 

Conjugaison.-  Impératif.-  Pr;r>  .onf-n. 

^'  '"^  ^^"'^  jamais,  laisse  à  autrui  îé  soin  de  te"lou;r"''''"'"'  '""'  '"  Protection. 


pr 


%  i 


lis 

110»  LEÇON 
Texte  à  expliquer. 

LE    BKAV    I'l(i:iT 

un  iruit  ,l'u,.o  forme  obloS   clon    Z  r  l",^  fîfH  ^^«^^'''  '^  vit 
foncé,  et  dont  Ja  rougeZsur^l,^^^^^^^ 

l'ecarlatç.  «  Quel  admSe  ffi'^'^wwf  f  ii''-  '  r'""'^''  «^  ^^ 
pjus  .eau  dans  tout  le  ja.dt!  ori7rd^ô'il'^^o?;^u".SlS 

vau/c^eltïliJ^ir^rg^^ -:?--  H^  1"^  n"^''^--  -  ^'«'^-- 
{1  sentit  un  feu  ardent  et,4,^(a  bef^r?'''/  ^^-'^'"^  ''^"^  ^  eoup 
larmes;  cependant  Ja  vive  diuieuTnu'in.»  ?  w^"  versant  des 
pas.  Sa  mère  accourut  à  ses  crh  ôi  ^  .  ''ossen^iit  ne  se  calmait 
u  es,  combien  de  fois  ne  f'ai  i  rnV  i  r'^'^  i  "  .I^-^s.^bêissant  que 
tu  ne  connais  pas'/  ^^^  ^'"^^  ''^'^•^"'J"  ^^  manger  ce  que 

reux^^e%r^'o?a^i^1^nr^^;.'ï  "  "?f™«  '^•'^ '- 

-1^  dont  la  jouisianee  n^nSiV:ï;r^i^^^;jll^--;Peuse, 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES 

i-Ii    NUAGE    ET   LA    I-LEIH 

fieî'de'sS^égerl^Sns  dWenYei^df  ^'  ^^'™«--  ""  -"^  ""«^^^ 

dans  les  airs%omme  une  S,  -^^  '''"'  "'"''^''^'^™'"«» 

céan.  Pâle  et  fonce   se  mo.n -nn  7.      'r  ""^^'^.^  '"''  ^''^^ur  de  PO- 

avec  effort  sa  lé  e  s^pp^aûr  senZ  Lr'"'"'"'''"^'^^^"' «"  «'«' 
rôles  :  «  Grand  nm£?o      tr  f '.  ^*^?^ole  adresser  au  nuage  ces  pa- 

lice.  De  ce  t^,  ^iëcfon't  (esîl^«n^"^l^'"  ^'«^^"  d^^"«  «^û»  c'- 
quelques  goultès;  épîm  s  lè  '  u?"lf  ^:^'^',^i«"  '"'^  réservé 
J'eau!  je  me  meui-s,  !t  ma  faille  au^i' ^'"^^  ""''^^'  ""^  P«» 

tréîo?s!"s'iS^et"S?e^'sel''^:^  ^'^T^'^  "-^  «^  «-^ 
jusqu'à  son  ombre  DriZtemnsfl  Pf'''.^"*'''î  ^"'  ^«^"««"t 
et  la  fleur  mourut  le  sSeSe  Fnhnf'"'  ^'^'  '^'"^''^  »"«&«' 
autres,  car  celui  qui  vous  ionnp''^«^='''  ""^  ^^«P'''sez  pas  les 
un  compte  .■iLM)nreux  et  nnlimn^fv  ''"*'•  ^''"'  ^"  demandera 
fait  un  bon  usage.  niallie-ur  a  vous,  si  vous  n'en  avez  pas 

Indiquez  les  participes  passes  de  la  1.  dictée  et  les  participes  présent,  de  la  2.. 


angères,  dé- 
iilevé,  il  vit 
entd'un  vert 
ourpre  et  de 
n  existe  pas 
un  excellent 

î  ne  l'obsor- 
tout  à  coup 
versant  des 
3  se  calmait 
éissant  que 
iger  ce  que 

e  fort  heu- 
-J  le  couler 
est  la  vraie 
ii'onipcuse, 
)uleur  et  la 

ID, 

li  SCS  covi^ 
nmentéee. 


îul  nuage, 
alamment 
iir  de  ro- 
int  au  ciel 
?e  ces  pa- 
s  mon  ca- 
'a  réservé 
,  un  peu 

!ur  et  ses 
refusant 
e  nuage, 
îz  pas  les 
îmandera 
avez  pas 

ts  de  la  2». 
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Ponctuation. 


m 


ayant  une  nièin^îbl^.i^li^Cm^h  mot^!''^^'"  '^^?'^^  "^«^« 
joints  par  l'une  des  co2nc(  o  s  et    nJ'^'  entre  deux  mots 

mènKnerLe.-Ev^r//    Av7A./  /  '  ''"'■"'' ^"  ^''  «^'J^'^^  ^1'"» 
_________^^-^  /  ^'WA7,  /n  ro,e  ornent  uns  jardins. 


I.  Adverbe.  -  Trouvez  i'a.ijectif  dont  est  dérivé  ladverbo. 

hifini 


i.  Infiniment 
Habilement 
Hardiment 
Joliment 
Justement 
Largement 

2.  Sobrement 
Pacifiquement 
Librement 
Honnêtement 
Proprement 
Vraiment 


;1  Pareillement 
Excessivement 
NcKcmcnt 

x^lerveilieusemeiit 

Lf'gèrement 

Joyeusement 

2.  Judicieusement 
.Sccrèîement 

Sujici'ieureraent 
Nullement 
Sottement 
Donnilivemcjit 


•lavcit 


n.  Phrases  à  complûlcr  -  'r,,  „,   ,  i 
mettez  la  ponctuation.  '  "^"^"^  ''^^'^  «"J^l-^  "c  plus  à  1,,  proposition,  et 

LOS  eaux  tbWsl^fe/^.T„:-^ri^--,,^^^^^^ 

^a'liî,^S!';r^;,l:5Îr-^^^/lr^^^ -sont  doux. 
fe  crêpe,  le  bois  d'êbêne    /a        //   ~"  '?*  '■°''«'''- 

La  moutarde,  le  poire    /J  -  7.'      ~  f -^  "^"'^'• 
'      I  "'>'e,  <o  — ,  /e  —  sont  piquants. 

P^lS^-,-^£'^^--Ja,.t„e-tol  an   travail,  Tui.  la  parossa.  - 
r,  int.  Ira  conj.  prés,  de  l'ind.  3»  pors  du  s  '      '  ''  '*  '"•>•  ''^  ''<'"0''e-  -  /^«ore. 


r 
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Ponctuation. 


I.  Dérivés.  -  T 

1-  nish'nct 
Faible 

Admirable 

Aigre 

Poli 

Faux 

Raisonnable 

2.  Abondant 
Indigne 
Patient 

Préférable 

Lâcbe 

Grand 


rouvo^  le  nom,, cvcrbo  Cl  l'advcrbo  dérivés  do  1-a.Ijcclif. 


distinction  disli 


'linrjuoi^    iU^linctcment 


abondancG 


abonder      abondamment 


niellez 


m.  ^ss.  ^rS'  «»'-,  ^.s.«..  .p.,,.,,  ,„,„„  ,1;:;::;; 

L  eau  peut  être  boueuse  ,sâuma7re  "l    - 

Les  ouets  doivent  être  iadâb^ilCf " 

Les  jouets  peuvent  être  vTeSx'fîS ' 

Un  cbamp  doit  être  cultivé  jàbSé- * 

Un  champ  peut  être  néglige,  abandonnl  -T  •-  . 

-îffl?,ïeTe°soirpoi;:'''^'^'  '^^  '^'^°-^^^r.  -  Il  faut  que  j'aie  de  la  charité. 

Analyse  =»  HiSiao  i 
J'éla^,  interj. -':fo.".°"p^'rr?î?^-  "^'^«•'  "°"^  «°""^«^  tombes. 
^"'''  •  '•  '"'•  ^"  «onj-  pas' infde  Sd'Tr.  K  dfp.  '^  ^'""^  P^^'^^'  "  «^°«» 


'itli'ihuts  ou 
sujet.— Ex.: 


le  l'adjectif. 

nctement 


amment 


proposition  et 

•"âgé,  propre, 
.  improductif, 

,  ombragé. 


loine. 


5  la  charité, 
lé.  —  avons 
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^Ponctuation. 


jour  j,,u  fa  ^-o.-."' 'C":^;^ïnîr^"= -'''^''«''- 

I.  Contraires. -Trouvez  le  contraire  du  nor,,. 


125 

(le 
'me 


1.  Obscurité   clario 
iMensoiige 
Blâme 
Fin 
Vie 
Enfer 
Malin 

2.  Bonheur 
Tristesse 
Malédiction 
Politesse 
Science 
Application 
Kichesse 


ioillessc. 
'tien. 

2.  Attention  inattention 

Foice  __ 

Santé  _^ 

Guerre  __ 

Ami  

Adresse  _ 

-4-  Lever  

Midi  _ 

Beauté  

Division  _ 

Mal  _ 

Hiver 
Obéissance 


^wetssance  __ 

H.  Phrases  à  comni/n»»       r> 

Pïus,  et  mettez  la  po„ctrt!o,K  ~  ^°"""  '''  ^"^e  deux  compléments  directs  de 

cruciûx,  Tn  ^'"^^«i'oucl.e,.  on  doit  Irouvor  „„  Wnilier,  un 
ief^^Zr!"''"  °"  ™"  "-  a.'^rcs,  des  ,.«„,„„,,  ,,,  ,„,,,, 

des  bL"3"s",teTdfs  !!"''ï„rj'"  ""'»-^'  "-  "'°ucl,„,Ts, 
..sSZ  ™"^dtl".  ^'^""'>™  "-  '"Oirs,  dos  a™„i,,s,  des 

rr  "'^"-  - ^'  <--o" vie.    ;  îeTe  1  ''ï"'  ^'^  ^'"«^  J«  ^"'^ étourdi, ... 

mroJ'^-  ~  "^'•°de  fut  cruol  Pilate  fu   r  ,  '''  ''''^'""^J""''  fo"'"  ««es  parenta. 
d,,i^''''  "P-  •"•  s-  suj.  de  fu     _.  A,/      '  '"'r''^-  •'"''«s  fut  perfide 
'"  '•  -  ''''"''  '^-  q-  "'.  s.  au  deliSà^:-  '"'•  '"'^°"J-  P--  '•éfl  de  l'ind.  3.  pers. 
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lli»  I.KÇON 
Ponctuation, 


le.nteMVt'îl'R!'"/"??;;'''"''''^  I''."^'"'"-*  ^'"l"-  avant 


I.  Coiiti-.-,!,.™.-  Tr,i„vc2]„  con.rairo  <l«  r.,lj,dif. 


1.  Doux 
rénible 
Léger 
Ingrat 
Prodigue 
Rapjiroclio 

2.  Pe(U 
Oûteslahle 
Vieux 
Habile 
Fou 


ail  JVC 


;^.  Neuf 
llorinôle 
Haut 
Nouveau 
Passé 
iMorlol 

•i.  Etroit 
Long 
Gras 
Studieux 
Gentil 


vieux 


mmoflrSii^ti^"'''"''''-  -  ^'^""'^^  ^'^"^  -'•''"«  à  clu,T.e  proposition  et 
vold^^ïf  '  '^'^""'■^'  S°"^'^^"»'-.  presser,  raboter,  régner,  scier,  sucrer,  vendre 
^.^2.^BàUr,  co.npo.er,  consoler,  démolir,  élever,  instruire,  jouer,  manc,uer.  soigner, 

Le  vigneron  soufre ,  elTeuille ,  taille   -    _  * 

^^,^l^f"'.^'<^^VOupe,aji.ste,  unit,  façonne    '■ 

Lcpûtissierpetnt,  cuit,  glace   —    —  . 

iJ.L'inslituleur  dirige,  surveille,  conseille    -    - 
Le  maçon  construit,  mure,  échafàude    -    _ 
Lo  musicien  vocalise,  chante,  accompagne    -*  _ 
La  sœur  de  charité  veille ,  prie ,  se  sacrifie ' 

Le  chasseur  cherche,  trouve,  vise   —    _. 

ioSSîî:''iîTuMSlrsa?rsi^';£  -^T'-'''  ^"°  j^^^"'-  ^-  ^- 

i^ml'j;  -  "'.'illirTrc  ni?"J^  Prammaire.  Je  lis  volontiers  l'histoire. 
dlr.  de  apprends.  '  ^^'  '  ™'''*'  "Pl^rcnds.  -  grammaire,  ne.  f.  s.  c. 


j  rbcs  ayant 
•(je,  l'nstmil. 


lit. 


.IX 


proposition  ot 

ucror,  vendre, 
quor,  soi-ncr, 

ne,  règne. 


S8C  Dieu  dos 


foirf, 

.'.  tr.  4o  coiij. 

',  no.  f.  s.  c. 


Mû»  LEÇON 
Texte  à  expliquer. 

;a  foule  se  larif^Tait        ^ 
i;l  çliaciiii  sVorlait  : 

Quelle  po.S;;iî;r';i"!-;;"-' , 

p  C'est  ul,  ju-inc^^  d.     an'^- 1  r/'/'"''  ■"^'f""'»-' 

^-voUures..,je    .na^u,.|:^;;;;^JSlr^'^"'^^ 
''t^iaif...  la  (lili^'orice 

'■'•••  personne  (Iftiaiis! 

niCTÉES  SUPP,.ÉME.N-T,W1U.N 

Basile,  évoque  ,1e  Cew^^w      ■';"!,'•«''■*•  ""  'lislingue  .,,•„( 

e^"nef,L^rre':'LtS;S;7'-WoSSi^^ 

viens  aucun  cemmerco  avèe  een,  .vJ '""'"  '  '"  l'''-''-'-  N""s  n'a 
saicnt  peu  régies.  "^  '^^"'^  •'<'  "«  cempagnons  qui  parais- 

10 'r-  s.^or;2S/:St'u°rse^u",e„?"'!  ""  i""'^"  "o"-.!»  e( 

ucius  f^ae  le  muiide  leur  présente. 


147 


'"', 


M  V.. 
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lie»  LEÇON 
Ponctuation. 


I.  Contraires.  -  Trouvez  le  contraire  du  verbe. 


1.  Diviser 
Allumer 
Aigrir 
Avancer 
Cacheter 
Retrancher 

2.  Chauffer 
Couvrir 
Chérir 
Consoler 
Endormir 


multiplier 


3.  Nier 
S'emporter 
S'engraisser 
S'humilier 
Travailler 
Partir 

4.  Punir 
Se  damner 
Sécher 
Additionner 
Diminuer 


affirmer 


pa"le'q"d  efle?omme^!c^efme^te^Ta7o„au'a^  '^  "°'"  «="  ^P^^'^^P^^^ 

Modèle  :  Rappelle-toi,  n^on  fils,  çue  la  persévérance  triompHe  de  tout. 

J^ês^&:^^^l^ï-^^ér.nce  triomphe  de  tout. 
0  jeun  s  ae/is    f  vp,  lof  •    ^^'^^gi  in  à  vos  parents. 

Mesann\^Z.'J^^  ^^^  mauvais  camarades. 
OciTaueTin'''"'''''',  i^t'-épides  dans  le  danger. 
^  ciel,  que  tes  joies  sont  pures  et  admirables! 

que  je  demeure /ld.MeaurbZpr1Seâ^'  ''°'  ''"""'''  d'honneur...  -Il  faut 
>  p.  mis  en  apost.  -  étudies,  v.  tr.  lr.conj.  impér.  2»  pers.  du  pi. 


>plie  quand 
dieux. 
icnce  ]a  pro- 

f£Ui\ES  GENS, 

le  met  entre 
•'  de  ta  mère. 


eiioser. 
ffirmev 


en  apostrophe 
'■e  tout. 

'he  de  tout, 
'ents. 


i  Christ! 

lins. 

re  gloire. 

lai. 


toujours  un 
r...  —  Il  faut 


ers.  du  pi. 
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129 
Ponctuation. 

P^^'^^l&^é^t^'^'^^^l^  (0  deux  pro- 
phrase, p  Ex.  :  LadZewe^^^^^^^^^^^^  ^^  niême 
elie  ne  doit  pas  dégénéreZiftibZe          "^'"'^«^^^^  ^nais 

!•  Synonymes.—  Trcnvr.-,  „„  ~ 

Peuprèalan>ên.es,>,ycS  ""  «^"-i-^  du  mot,  c'est-à-dire  un  mot  ayant  à 
1.  Elève,  jeu,  légèreté,  maître    riv;.l 

^■Co.d.ciple,dS,';-«iP-acl,s,^^^^^^^^^^ 


1-  Etourderie 
Professeur 
Adversaire 
Amusement 
Ecolier 

2.  Honnêteté 
Emportement 
Monarque 
Punition 
Cité 


Idgèveté 


3.  Ciel 
Vêtement 
Malignité 
Tapage 
Fainéantise 
4.  Crainte 
Supplication 
Camarade 
SoulTrance 
Vanité 


paradis 


1;  Demandez  et  VOUS  recev,-o-   !,        '  """""■'"""■•"-!-•'■ 
.  L'egoïsle  ne  -  m'a  so     1"h™  '^'"'[''"=2  »!  vous  Irouverez 
L'hisl"''"™'-  eliarilaUe  souffie  des  mal- 

par  réc,.ilSîé";i=o  "s°^  re^è^T"*"'  '^^  "^^-^  --o»  aulraa  e. 
son  omye"!'"''  ~  '""J"""  <>•«■•«  «couve,.,    u  a  peur  ..  -.o  de 
messe!  d1  JJsus-'ffisr  ^"'^™'^''-    ^"«  »  pou.  elle  les  pr„- 
„/ja,u,uo„s  c„„„,eusen,e„t  noire  devoir    -  fcraver  ,e  respect 

^    o-«"^^-^s-s/oïa&^^^^ 

Analyse. -La  Beni,rp„roH.,it,H„  M-    r 
,  ^»,a.  d.  f.  s.  det.  Ueaucr      /i   "  ^''=-  ^^  '-''"ne  donne  du  th4 


a.  i-  m.  s.  dét.  blé.  -Ole 


I  ne.  m  ,3. 


^80 


li  8«    LEÇON 
Ponctuation. 


^201.  On  met  deux -points  devant  une  énumération   ot 
Zn^'^F^r  ""'"^"^^  ^^^^^""^  ^''  parties  dTSréra. 


1.  Joyeux 
Charmant 
Docile 
Gentil 
Etourdi 
Mécontent 

2.  Joli 
Vertueux 
Honnête 
B'ainéant 
Parleur 


gai 


3.  Malade 
Bienveillant 
Lourd 
Intrépide 
Vilain 
Changeant 

^.  Indigent 
Travailleur 
Poltron 
Désobéissant 
Franc 


souffrant 


tio"-erSf1a%'nTuSfoï''--^^^"'^^  '''''  "°'^'^'  '-"'•  '=°-P'éter  l'énuméra- 
^.J.  Annulaire,  auriculaire,  goût,  jeunesse,  majeur,  odorat,  toucher,  vieillesse, 
v»?volomé.'°"^''^*^"^^'P'''''  e^^'^^ire,  intelligence,  sensibilité,  sortie,' 

1.  Les  cinq  sens  sont  :  la  vue,  l'ouïe,  le  août    V  —  o(  ]p 
^^Les_cmq  doigts  de  la  main  sont  :  le  poace,Scx,  le  -    rJ 

_Les  p_rinc^paux  âges  de  la  vie  sont:  l'enfance,  l'adolescence,  la 
rimag^nltCT-'  r'^l-'^fla'l"^*^^  '™^  ^^"^  ••  '^  ^^^^^^ 

i^^.  ferpXLdtri-'^iefJi  eïïJr-^^"^  ■•  '-'  ^^-^- 

toire!fe?akSMri'1a-'r-^^^^^^  ^^"^  ''  ^''"«- 


■  lu 


t"*'y*®' 7  •{«  ^ais  ?  Paris,-  Je  retourne  à  Londres 
•'e>  pr.  pers.  du  s.  suj.  de  vais.  —  vais,  v,  int.  Ire  - 
prep.  —  Paria,  np.  m.  s.  c.  ind.  de  vais 


conj.  prés,  de  l'ind.  Ire  pers. 


mération ,  et 
i  l'énumcra- 
ord,  le  sud, 


tiiro  un  adjectif 


ffrant 


ter  l'énuméra- 

ler,  vieillesse, 
iibilité,  sortie, 

-  et  le  —  . 
le  —    ]'-- 

escence,  la 

mémoire , 
les  récréa- 
ont  :  l'his- 

le  je  devinsse 
nd,  lie  pcrs. 
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131 

î*onctuation. 
Ex'fA'^,'^.'t,-,Sîr'",'^  ''^™"   une  cKalio..  - 


1.  Restituer 
Dérober 
Jaser 

Apercevoir 

Chérir 

S'occuper 

2.  S'amuser 
Respecter 
Se  soumettre 
Se  vêtir 
Prier 


rendre 


3.  Injurier 
Partager 
Présenter 
Méditer 
S'attrister 
Rêver 

^-  Détester 
Ajouter 
Retrancher 
Croître 
Souhaiter 


insulter 


Modèle:  ATo^^e-Setrîneur   di/.«-     i. 

Bienheureux    di^l    T  ""^  '''  ^"'  '«  --  ^-■• 

Notre  corps ,  ^^7  L^  T„t7^S  tf  ^^"1  ^"^  ^«  ««^"^  PUr. 
^a  charité,  c/z7  saint  Pierre   convri T^'^  '^'^  Saint-Esprit 

c  est  un  homme  parfait.      "'^'"'i^^^'  ne  pèche  point  en  paroles 

Vânaé  Vs^nir  X^l?^^-'  ^^-^  ^«-^  /e«n. 

I^a  crainte  du  SeLeur  ^  T/^'^;^  ^^f^  "'est  que  vanité, 
ment  de  la  sagesse.  ^  '"''  '^^^  ^^  ^^«/m../.,  est  le  commence- 

Veillez  et  nrie/    /yv/  /^      •  -  ^ 
engagés  dans^iaî|.;tation    ^"^'^^  ^^«'^^^•fe.  afin  de  n'être  point 

Conjiifjalson       t         r 

r        •      11  etraii  iionteux  que 

pcr..<ia  s.  _  oo».„to„„,  ,d.  ,.  fiZ^f;  -g  V.  «.b.  4.conJ. 
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120«  LEÇON 
Texte   à  expliquer. 


LE   PETIT   «OSIER 

Albert  avait  planté  dans  un  pot  un  petit  pied  de  rosier,  oui 
au  commencement  du  printemps,  était  déjà  couvert  de  boutoni 
d  une  tendre  couleur.  Toutes  les  fois  que  le  temps  était  beau  il 
plaçait  le  rosier  devant  la  fenêtre,  et  chaque  soir,  lorsque  l'air 

?hamb"re  ^""^  '''^'  '^  ^'^'^  ''''"  '^^  ^^  ^^'^"^^  ^^"'  '^ 

Cependant  un  soir  il  ne  crut  point  cette  précaution  nécessaire, 

parce  que  le  temps  paraissait  calme  et  doux;  mais  le  lendemain 

matin  les  roses  étaient  flétries  par  la  gelée.  Albert  pleurait  en 

iZI'^,^rA-,^^i\^^l^  ^"^^^  douleur;  «  Une  seule  imprudence 
aurait  donc  détruit  le  fruit  de  tous  mes  soins!  En  si  peu  de  temps 
perdre  ce  qui  m'a  tant  coûté!  ^  ^ 

««"7 5®  P®*-^  accident  qui  te  fait  tant  de  peine,  lui  dit  sa  mère, 
peu  devenir  pour  toi  la  source  d'un  grand  bonheur;  apprends 
par  là  que  le  mal  est  pour  l'innocence  ce  que  la  nelée  est  pow 
un  rosier  en  fleur,  et  que,  pour  se  préserver  de  tout  vice,  on 
a  besoin  de  soins  assidus  et  d'une  continuelle  attention.  » 

SCHMlD. 

DICTÉES  SUPPLÉMENTAIRES 

1.    LE  DINDON   ET  LA  PIE 

Un  gros  dindon  demandait  à  Margot  : 
«  Que  disait-on  de  moi  l'autre  jour  au  village? 
—  On  disait  que  tu  n'es  qu'un  sot 
Qui  n'a  pour  soi  qu'un  vain  plumage.  » 

LA  VIGNE  ET  l'oRMEAU 

La  vigne  devenait  stérile 

Dépérissant  faute  d'appui  ; 
«  Si  par  moi,  dit  l'ormeau,  je  ne  porte  aucun  fruit. 
Je  soutiendrai  du  moins  cet  arbuste  fertile.  »        Boisard. 

2.  LE  CRAPAUD  ET  LE  VER  LUISANT 

Un  petit  ver  luisant  errait  dans  la  prairie  ; 

Un  horrible  crapaud  l'inonda  de  venin. 

«  Que  t'avais-je  donc  fait  pour  mourir,  assassin? 

Tu  brillais,  »  dit  l'autre  en  furie.  Siîsame. 

LE   lierre  ET   LE   ROSIER 

Un  lierre  en  serpentant  au  haut  d'une  muraille 

Voit  un  petit  rosier  et  se  rit  de  sa  taille. 

L  arbuste  lui  répond  :  «  Apprends  que  sans  appui 

J'ai  su  m'élever  par  moi-même  : 

Mais  toi ,  dont  l'orgueil  est  extrême, 
Tu  ramperais  encor  sans  le  secours  d'autrui.  »  Le  Bailly. 
Indiquez  les  noms  de  la  1"  dictée  et  ^es  pronoms  de  la  2». 


rosier,  qui, 
de  boutons 
îtait  beau  il 
orsque  l'air 
der  dans  sa 

nécessaire, 
lendemain 
pleurait  en 
mprudence 
!u  de  temps 

it  sa  mère, 
;  apprends 
ie  est  pour 
it  vice,  on 
lion.  » 

D. 


lOISARD. 


SlfSAME. 


Bailly. 
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Ponctuation. 
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exclamative.—Ex  -Voul^^^,^^,^^^  ^'^  ''P^ès  une  phrase 
Que  Dieu  est  bon/  '  ^""^'-^'^"^  ''^'^' heureuxUoyez  verlueux. 


,  I.  Homonymes.  - 

l'^^-^'T.^  4"  "'ot  ««„Pfononçant  à  peu  pr. 


J' Ces,  aifj.  de  m.        fin=   ../.•  „...  '^    ' 


cour 


i.  Ces,  aifj.de m. 
toup  de  poinq 
Sept,  chi/Ji-e 
Poix  de  conlonniev 
Lnaîne  en  fer 
Coque  de  Vceuf 
Chair  do  mouton 

9.  Où,  adverbe 
Haut,  adj,  quai. 
Conte,  récit 
Saint,  bienheureux 
Jnon,  poisson 
J^rs,  préposition 
Chœur  c^e  chantres 

.  ''"^^'"  "lellez  la  ponctuation. 

/•  ^a  vertu  est  aimable  q  r      • 

âeutXn!"^"^'"^^^^'  - 

—  Le  plaisir  esi  passager, 


Ses ,  «(/;'.  po5s. 

—  de  l'animal 
— ,  ville 

— pour  peser 
— ,  arbre 

—  de  la  basse 

—  adj.  quai. 

Ou,  co7ijonction 
— ,  art.  cont. 

—  >  calcul 

—  >  adj.  pos. 
— ,  couleur 

—  de  l'homme 


Sais ,  verbe 

— ,  pria; 

— ,  adj.  dém. 

—  >  légume 

— ,  charbon 

—  à  prêcher 

Houx ,  arbre 
— ,  interj. 
— ,  titre 
— ,  V.  ceindre 
—  ,  de  la  voix 
— ,  animal 

1"  la  forme  interroga- 


2.  Le  temps  est  rapide. 
Le  martyre  est  glorieux. 


4.  Le  monde  est  trompeur. 
L'univers  est  admirable. 


nuS^fe'^"^-  ^"^P^^raù  du  subjonctif.  -  n  serait  nn.«     • 

g  ograplne.  -  „  faudrau  que  je  lusie  toujourst  Znl\Z\r  '''  '''" 


,  V.  sub,  4«  conj. 

4' 


***  122«  LEÇON 

Homonymes  et  contraires. 
F.  Homonymes.  -  Trouvez  u.i  homonyme  du  mot  donné. 

l.  Comi,  bref         Cour,  place  Cours,  leçon 

ba  le,  appartement    -,  malpropre  '    ^ 

vak?:t.7c     z^'ir''      -irr^.  '  '  ' 

Bond    .«.^  -\Zlulgent  -<^^^^^^^0no 

Chant,  a2>'  _,  campagne  ..'.'.'.[    ] 

2.  Cent,  100  Sang  des  veines  —,  pré)) 

\'^]à,  Vilain  -,  liquide  blanc  -/art 

Bout   extrémité        -,  terre  -,v  bouillir 

Air,  c/ian/  _     d'un  rhnm,^  A    '^""^*"*^ 

La ,  article  _  '  adverbe    ^  Z '  /  ?^"^' 

Maire,  maozs/m^      —de  famille  m/I^^ 

Fin    /pnw^  f*^ /timuie  —,  Méditerranée 

fin,  fômc  .-,  a;);5c/îi  _ ,  v.  feindre 

oiie,  mte  —  a  cacheter  —,  y,  cirer 

Tant ,  adverbe  - ,  durée  _  '  ecorc! 

Car ,  comonclion  —d'heure  ,  t.coj"ce 

Coing,  fruit  -de  la  salle  '-'à  fendre  du'bois 

11.  Substitution  de  mots.  -  Changez  le  sujet  et  l'attribat  en  leurs  contraires. 
Modèle  :  Pauvreté  n'est  pas  vice. 

i.  Richesse  n'est  pas  vertu. 
Les  orgueilleux  seront  humiliés. 
Les  bons  seront  récompensés. 
Les  damnés  seront  éternellement  malheureux. 
L  enfant  est  imprévoyant. 
La  politesse  est  une  qualité. 
La  vieillesse  est  prudente. 

2.  La  verfw  est  modeste. 
La  (^werre  est  un  grand  wa^. 
Le  dévouement  est  glorieux. 
Le  mensonge  est  odieux. 
Le  cze^  est  la  patrie. 
Le  corps  est  mortel. 
Le  corps  est  matériel. 

prSXpr-nTe  dSTri'^OntS*^;-  ^n,  voudrait  que  je^f.sse  une 
sultats.  aeiasser.  —  On  désirera;t  que  j'obtmsse  de  meilleurs  ré- 

CA^^Sf.'T  ^'^^!?*°"s  '?  g'oire  de  Dieu.  Aimons  la  loi  de  Notre-Sei(?nenr 
gloire.  •  "^^  ^'^aiitons.  _  de,  prép.  -  Z^iew,  np.  m.  s.  c.  dét.  de 


|m- 


123-   LEÇON 
Périphrases. 

!•  L'asfre  du  jour 

L'aslre  de  la  nuit ^^  soleil. 

Les  auteurs  de  nos  jours". ~ 

Le  jus  de  Ja  treille — 

Le  champ  du  repos   ." -- 

Le  roi  des  oiseaux    ..'*'*'         ~ 

r^"  ïï^ïome  des  champs  .    .  *    /. /7 

Les  défenseurs  de  la  naf  rin      '     '    •     •    (g  laboureur. 

Le  coursier  aux  longiesireiIl*P,  •    '     ' 

La  capitale  de  la  clSenté         •    '    * 

Le  mois  des  fleurs.  •    •    ■    .  -- 

Une  mouche  à  miel ~ 

Le  terme  de  la  vie.    .* — 

Les  habitants  de  l'eau    .*.*'"■•  ~ 

4- Chanae„,eat  ae  tour.  -  Co.„.„ee.  .  p,.se  pa.  chac.o  .es  panies 

1.  Richesse  n'est  pas  I  vertu  I 

2.  Avec  ferveur  |  priins  )  sans'^esse. 

3.  Enfants,,  souveiez-vousjtou^urs,  de  votr^.ère.,. 
i.    ^6^'iu  7i'esl  pas  richesse. 

2.  Prions.    ... 

Sans  cesse,  .     [    ] 

3.  Souvenez-vous, . 

■Toujours  .     .  

De  voire  mère,  '.     .'.,''' 

»'»»,...  que  nous  nous»,™',  monirK'en  aSs..?     "  "'"  ™'  "'»""« 
"",  ne.  f.  ,,  c  Cr.  de  a<lmir.'„..  _  dS/.V,.?  i%M!l''  ""■  ""'*■  " 
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I   .' 


If' 


Périphrases. 

1.  Périphrases.  -  Rendez  par  un  mot  ce  qu'exprime  la  périphrase. 

i.  Abral>am,  le  ciel  1  enfer,  S.  Joan-Daptiste,  S.  Joseph,  les  Juifs,  Moïse. 

2.  Adam,  le  dimanche,  l'eucharistie,  S.  Gabriel,  S.  Jean,  Pâques. 

3.  Le  bapicne,  le  démon,  Dieu,  Jeanne  d'Arc,  Jésus-Christ,  Marie,  le  prêtre. 


1.  Le  séjour  des  réprouvés. 
La  demeure  des  élus    . 
Le  précurseur  de  Noti-e-sèiffneur 
Le  peuple  déicide    ... 
Le  législafeur  des  Juifs.    .'    '. 
Le  père  des  croyants    .    .     . 
Le  père  nourricier  de  Jésus  . 

2.  Le  jour  du  Seigneur  .  . 
L  ange  de  l'Annonciation  .  . 
Le  disciple  bien-aimé  .  .  . 
Le  premier  homme.  .  . 
Le  jour  de  la  résurrection.  ! 
Le  pain  des  anges    .... 


3.  Le  Créateur  de  l'univers. 
Le  sacrement  de  la  régénération. 
Le  rédempteur  du  genre  humain 
La  Reine  des  anges  .... 
L'ange  des  ténèbres.     .    [ 
Le  médecin  de  l'âme    .    . 
La  bergère  de  Domremy.  .     '. 


Vcnfc)\ 


le  dimanche. 


Dieu. 


IriVinÊ'l'f  T*'"^  «i&onfente  ses  mailres,  est  souvent »t,»,- 

les  m"X'f  ■?;'.?"  ■  "  ""^'■'O"  ""'  <"'™"»  classique  !î  ?ecÔ  t 

d?sésC;ar-.rt'.r  «.'fi-''""''  ««'/»."™'"  "-«fc,  estmeV„-SJ 


Analyse.  -  Sauvez  votre  âme.  Fortifiez  votre,  volonté. 


à^:^i  1 1-^.  detuS'-  ''  ''''■  ""^  P-  -  '"'^''  ''^-  P°^-  f-  ^-  dét.  âme. 


In( 


12a«   LEÇON 
Texte  à  expliquer. 

.  iE    PI'Tlr   CHAT 

Jamais  tu  uellf^ùn      ,u';ie1,S"'"' ' 

^V.'/pocnVc-  .67;?,:w     T  '^"'f  *  '^  généreux. 

DICTÉES  supplémentaires'"''* 

LA  phièjie  d'une  mère 
1.  Merci,  Dieu  tutéiaire: 
J^ar  vous  avez  permis 
Qiie  je  fusse  la  mère 
iJ  11»  enfant  bien  soumis 

MerciJ  car  sa  jeune  âme' 
^st  tout  mon  ornement  : 
Jit  sa  bonté  proclame 
La  vôtre  à  tout  moment! 
"'   f^«''ciJ  car  s'il  renconire 
Le  pauvre  en  son  chemin, 
Son  œil  mouillé  me  monl.'e 

L'mligent...  etsonpain. 

Son  pain  blanc  qu'il  lui  domine 
Si  ma  voix  répoid  :  oui       "' 

tt  son  front,  sous  l'aumône, 
«ajonne  épanoui!  ' 

3.  Merci!  car  son  âme  aime 
Aussi  les  animaux, 
tar  il  jette  lui-même 
iJe  la  graine  aux  oiseaux  ' 

Merci!  car  chaque  larme' 
Que  répand  la  douleur, 
Lalfendrit  et  l'alarme, 
tt  tombe  sur  son  cœur' 

Merci!  car  chaque  mère 
Souhaiterait  pour  soi 

Sa  tête  blonde  et  chère, 
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DICTÉES  DE  RECAPITULATION 


Lo  travail. 

Comme  la  bienfaisante  pluie 

tecondo  la  terreen  été, 

pieu  fit,  pour  féconder  la  vie, 

Le  travail  et  ractivilé! 
No  laissons  point  d'heure  inutile  : 
b;ongeons  que  la  paille  stérile 
tst  foulée  aux  pieds  du  glaneur  ! 
Puissent  s'amasser  nos  journées 
Comme  les  gerbes  moissonnées 
Dans  le  grenier  du  laboureur. 

M"i«  Tastu. 

Travail  passe  plaisir. 

«  S'il  fait  beau  temps, 
Disait  un  j)apillon  volage; 

_      S  il  fait  beau  temps, 
Je  vais  folâtrer  dans  les  champs. 
--  Et  moi    lui  dit  l'abeille:  âge, 
Je  vais  avancer  mon  ouvrage 
S'il  fait  beau  temps.  « 

Le  chameau  et  le  mulet. 

lreSt''LvpT'/ôl'f  '"""^'  ^'""f  ^""Sue  route,  un  mulet  s'en- 
noiri  i  rïiToi  M  '''"''^^^"!,'''.«"^"^^'^^  à  ses  côtés:  «  Conve- 
xe vous  en  ode.'.ofn?  r  ''  ^'f'^'  ^''''  *^"'««  ^es  bornes.  Je 
Il  c.-n  •  ^  1^°'"^  ^^  travail  que  vous  faites  nour  l'hommp 

Il  ait  b,en  nous  y  contraindre;  mais  vous  devancL^rs  ex  geTes' 
vnllV"'  ^^  ^^"^"  P°"^  recevoir  votre  fardeau  Poûf  S' 
Si  bit!  ''"P'  '^'  P'^*^  ^"«  J«  ^'^''  lorsqu'on  veut  me"  mS?r^ 

ch^rie^Tro~u.T  '^"'•'•"^  ""^^'^  ^  ^•^"^^'s  ces  façons?  reprit  le 
Vo^devcz  noï.,"  vnn?"f  '^^"''-/^  P^'  ^^'«"^^^  ^  l'obéissance? 
trissufes  et  la  douleur.  '  "^'"'^'^  '^  "'"'  ''''  ^^  P^"«  ^«^  ^«"'- 

n4H^P=fT"™°''  ^"'^"^  ""®  disgrâce  est  inévitable,  le  meilleur 
Parti  est  de  s'y  soumettre  avec  résignation.  » 

Boulanger. 


Dictées  de  récapitulation. 
to  chaut  des  enfants. 
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Hans  i'Iiorbc  do  I 


:i  prairie, 


H>s  (lu  voyageur  content, 
Légère  et  sansqu'on  la  prie, 
La  cigale  va  chantant: 
JNous,  fronpe  agile  et  bru  vante, 
Aux  gais  minois  emponrpJés' 
Chantons  «l'une  voix  riante,' 
Comme  la  cigale  aux  prés. 

Sous  l'ombre  de  la  ramure, 
U 'ami  la  nuit  couvre  les  bois, 
Le  doux  rossignol  murmure 
Lt  nous  charme  de  sa  voix  : 
Nous,  dont  le  candide  bommarr,. 
Peut  retentir  en  tout  lieu,       " 
imitons  dans  son  ramage 
Le  rossignol  du  bon  Dieu. 

On  nous  dit  que  les  beaux  an;?es 
Chantent  sur  des  airs  joveuv' 

Pour  Célébrer  les  louaS"'' 
JJu  maître  puissant  des  deux  • 

ni"rs'e^n"hn?^'"'^''""^««^'^"We, 
r  nnL^f"H'-l"^ousiedis, 

Chantons!...  Imitons  ensemiJe 
Les  anges  du  paradis!. 


L'abeille  et  la  mouche. 


P-  Fertiault. 


«,  &'vte„".r„  "fSîe'if'îr.l.r"",,'™,?'''»  "'"P'-  "0  sa  ruche  • 

■—  Tu  as  raison,  rénnnHif  rLn         .F  ^^^^  'es  re  nés  de  l'airi 
tort  de  s'approelerTm^  nft^l'"^'"'.  ]^  '"«"^''e:  on  a   ou  ou  s 

-  RienSVest  plus  sà-e  m  o  ''"'"  'V."«"«"s^'  ^I^e  la  vôtre 
avons  des  lois  et  u  e  Sub  iono"?.-''  ^''1  J'^'^ci'le;  nou  eulcs 
que  des  herbes  odorifôrr.oc?^!,^'"  l'*^  '^ée;  nous  ne  broutons 
cieux  qui  .gale  îe  neS  'ô  e  l 'f  P'^«"«  ^"«  ^u  miel  dé! 
mouche  mportune  m,j  r.«  V  •  *'''  *'^  ^^  présence  viliino 
viejur  des  o^rdures.'  ^"'  "'  ^'''  ^"«  bourdonn'er  et  chercher  ta 

pauvrr^:rt7sr:;]L"r.irircr-'  ^^p-^-^ia  mouche.,  la 

faites  un  miel  qui  est  donv  ^«i-  ^''"''^  ^'"  ^^t  un  grand  Vous 
vous  êtes  sages  dans  vnoî'-  ""^'^  ^^'''^  cœur  est  toujours  anioï 
duite  Votre;c?lè1.t"VTpiq"e\;"i^'^„:'"P-'-«  clans^^voîrV'con-' 
ei  votre  fuiJe  cruauté  vôushif  ^..  ^.""^' ^'^"^  ^onne  la  mort- 
vaut  mieux  avoir  des  oM.^f  Jl  ''"^  ''«  'nal  qu'à  personne  II 
de  modération,  l    ''  ^"'^'^'^  ^^'"^  éclatantes,  mafs  avec  plus 

FiÎNELON. 


***'  Dictées  de  récapitulation, 

Le  paon,  les  deux  oisons  et  le  ploiiueon. 

Un  paon  faisait  la  louo,  et  les  autres  oiscauv 

Admiraient  son  brillant  pliiMinirc 
Deux  oisons  nasillards,  du  fond  d'un 'maréca-o 

Ne  reinar(iiiiii(>nt  que  ses  défauts  "    ' 

«  lU'Karde,  disait  l'un,  comme  sa  jaiubc  est  faite 
^oinme  ses  pieds  sont  plats,  lïideuv.  ' 

~"  ^  .fV.'î  ;;'•.''  !''^'^'>  '"lutre,  est  si  mélodieux, 

^'U'I.liiit  Imr  jusqu'à  la  cliouclle.  » 
thacm»  riait  alors  du  mot  qu'il  avait  dit  • 

loin  à  coup  un  plon/îoon  sortit  : 
«  Messieurs,  leur  cna-t-ll,  vous  voyez  d'une  liouc 

\:uliVrT'  '  ''  1^-''°"  -■  '^^'^  '^ieri  voir,  j'  Mi^uvicns  • 

Mais    otre  chant,  vos  pieds,  sont  plus  laid    que  les  siens  ' 

lit  vous  n'aurez  jamais  sa  queue.  «  ' 

Floiiian. 
Le  berger  et  le  troupeau. 

P|i«5,ai  Itilil 

C  est  une  .mage  naïve  dos  peuples',  et  du  prinfeqd  les  gouverne! 

La  BnuYÈRE  i. 

Le  renard  et  le  bouc. 

Capitaine  renard  allait  de  compagnie 

rJhfi  n?n""^  ^T  ^''  P'"^  '^^"'«  encornés  : 
rnn  ^P  4(.-,'''^^'^-P^'  P'"'  '^'»  que  son  nez  ; 
L  autre  était  passe  maître  en  fait  de  tromperie 
La  soif  les  obligea  de  descendre  en  un  puUs  : 

Là,  chacun  d'eux  se  désaltère. 
Apres  qu  abondamment  tous  deux  en  eurent  oris 
Le  renard  dit  au  bouc  :  «  Que  ferons-nous    cSrnp'ère'? 
_j:en-est  pas  tout  de  boire,  il  faut  sortir  d'ici   ^ 

1  Né  près  de  Dourdan  (Seine-et-Oise) ,  en  1046  ;  mort 


en  1696, 


on. 


(c, 


ouc 

conviens  ; 
es  siens, 

AN. 


îau  qui,  ré- 
1",  P'^'t  'l'in- 

une  prairie 
lu  moisson- 
iprès  de  ses 
i  conduit,  il 

rassemble; 
;t  en  fuite; 
i  en  pleine 
uels  soins  I 
vous  paraît 
les  brebis? 
s  gouverne. 


ère 


Dictées  de  récapitulation. 


Je  Knmperai  proniioirnienl-  ® 

Puis  sur  les  cornes  m'élovant, 
A  laide  de  celle  madiine. 
Oo  ce  lieu-ci  je  sortirai , 

Pn,.  yT  i^"^'  J^  ^'^'"  '''•i-''-ai.  - 
I  ar  ma  barbe!  dit  rnnfm    .1  .>  (  1 

i™ï;'rj'e';i™?;Vo'iSe'.r'' 

lour  1  exhorter  à  patience 
ÂulLlf  ,r  „^^î;i^,f  ,;' •  1°7'//-  excellence 

Descendu  dans  ce  niiiiQ   n.,      r  '      ., 

Tâche  de  t'en  tirer'  pf:.-^'  ^'^l*^"  '  J  «"  suis  hor.  ; 
r^  "'^^  et  lais  tous  tes  elforlQ  • 

Qui  ne  mrn";  ^r  '  J'^'.  ««--taine  aVa  ,e  ''  ' 
yui  ne  me  permet  pas  d'arrêter  en  chemin.  » 

En  toute  chose  il  faut  considérer  la  fin. 

La  Fo.Nr.u.NE. 

Utlllt.  des  animauv  domostl.ues  pou.  notre  nourriture. 

l'i<o;n^e"L'*aLS,^7rleî  ««  ««"vertit,  pour 

..Ainsi  les  vaches  pàt^/end^s^'i"  l'L"'î''"''^"f  domestiques, 
légères  paissent  su/  la  cru.  né  d,l  lir  ^'^s  vallées,  les  brebis 
Pent  sur  les  flancs  dSroE.T^^ '"''''  ^^  <^s  chèvres  grim- 
des  marais,  les  oies  et  les  canard  n.  '"''''.  f°""'«"^  '^s  racines 
es  poules  ramassent  oS  ce  n  u's^nnf?  ^''  \'''^'^  ""^'^^l«s, 
abeilles  aux  quatre  ailes  utin  h?.  ^^"^  '^'^"^  '««  champs,  les 
pigeons  mpides  von?  Inefie  tm' 'r''''-'"''  ^^^  ««"'"«'  ^t  les 
rochers  inaccessibles  semences  qui  se  perdent  sur  les 

fôiSSes'Si^a^:.Sif'^''-''^"P^  P^»''^"'  I«  io-r  les  dit^ 
l'homme,  avec  des  bôlemrts   l\'T'^  ^'  ''''  ^  l'habitation  de 

"leiamorphusc  uiconcevable    on  i.;:ï  ^      '; '' '-^  -■oecs,  par  une 
«eme,  en  viandes  .rès-nïwùv™  ou'.rés"délic"tes:  '"  ''""'  ^'' 
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Dictées  do  récapitulation. 
La  vioîettc. 

Aimable  fille  du  printemps, 

0  timide  fleur  des  bocages, 

Ton  doux  parfum  flatle  nos  sens. 

Et  tu  semblés  fuir  nos  hommages. 

tomme  le  bienfaiteur  discret 

Dont  la  main  secourt  l'indigence. 

Tu  me  présentes  le  bienfait, 

lit  tu  crains  la  reconnaissance.... 

Viens  prendre  place  en  nos  jardins, 

guitte  ce  séjour  solitaire. 
Que  dis-jc  ?  Non ,  dans  ces  bosquets 
Reste,  0  violette  chérie' 
Heureux  qui  répand  des  bienfaits , 
lit  comme  toi  cache  sa  vie. 

C.  Dbbos. 

Le  grand-père  et  le  petit  enfant. 

une  admi^'a&e  co£on1.tr^^  ''  ""'"''''^'^^  '  '^'^^^ 

de  joies.  ^oirespondance,  un  échange  mutuel  de  besoins  et 

doux  échaige  où  eSf"  bS/p.  Sr;  ^^^'^ernières  instructions: 
iouchantes  fonsonnancés  '  "^'""^  "^'^  produisent  les  plus 

daLTs  rnSs  i?nclnSs''.fT^''^  ''  ''  ^'^  ««  -"^«"^rent 
rables  auvdSa  sïmon  rde'l'.n^  penchants  sont  favo- 

et  l'enfant  S  f^rioétitilil^'''P'''r  P*'  ^"'^^  ^«  r«Pète 
le  vieillard  rce  qu'il  redi?  ''""'"  ^^  '' "^"''^  «^"  ««^^^ 

pré^'o|LtVdfrnï,tr."?'^'-  ^V""  ^^«'"««««  ^"^rent  dans  les 
est  atuîée  Sar  rimonr  o  rT  ^'  ^'°"P.°  ^'^^^''«  ^^^^  P'^"*»  enfants 
du  vieillardTui  îabTnit         '''"'  ^'^  ^'  '"^'^'"^  «^««  ^^  °^ai° 

AimM  Martin  i. 


1  Né  en  1786,  mort  en  1847. 


Dictées  de  récapitulation. 
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Dbbos, 


nce  a  établi 
e  besoins  et 

donner  ses 
istructions  : 
ent  les  plus 

rencontrent 
5  sont  favo- 
'autre  :  il  y 
h  parler,  et 
1  se  répète 
îait  comme 

i  son  atlen- 
!r,  et  cent 
montée  cent 

it  dans  les 
tits  enfants 
is  la  main 

m  1. 


L'enfant  dénicheur. 

Un  jour  un  enfant  vint  apporter,  tout  joyeux 
Un  nid  de  fauvette  à  sa  mère  ^' 

Bonheur  si  grani  ne  dure  guère  • 

if.  "'^«'««o»  un  jeune  chat 
VenlntZ  '^"P'^'-.de  la  nichée, 
i^eniant  pleura,  cria,  fit  tel  sabbat 
Qu'on  aurait  dit  la  famille  ruTnée 

Et  la  mère  de  dire  alors  • 

Do  ces  oiseaux  innocents 
Juge  de  leur  douleur  amère 
i'àr  la  peine  que  tu  ressens. 

^'  "^^""MÎTrT'  ''""T'  ^'^^'^^  ->^  les  nôtres 
Pnlt  '     '  '^'^"''^'^  '^  voudras  jouir 
Fais  en  sorte  que  ton  plaisir        ' 
Ne  sou  pas  le  tourment  des  autres.  » 


VlIAlIS. 


Le  persil  et  la  ciguë. 


CtT 


piedœ,tTcr'^^^^^^^^^^^  sa  mère,  c. 

et  sa  couleur,  se  confond  av^iceUenli^T'^?  ^"''  P^^  «^  ^«^^0 
ser  aux  mêmes  sources  la  sève  dnnf  S l"*^  "  '■''''"«'  1"'  va  pui- 
poispn  capable  di->  glacer  Je^IL^  ''  ^^  "^"'""t,  contient- il  un 
nerlsL  mort?  ^^^"^  ^^  '^"^  ^"«s nos  veines  et  de  nous  dolî- 

êtres  L'llisan"ts^son7  hab'KÏ^  f'^^"^^^  '^  ^^re,  que  les 
Client,  et  savent  transformer  tn^n"^*"'"'  ^°"^  ^«  qu'i  s  s'as  ï 
sub_sfances  les  plus  salutaires    ^  ^'''""^  Pernicieui  jusqu'aux 

qu'il  estTmpoSe^der  5?.?''"^'^'°°^  tellement  semblables 
ou_par  le  goût?        "^^  ^''  distinguer  autrement  que  par  l'odorat 

fc  Ç'êsrqS'ifn'el^^^^^^^^  Offre  une  nouvelle 

ités  et  leurs  actions,  et  ml  JT ^  T^^^  ^"®  Par  leurs  qua- 

leurs  avantages  extérieurs?»      "'  "'  ^"^'^"«  appa-pences,  ni  sur 

Boulanger. 


***  Dictées  de  récapitulation. 

Le  prix  d'une  belle  action. 

Un  bon  vieilJard,  sentant  sa  dernière  hein-o, 
ta  le  partage  à  ses  trois  fils 
rp«  w*^?^/^"^^  biens  avec  grand'peine  acquis. 
\'lfj'^.\' \^^^  ^^:^^rigés  :  Un  jojau  me  demeïre, 
Leur  dit-il ,  et  je  veux  qu'il  devienne  le  prix 

De  l'action  la  meilleure 
gue  fera  l'un  de  vous.  Dans  huit  jours  (si  je  vis) 
Auprès  de  moi  rendez-vous  tous  ensemble- 
Je  jugerai  sur  vos  récits.  ' 

Allez,  partez,  mes  chers  amis  : 
Puisse  le  ciel,  qui  nous  rassemble. 
Nous  revoir  encor  réunis  1 

Déjà  les  enfants  sont  partis; 
Ensuite  au  rendez-vous ,  le  jour  dit,  chacun  vole, 
Ht,  les  embrassement3  finis, 
Les  pleurs  séchés ,  le  père  assis , 
L  aine  des  fils  prend  la  parole 
Et  dit  : 

Il  r^  ^p"?  ^'^^I^^  *^^^^^  j'étais  dépositaire. 
Il  me  fut  confie  sans  témoins,  sans  écrit; 

FM^rlÇi"  !^  P'^^'  •■  l'J'onneur  parle ,  il  suffit , 
Et  je  rends  le  trésor  à  son  propriétaire. 
Cette  action  n'est-elle  pas,  mon  père, 
La  plus  belle ,  sans  contredit , 
Qu'un  honnête  homme  puisse  faire? 

T-  Of^'îf /ait  rien  de  trop  en  faisant  son  devoir, 
Répondit  le  vieillard;  ne  pas  commettre  un  crime 
rp    ç     .  ^,6s*  J'»en  moins  qu'un  acte  sublime  : 
iu  fus  juste,  mon  fils,  rien  de  plus  ;  viens  t'asseoir. 

Le  second  des  enfants  conte  alors  la  manière 
Dont  il  a  retiré  du  fond  de  la  rivière 

Un  marmot  près  de  s'y  noyer. 

Tout  ce  qu'il  a  dû  déployer 
D  adresse  et  de  courage  en  celte  circonstance , 
Hsi  mis  par  le  conteur  au  rang  de  ces  hauts  faits 

Four  lesquels  on  ne  peut  jamais 

Avoir  trop  grande  récompense. 

ff-P^-?i^"[*®  convient  est  dans  ta  conscience. 
Lui  dit  le  bon  vieillard  en  lui  prenant  la  main; 
II  n est  pas  d'héroïsme  à  se  montrer  humain; 
Contente-loi,  mon  fils,  de  la  reconnaissance- 
u  quelquefois  encor  l'espère-t-on  en  vain!  ' 


Dictées  de  récapitulation. 

Lors  le  plus  jeune  des  trois  frères, 
jin  rougissant,  s'exprime  ainsi  ; 
J  avais  un  mortel  ennemi; 
Ces  jours  derniers,  dans  des  bruyères 
Je  le  trouvai  qui  s'était  endormi       ^       ' 
t>ur  un  rocher  dominant  des  carrières 
Ou  le  plus  petit  mouvement 
Pouvait,  en  le  précipitant, 
L  envoyer  rejoindre  ses  pères. 
Je  m'approche  tout  doucement, 
Et,  tout  tremblant, 
Osant  à  peine 
Donner  passage  à  mci  haleine..,, 
Je   0  tire  par  son  habit... 
Je  1  éveille...  et  je  prends  la  fuite. 

—  Ensr='e? 
AK7^*^"J'.^''^-'J'''''*outdit.  — 
An  !  mon  fils ,  viens ,  que  je  te  oressp 
Contre  mon  cœur,  en  te'dinnintVprfx 
litre  utile  à  ses  ennemis, 
t  est  le  comble  de  la  sagesse! 

-  ,  VlTALIS. 

L.e  moineau, 

jam'aT  dïiTs%ItS%^|,VrrrX'^'f  '  ^"  ^  '^  ^-"- 
éloignés  du  séjour  des  Lmmpl.'i.c  T^^  "^^"^  ''"^  «ï"'  sont 
rats ,  attachés  à  nos  hab  tatTonf-'  w  ^'''''T-  '°"^  '^^^^  les 
forêts  ni  dans  les  vis?p.  P.mnS  '  "^  ^*^  P^''^''^"*  "'  dans  les 
y  en  a  plurdans  lef  tilleTTAE;  T  ^  -ïï^"^'  '«'»«''^"«  <î"'il 
voit  pas  dans  les  hameaux  et^dL/lV?'  """'^"^  '^  ^I"'*^"  "'«n 
des  forêts.  "a^eaux  et  dans  les  fermes  qui  sont  au  milieu 

pa'rLïuxTt'gtrmtnct^'c^^e'srZ  d  '^^  '^'P-^"^'  ''^^'  "«  ««nt 
c'est-à-dire  sir  lérb"ens  Âuin^  des  provisions  toutes  faites, 

tances.  Nos  granges  et  nos  ^rîniô^c:^"'''  P'"""""^  ^'"^'^  «"^sis! 
lombiers,  tous  Flieux    en^un  S  T  ^^^«««"Cours,  nos  co- 
dislribuons  dos  ffrain,    w  ^1        '  •-"  "°"^  rassemblons  ou 
préférence.  SmSe  iJs 'sont  L  ^  ^!!    °      "^"'"^  fréquentent  de 
laissent  pas  de  faTro  nhifl  i    "  ''°''^*^^'  ^"«  nombreux,  ils  ne 
Leurs  ^plumes  nrsSent\^t?T,!.^T  leur  espèce  ne  vaut! 
manger,  leurs  cris  blessen/ll  nn"?,^"'  ^V"*  "  '''*  P»'  ^onne  à 
incommodes     ce  sonfdp  ri,  ôf ""''''  '  ,^^"''«  familiarités  sont 
dont  on  n'a  que  fa  re    «Inrln!  T,^"'  '  ^"  *''^"^«  Partout,  et 
certains  end?o"L  o^a  m  s  Xï  t'^'"'?''';^^  Thumeuf  que  d^ms 
leurs  petits  d'inse?tesTnt  VÀ\lS -''  Q"^»^"'*''  nourrissent 
mangent  eux-n^^êmes  en  «.t.i  t  *^'?.'"''''^'  ^""^«^'  et  qu'ils  en 
aliments  son' ïosTeiîleuTg'raS^^ 

COURS  ÉLÉM.  —  EL.  „ 
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Dictées  de  récapitulation. 


BUFFON. 

Le  chêne  et  l'arbrisseau. 

Après  avoir  appris  sa  leçon  de  grammaire. 

Un  jeune  enfant  avec  son  père 

he  promenait  dans  un  jardin , 

Lorsqu'ils  trouvèrent  en  chemin 
A  va»  «.  Un  "ij-bnsseau  dont  la  tempête 
Avait  courbé  la  lige  et  fait  plier  la  tête. 

A  1  aspect  de  cet  accident, 
Le  père,  qui  voulait,  à  son  fils,  en  passant, 

iJonner  un  avis  salutaire; 

il  e^ard;r'î/f" -f^i*-"'  ™""  «'«'  ^«t  arbrisseau? 
A  ni?        M  ^' ,  '  ^^'*  ^  Présent  le  berceau  : 
Allez  le  rétablir  dans  sa  forme  première. 

Au^i^itot  inJ^^^^Ï^'^.'  P^P^'  »  ^'*  l'enfant. 
Aussitôt  11  le  prend,  et  sans  beaucoup  de  peine, 

Il  le  redresse  au  même  instant. 
«  Fort  bien    d.t  le  mentor;  mais  regardez  ce  chêne. 

Que  son  poids  vers  le  sol  entraîne;  ' 

Il  o      •.  ,9"°'?"^  ^éjà  fort  avancé, 
Il  aurait  bien  besoin  d'être  un  peu  redressé- 
Allez,  allez  aussi  lui  rendre  ce  service. 

—  Oh!  oh!  dit  l'enfant  en  riant, 
{•apa,  pour  moi  quel  exercice! 
^     Je  le  tenterais  vainement  : 

JP  mJ^lffî-^'T  '''^"^  P^"''  q"''J  fléchisse, 
T  n.      f.^'^^'lf '^argé  de  la  commission , 

Maî«^rif  ''/^^'^  ^"'^^'■e  6"  son  enfance; 
Mais  de  le  redresser  ce  n'est  plus  la  saison- 
Lt  quand  même  j'aurais  la  fol-ce  de  Samson. 

n      .-    ,      9"''  '^'^n  fils,  vous  avez  raison 
Reprit  alors  le  père;  et  cette  expérience' 

Pour  vous  doit  être  une  leçon. 

t^es  deux  arbres  sont  notre*  image  : 

Nos  penchants  vicieux  pendant  le  premier  âge 
bont  faciles  à  corriger  ; 

Lorsqu  ils  sont  a/Jermis  par  .le  temps  et  l'usage.  » 

Abbé  Reypi. 


Dictées  de  récapitulation.    •  ^^^ 

Le  singe. 

soSLel'i'e'dTpruâ" or^  T  ^'"^^  ^«^^«"^'t  dans  la 

les  vivants.  pTutonvoluirron"'^''^^^^         '•«^«"'■ner  parmi 

pesant  et  stupideDourWniLl'^^''';  '^'"'  '«  ^«"-ps  d'un  âne 

ice;  mais  elle  fit  td  fi.     '  f^soup'esse,  sa  vivacité  et  sa  ma- 

.oi  des  enfers  t  pt  s  Wot?!"*'-''  ^"""IT^  ^"«  ^''"««^i^l^ 
d'une  condition      ^     »  empocher  de  rire,  et  lui  laissa  le  choix 

n^'ns,  Scelle',  1e"t;s'erv^.-il  3?  ^'"î  P^-quet.  «  Au 
avec  les  hommes  que  i'aMoSm?!  ^V^  ^^f'^^"^  ressemblance 
des  gestes  comme  eulerSnT'n'r''"';  ^«nt  singe,  je  faisais 
dans  les  plus  agréables 'conveSiS'?^''  ''  ^''''''''  ''''  ^""^ 

ine^ie^-:"u%'rfe'"v1etSmet?'l^  't^'^»''^  d«n«  ce  nouveau 
elle  le  mit  dans  S  bel  e  c'^^p  if  '  •'  -f^ï,'"*'-  ^'J'^  «««  ^'^'l'^es  ; 
rait  toute  la  journée  avec  la tSili  ilTl^  ^^""'  '■^^''«'  «^  ^''^coul 
plus  sensément  que  iSï  '^  radoteuse,  qui  ne  parlait  pas 

sa^ilj^rje  ^rrSp.îS^rt^''^  ^°"î  ^^  !"«"^'«'  i«  - 
went,  il  faisait  craquer  "o.fhprMn:.  '.'/eniua.t  sa  tète  ridicule- 

et  faisait  de  ses^J'  tés Tlnsip/^^  f  *^''  ''?  ^^^^'  ''^  ««"*  façons, 
grimaces  de  Fagolin       P'"^'^"''^  ^ou^s  qui  senlaient  encore  les 

«Ile^^UbLrSit,d'Su.f?"  ^'^/""^"^  P«"''  l'^^-iren 
fois  des  parole    de  son  ieZ,,?'/"  sourde    et  de  perdre  quelque^ 

P'it  qu'à  personne!  S, Sr^ltv,»^?.'^  ^''T'^  I^'"«  ^  ««" 
l'on.  li  se  lourmen  a  si  fortZnitf^  ^''""  ^^^î'''^''^'  'mi^orlun  et 
la  vieille,  qu'il  en  mourut  '^''  '^  *""*  ^^"^  ^«  ^'^  avec 

pa^^d^ns'^?:;;:^^;;;!^^  z;r'"^  r^^  '^'^  ^«  ^i- 

lit  encore  une  fan'e  devîn?  p  rn  'J  'u  '''"'''^  "'"«t.  Mais  il 
résistent  guère  an  dennndeM=''  "^'''''''  f^  ^«^  ^'•'"^«s  "« 
flattent.  i'Juton  accor.irinni  •  ^f  mauvais  plaisants  qui  les 
d'un  homme  ^  '^'"'  ^  "^'"'"'^i  ^"'^1  i^ait  dans  le  corps 

homt  sagTet  ^^Z^^'ilTS^  ^"«"^^^  ^«^  '«  -PS  d'un 
ennuyeux  et  im.fôriun  à.  noi».  "''  ^'-  '"'P'  ^  ""  l'arangueur 
qui  faisait  desgitcsHdiP  ol  '•'^'  'l"'  '^  ^''^"'^it  sans  cesse, 
qui  interrompait  rutêsLsc^rr'n'r'""'^",'"  ^?  ^«"^  '«  '»^^"''« 
plus  solides,  pour  d'e  rien  n  M^f  '?/'  *'1  P'"'  P^^'^^  «'  ^^s 
..  Mercure,  qj^i ,«  ^^^^^ ^^^^l^T!.!^' ff}^^^^ossiéro.. 

recont 


tu 


perroquet  que  j'ai  vus  îutrpfn?«y"",'^f*'''^P''''^  ^"  «'"««  ^"^  du 
paroles  apprisei^,  cœ^/san    i.S.^^  ^''^'^  «^  '«« 

ou'îm  ..:n/  /.ni..*      "^''  ^^  «"'*  ^o'i  perrociuel.  on  n'p,,,  />,;/ 


çu'îm  50/  homme 


perroquet,  on  n'en  fait 
Fbnelon. 
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Dictées  de  récapitulation. 
L'ange  et  l'enfant. 

Un  ange  au  radieux  visage. 

Penché  sur  le  Lord  cl'ua  berceau, 
Semblait  contempler  son  ima-e 
Comme  dans  l'onde  d'un  ruisseau. 

DiSiM?^  i"/^"^  "t"'  "'^  ressemble, 
uisait-il ,  oii  !  viens  avec  moi  ' 

Viens,  nous  serons  heureux  ensemble  • 
La  terre  est  indigne  de  toi.    "'"'^'"^^®  * 

Jf ,  jamais  entière  allégresse; 
L  âme  y  soufTre  de  ses  plaisirs  • 

Les  cris  dejoie  ont  leur  tristesse, 
lit  les  voluptés  leurs  soupirs. 

La  crainte  est  de  toutes  les  fêles- 
Jamais  un  jour  calme  et  serein  ' 
J)u  choc  ténébreux  des  tempêtes 
N  a  garanti  le  lendemain. 

Eh  quoi!  le  chagrin,  les  alarmes 
V  endraienl  troubler  ce  front  si  pur: 
Et  par  l'amertume  des  larmes    *      ' 
tse  terniraient  ces  yeux  d'azur  ! 

Non,  non   dans  les  champs  de  l'espace 
Avec  moi  tu  vas  t'envolor  ;  ^ 

La  Providence  te  fait  grâce 
'Jes  jours  que  tu  devais  couler. 
Que  personne  dans  ta  demeure 
N obscurcisse  ses  vêtements: 
gu  on  accueille  ta  dernière  heure 
Ainsi  c  ue  tes  premiers  moments.' 
Que  les  fronts  y  soient  sans  nuage. 
Que  rien  n'y  révèle  un  tombeau î 
Quand  on  est  pur  comme  h  ton  âge- 

Le  dernier  jour  est  le  plus  beau.     ' 
Et,  secouant  ses  blanches  ailes 
L  ange ,  à  ces  mots ,  a  pris  l'essor 
vers  les  demeures  éternelles. 
—  Pauvre  mère! ...  ton  fils  est  mort! 

Reboul  t. 

FIN 


1  Né  à  Nîmes  en  17'jG, 


mort  en  18G4, 
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Adverbe 


lOi 
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C0UH3   ÉLKMKNTAIItK 


1"  Leçon  (21-)  i.  -  Pluriel  du  Nom. 


1.  Pluriel  (In  nom.—  l((<Min|,K;.  z  I 


1.    A^TlPaU,    illll'lioi!.,    |l;,|,it 


0  tiret  pnr  un  nom  ,ui  iiluii 


■icoii,  iMct.il,  miiii 


Muiissoii.      h.  Ali 


3.  Cliou,  nrollu,  rue. 


1.  Des  —  neufs. 
Des  —  dorées. 


',  r.'iisin. 

Vdix. 


A  rhn 


«.  1 


'•■ilois,  |inrfiiiii,  tr.r, 
li|'i-e,  li'uillo,  ui.si',1 


uri'l,  iiaicuu,  ruisseau,  vil 


Des 


D 


Des  —  ('(l'oiles.        5.  Dos 


apprèfés.       D 


Des  —  liuiido 

2.  De;   —  mûrs. 
Des  —  ioiij,',s. 
Des  —  précieux. 
Des  —  épais. 

II.  Pluriel  (lu  nom, 


es 
es 


iiouill 

1)0111 


vcrlcs. 


is. 


les. 


Des  —  vilu-iuilcs. 

■'*.  D(;s  —  anciens. 
Des  —  suaves. 
Des  —  pihiiljles. 
Des  —  enracinés. 

Irouvez  l\  nom  que  réclamo  lo  sens. 
MIGIIATIOXS   DES   OISEAUX 

2.  CNine,  L' inlc,  sa-ur,  vent. 


Des  —  IVaîcIies. 
Des  —  cli.uilcui's. 
Des  —  loull'us. 

0.  Des  —  sombres. 
Des  —  claii's. 
Des  —  l'uiiianls. 
Des  —  riantes. 


1.  Buis,  migration,  niuis,  voix. 

;i.  Uani|iiot,  musirion,  oie,  di-oau 


poi 


.Hs^i'uUr  ,    n     "Tm''°"''  ^'^r''''''  d«  'a  "^^«"'-e  ou  des  rap- 
an  m.  V  •'''"'  ^ ''0!">ne  dclei-mincnt  les  diflérenfes  -  des 

amè^-  ik  no  "!''  '"'';""'''  ^'luvages,  comme  la  saison  nul  les 
S^ur  écJo,''i,Tri''^  f""  '?'"'  ''  '■^''•«  entendre;  mais 
Ceïu^d^nne'li  tëfl/cr^"'  •-^''— "^  ^'^^  "  i-"^- 

Se£S 

uts  monuh^?llal)es  prophétiques. 

terreS^nS^^?'^^;;  ;;,'-:«  '"T'''^'"-'  --vent  quand  il 

dans  la  saison  l\o\ïm\i^    \^^^^^^^^  viennent 

plaisirs;  ce  son    des       nnl   •'  '''^^  'T^  '1"°  ^'"^  relations  de 
i        is  .  tt  sont  aes  —  envoyés  pour  ciiarmer  nos  — . 


<e«r.  —  Le 


ClIATI'AUBRIAND. 

ô;^,  jo  visitai  un  beau 


>^  "w.  et  io.-^j.;;;;^'dc:;^eSscï^'îî,:^,^;y—  '^^  ^'-■ 

1  Le  clun-re  entre  parenthèses  indique  la  loron  correspondante  du  Cour.. 
AiTLND.  DU  Cours  lliîm.  —  él.  » 


2"  Leçon  (21").  -  Pluriel  du  Nom. 

J.  liai,  cii[)il;.l,  fuu,  vegiUal. 


1  Des  —  aimaiils. 
Des  —  nllVciix'. 
Dos  —  Ibniiôes. 
l^i'-^  —  allumés. 

2.  Des  —  frais. 
Dos  —  stiidioux. 
jK-s  _  (lorôs. 
Des  —  géncMvti.v. 

3.  Dos  —  légers. 
i)c.s  —  limées. 
Des  —  larges. 
Des  —  escarpés. 


4.  Des  —  rares. 
Des  —  rajiides. 
Des  —  lé/ardés. 
Des  —  el'lilés. 

;;.  Des  —  (lélicals. 
Des  —  acharnés. 
Des  —  précieux. 
Des  —  courts. 

6.  Des  —  neufs. 
Des  —  épi'ou\éfl. 
Des  —  adoucis. 
Des  —  dorés. 


7.  Des  —  fleuris. 
Des  —  (ouehanfs. 
Des  — ■  agiles. 
Des  —  accomplis. 

'S.  Des  —  blancs. 
Des  —  solides. 
Des  —  spacieux. 
Des  —  liéantes. 

î).  Des  —  i'unesles. 
I^i's  —  perdus. 
Des  —  rares. 


Des  —  lourds. 
II.  Mnrlel  il,,  nom.-  Trouvoz  le  nonu,i,e  rcclamo  lo  sens. 
,    ^„  i'EXGOLLEVENT 

'     "•  ''•.*-''^'i''"i.  Iiiromlnlle,  moustniMio,  nuit. 


gci 
par 


à  Lanipayiio,  clicvroau,  inseite,  troiiiioriu. 

1.  Les  engoulevenls  ressemblent  aux  —  par  leur  nlumnirf,  i/. 
cr  et  nuancé  de  gris  et  ,1e  brun;  ils  leur'  nVseu  Ide nt  rcorc" 

p  .;.  ^'"^  ~'  ^'^  lumière  du    oiir    es  ofrusaue-    il  l«nr 

us  itui  essoi  qu  après  le  coucher  du  soleil. 

2.  IViulaul  les  belles  -  d'été,  ils  font  du  soir  à  l'aurore  h 

bïrplur'fîndu"n  Tr.'  -''f  -'  'Jr''-^  engloutissent  d'ans^eu 
ICC  plus  tendu  que  celui  des  —,  et  garni  de  fortes  — .  Comme 
Us  ticMuicn    eu  yolaut  ce  large  bec  ou,  pour  mieux  dreceÏÏe 
gueule  tout  ouverte,  l'air  s'y  engoulTre  a  nsi  qu^  dans  un'tuvau 

C'csrde7^  îufT'''^  r  '^'•^"^'  ""  bourdonnLenrpaSîculi  lî^ 
L  est  de  Ja  qu  est  venu  leur  nom. 

•\  c^m^?' k'?;'  ~,''?''  *'^^»PI'elIe,  en  général,  crapauds-volants, 
les  a  .,  si  Tn!r'  '7  i^''^'.*^"  *«'^''  ^^'^^^ur  caractéristique.  On 
les  a  aussi  appelés  tettc-cbèvrcs,  et  voici  pourquoi  :  Comme 
on  les  a  vus  souvent  se  mêler  aux-'pour  happeVles-  que  ceiTcl 
S  mbe  '  !];;f  l"'^7Pf':f  ""OS  se  sont  imaginé  a  tort  qu'ils  allaient 
aciobei  aux  —  le  lait  de  leurs  nourrices. 

Milne-Edwards. 

iw!,'/î.^  '"'^  ."'p '*'•■,  ~  ^''"'s'" '■'''''  «^'i  n^u^  inMraisant  du  pnsi^é,  nous  é.'.lairo  pour  f 

1  an.n,> .  -  L  Ecriture,  en  nous  parlant  du  ciel,  nous  encourage  au  combul.  'j 


r 


3"  Leçon  (21^J.  -  Pluriel  du  Nom.  y 

I.  Pl.irlol  (lu  nom.-  Faiie,  suivre  !o  vorbc  d'un  nom  au  ,,lur..,l. 
1.  Cnilloii,  il,.|;ii|,  f|,.i,|.  jr,,a"p  •;  fi^r   ««»      1    /•     I 

^■'^ -'- ^;°£;,,,,, , ,  r=;*-r,iiï;;r... 

.'.  Ani(,ii,uii,  U'I.iil,  siilîiiis,  faux, 

r„i(i,,.,  ,i„.  ,,  *•  *•"•"'  •'''••'  —        /.  l'circr  (k's  -- 

LUlliMi  (le^  —     Dotinor  (hs  —  Payer  des  — 

Casser  des  _     |M>riii.«r  les  p  ',    ii       i 

Raconter  des         ~    i.  è  ",  des  ~  Con.lder  des        - 

i^iLYti  ntb  —  (.urriyer  ses         — 

-.  rii.tlcs  _  o.  |{e;;arder  les  -        s    Garder  les  - 

riiaiihirdc;  —  Placer  des                       ...?;  ^•""'''  '^^^  ~ 

iw.    (les  _  Recevoir  des 

Fl-m;;,m' lo?  —  Raiirdes 


.{.     etiotordcs—  n.  Lire  des 

hleiiKhr  les          —  Aejieler  des 

Saluer  ses             —  iioa.Her  ses 

Nommer  des         —  Cieuser  des 


—  Ciioillii-  des         — 

—  Décore  1'  des         — 


—  n.Aijiuiscrdes  — 

—  .Miiii^'cr  des  — 

—  Semer  des  — 

—  Soifrner  des  — 


I_La  prière,  le  jeûne,  l'aumône,  sont  agréables  à  Dieu. 
Le  im^lre,  le  soldat,  le  magi.t. aUont  les  forces  vives  de  Ia^ci.:(é. 
Le    serin,   le   canaii,  le  merle    le    rnssicmni     n.i     TT      i 
calandre  Ogayent  nos  ^partcn^is  pa^ t^dlant:""""''   '' 

Le  colonel,  le  général,  sont  des  officiers  supérieurs.     ~ 
2_La  mort  frappe  le  riche,Je  pauvre,  le  roi,  le  sujet. 

Secourons  lo  pauvre,  la  veuvô'orplicliu ,  l'infirme.    ~ 


Analyse  orale.  —  L 


—  La  cul' 


^S^',.:\!^ri':"T:^'^'  «"^^"Jront  bien  des 


■re  et  la  haine  produisent  bien  de 


3  malheuvS' 


VlCCi 


1 

2 
3 

/i 

i. 

Une 
Une 
Une 

2. 
Une 
Une 
Une 

3. 
Une 
Une 
Une 


4^'  Leçon  (53'^).  -  Féminin  de  l'Adjectif. 

I.  Fêinlnla  ,lo  ra.ljccUf.  _  Trouvez  un  adjectif  qui  convienne  an  . 


oni. 


r'îi,^:;?'^;,^  "iSr''-       '^-  /y.'"^'-'  ^'i-^^'  h""»'  textuH. 

Ininmrlel  pr,  ond  '".c  subit  ?•     'T,h"'  ''''"'H  ".'-'"•■'•  °''''-'"^'- 

Kp...éu^.u.  ,;o,;.;j^!t.  ^:S'ile^;^Œ  o^lxrSi"-"- 

'.I.  bouccaire,  exigu,  not,  viril.  ' 


Une  taille  — 
réponse  — 
faute  


eau  — 

Une  lettre  — 

bluuse  — 

émotion  — 

déiliaiche  — 

Une  fouille  — 

nioit  — 

rivièi-e  — 

gloire  — 


'i.  \jnQ  mer 
Une  lecture 
Vno  ànie 
Une  nuée 

5,  Une  allure 
Une  déception 
Une  montagne 
Une  citation 

0.  Une  vie    • 
Une  itarole 
Une  j)laine 
Une  faute 


7.  Une  fleur 
Une  eau 
Une  poésie 
Une  faute 

<S.  Une  marée 
Une  dignité 
Une  locution 
Une  séance 

0.  Une  chambre 
Une  réponse 
Une  décision 
Une  eau 


II.  Féminin  de  l'adjectif,-  Trouvez  l'ndjectif  que  réclon.o  le  sens. 

l:  Ancien'S'u^  'rHÏ^';f  """'  î'"'"'^^'*'  "''^^eux,  roux,  saint, 
nouveau      '  •='-'^*"' ^«<='"f'  ^''vn,  enlicr,  généreux,  l.omicide,  l.umain,  paternel, 

1.  L'Iiistoire  —  raconte  les  faits  du  peunle  de  Dion 
L'année  -  a  trois  cent  soixante-six  jours 
Une  iiet.e  ~  égale  quatre  ivilomètres. 
Une  nuit  -  nous  remplit  d'eirroi  et  de  terreur. 

La  î.n?."''"  ~'  *''  f",'  ^^^^^^^^i  <1^  rivage. 
La  lune  —  épouvante  les  cultivateurs. 

Une  —  Ijibholhèiiue  est  un  précieux  trésor. 

tne  Humeur  —  engendre  souvent  bien  des  querelles. 

2   On  se  plaît  à  étudier  une  science  — 
Malheur  a  ceux  que  poursuit  la  vengeance  — . 
La  langue  du  médisant  tue  comme  ï'épée  — . 
Lbglise  catholique  est  réi)an(lue  sur  la  terre  — 
LCo  projiheles  ont  écrit  sous  Tinspi ration  — . 
Une  jeunesse  pure  exerce  sur  la  vie  une  influence  -. 
Lçh  criminels  sont  i)unis  par  la  justice  — 
l)ieu  veile  sur  nous  avec  une  tendresse  — . 
La  chante  est  capable  de  tout  dans  une  tune  — . 
un  ne  doit  pas  rejeter  sans  moti-f  une  coutume  — . 


T    - 


Ecoute  les  conseils  de  tes  parents.  — 


Le  vrai 


i 


Il  hom. 


iinM. 
liiruiU. 

IX. 


ur        — 


irco 


iiubrû  — 


:is. 


paternel, 


arcnis.  — 
-  Le  vrai 


5-  Leçon  (53=].  -  Féminin  de  l'Adjectif.  5 

I.  Fé,„i„in  ce  radiecif;  -  Trouvez  un  odj.otif  ,ui  convienne  au  non. 
3.  A.nor,  ,lél,,l,ré,  ^iieur     v'ila !>  7  '•  '  ^'''"-  f-'"'''''-i''r,  votif. 

Aise,  lou,  olTicieux,  bouffon.  ' 

Tint"  n^?V"'''''     ~        7.  Une  portion  - 
Une  parole  .        '^        ■      ' 

Une  ligne 

Une  (aille 


^ 1.  Une  rue  — 

Une  journée  — 

Une  noix  

Une  alliii-e  

,  2.  Une  syllabe  — 

Une  saison  

Une  lu((e  _ 

Une  afiaire  _ 

3.  l^nc  dent  — 

Une  san(é  

Une  force  

Une  orange  — 


^'  Une  lumière  — 

Une  rive  , 

l'ne  entropi'ise  — 

Une  pièce  

j5.  Une  messe  — 

f/Eglise  

L'ne  liuineur         

Une  fuite  


Une  phrase 
Une  monnaie 
Une  voix 

y.  Une  note 
Une  personne 
Une  peine 
Une  volonté 

9.  Une  scène 
Une  prodigalité 
Une  (àclie 
Une  lettre 


II.  Çén^inln  de  l'adjeclif.  -  Trouve,  l'adjeetif  que  récla.no  le  sens. 

LA   BIBLE 
1^  Beau  morveilloux,  saint,  solennel.      2.  Coloré,  noble,  pieux,  rayonnant. 

nature  -  et  m  m   iv     lo  rn    '^f  î^^f«"^f  l'atriaroales  où  la 
de  cette  vie  s  mrde  of    ''^^  ^''^'^f'  était  mêlée  à  tous  les  actes 

récité  ma  Lôn 'en.  Tnio'  ^"''"""■'  'l-'''"^"^''^-  <v)uand  j'avais 
riiisfoirô        'm.    ^       .  I^*^"  I"'^'^  s^"S  faute  la  demi-i-i-e  de 

oi?ersur7e\  g^nZ'mo' h'!'^^^    '•]  ''''''''^  ^'''  '-'a-Vllriivre 
quant  pour  m^Sm^n'e      '"''''  ^«"templer,  en  me  l'cxpli- 

tcndrcî^'l^t  d';' Pim"."-''  /•'"'■  !''  "■'^'"''^  ^''"n«    âme  aussi  -  oue 

images:  sa  be  le  _  '  ?i  '  r"'  ^^^^  „sc"'i'"ents  étaient 
physionomie -Lt7e  nui  bnhi^M'''  ''^^'^^^''^^^  <'«"s  sa 
ee  peignait  dans  sa  ne,?<, i  ïf  '''"'  '""  ''^^"■'  ''»"t  ce  qui 
solennel  et  pn."  oimé  de^r.'.i  ■'  f^."  .''^••^''•"<'",  allectueux , 
un  accent  de'^force  S  cln-m  >  ôi  T'^'''^  '^  ^"-"^  ''  ^'"'^""'^  '^'^'^'^^ 
ce  moment  dans  mon  0  -o  lo  1  >  '^T^"''<  '^''\  ''"''-^'"'^  *^"^''"'«  «n 
silence!  ^''''"°'  '"^'''^s'  «P^'ès  plusieurs  années  de 

L.V.M.iliTINE. 
Conjnff.nîson.  —  lynnri-ntlr  n      i 

toujours  les  avis  du  sa^^e.  ~     ^    '^  toujours  poliment  aux  élranp-org.  -  Suis 

péiSZ::;^!il^'{I^S^'^^;f''  ''«^'"""«  ''"'p'^cw^-  - 1-  onéreux 


5  6«  Leçon  (56").  —  Pluriel  de  l'Adjectif. 

I.  Pluriel  (le  l'acljccflf.  -  Trouvez  un  a.ljo  tif  qui  convienne  au  nom. 

l'  tSii'' MonH  ^  Studieux,  inrmino,         n,  A  nier,  curieux,  dévoné,  turc, 

J.  Inmond,  inespéré,  lourd,  sérieux.       7.  liruvaiit   ioveux  r  .ii.'p  v,,,l,.,.f 
4.  Confnu.  delie.t.  imminent,  «..U-ur.    S.  I-atlinln:  '^l^i^s'lnucî:  Vlôlït 
'J.  iMoid,  lainyaiiî,  iinrls,  rocailleux.  ' 


1.  Dos  liabita 
Des  écoliers 
Des  devoirs 
Des  sentieis 

2.  Des  prés 
Des  chemins 
Des  examens 
Des  abîmes 

3.  Des  fardeaux 
Des  livres 

Des  travaux 
Des  succès 


■i.  Des  coûts 
Des  joui'iiaux 
Des  périls 
Des  etlbrts 

0.  Dos  amis 
Des  détails 
Des  IVéïiates 
Des  reproclies 

6.  Des  maître=! 
Des  fleuves 
Des  raisins 

Des  soucis 


7.  Des  orages 
Des  fanfares 
Des  tentures 
Des  séances 

S.  Des  cartes 
Des  courses 
Des  soutanes 
Des  troupes 

9.  Des  nuits 
Des  valets 
Des  monts 
Des  idées 


II.  Pluriel  (le  railjcctil.  —  Trouvez  radjeclif  que  réclame  le  sens. 

LA    NATIUK    BîtUTE 

i.  Elevé,  hérissé,  pourri,  rompu,  triste.    2.  Florissant,  impur,  parasite,  vieux. 

à.  uus,  couvert,  diri-e,  fangeux,  immonde,  liijuide,  venimeux. 

.  1.  Voyez  ces  places  désertes,  ces  —  contrées  où  l'homme  n'a 
jamais  réside,  couvertes  ou  plutôt—  de  bois  épais  et  noirs  dans 
toutes:  les  [larties  — ;  des  arbres,  sans  ccorce  el  sans  cime, 
courDes,  — ,  toml)aiit  de  vétusté:  d'autres  en  plus  grand  numbre, 
gisant  au  pied  des  premiers  i)our  pourrir  sur  des  monceaux 
aeja  —,  etoulient,  ensevelissent,  les  germes  prêts  à  éclor€. 

_  2.  La  nature,  qui  partout  ailleurs  brille  par  sa  ieunesse.  paraît 
ICI  dans  la  décré|)itude;  la  terre,  surchargée  i)ar  le  pouls,  sur- 
montée par  les^  débris  de  ses  produel  us,  n'olfre,  au  lieu  d'une 
verdure  —  ,  qu  un  espace  encombré,  laversé  de  — arbres  chai gés 
de  plantes  —,  de  lichens,  fruits  —  de  la  corruption. 

3.  Dans  toutes  les  parties  —,  des  eaux  mortes,  crou[)issau(es, 
aille  detre  conduites  et  —  ;  des  terrains  —  qui,  n'étant  ni  so- 
lides ni —,  sont  inabordables  et  demeurent  également  inutiles 
aux  iiabitants  de  la  terre  et  des  eaux;  des  tnarécag(!s  qui,  — 
de  plantes  aquatiques  et  fétides,  ne  nourrissent  que  des  iusectes 
—  et  servent  de  repaire  aux  animaux  — . 

Bri'ro.v. 

,„i!?m"'""n','",?*~  ^•'"T"' '^"  Bubjonclir.  -  Il  faut  que  je  parte  pour  la  cam- 
i  '  -^T    -  '        *'  i.i!!!  ipjp  j  t'Ulc  (i  1  code. 

r.T^'^f.'^T'  ~  '•"  f'''''"'®  ^^'  VH<e,C(i2)ricicusa,  vagabonde.  —  La  colombe  est  do- 
cile, tin>uie,criiuitu'e. 


ce 


7-=  Leçon  (Se").  -  Pluriel  de  l'Adjectif. 


iriine 
îiaigés 


I.  PlurU-l  ,10  racljcr.lf.- Trouvez  un  .,lj.ctif  qui  couvionno  au  nom 

l.  Etran-o,  fondi',  mennçant,  obiiffmnt. 
-•  ,..'r'!..':'"^  /',"!'!'u^.  discret,  passajrRr 


Chaud,  jaillissant,  pien.x  ,  M'vèrc 


0.  i!izan"%teint,  .v^ieiï^i!].^:^'  «-"^' "-'-oé 


1.  Des  faits 
Des  soii|icons 
Des  flot.s" 
Des  enfanfs 

2.  Des  sols 
Des  femmes 
Des  mains 
Des  biens 

3.  Des  bruits 
Les  points 
Des  cris 

Des  salons 


■4.  Des  cœurs 
Des  cli.'imps 
Des  cbàtimcnts 
Des  projets 

^-  Des  pays 
Des  citants 
Des  jujrcs 
Des  Ilots 

6.  Des  nez 
Des  pieds 
Des  bâtons 
Des  grilles 


7.  Des  voi.\ 
Des  mouveiuenfs 
Des  aubes 

Des  livres 

8.  Des  jambes 
Des  aurores 
Des  veilles 

Des  langues 

9.  Des  rites 
Des  familles 
Des  caprices 
Des  rôles 


sens. 


II.  Plnrîcl  de  l'adjec.Jf.-  Troavez  Tadjoctif  que  rcciamolo 

I-A   NATURE  BRUTE    (suile). 
i.  Bas,  bon,  élevé,  infec,  mauvais.         2.  Dur,  entrelacé,  épais,  féroce,  .auvago. 

ùcî;.^l(e?  '^ui'com'^;;;^^!  '''"^^"^  ^^'  "'^"^-'  '^  ^^^  '^"■*>'« 

lande  ,  de    savane     nui  ,î^  s'Otetidenl  des  espèces  de 

los  -  herbes  V  ,n  m  onil  .  n-^  ?""''""  ''''"'  ''"'  I"'^''''"cs; 
gazon  tin  mi^.xX     i     'i,^   t'"'?'?^  V' T  =  ''  »'^'«t  Point  ce 

cette  peiouic  .^ailil;è^;;^a!;;.ï^^ï^Js,i;;^-^,-,iiï;f'  ^''-' 
-'e'u,^daJ;f]:rS"s  i::ii^^',f  ^'^-''?-  -'  ^i---e«. 

qu'elles  ne  (iennci^  e  <  />!  '  '?''*'l'"'  ^oins  tetiir  à  la  t-rrè 
poussant  succesïvcmm  h'i  '  '  '^  '^"'î  '"  ^'««séchant  et  se  re- 
l)Ourix>L^,-ossièîe       T"  >^  unes  sur  les  aufres,  forment  une 

obligé  de  suivre  e  sentie    de    fï''?'  ^'"'"  V  ^'''"-^  —  ^^''"^"""c, 

est  contraint  de  vo  uil    a»s     '  -  .~'  ''^-7''^  I'^"'^""'"' 
proie.  ^"^  ^^^^''^  l'ou»'  «J^iter  d'en  devenir  la 

BUFFO.V. 

sans  rclad...  -  Mon  trero  veut  que  j^mî/usTav'c.i'îut'''"''  ''"'  '^"'  ■"''  "'''■«'"° 
c<u;n^'^i~£;'%i:;^;;^  «S^S.  ^'  ^<'"-'«  ^^P^^^  le  rcgar,.  ~  Une  ,«cr 


8«  Leçon  (ST").  -  Accord  de  l'Adjectif. 
I.  Accord  ,le  l'adjcCif.-  Trouvez  un  ndjoctif  ,,ui  convienne  aux  doux  no.ns. 

2    fer^/'ir''''-'''^"'''"^''"'  «an.jlnnt,  terminé,  vif. 

2.  Arroge,  eu  live,  d.nix.  polonais,  rchclle,  sauva-e 

3.  Argenté   e  ,.ganl,  inoff.n.if,  pnralysé,  .loin,  vermoulu 

4.  Constant,  donnant,  cxcessif.'obseur,  i/rofondTvk'torieùx. 


i.  Une  réponse  et  un  mot  — 

Unecrainteetuneappréhcnsion  — 

Une  science  et  un  talent  — 

Une  ])i\rrQ  et  un  dessin  ~ 

Une  intelligence  et  un  esprit  — 

Une  luUe  et  une  guciTc  -- 

2.  Uno  plaine  et  un  champ  — 

Lne  expression  et  un  regard  — 

Une  coutume  et  un  usage  — 

Une  fleur  et  un  arbre  _ 

Une  conirée  et  un  peuple  — 

Une  province  et  une  ville  — 


3.  Une  jambe  et  un  bras 
Une  fourchette  et  une  cuiller 
Une  boucle  et  un  bracelet 
Un  banc  et  un  bureau 
Une  valise  et  une  malle 
Une  distraction  et  un  jeu    ■ 

•4.  Un  lac  et  un  étang  - 
Une  flotte  et  une  armée 
Une  peur  et  une  crainte  - 
Une  patience  et  un  calme  - 
l^ne  piété  et  une  ferveur  - 
Une  galerie  et  un  corridor  - 


II.  Accord  de  l'adjcctil.- Trouvez  l'adjectif  que  réclame  le  sens. 

ÉnuPTiox  d'ln  volcan 

1.  Affreux,  amoncekS  épnis,  profond,         2.  Ardent,  onnamn.é,  lugubre,  vaste. 
J.Leunieux,  infortuné,  nouveau.  -  vosiu 

ret^entîtl  Im^'n^-./"^''-!'  ^^  silence  de  la  nuit,  un  bruit  - 
S  roule.-  vofl.  '"''''  "'  ^"C"^'ent  de  loin  la  mer  mugir 
îrinZll  nT       rivage  ses  ondes-,  les  souterrains  -  sont 

courent  nleinTdS '•"''''  '  •  '^^  ^"7"  *''«'"'^'«  ««"«  ^^^^'^  V^'  ••  "^ 
coûtent  pleins  d  etTroi  au  milieu  des  ténèbres  — 

Plus  Mutr."niïf-'^^''''!''  '^"^^'^''-'«"vrant  avec  èfi-ort,  lance  au 
cudté  m  P  Inn^-'  """^  colonne-  qui  répand  au  milieu  de  l'obs- 
de  tous  rôté«^'.'f  [«"f  ^^'^:^«  -;  <les  rochers  énormes  volent 
ac   tous   cotes;  la  foudre  éclate  et   tombe:   une   mer  de  feu 

les  Ss'  S?,V'''*^'"/''/"?^^"  ^^^^  campagnes  :  ù  srm  ap  ,ro  he! 

^nn'H  n  '  f  ^'^t'clif'pcnt  les  amas  énormes  de  matières  -, 
et  qu  animent  des  vents  impéiueux. 

ch?07^,!n^ïJi7"'^"''  ''T^^'^f  -•  ^^'^  ^"^1^»«  côte  que  vous  cher- 
ï)è  ""r,r  '''''""""'  eviterez-vous  la  mort  qui  vous  menace? 
flinimof  ['■"'•' ''""'^"  '^"'  ^os  1^''^^'  ^'«  -  tourbillons  de 
Yo  idn'cn  ^'TT^  ^'^  '^"^''"«^  «^  ^'«  f"'"ée,  volent  vers 
l'écht  dp.  Z","'  ^'''  montagnes,  et  la  mer  -,  rougie  par 
engloutii'.  '"''  '"™^"'^  s^"    '"  ^g«s  et  s'avance  pour  vius 

LACÉPI'DE. 


9"  Leçon  (57^).  _  Accord  de  l'Adjectif.  g 

LAcora  de  radJecUf.- Trouvez  un  a.ljcctif  ,ni  couvieun.  aux  doux  noms 

3.      .  ,    oprouvf,  etemnl,  pourvu,  si,„-,-.rp.  vidé  '  iolent 

4^  L  ano,.,,  con.pr.s,  continuel,  faux,  glorieux,  nied'iolrû;!;  n.enacant. 


4  Une  voix  et  un  <on  — 
Lue  douceur  et  une  charité  — 
Une  caisse  et  un  paquet  — 
Un  lanfrafc  et  un  style  _ 

Un  soldat  et  un  officier  _ 
Une  conduire  et  un  exemple  — 
Une  force  et  une  vigueur     — 

a.  Une  toile  et  un  drap  — 
Ln  dessin  et  un  orr  ment  — 
Une  almosphère  et  un  temps  — 
Une  gluire  et  un  honneur  — 
\]n  serviteur  et  un  commis  — 
tne  ])roinesse  et  un  propos  ■- 
Une  épingle  et  une  aiguille  — 


1.  Une  cave  et  un  grenier  — 
Lne  bravoure  et  un  ,<a ul'- froid — 
Une  confidence  et  un  aveu      — 

Un  peuplier  et  un  platane  — 

Une  joie  et  une  félicité  _ 

Une  bouteille  et  une  carafe  — 

Une  tempête  et  un  vent  _ 

4.  Une  histoire  et  un  récit  — 
Une  parole  et  un  peste  _ 

Un  dévouement  et  un  sacrifice  — 
Une  nappe  et  une  serviette  — 
Une  plante  et  une  Heur  —  i 

Une  douleur  et  un  remords     —  I 

Une  théorie  et  un  problème   — 


"•  Accord  do  radjeci,.  -  Trouvez  l'adjectif  que  réclame  lesen. 
ÈULPTION   D'iN  VOLCAN    (suito). 

1  -ondes—;  la  terre  sp.oSh  .  T'  '^'^"'^  ^"  murmurant 
Qu.i  triste  k  -  nhlp.,??™''^'^^'"'^  ^'^'^°  ^^  '«i""'-  paraît, 
plus  que  des  mTnceT^v  h1"'"/'  ^^  campagne  -lEIle  k'ofTre 

-  saJis  0  d  e  que  Tes  torrenf".^'r '.  ^"'  '^''  '''^''''  ^■'^«'''"«^ 
brûlent  encore    aue   lo  f  ^^y%-'  ^"«  ^'^'«  '^«'s  qui 

milieu  de  ces  désastres!  ""        ''  '^''  "^fortunés  qui  ont  péri\u 

guL^"  ,,?'uLe  Xté  pâle"ër''  "''"'^'^  ^"'-  î^"^  '''  ^^^i^'^  '"- 
l'ail-,  (les  bruits  -  nnn^onppnf  r  ""  'u'"^  '•"''"■«  '•^'f'^'^e  ^lans 
par  de  ~  gémi^semenf.  .^,  i^  T  malheurs,  et  la  mer  répond 
les  cavernes^  de  Ta  tS-rprnn.»"'  ^^ë^^joque  font  entendre 
seul  espace  où  les  flamr;  ?  ''"'"r'  '^''''^  ^'^''^''o''  "  ^'^"s  le 
vers  le  ciel  nu  seul  nu  !  '"""^  pas  parvenues,  les  mains  - 
alors  leurrJ  n,S=  ï  1  •  «oeourir,  les,  !  -âmes  adressent 
foudre  P''''^'  ^  ^'^"*  •l"!  commande   •  ia  mer  ci  à  la 

Con-      ■  UACfc'r/;L(\ 

P'^-'J^'^-^t'^ïje  n^  '"''  ""^  '""'"'' 

''«»°"'V'c^u\7upi"o?reTde'/o«ïsli-«S^        f7>-a«rf8  sacrifices.  -  Un  fort  tempe- 


-N-i   .; 


M 


10 


10« 


Leçon  (57=).  —  Accord  de  rAdjectif. 


■'.djectif  qui  convicnr'a  aux  trois  noms. 


I.  Accord  (le  l'arljccfl».  —  Trou.-, ,;  un 

1.  Oiivort,  paternel,  récréatif,  rouillé,  Tvitimxc,  sculpté,  vif 

^.  Aère,  cuisant, étroit,  impétuey.;, 'u  roll',  patri  ^rcal^^f  ;é  jienx. 

1.  Une  maison,  une  façade,  une  porte  —  . 
Une  lèle,  uiiu  musiq  je,  une  Janse  — . 
Une  armoic.  une  fenêt?c,  une  porte  — . 
l'iie  plum ',  vre  serrure,  un  fusil  — . 
Un  conseil,  une  recommandât iun,  un  avis  — . 
ywi  soii-ée,  une  se.  nce,  uae  rcpréseiilatiun  — . 
Une  louleur,  une  t.istet^oe,  un  chagrin  —  . 

2.  Un  appartement,  iu-e  cl!ar;i>rc,  un  dortoir  — 
Une  prison,  une  celiule,  un  roîii.lor— . 
Une  peine,  un  remords,  un  ciiagrin  — . 
Une  rivière,  un  fleuve,  un  torrent—. 
Une  fonction,  une  charge,  un  emploi  —, 
Une  bague,  une  épingle,  une  chaîne  — . 
Des  mœurs,  des  coutumes,  des  traditions  — . 

II.  Accord  deradjcctiI.-Trou^"z  radjectif  que  réclame  le  scn~. 

LE   LEVI.il   DU   SOLEIL 

1.  Beau,  éblouissant,  humain,  levant,  riche,  superbe. 
d.  blâmable,  insensible,  niugnilLiue,  salutaire. 

1.  Il  n'est  point  dans  la  nature  de  phénomène  qui  se  manifeste 
avec  plus  de  dignité  ni  avec  plus  de  charmes  que  le  soleil—.  La 
plus  —  parure  que  l'art  —  puisse  inventer,  les  plus  —  déco- 
rations,  I  ai»pareil  le  plus  pompeux,  les  plna  —  ornements  des 
palais  des  rois,  s'évanouissent  quand  on  les  comiiare  à  cette 
fieaute  vraiment  — .  N'avez-vous  jamais  été  le  témoin  de  ce  ravis- 
sant spectacle  qui,  chaque  jour,  se  renouvelle? 

2.  La  mollesse,  l'amour  du  sommeil,  une  —  indiiïéronco,  voua 
auraient- ils  empêche  de  contempler  celte  merveille  de  la  na- 
ture.' et  (lois-je  vous  compter  parmi  cette  multitude  d"iiommes 
—  ,  qui  u  ont  jamais  cru  que  l'aspect  de  l'aurore  valût  'o  sacrifice 
de  quelques  heures  de  repos?  Ou  bien,  comme  tant  d'a.ilies  qui 
cliaque  jour  sont  présents  à  cette  scène  —,  la  voyez-vous  sans 
en  être  liappes,  sans  qu'elle  fasse  naître  !  vous  aucune  ré- 
tlexion,  aucun  sentiment?  Ah!  qui  que  vous  soyez,  sortez,  sortez 
de  cet  elat  d'insensibilité,  et  livrez-vous  aux  pensées  —  que  doit 
exciter  dans  votre  âme  la  v  le  du  soleil  du  matin,, 

Colsin-Despulaix. 

,o,^nn'""'n!"".'  ~  P>'^^^'  '■  '-^«*  --   .onclir.  -  Il  est  possible  que  je  vienne  aux 
tnampa.  —  iiijut  que  je  prenn  ;  uu  p  .    de  repos. 

p^^î!!!,'/^^',r  V"°  ''''^fH*'^  ^'y  '•"••''«•'ee  et  mnnolonc  ennuie  promptement.  —  Une 
ectUure  nelle  el  veijuhcrc  plaî!  : ,  .yuliérernent. 
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au'p^jr£,f^-'!r^;^;ïïr£?;£-'*  ;:i"^i-H^  ^  '' -^>., 


PRIÎS.  DV.  l'i>ÎD. 

1.  Je  cliasse. 
Tu  cliasses. 
Il  chasse. 
Nous  chassons. 
Vous  chassez. 
Ils  chassent. 


IMPARFAIT 

Je  cliassais. 


PASSÉ  DLFIM 

Je  cliassai. 


FlTLIl    SIMPLE 

Je  chas.<ciai. 


2.  Jejaisis.      Je  saisissais.  Je  saisis.  Je  saisirai. 


H.  Accord  du  verbe  avec  le  sujet.  -  Trouvez  le  verbe  que  rcclaïue  le  sens. 

l'hiver   s'lLGIGNE    PAR   DEGRLS 
1.  Agir,  cesser,  devenir,  tendre.  2.  Apporter,  eommencor,  reparaître,  voir. 

iroKi  pai  tlcgies,  le  fait  diminuer  peu  à  peu,  et  cette  siison  ri 
goureuse  -  insensihlement  sur  sli  fin.^Déji    e  solei    S  rôte 

fi^l  'e?rres'Sne''°"r"'  ^'  '''  '•^y^"^  -  Pl"s  forlement 
les  mufs  n;  ^nnf  T"'  '''  '"''^'^  ~  ^l'«l^sci»'cir  l'atmosphère , 
r,,fn?  •»  ^-  ^^",  Pl"^  accompa-nées  (ine  d'une  freléo  blanche 
que  fait  disparaître  le  soleil  du  midi.  L^ir  ~  screfn   les     miil 

fermes!  '''  ''^'''''  ''  ^'^^^^^^"^  ''  ''  répS't  en  p^d^^ 
à  IreVumect'îl"-  Ipff  '  ^''"'  '"'"i'^'^'  '«  P^'^'^  Pl"«  facilement 

âe  Ku'e'en  '.il'"'^'  ^''''  f«"*''«^'  -"^  Jarains^Sfleû  s 

^ZsZ^'^^tZ.^'''''  ^"^'"^^^'  ^^  ia^er?e"ï  ti'tux 

Coisin-Desprealx. 
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PUKS     i)K   ..Yno.          IMPAUFAIT  PASSÉ   DÉFINI         FUTL'U   SIMPLE 

Tu  ^ens   '"'•  ''  ''!!!.'''•  ^'  '^'^''  J«  senlirai 

II  sent.  ___  ' 

Nous  senfons.  

Vous  seiilcz.  ~-  __  ~2 

Ils  scnfcnt.  

i2.  Je  fends  Je  fendais.  Je  fendis.  Je  fendrai. 


3.  Je^ords.     Je  tordais.  Je  tordis.,  Je  tordrai. 


I  "^ 

I      T 
I    '   ' 


II.  Accord  du  verbe  avec  le  sujet.  -  Trouvez  le  verbe  que  réclame  le  sens. 

LE  GOUniIAND 

i.  Attacher,  être,  occuper,  oublier,  rendre. 

^.  continuer,  dégoutter,  épargner,  manier,  répandre,  rouler,  vouloir. 

i.  Le  gourmand,  non  content  de  remplir  à  une  table  la  nrP- 

x>\ Jeunet  ^^^'  '^l^'"'  ^  Compagnie;  il  se  -  maître  du 
mets  nu'  TJZT^  .d«  ,c''^q»«  ^f  vice;  il  ne  -  à  aucun  des 
SsïaVXi'r  tousSouuîatir"'  ''  ^^"^'  "  voudrait  pouvoir 

remanip'*:i<'mfmî  ^  *^''-''',  -'"^  ^?  '^'  "^^'"^5  "  "  ^^s  viandes,  les 
înP,?no!n  '  'r  «ranger,  mangent  ses  restes;  il  ne  leur - 
aSHlM  nffw°^''r°P''^f  .^'^S^"*^"'*^^  '^^^P^^'^s  d'ôter  l'appétit 
S,?  t'fi  .  .  '  ^^  J"'  '^  ^^^  'i^"^«^  ï"i  -  du  menton  et  de  la 
o?nmVn  ,  ^"'''''''  ^"  '"''^'^ût  de  dossus  UH  pkt ,  il  le  -  en 
tr  P^  i?'"'  ""  ,'"H"^  P'^*  ^t  sur  la  nappe  on  le  suit  à  Ta 
^ace  :  i   mange  haut  et  avec  grand  brui  ,   i    -  les  yenx  en 

?t'"  -  à  inin  er     ''^  ^''"'  ^"'  ""  '^^'^''''  '^  ^curc  ses  dents" 

La  Briiykre. 

vaiï''-Tîl~7.i^"'^"''-^''^'  '^•"  «"'y?»c/î7.  -  Il  fallait  que  je  finisse  mon  tra- 
van.  —  Un  Ucniandait  que  je  devinsse  plus  sérieux. 

Analyse.  —  L'orgueil  rend  méprisable.  —  L'ambition  rend  odieux. 
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*L^X;(i^^^;;s!i^!ï,i;^Ssn:,;;;,ï:^s.;;;.'''"^'-"''  ™  "-«^  "- 


PRi;S.  DE  l'i.nd. 

1.  Je  maigris. 
Tu  maigris. 

Il  maigrit. 
Nous  maigrissons. 
Vous  maigrissez. 
Ils  maigrissent. 

2.  Je  tends. 


l'ASSli    INDliriM 

J'ai  maii,'ri. 


J'ai  tendu. 


i'i.i;s-yiT.-PAiUArr 
'avais  maigri. 


J'avais  tendu. 


i 


II.  Accord  du  verbe  avec  le  sujet.  -Trouvez  le  v.rbe  ,,uo  réclame  lo  son.. 
LES   PLAISIRS   d'un   PAUVRE  AVEUGLE 

i.  Assonir,  oonnaitre,  ,iuror,  fumer,  passer,  pâturer,  voir 
2.  As  oir,  conimencor,  connaître,  entendre,  „  Uer,  sorUr 

.nnVJrf"-''^  ^'  ^^'"P*^  "^  ^^^  -•  Quand  il  faif  i>oau,  hors  de  la 

comme  je  ks  voyais  aulrefoia  îles  yein.  Je  —  les  «iKon»  r„,î 
ffres  mùNr'r,'''r  °"  J'',™^»!'  verdi,,  les  avoTnes  '  '  =  ër' 
gnie?.  f'omculs,  jaunir  les  fouilles  dû  cliàfai- 

j'enafli'Hef  m\hfs"'iv?,'''''''''"''i'=°"'''''l-^-'-''  ""  <^<""'''"^  = 
£™ie^S5£~"-^-^^-^;.:- 

vol  defoijtcs  les  mouches  et  de  tous  les  na 
de  iiioi,  la  marche  de  toutes  les  petites 


lierres  sèches,  je  —  le 
•liions  dans  lair  autour 
:>ètcs  du  bon  Dieu  sur 


Lamartine. 


L      '    '  '"^'"^  '^  "*^  ^o'"cs  les  petites  bêtes 
liicrbe  ou  sur  les  feuilles  sèches  au  soleil! 


li 
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1.  J<^  [lai'lais. 


Tu  parlais 
Il  parlait. 
Nous  I  artinns. 
Vous  \i?'.-  ,(', 
Ils  paiiaicnl. 
-'.  le  passais. 


l'ASSK   DliriM 

J«  P''i''l's.  J'élais  parti. 


Jf  passai. 


J'étais  passé. 


'j.  -le  descendais.  Je  descendis. 


J'étais  descendu. 


if.:  i 


II.  Accord  du  vorbe  avec  lo  sujet— Trouvez  le  vcrho  que  ré  ;   ne  le  sens. 
LES    JM.AISIUS   U'C.N    PAIVRE    AVEUGLK    (SUitc). 
1.  All(>r,  chanter,  ùtre,  sifflor,  voir. 
^.  baisser,  desceiiJre,  diie,  ennuyer,  éteindre,  finir. 

Tnn:ip"''''v  *?]?",  ^^'"^na^''    et  raon  horloge  à  moi,  — -<  is.  Je 

-  î^iiV  nïànj?  '''•u  ^  '^"^  "7-  "'"'*  ^'^  '""•«  ^'«  n^'-^''^'  '-"t  nous 
voilî  .  ,.  '  ^''^  ^^.  'r^'^  ^"^  -  ••  c'est  le  mois  d'avril; 
rVf  1%  •  f"*^  •  '-f.'^'"  "^«'s  <'^'  ^^ai;  ^«"à  le  hanneton: 
r  .  •ivo  '^''  ;  f"""'  '?'•''  J'i  cigale  :  c'est  le  mois  d'août;  voilà 
nPiVo  \;,n/  1  vend.mge,  le  raisin  -  mûr;  voilà  la  bergcron- 
nette,  voilu  les  corneilles  :  c'est  l'hiver. 

%i?;,nl.nrr,'^  ''"'  ""^,M*^  pour  les  heures  du  jour.  Je  me  -  pav- 
ih  îôinn  '''"■' T'/^'-^'  ''  Observation  des  chants  des  oiseaux, 
vont  m  r  '"'""  ''''  ,'"'''*"'  '^  ^'^^  '^''"'^  ^  ''«  f«'""cs  qui  s'élèl 
s'Wlo  r  '^T  !'\ campagne,  selon  que  le  soleil  monte, 

tonV         .^."     •""!'  ^?  '^''-  ^°  "''^^"-  '^"^  '''^  ^-^f  et  gai;  à  midi 
pf  ,!i,"~        *  ^"'  -'^i*'  recommence  un  mom.  !,t,  mais  plus  triste 
c     l_o      M  :      us  tout  tombe    t  tout  — .  Oh  I  jamais  je  ne  m'—  : 
ei  pui>      ,an        commence  à  ai'ennuyer,  je  prie  le  bon  Dieu... 

Lamartine. 

^.^n?"!"f ''''p'n"7^,T'  ''^'^"'-  -Le.jour    'u  eonfré,je  cueillis  des  fleurs  toute 
.-  riiaiiiK.,  _  Pendant  ic3  vacances,  je  vis  de  beaux  paysages. 

H!^^^''^lu7^,l\7^'^''^'^"'"'  ?'«''''sse«a=  «  souvent  des  punilions.  —  l.\  vj//cr  stu- 
atcKj:  [/'irjn':  fre  lucnunent  des  7'cconipenscs, 


m 
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l'UKS.  I)F.  I.'lNI).  IMPAlUAir 

1.  ()l)t'is-jc.  Obéissais-je. 
OI)éis-(u.  _ 
Oljôit-il.  _ 

ObéisHoiis-nous.  

OI)ciss('z-v()iis.  

Obéissent-ils.  _ 

2.  Tarilc'-jo.  Tariluis-je. 


PASsrî  niîi-iM      PAS5I5  inoùmm 
Ob(Hs-jc.  Ai-je  oboi. 


Tarda  i-jo. 


Ai-je  lardo. 


o.  Rooois-jc.  Roccvais-je.  Uerus-jo. 


ai-jc  reçu. 


II.  Accord  du  verbo  ."voc  le  snjc».  _  Trouvez  le  verbe  ,iuo  réoluiMO  le  .e>,.. 
LES   A0UI;M1;NT>    de   I.A   ^.A^■PA(iM.: 
1.  Apritor,  alliM-,  nppolor.  d  voir,  riïaeor,  nV;réer. 
-.  Lxpnmerjuuir,  im'irir,  ombrager,  venir,  voir. 

1.  Venez  donc  Jouir  des  agi.-nicnts  qui  ne  sont  goûtés  que  i>ar 
le  vrai  sage  la  douce  lumière  du  soleil  nous  —  dans  les 
nn!!T'   n       ■     ^"  "'"^  J*''"  1"""  "^"«  est  réservée,  c'est  dans 

eh.mn  (V  ni i?"f  "'-''",  '^■''''^'■.-   J'^"^'«meut  chaque    .ameau, 

P  V    L  n       '''^''  '"'  buissons!  Boisluutrus,Aallée.'cliarn.antes, 

Z'   !!«  'fir,'/'""^^^^  "•'"""  f^^''^'  ^•'^  ''^  ^l<^"^.  voire  aspect 

^i  s       rZu         '•'  "■'•''■''       "^■'  ^"-^  '^^'™''«  »e  -  rien  a  l'art, 
et  Ils  —  1  éclat  des  jardins. 

h  r.n^''  i?'".7'  ""^  '''*'"^^^^.  'V-^ifc'-a  le  laboureur  à  y  porter 
la  taux.  Les  arbres  couronnés  de  feuilles  —  les  collines  et  les 

Sh.f"i'-  ^''  °''?"'  -  ''"  ''"'"■  existence;  ils  cluu,  ent^e,   s 
ciu  V.  M  1     ''  ^;r""  r  ""  'V'"^''^"«^^^  *^"  1^^  J^'«-  Le  paisible 

Colsi.n-Desprj:alx. 

mm.TrSv?i?''""-^"^^''  ''«/'"'•-  ''i^r  j'appris  vile  la  leeoa.  -  ]l,er  j.  .„  bien 

co?;S'o~s  n,(dîlnir'""'"'  '"  ""■^"•''  '^^^  '"«'heureux.  _  Il  faut  cviler  la 
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11 111.'^  !•>■<• y /  -        . 


PASSK   I)I:FIM 

Je  mo  (lis. 


i'iii:si:\r  di:  l'inm. 

1.  J(!  nie  tais 
Tu  le  lais. 
Il  se  lait.  ^ 
Nous  lions  laisons.  — 
Vous  vous  (aisez.  — 
Ils  se  laisent,  _ 

2.  Je  me  réjouis.    Je  me  réjouis 


PRKSI'.NT  DU  SL'EJ. 

Que  je  me  taise. 


Que  je  me  réjouisse. 


a.Jomepromène.  Je  me  promenai.         Que  j 


0  me  promène. 


II.  Accord  du  verbo  avec  le  sujet.  -  Trouvo^  le  verbo  que  réclame  le  son.. 

LES   SKftPKNTS 
1.  Avoir,  romposnr,  fairo,  prosenN-r.  tran<portor. 
-  Appuyer,  débander,  élancer,  fuir,  nager,  parcouri:,  sembler. 

«<onûx  ^p'"''  'If^ "ombreuses  espèces  des  quadrupèdes  et  des  oi- 
ni"n;>,omT;,.ir''1/'-,',''''P"."''î  ordre  remar.,ual.Ie  en  ce 
de  ton'  Zvnn  T^'  ^  "^'*  '^«.'-^"^aux  qui  le  -  paraissent  privés 
sur  H  n  w  n.  u  f  "'T.'""'  "'  uni'iu^mcnt 'destinés  à\ivre 
dint  }^!^  ''  '''''']'''^  ^''  -  "^"■f''«-  P*^"  <l'animaux,  cepcn- 
vitc4e~p!:^e  se.Te';;r     '''''  ^'"'^"^^"^  ''  ''  "  ''''  '^^'^^^  ^' 

brfs  viSnf'if '''  yf  '^  m-'-^àiié,  une  flèche  tirée  par  un 

m.  T   ■    1         "^  •;'"  «es  Parties  devient  alors  comme  un  ressort 

corm''.      iL?  '  iP"",'  •'''"''  '1"'^'  «'"^"^  cesse  repoussé  par  les 

n  ant  h  .Sr'?  '  ■~'-°"  ^  ■?'*  ^"''^  "  ^^^^  '«i^'eu  de  l'air  en 
lasani  la  surlace  du  terram  qu  il . 

Lacépî;de. 

d^SH^u!^:^^;^^"'"'  '"^«^Z^"'-  -  J'^'  ^^nt  tout  ce  matin.  -  Jai  ùîô  honoré 
poh,r''''^"  "  ^''"'^"'"■"•'    ■  "e  2)TOSi5è,-e  jamais.   -  L'é/ourrfi  ne  vé/ïécliit 


17«  Leçon  {81-).  —  Verbo.  n 

I.  VorlH's  à  coMliinucr.  -  Conju^niez.  ,111  p,ns!i(>  (Jclini.  au  rûndilioniiM  nn^^n 
et  au  |,u.,o  <lu  Hui.j.mciil,  les  verbes  :,'<,-e  tnillu,  tUvcvn.         '  """"O"'"-'  l'oaso 


l'A'^Si;   DÙI.NI 

1.  Je  lus  battu. 
Tu  fus  l.;il(u. 

Il  fut  l)al(u, 
Nuusfrinies  hall  us. 
Vous  fuies  liullus. 
Ils  furent  Inltus. 

2.  Jo  fus  vu. 


l'Assi'i  m;  rovD. 
J'aurais  été  battu. 


J'aurais  été  vu. 


PASsi'i  DU  sriu. 
Que  j'aie  été  battu. 


Que  j'aie  été  \u. 


11.  ConiplOincnt  du  vcrbo.  —  Trouvez  le  complémeiit  direct. 
CONSEILS  AUX   HABITANTS   DKS   CAMPACNES 

1.  Aviilitc,  Imurpoois,  mer.  Inxo,  ri-hes?p.  sillon,  tublpau, 

2.  Aisance,  coin,  parent,  produit,  rêve,  souvenir. 

1.  Aujourd'hui  cliacun  s'elTorce  de  substituer  le  —  à  la  sim- 
plicité, l'éclat  (le  rcxlérieur  à  l'aisance  du  rnénaj.'e.  Le  villageois 
rêve  pour  son  tlls  —  et  honneurs;  il  ne  cesse  d'exciter  sa  jeune 
—  ,  en  offrant  à  ses  regards  un  —  riant  des  prospérités  du  inonde. 
Non,  Il  ne  veut  pas  que  ce  fils  bien-aimé  vienne  avec  lui 
tracer  un  —  pénible  dans  les  plaines;  il  se  hâte  de  l'en- 
voyer à  la  ville  où  il  croit  que  la  fortune  l'attend.  Il  a  résolu 
a  en  aire  un—,  un  négociant,  un  juge,  un  avocat;  il  le  voit 
deja  traversant  les  —  sur  ses  vaisseaux  chargés  de  marchan- 
dises, ou  s  avançant  à  la  tôte  des  armées,  ou  bien  encore  pa- 
raissant avec  éclat  aux  tribunes  publiques. 

±  Bon  laboureur,  tu  te  prépares  bien  du  chagrin!  Hélas!  cet 
enlant,  qui,  par  ta  volonté,  a  perdu  le  —  de  ses  ruisseaux,  de  sa 
colline  et  do  sa  chaumière,  sera  peut-être  assez  malheureux  pour 
oublier  aussi  ses  — ! 

Fortunés  habitants  des  campagnes,  craignez  do  vous  égarer  au 
sein  des  villes;  restez  sous  votre  toit  rustique.  Etforcez-vous,  par 
un  iiava.l  assidu,  par  d'ingénieux  procédés,  d'augmenter  le  — 
de  vos  terres,  et  d'acclimater  V—  dans  votre  retraite  si  douce. 
Laissez  les  —  et  les  illusions  de  la  vie  à  ceux  qui  n'ont  plus  que 
cette  seule  ressource  ici -bas,  et  contentez- vous  d'embellir  le 
petit  —  de  terre  que  le  Ciel  bienfaisant  vous  a  donné. 

Çonjiin.'iison.  —  Passé  indéfini.  —  J'ai  rendu  le  livre  à  mon  frère.  —J'ai 
prête  un  culiier  a  mon  camarade. 

silencieu^x**''  "  ^'""^'^  ''"''*'«  '^^  ''«"*  escarpés.  —  Le  rossignol  aime  les  boii 
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I.  Temps  primitifs  cl  dérives.- Trouvez  les  temps  primitifs  du  v,  rbe. 

1.  Revoir  revovant  rpvn 

Tressaillir  -1  !1"  je  i^vois  je  revis. 

Surgir  —                   __  — 

Redire  — 

Pâlir  __                  __  ~  — 

Souraetlrc  —                  — 

Disjoindre  —  — 

ELQeltre  — 

2.  Résoudre    —  

Survivre  —  __  — 

Polir  _  __                  ~  ~ 

Obtenir  — 

Glacer  — 

Envoyer  —  — 

Pouvoir  — 

Sourire  — 

Revenir  — ■ 

II.  Sujet  (lu  verbe.  -  Trouvez  le  sujet. 

LE   PAUESSEUX 

^^'  ASès'dnrVn"" "'■'•  '""'"''"''  P«''«ssoux,  temps. 

-..  Aprcs-di.ieo,  lionuno,  journée,  mollesse,  vie. 

le  fifi^nrri"f?S^'^-'î  ?  .'\^'^'  ^«s  -  l'ennuient,  la  -  sérieuse 
Trava  1  e:t.ib^  ',"'i  ^^'''^  .P^^^er  sa  vie  sur  un  lit  de  r  roï 

tVo  ,  }'-^^^.~  lui  paraissent  des  heures   S'iiiiii«n  f  ;i 

^^  tel  f ?-îer&  t';=,rïi'vfv''  ^~«  "•■"■  »^- 

rame,  ...ème  suivant  le  mondo  In       m    ?"'?  '<'^/ll'»l"«s  de 
homme  faibJe  et  peut  e„  S  "~       "  "  '"  ™"'^''''  ■=»'  "" 

FlÎN-ELON. 
J'a'r°l?»lfe';L~,,fS':S'-  -  '■»  "»i  '■•"»»  s»lairo  .,xc  1,.„,„„,.  _ 


19<  Leçon  (92-=).  —  Verbes  en  CER.  19 

I.  Verbes  à  eoninnuer.—  Conjuguez,  au  présont  do  l'imlicatil'  à  rimn-.rf-.it 
au  passe  deiini  et  au  lulur  simple,  les  verbes  :  livccv,  lancer.  '        ""''•''^'^^"' 


PRLS.  DE  L'iND. 

1.  Je  force. 
Tu  forces. 

11  force. 
Nous  forçons. 
Vous  forcez. 
Ils  forceul. 

2.  Je  tance. 


IMPARFAIT 

Je  forçais. 


PASSÉ  DÉFINI 

Je  forçai. 


Je  lançais.  Je  (ancai. 


FUTUR    SIMPLE 

Je  force 'ai. 


Je  tancerai. 


II.  Accord  du  verbe  avec  le  sujet.  ■ 

et  mettez-le  à  rimparfait  do  rindicatil'. 


Trouvez  le  verbe  réclamé  (lar  le  sens 


PORTRAIT   DE    FliXELON 

1.  Avoir,  nntrotonir.  ('tr^.  parnîtrn,  régner. 

2.  Ajouter,  couler,  ennoblir,  posséder,  senibicr. 

1.  L'abbé  de  Fénclon,  depuis  arclievèque  de  Cambrai.  — 
dun  commerce  délicieux,  l'un  de  ces  bommes  rares  de.-^tinés  à 
laire  époque  dans  leur  siècle,  et  qui  honorent  autant  l'humanité 

Kii'''r-i?'l"'i'^"f  /''  ^^"''"^^  P^^'"  '<^"''s  '«'enls;  un  homme 
lacile,  brillant,  dont  le  caractère  —  une  imagination  féconde, 
gracieuse  et  dominante,  sans  faire  sentir  sa  "domination.  Sorî 
éloquence  —,  en  clfct,  plus  d'insinuation  que  de  véhémence,  et 
L^.-'^'l  '^'  ^f\  ^?  charmes  de  son  élocution  que  par  la  .^ipé- 
iioiite  do  ses  talents;  se  metlant  au  niveau  de  tous  les  esprits  et 

où  il  les  —    ^''*™'^^^'  ^'  ~~  "^^'"^  ^^'^^"^  ^"-^  ^'^"^'■^^  '''^"^  ^^  ^'  '"PS 

2.  Les  grâces  —  de  ses  lèvres,  et  il  —  traiter  les  plus  crands 
sujets,  pour  ainsi  dire,  en  se  jouant;  les  plus  petits  s'-  sous  sa 
plume,  et  .1  eut  fait  naître  des  tleurs  du  sein  des  épines  Une 
nobesmguarité  répandue  sur  toute  sa  personne,  et  je  n.  sais 

au  de  pioi)hete.  Le  tour  nouveau,  sans  être  atrecté,  qu'il  donnait 
a  ses  expressions,  faisait  croire  à  bien  des  gens  qu'il  --  ôuleg 
les  sciences  comme  par  inspiration.  ^ 

D'Aguesskau. 
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20''  Leçon  (92«].  -  Verbes  en  GER. 


au'pSs  ôrsi'usr^i^ssnïi:  Êss,'ïï;s;i^  ;,;^r '^•^ 


PRES.  1>E  l/iND. 

1.  Jo  change 
Tu  changes. 
Il  change, 

N.  changeons. 
Vous  changez. 
Ils  changent. 

2.  Je  range. 


IMPARFAIT 

Je  changeais. 


PASSli  DEFINI 

Je  changeai. 


Je  rangeais.        Je  rangeai. 


PRES.  DU   COND. 

Je  changerais. 


Je  rangerais. 


et  meu^;:?o'lVKéIe'n?dVSi^  "  ^^°"^"  '«  -^'^°  ^-'am.-,  par  le  sens 

COXTFNPLATION   DV   CIEL   ETOILIÎ 

1.  Aimer,  avoir,  conduire,  devoir,  trouver,  verser 

2.  Elever,  émouvoir,  exister,  lever,  partir,'  refermer. 

étoilf  ef  io  nV^!- nn"^^.  P'"'  """^  i"'  ^^^"'  ^le  contempler  le  ciel 
ie  sen(<>  fnnfn  '  L.-l  aux  merveilles  du  firmamenl.  Ouoinue 

fes  veux  voif  R.  .r£    .Tî''^  '''"'  '1"=°'"°'°  "'«'■"'=1'  l'I'on'me  - 
lapport  entre  rimniensité  et  lui,  qu'il  est  associé  à  l'éternité 

X.   DE  MaiSTRE. 


;'i  l'impnrfait 
vanrjiiv. 

•  DU   COM), 

langerais. 


ingérais. 


i  par  lo  sens 


er  le  ciel 

il  voyage, 

le  tribut 

Quoique 

tes  raédi- 

r;  j'—  à 
nés  yeux 
-  avec  sa 

>port  que 
■  jusqu'à 
Is  ctraii- 
mnie  — 
idant  cet 
u  ciel  et 
e  chaque 
'il  -  un 
îrnité. 

rRE. 
nsonnette, 


0  jour, 
ement. 


> 


21'  Leçon  (eS").  —  Verbes  en  ENER,  EVER,  etc. 
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lionnèSuin  tff.^^rPT''-  ~^  Co"J"Rucz.  au  présent  de  rindicatif,  -lu  condi- 
iionnei  et  du  bubjonctil,  les  verljos  :  promener,  soulever. 


PRKS.  DE  l'iND. 

1.  Je  promène. 
Tu  i)i'oniènes. 
Il  promène. 
Nous  promenons. 
Vous  promenez. 
Ils  promènent. 

2.  Je  soulève. 


PRÉS.  DU  fiOXD. 

Je  promènerais. 


PRKS.  DU   SUBJ. 

Que  je  promène. 


Je  soulèverais.  Que  je  soulève. 


sell'.  '^'^'^°*'''  •'"  ^'^'"''^  "^'''^  1«  sujet.  -  Trouvez  le   verbe  réclamé  par  le 

LES   MIGRATIONS   DES   OISEAUX 

1.  Apercevoir,  attendre,  perdre,  souffler,  venir,  vnir. 

-.  AI.;iHre,  approcher,  biillcr,  élever,  envelopper,  saluer. 

1.  A  peine  rhirondclle  a-t-clle  disparu,  qu'on  —  s'avancer  sur 
les  vents  du  Nord  iino  colonie  qui  —  remplacer  les  vovaireurs  du 
Muli,  alin  qu  il  no  reste  aucun  vide  dans  nos  campagnes'.  Par  un 
temps  grisâtre  d'automne,  lorsque  la  bise  —  sur  les  champs 
que  les  bois  —  leurs  dernières  feuilles,  une  troupe  de  canards 
sauvages,  tous  ranges  à  la  file.  Ira  versent  en  .silence  un  ciel 
mélancolique  S'ils  —  du  haut  des  airs  quelque  manoir  gothique 
environne  d  étangs  et  de  forêts,  c'est  là  ((u'ils  se  préparent  à  dcs- 
cenare;  lis  —  la  nuit  et  font  des  évolutions  au-dessus  des  bois. 

„.-,-.  4,"^'^i.';,)f  que  la  vapeur  du  soir  —  la  vallée,  le  cou  tendu 
et  lailc  silllante,  ils  s'—  tout  à  coup  sur  les  eaux  qui  reten- 
tissent. Ln  cri  général,  suivi  d'un  profond  silence ,  s'—  dans  les 
marais.  Guides  par  une  petite  lumière,  qui  peut-être—  à  l'étroite 
leiietre  d  une  tour,  les  voyageurs  s'—  des  murs  k  la  faveur 
des  roseau.v  et  des  ombres;  là,  battant  des  ailes  et  poussant  des 
cris  itar  intervalles,  au  milieu  du  murmure  des  vents  et  des 
pluies,  ils  —  1  habitation  de  l'homme. 

Chateaubriand. 

prSînSS"'"'  -  ■"'''""  '^'"^''^-  -  ^"  iravailierai  sans  relâche.  -  J  obéirai 
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22e  Leçon  (93'j.  -  Verbes  en  ELER  et  en  ETER. 


'•'  '''^^!!^^''^'lS'^ri::^--^t^  du  conditionnel 


ruiis.  DE  l'j.nd 

l.J'ap|)clIe. 
Tu  appelles. 
Il  appelle. 
Nous  appelons. 
Vous  ap|)elez. 
Us  appcilenf. 

^.Je  rcjcHe. 


PRKs.  m:  co.ND. 
J'appellerais. 


Je  rejetterais. 


Piuis.  DU  sinj. 
Que  j'appelle. 


Uuu  je  rojelle. 


•''.  Je  rachète. 


Je  rachèterais. 


Que  je  rachète. 


"•  complément  Cu  verbe.  -  Trouve,  le  co.plén.ent  direct  ou  circonstanciel. 

étra,4!3-    uo'clr.^^,n1ttr:",^1ht^u""f^^  '^  ''''  ""^-  ^'^^^^ 

laientlosaluer-r-irni^  m  ■(  ?,^^''^"^"^'  paraissaif,  ils  vou- 
On  leur  a  dit  m'iU^fS''^  •'  ^  T  '^  ^^  ^'^^^^^^^  ^'^  '''^utre. 
ils  étaient:  ésl  lier/'  voSi'''"^  l'r":  ^>''^^'  1"^-^"^ 
enfonçaient  leurs  clnnp.nv  7°^^  ''"U''^^^^^'  ^^-  ^^^  <^liaulnes,  ils 
de  le  saluer  ^  ''"'^  ^'"'"^  ^*^'  ^«"^  -'  ^t  se  gardaient  bien 

m.;cl".''f  j'™:-,^«'';r;™j>'«- -^;r»tsi«^      asswamral  an  ofdco,  du  <a. 


ER. 

iu  conditionnel 

DU  si:nj. 
'pclle. 


23'^  Leçon  (94").—  Verbes  en  1ER  ou  en  YER. 
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je((o. 


'iè(e. 


rconstHiiciel. 

'ang,  tomps. 

ne  chose 
n'ont  ja- 
ciit  com- 
ùcnt  leur 
ils  vou- 
B  Tautre, 
•s,  quand 
il  nés,  ils 
ient  bien 

,  ils  ne 
Uie jour 
'un  seul 
ïranges  : 
os  avoir 

CCS  du  di- 


lovoirs  de 
le  l'esprit. 


17o.  Dans  les  verbes  en  iei*  ou  en  yer,  il  faut  conservci' 
Il  oui?/ du  radical,  quand  la  terminaison  commence  par 
UQ  i.  —  Ex.:  Que  nous  pri-iom,  que  vous  paij-iez. 


I.  ycrl)cs  à  conjuaucr.  -  Conjiigunz,  à  rimparfuit  dn  rindi.-atif,  nu    fulu 
simple  iH  au  présent  du  subjonelif,  les  verhes  :  balaijer,  délier. 

IMPAIIFAIT   DE   l'iND. 


1.  Je  balayais. 
Tu  balayais!! 
Il  balayiiit. 
Nous  balayions. 
Vous  balayiez. 
Ils  balayaient. 

i2.  Je  déliais. 


F  UT  ni   SIMPLE 

Je  balayerai. 


PIli;S.  DU   SUBJ. 

Que  je  balaye. 


Je  délierai. 


Que  je  délie. 


1.  AMluMi,  conduit,  devenu,  rnui.  proféré,  prévenu,  survenu,  vondii 

2,  Abandonne,  be.u,  ealomniccruan.,  devenu,  pratique,  reùi.,  n'pandu. 

JOSEPH 

-^■,h?'r,?f''p7.^'''  '''?  ^'''e^'  ^^  -  "^'^  ^^'-yi^'S'  ^^cvint  le  ministre 
—  du  roi  Pharaon.  La  lamine  —  en  ce  temps -là  ,-[  —  nar 
SCS  conseils  Iti,  donna  l'occasion  de  sauver  les  siens.  Jacob  ,'^ 

^t^San^Tla;^!^'^^^^^^^ 

LE   SAUVF.UR 

2.  Jésus-Christ,  Irahi  par  Judas,  —  par  saint  Pierre.  —  par  les 
autre,  apôtres,  -  par  les  Juifs ,  condamné  par  Pilate  et  -  sur 
le  Lalvaifo,  a  sauve  tous  les  hommes.  Depuis  ce  jour,  nous 
ayons  vu  sou  nom  -,  sa  mémoire  glori/léo,  ses  paroles  rcrueilt 
/--'.s,  ses  commandements  -,  .sa  doctrine  enseignée,  sa  reli«ioQ 
proparjee  —  avec  amour,  ses  vertus  admirées,  son  Eglise  ~ 
—  puissante  et  —  dans  le  monde  entier. 

m.*^°pS'?'™"eTe^''''r^>1^^T?'';  "/"  "''  'T""'''''  '«"Jours  d'avoir  affligé 
m-  pjiin.. ,  —  .)c  ne  hcL^.igerai  ja.-uuis  la  pnoro  du  malin  et  du  soir. 

Anaiypo.  —  Ln  fterti'.  dans  les  r/wnicrrt  p<tt  \c  i./>,^  ,1-.-  on,        r  • 
^^^Wunu-ulcscsl\,dcfaul  des  parvenus!  '"  '"^  '  ~  '^«'''■"i?""««' 


^''*  24^  Leçon.  -  Verbes  en  IR, 

sent  et  à  l'imparfait  de  Sd  ca  r  î  •imSrf  "^'  '"-  P^^" 
cUi  subjonctif.  — E<  -iW  t»M»/  P  ^^^^*  ^^  ^"  P^''^^««"t 
*-^/^/e.,  V"6'  A  sen  f    -^^'-^'^  ^^'^'^«''^.  nous  sentons,  Jo  sentais, 


et '^iI'iîîS  ^,ajr  ;;?;•  les  Sef  :  «i«^!;^;^^^ 


PlUis.   DR   l'iND. 

1.  J'avertis. 
Tu  avertis. 
n  averti!. 
Nous  avertissons. 
Vous  avertissez. 
Ils  averlissenl. 

2.  Je  l'cpars. 


IMPARFAIT 

.raverdssais. 


Pli  lis.  DU   SWIJ. 

Que  j'avorlissc. 


'c  reparlais. 


Que  je  reparle. 


(^''la^T^^^S^,^^'"'-  -  Trouvez  le  por.icipo  <,uc  rccl.mo  le  .cas 

1.  Les  méchants  seront  punis  et  —  à  lamiis 
Les  bons  seront  muvcs  et  élernellement - 

Le.  routes  nationales  '^^  tr^^  ^ ^'^^ ^^t^l^^, 

2.  Les  criminels  sont  rjout'<^ini)it  m        \   \     ■     .■ 
_^jo„.os  choses  oa.  «.  /iSI^'Acr,',  ^oLVtir.^^fl  a,., 

4a"'iï:.aS.  '"°"'  «"■°"''"'»'  <"»^  '"S  l'o.".»os  .„ro„t 

l'ère  Siemi '"""""■''  *''  ~  I'"''  «^="-.  <^i"l"»"'o  ans  ava„t 
U  Kmiice,  «„„««  par  los  Anglais,  fut  _  par  Jeanne  d'Arc. 


ent  pas  /m, 
ent,  au  pré- 
au présent 
,  je  sentais. 


il  lie  l'iii.licatif 

rtisse. 


sparte. 


l:imo  le  ïciis 


!  rabiine. 

ad'ie, 

ILlat. 

j(ico. 
c  —   (lu 

es  seront 

lis  avant 

Arc. 

à  mon  se- 

—  Me  nez- 


25^-  Leçon.  -  Verbes  en  AITRE,  en  OITRE  et  en  TIRE. 


2:; 


177.  Les  verbes  terminés  prtr  aîtrc  ou  par  oili-e  conser- 
vent 1  accent  circonflexe  surrùlu  radical,  toutes  les  ibis  qu'il 
don  être  suivi  d'un  t.  -  Ex.:  Jl parait,  il  croîtra.  ^ 

47S   l  es  verbes  en  ttrc  n'ont  qu'un  seul  t  au  singulier  du 
présent  de  l'indicatif  et  de  l'implratif.  -  Ex.:  Je  S  no 
battons;  il  met,  ils  mettent,  -  Bats,  battons;  mets,  mettons. 


Plllis.   DK    l'uvd.  imparfait 


1.  Je  crois.  Je  croissais. 
Tu  croîs.  __ 

Il  croît,  

Nous  croissons.  — 
Vous  croissez.  — 
Ils  croissent.  

2.  Je  mets.  Je  mettais. 


PASSIF  DIÎFINI       ILTUR   SIMPLE 

Je  crûs.  Je  croîtrai. 


Je  mis. 


Je  mettrai. 


II.  Accord  du  participe  passô.  -  Trouvez  le  participe  qno  nViame  le  sens. 

7i'c,t  point  !e  /nïaMmalu^^^^'ir/l\  1'"'  ■"  ^'^'"Pl';"'ent  d,rect.  -  \:x.\  C(J 

Le   .artirine  nasse  ri  ,1^,1  ^  il  •     '•"  '  ""'"«''«• ---l'/«»nc;  PSa  ,mt  prciié. 

compl'enien  '  csl  a'-^  S  lur^J^";;-:  f  «^'-'O'^'^  avec  le  complément  direct,  si  co 

cuiJEs.  '  ""^  '"'■        ^^•'  '-o  '»esi  point  lo  hasard  qui   nous  a 

Donné,  expliqué,  fait,  invoqué,  perdu,  peuplé,  respecté,  tracé,  trans.nis. 
Souvenez-vous  des  sages  conseils  qu'on  vous  a  — 
Nous  regretterons  les  heures  que  nois  aurons  -     ' 

Us^,rem  è?.;.  ?if/'  °"r  "  ^^^'*^'''«  de  la  chevalerie  française. 
-  de  sauvages  '^"'      "  ^  découvertes  en  Améi  ique  étaient 

Gardons  les  traditions  que  nous  ont  —  nos  aïeux 

es'K  n'ont' ii"'^  T  ^"/  ■'?''^'^''  ~  leu"'parcnts. 
Retene/  le.  ri-'irï'  p-«/'.c/a  la  limite  que  Dieu  leur  a  -. 
1  etenez  les  règles  de  grammaire  qu'on  vous  a  — . 
Dieu  n  abandonne  jamais  les  malheureux  qui  l'ont  - . 

eJ^S^^ul^Jf^^S:^^^  '^l^S^'"'  r^'->^^  sont  doux.  -  La  vertu 


26  26.  Leçon.  _  Verbes  en  INDRE  et  en  ODDRE 

Je  c-ainsje  crainl'J)  «X^'/ tS™""""^'"  ~  ^'■■■ 

Pni.'s      ni?     r'i.>r^ 


1-  Je  plains. 
Tu  plains. 
II  plaint. 
Nous  plaignons. 
Vous  plaignez. 
Ils  plaignent. 

2.  J'absous. 


IMPAUFAIT 

Je  plaignais. 


FUTUR  SIMPLE 

Je  plaindrai. 


J'ausolvais. 


J'absoudrai. 


II-  Accoi'fl  (lu  parUcinp  mao.-.       t 

j       .,  I-E   BERGER 

mèneïrb'eb1s':ùt.^.-iï  t?"î  ^^""^est-,  ,e  berger  ra- 
ies claies  que  iCa  -  L^^'n  '  i"'*'  ^"  ^^^'  "^  ^^^^  ^^'^es  et 
de  se  laire\ntem  re  Le  SSu  ..n^^''*  ^''  «^l^^'helfes  ont  - 
s'est  -  dans  sa  J^bane;  e^'^e^^ont  '"  iT'''-^'  ''''^'' 
mais  leur  maître  ne  sera  pas  e  core  ~v  ''"'''  aboiemenls; 
pied  aussitôt  que  le  jour  aura  -.         ~'  ^    '^^  ^*^'^"'  ^^J^  s^^'" 

à  re.tSîr  SrS  ^  S:S!"^^r *&  P-'-'"ère.ent 
ses  ouanges,  qu'ont  d'abord  -  U  "«!«'  on?  1  ^"^".P^^^Ple; 
par  la  voix  des  bergers  ;  Marie  et  Tos^nh  t'  .T\  ~  '^'""  ^''  ^''^^^ 
(levant  le  Sauveur.  Le  Fils  de  D  eu  s'S  ^^r."  '  ''  P^'emiers, 
mutez  sa  sagesse,  son  obeissinrrp?  v  "~  ^^^'^  ®"'^*"t-  ^"f^nts 
nédictions  que  vous  auiez  -        '      ''*'''  '"^"""^'^^  ^«  ^"^  ^es  hé- 

écolier.  -  Je  pratiquerai LèTe"f„V  mef dc'oTiîs'circi.kHien"'"^  ^"'  ^°"'  '«  ^-' 

Analvso n;,.,,  «,,..1  ..^ 

■  -^^«"S  seul  cs<  notre  salut. 


, .i«^.ai  iiutiBineni  mes  d 

Analyse.  —  Dieu  seul  es<  notre  espoir.  ■ 


RE. 

)nsprvent  Je 
el.  —  Ex.: 


fi  à  i'iniparfiiii 
SIMPLE 


'ai. 


lamo  le  sens. 
rè,;.'los  ((uo  lo 
rect  est  placé 
iprès.  —  ics 
««a;  se  sont 


>erper  ra- 
cordes  et 
es  ont  — 
^c  berger 
)iements  ; 
déjà  sur 


ièrement 
1  peuple; 
1.1  grotte 
»ieniiers, 
Enfants, 
li  les  bé- 

ront  le  bon 


27'  Leçon.  -  Remarques  sur  les  terminaisons  des  Verbes.      27 
m.  La  2°  jiersonne  dn  singulier  se  termine  par  nnp  . 
excepte  a  l'nnpémtifde  la  l-  conjugaison.  -  Ex.  :  rj  1^1 
^es,  tu  dormnis,  tu  verras.  —  PaUe.  a.  .  y  «  uian 

Ar^l[\  '"'^  ^°  personne  du  sin-ulier  se  termine  par  un  ^  si  la 
1"  se  termmc  pir  une  s.  -  Ex.:  y.;;m,  î7;Jr/-  >.;.!/. 
il  voyait;  je  courus,  il  courut.  l'^^hjd  o/jais, 

est^Dn';.^<l^^^.rnn  7"  1  '^-Z  '^"^'"^'''  ''  *"'"""«  par  un  d,  si  1'. 
est  procède-^  d  un  d  a  la  J"  personne.—  E.\.:  Je  vends  il  vend  • 
je  tords,  il  tord.  ttnasyii  tcna, 


PRÉS.  DE  L'I.ND.  IMPARFAIT  PASSÉ  DliFINI         FUTUR   SIMPLE 

Tu  descends       ^'  ^'«^^^"^'^^i^'  Je  descendis.  Je  descendrai. 

II  descend.  

Je  iHMns.  Je  pci^gnais.  Je  peignis.  Jc  peir'idrai. 

2.  J>errois.        J'apercevais.        J'aperçus.  J'apercevrai. 

Je  UMids.  Je  vendais.  Je  vi^dis.  Je  vernirai. 


II.  Aecor.l  ,1„  participe  pass,^.  -  Tnnu-oz  le  participe  ,,ue  récl.m.  lo  .ens. 

Ll-TTIÎI'    A    r.\   AMI 

1.  Clinrw,  empêche,  permis  n-olu,  survenu,  voulu,  vu. 
-.  Appns,  (omiiiis,  cru,  yraiitli,  valu. 

1.  Les  occui)alions  nombreuses  (lui  me  sont  —  re((o  ^omninn 
m'avaient  -  de  l'écrire  aussKôt  cpi,!  je  l'^u  a  s  -  Enl^n  i  Xt 
-de  rompre  ce  long  silence...  Tes  parents  aue  i'  .?n. 
C;S"t''  JM"u«,  Pa'''^ùte  santé;  ils  on    1  TvVnirTe     ii 

2.  J'ai  —   avec  racine  tes   petites  étourderie»!     nni  Cnrf 
crSŒlSs- -iTSlst^-f  «•  -  '°  ^"f^f^'^"^'  ^"  '<=-P«  P"du.  -  Je  vain- 


28     28'  Leçon.  -  Remarque    su»-  les  terminaisons  des  Verbes     - 

■»AnrUT  DE  L'iXD.  TASSÉ   DÉHN,  PRÉS.  »  s,t, 

1.  No...  lou,o„s.        Nous  l„.,„„es.        Que  „„„s  louioSs. 


Vous  louiez. 
Us  louaient. 
Nous  blâmions 


Nous  blûinàmes.        Que  nous  b'àuiioiis. 


2.  Noi^,uérissions.     Nous  guérîmes.      Que  nous^uérlssions. 
Nou.sp.vnio„s.  Nous^imcs.  Que  nou7prenions. 

"•  Accorc.  eu.  participe  possC.  -  Trouvez  ,e  participe  c,ue  ,...„„>e  ,e  sens. 
niil'ONSIÎ  A   UNE   LETTRE 

Adresse,  aidé,  donné,  envoyé,  nui,  oul,iié,  prouvé,  reru 

pro'?ve^qu*ern^n;a:^^nr"it'r"  ^^""  ""^^  ^"^"^  '  ^"«  "^« 
amitié.  Les  nouvelles  m,etn7i'n    ^  V''  '!'"/-'"■"  '"'"'•'«'■  ^"''  <0'^ 

fc,..i  „„  .lcvoi;.?lë  m-rcoîlormir     ~  "'"=  ''''""'  °'  '1""  J'=  ■»« 
Ali  .ou,  crois  à  la  sincoiilc  des  assurances  que  je  l'ai  -. 


Serbes.   ' 

ij'''irs  par 
)ar  es.  — 
uiioys.  — 

',  excepté 

'<S  puffEZ, 

s  fntlES, 

'  s  par  ni. 
'■(draie:sT. 


'indicatif,  du 
!'^  iiren'h-e. 

I-'BJ. 

ons. 


lions. 


asions. 


iions. 


10  lo  sens. 


elle  me 
sur  Ion 
les.  Tes 
loi  :  ils 
me  cor- 
lux  être 
J  je  me 


cnses,  si 

é  durant 
liis  notre 


29'  Leçon.  -  Remarques  sur  les  terminaisons  des  Verbes.  20 
18(5.  la  1'°  personne  du  singulior  do  l'iniprirlait  de  l'in- 
d  fin!  .1'  f '"^'"''..toujours  en  ais  avec  une  s'cAlc  dn  passé 
dehn  d.  la  première  çoniiigaison  se  te.-mine  en  ai  s,ms  s.  _ 
^•\' •  :"  ('•  •  -/^./^/Ais,  j  oiwrAis.  —  Passé  déf.  :  Je  jetxi. 
A.  :  ■'"  .  ''"  conjugaison,  on  met  toujours  un  e  muet 
nnV;]'  n'";  '"''  ^"'"'  'V'  •''"  ^'^'^«'itionnel,  quoi,,...  ,,^  S 
nul  dan   Id  prononciation.  -  Ivv.:  llprhra,  Il  arm-Emit 

muet  ayant  ra/  uu  f.-'    -  ou  mh  au  con'iitjonne]   —  j.v  •  /,> 
recevra,,  et  non  : ./.  erai;je  i^erdrai,  et  non  :  jeperd^l^iL 


lMPA„r.  DK  ,;.X0.      P,SS.^    DK.IM         PASS.   IXOI^K.  P,U:S.   ■„•    ,  OND. 

T.I  Vi!',als!'"''-    ^"'l!y''-  y^^^]-^^-  Je  clouerais. 

Il  clouait.  

Je  supidiais.     Je  suj.,,liai.       J'ai  siq-plio.        Je  sui^lierais. 

2.Jero_uyissais.    Je  migi.s.         J'ai  ro_usi.         Je  rouvrais. 
J'Mlevais.  JeJj;.  j'aûlù.  Je  dJ^^ais. 

II.  Accord  (I„  p.arllclpcî  pas.ô.  _  Trouvez  le  participe  que  ,v,  lame  le  son,. 

MOliT    Di:    IlfiNHi    IV 

Accouru,  aperçu,  arrive,  attiré,  cesse,  fait,  mérité,  paru,  suivi. 


e^osah^tili?  •?""'"  i'  '^  ''^^  '«  ^'Oi  avait -.  ,.l„s - 
on'  or?  h  m  if  f''^~~  •''"■'""'  •''"  •^•'"^''  <'^^s  réjouissances,  de 
on.ei  A  i.i  mort  et  au  |Uf,'eii.e..t  dont  elle  doit  èlJe  -.  0„and  il 


de 

son;,^.      ,.,  .„  ]u^i)um\i  dont  elle  doit  être  — .  Oi 

lu   —    le  caidinal  de  Souidis  était—,  et  s'étant  —  (nie  le'ëœ.n- 

ftvni         r     ■  ï         ^^  -stlait  —  aimer  de  .^cs  sujets;  sa   .nnlé  lui 

r  me^  on^l^xtiSn;- f  ''  'r'""'' l""'  ''''''  "  l'a^iuiiration  de 
ava  t  h  or^r.  ^?  franchise,  -  à  une  grande  simplicité,  lui 
avait  —  Li  confiance  des  souverains  étrangers. 

ionté  p,us-,       .  _  Je  ré,i-:^i;aiï:  ^ijSsïïfcJi^.Snr'^"'""'^'  "^"  ""«  ^•°- 


^, 
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30     30.  Leçon.  -  Remarques  sur  les  terminaisons  des  Verbes 
r.x..  //ro!,;,,,,  j,,',;  „,ug!t:  il  /i„t,  qn-iltlnt.    '™''''"- 

l'ASSK  DKFINI      IMPAIU-.  UU   Slm. 

Je  parlai.      Que  je  parlasse. 


PUKS.   DE    L'i.VD 

1.  Je  parle. 
Tu  parles. 
II  jtarlc. 

Je  décris. 


I.MPAHFAIT 

Je  parlais. 


Je  décrivais.       Je  décrivis.    Que  je  décrivisse. 


2.  Je  n^rche.       Je  «marchais.       .,o  marchai.    Q.  je  ,^.cl,asse. 
JaHo^ds.  .ratleTdais.        .ralfeTdis.       Que  j-allendissc. 


n.  Accord  ,l„  participe  pn«s.. -Tpo.v,.  ,e  p.r,i,-ipo  ,„o  r.:l„..  ,„,,,, 

i-K  t;»Assi;(:ii  i:t  son  cuifn 
^  feiin.Mii). 


■  On  ne  doxi  pas  appréner 


Verbes. 

iiiinîi'or  du 
l'inij.arlait 

li  ne  prend 
iniin.ai'.on. 
ncfif  prend 
rminaison. 


l'iiiil.,  il.^  rim- 
her,uUfn/re. 

l'.  un  SIBJ. 

■  parlasse;. 


clêcii\isse. 

warcliasse. 
:ittcntlissc. 

laini^  le  son.-. 

l'û  II  •.(:■. 

(Ml    '-l    lui 
la  jiaiivi'G 
:)  avbc.  ses 
>  oreilles, 
''■'  —  [irise 
te  s.'èdc. 
!s  reniar- 
uioi'iaif  : 
Miit  —  (le 
fais  voilà 
l(!  pauvre 
'SCS  qu'il 
r.Mii). 

I  npprcrier 


31'  Leçon  (104'>;.  -  Particips  pasré.  31 


iwssh;  i.NoiinM 
i.  J'ai  écrit. 

Tu  as  l'ci'il. 

Il  a  l'cril. 

Nous  avons   écril. 

Vous  avez  écrit . 

Ils  ont  écrit. 
1'.  Je  suis  [»arti. 


l'L-TL  II   A.\Ttltli;UU       l'LUS-yUF.PAIU- .Dr  si  r.j. 

J'aurai  éciil.  (Jue  j'eusse  écrit. 


Je  serai  parti. 


Que  je  fusse  paili. 


à.  J'ai  revu. 


J'aurai  revu. 


<Juo  j"cusse  r.'vu. 


ll.Aceanl  .lu  ,,arlieipc  passé. -Tm.nvz  le  y^rUr^,,  ,,uc  rOclamc  1.  .ons. 

LKS    l'Ois 

1.  Consenti,  rloiiinndô,  dolrrmpo,  mi-,  pn-niié. 
^.  UeclumiiKii;..,  donne,  uuvm,  r..ni|'li,  vuulu. 

d'e\'én;h>i!''i""'  '','  *''"'''  '^^  P'»-^se-passc  avait-  lape 

la  t   as  M,  eucorccle  pareil.  Le  princey  avait  -,  et  notre  ïunumc 

Hs'dinr^v.!:?''^ï^L;?;î:^=^^-!iM:'--  j«  i-fiis'pois  -  et  a';;,"' 

une 

pois,  _ ,, 

clans  rai^uille 

2.  Le  prince  lui  dit 


rniissioii 
n'en  au- 


ai  n  '  ;    ;  nnl"*'  '^'''*"    ^''^  '^  ""^  '-^"''-^  l'cVsonne  .!e  tenir 
^     V  u      ''/l\'r''J"°'  ^'^^  '''-^'^"t  lui,  et  sï-tait  -à  lanrer  .e. 

iVl^uiuîlJe''      ""■''  "'"'  ^''^  '' '"^''■"^^'^  *!"«  <o»«  s-ent.laiént 

de^einr'ir.i;"-'^'!  '•  "  -'^^•^"  •■^"'i,  ^ous  vous  êtes  -  |,...e-,„p 

'mC  ■>  nn    li'f?   ^^"'.•'''■'^   ^'"    ^^-^-^'^  —  »   Alors  il  pa  iS 
un  si^:  n«ir.  1^*\'  '"''^^'l'l"'^^:.<ii'i  ^oi^tif  et  revint  annullant 


un^S'r^w-u'^.  ■''''"  ^^'^"""  ""  f^'^"f'^  nombreux.  -  Us  dattiers  rmdni.cnt 


32 


32-  Leçon  (104').  -  Participe  passé. 


TASSi;   ANTÉRIEUR 

1.  .Fe  fus  revenu. 
Tu  1(1  s  revenu, 
il  fut  revenu. 
Nous  ruines  revcnua. 
Vuiis  Iules  revenus. 
Ils  Itireiit  revenus. 
2.  J'eus  offert. 


pr.us-Qm>i.AnrAiT  passk  nr  siiu. 

J'elais  revenu.  Q„e  je  sois  revenu. 


J'avais  offert. 


Qw.  j'aie  ollert. 


3.  J'eus  craint. 


J'avais  craint 


Que  j'aie  craint. 


"•  AcH-orU  ....  parucipc  passé.  -  Tpouvo.  le  p.ti.ipe  qu.  réclon.e  lo  sons. 

LK    CFIAMI' 

^.  1-.,,  cl,:,r,é,  couver.,  étendu,  salué.      2.  Goùté,  mis,  pourvu,  pu,  voulu. 

ac  is:^r  Js^^^s^  ^i»:l- j:j-  --^ -:> - 

K  IV  P  ",tiôft;''f,  ^'«','l«s. •■'"■'  "•'/«.•,fe-  la  chcmlle  avec  Jcs 
•^        "  ^"^'^  et  avait  —  il  peine  le  ])a}san. 

SCHMID. 


Iu5-r|ue-parfait 
M-  SCJU. 

i'^  l'ovemi. 


i!  ollei'f. 


s  craint. 


anie  le  sons. 
I,  voulu. 

in  (ont  — 

■Mil-  qu'il 

mois- 

.5  l)uis- 

!(lc  —  do 

avec  des 

c  donner 
ont,  d'en 
le  couvre 
Il  Cl'  pour 
ma  clir  r- 
)ii|)or  les 
Jra  air. si 
înt  à  sa 

lU. 

e  detlo  do 


33^  Leçon  (104  ).-  Participe  passé. 
I.  Parllcipo  pa.sô.-  Trouvez  un  participe  passé  <,„i  convionno  m,  no,„ 


33 


2.  Iiii,clevp,  iojdroyé,  pourvu,  lancé 
■i.  liera:,  crauil,  uim,  percé,  r^im 


■l.  Des  pon!s  — 
Une  caisse  — 
Des  enfants        — 

Une  étoile  

Des  délies  — 

2.  Une  liqueur — 
Dos  hommes  — 
Une  mouslaclie  — 
Des  greniei's  — 
Des  écoliers      — 


■;.  A-iif,  a-ri'ù,  grossi,  téclir,  «in 
^-  l'ii!,  pelé.  rt(;u.  sii^rc,  tran.h.;. 


3,  Un  front  — 
Des  canards  — 
Une  inontagr.e  — 
Des  enfants  — 
Des  leines         — 

'i.  Des  récils  — 
Une  ouverture  — 
Des  mains  — 

Des  navii'es        — 
l'na  leltio  — 


y.  Des  drans 
Des  demandes 
Une  àmc 
Des  juges 
Une  rivière 

6.  Des  vases 
Une  (|ueslioii 
Des  sacremeiUs 
Des  poires 
Dos  carpes 


II.  Accovâ  „u  participe  passé.  -  Trouvez  le  participe  ,ue  rcclon.^  i-  se.. 
LF.S   TliOlS   BRIG.\NDS 

eomnacnnns!  vmif  a(..,>  vju  ulsui  m  appaiien.iil  i  Mes  (  eux 

l.àZul,o,'l .,      "'"^-  !«"■  """'.cl  loules  nos  .-Iclicssc..,  ni'ai,- 

leurs  tré.sors'  '  cadavres  lurent  -  au  milieu  de 

Scn.MiD, 

duS"'^T!un"nïï,SÏÏ;^S^';:;-i^!;|;5iî;^;^  par.„a  bonne  eoa- 

paSr  •  -  ^"  "°^"^"'^''°"  ««'  'e  trcso.  du  s3,o.  1  Lainte  e..  lo  par,,,,-  du 
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"  Leçon  (104^).  -  Participe  passé. 


I, 

1.  ( 
'_'.  I 

3.  ( 
1, 

Dos 

Dos 

Une 
Des 

o 

Des' 

Une 
Des 
Des 


Parliclpc  passé.  —  Trouvez  un  pari 


■'lo^,  fliiUé,  dressé,  investi,  soufro. 
'•'o-  lixé.  lu,  mnrdu.  muvert 
CTcie,  connu,  glacé,  noie,  ralciti. 


i-li'Mpe  passû  .jni  convioim.-  an  nom. 

:'.■  f;"'"';'  menhir,  pùtri.  poiv-n',  verni. 
•'.   Iaufhi>.  mort,  réihiit,  rôH.  <,<vré. 


»■'.   Comiiiis.  ,'ira<'(j,  Il 


l)f:s  (ctites 

iollres 

cli.'imps 

[tlilOO 

raisins 

Des  livres 
t'Iioques 
ji'inime 

plaies 
saints 


3.  Dos  eaux  — 
L'iie  course  — 
Tno  iiist(>ii'(;  — 

Dos  Ijarils  

Des  poinls  — 

4.  Une  pà(o  — 
Des  salies  — 
IJiK!  sauce  — 
Des  cartes  — 
Des  navires  — 


[ii'i"li',  rompu. 


a.  Des  enfanls  — 

Mes  l'eiiilles  — 

Des  cailles  

1)»'S    insurgés  — 

Des  luzernes  — 

6.   D(;s  é;;us  — 

Des  villes  — 

Une  pnrto  

Dos  lâches  — 

Dos  intérêts  — 


H.  Accord  du  participe  passé.  -  Trouvez  le  par.ioipe  quo  réclame  le  sens. 
LE   SOLRIHE   DU   MOIIUNT 

-.  1  n,  perdu,  rappelé,  r,-joui,  ré.-^orvé,  venu. 

1.  Un  pieux  vieillard,  sentant  sa  fin  approcher  avait  —  infnnr 

vieillard  répondit  :   «  La  nromièro  fni«     Tn!         u'  ' 

moire  tous  les  plaisirs  nuJ'am^^^  J;>^^ ''^  ."?  J?J; 
nai  -  m  empocher  de  sourire  de  raveuglement  de  ceux  nui  n  M 
chent  quelque  valeur  à  de  semblables  bulles  de  savon!  ^ 

auhonV^  T"!^*"  ^''''  ""'•^';''^^  ~  ''^"^  '^«  "1'^"^  et  lc«  chagrins 
qui  sont  -fondre  sur  moi  durant  ma  lon-ue  carrière  je  me  su  s 

-  en  pensant  que  le  moment  élait  -  où'ces  tril,  1  dio/Zs  avaient 

-  m;s  ep.nes,  et  que  j'allais  maintenant  en  reçue  11 'le   ro 'es 
oholf :'"'•'"'  ^■^"'''c''*«^''^"t  •^'n.  la  mort,  je  n\ai  -  m\<mp|: 
cher  de  sourire,  en  pensant  ;\  la  terreur  qu'inspire  aux  lunZes 
cet  anpe  de  Dieu  onvo.vé  pour  mettre  fin  ù  leurs  soutrrin^éspt 
les  conduire  dans  les  demeures  qu'il  a  -  à  ses  élus    l' 

SCHMID. 


de- 
fin 


voh"'u',Ti'f7"'  ,--^'"''''''/'"''  ''"  ^^<''Jonci;r.-'U  fallait  que  je  fi.se  mon 
0^^i'i:i^:^^S'acS£:'''''  '""  "*  "°''"'"-^  loisirs.  ^Upnsonmer 


♦ 


an  nom. 
i^Ti-',  vprni. 
'"^'ti',  l'.jmpu. 

Bnfaiils  — 

!S  — 

frés       — 
es         — 

eus       — 


ame  le  sons. 


—  autour 
i  ses  der- 
l'ire  (rois 
es  fils  lui 
I^c  pieux 
ma  mé- 
vie,  et  je 
qui  atta- 

clia^rins 
nie  suis 
s  avaient 
es  roses, 
lu'ompè- 
lioinmes 
iiccs,  et 


MID. 


e  mon  dn- 
ivantla  fin 


'rtsonmer 


35'^  Laçou  (104  ).  —  Participe  passé. 

I.  l'iirlielpe  passé.-  T.ouvcz  un  parli(.i|,o  pass.'  (luiconvii-a 


3i5 


110  au  iiijtii. 
•:  A,.,,u,s,  ,  o,a,,lé,  ..nu,  lave,  oubUe.  0.  Ua.uè/l'ù^^'ù;  ■?;;i;;,|'V-';r' 


1.  Des  verres 
Des  coiiséfiuences 
Des    oh.'uubres 
Une  |i('iiu! 
Des  acteurs 

^2.  Des  îiabits 
Une  leroii 
Des  ehels 
Une  parole 
Une  (lueslion 


3.  Desliii^^TS  — 
Une  l'urlunc:  — 
D<^s  cœurs  — 
Des  promesses  — 
Des  heures      — 

A.  Des  fonds  — 
Des  pièces  — 
Une  taeade  — 
Des  objets  — 
Des  olives        — 


0.  Des  vins  — 
Des  ànii!S  — 
Une  lecture  — 
Des  canons  — ■ 
Une  ville  — 

H.  Des  rues  — 
Des  àuies  — 
Des  pauvres  — 
l'es  n)ains  — 
Une  éloire         — 


II.  Accord  (lu  pardclpe  passé.  —  Tmuvo 


^z  lo  iMi'liciiio  qiii>  rcclamo  le  sea«. 
ACTION    UK    LA    PIÎOVIDE.VCK    SUIÎ    TOI  S    LES    LTUEd 

1.  Coti-lruil   entendu,  f;iii.  s„uvfrné,  pourvu. 

-.  Aiipelf,  donne,  Oclairé,  fait,  flétri,  ouvert,  voulu. 

In  l\?i^^-''^^  Jes  yeu.x,  ô  mortels;  contemplez  le  ciel  cl  la  terre  et 

et ,  .îmce''rMl  '^''1  ""'^■^'•^-  ^''-^^  ^•'«"  ^î«  mieux  -que 
de  ,    ô  V  '  '''^"  ^'^  '""-"^  -  '1"«  celte  famille V  Esl-il  r  en 

le    M      h. "",''"'•'''  empire?  Cette  puissance  suprême  qui  a- 

e  monde,  et  (pu  n'y  a  rien  _  qui  ne  soit  très-bon  a—  néan- 
mouts  des  créatures  meilleures  lis  unes  que  les  a  u  r  e  •  elle  a  ~ 
de  animaux  admirables  par  leur  frran.lei.r;  elle  a-  es  i,  sectes 
f  _^  ce  "nn'î '':'!  ''''f'''/  ntéprisables  p'arleur  p.ditesse;  e  le 

ier.     elle  u^'^n'^'^'l'^''':''   '^^^^'^^^^nt  dis   sieek4  en- 

au  soir  ■"     '  "'"'■'  ''"'  ^''^"'^PS'  *iui  l'assent  du  malin 

Ijonie'.iuf  a'''  ^'lïî!o*^  '^''"','''  ^'tl^'""^^'  I»^''^^  que  cette  même 

ment  le  iT;,;  A    J''  '''''"  '^  ^^  S"l»'fbement  durant  ce  petil  ,no- 

pZrV-vons  cv'^vJjn  ^«""'^^'^■■^•"'Ç«'  M"'il  a  -  à  son  rovaume, 
P.    u.M  .?  ["^'  ^■^"'^  ^'^•^*^^'  les  seules  de  ses  créature'^  sur 

nïSl,?  S  So,  ?;'""'-^  ''°""""  ''  -  '■"viJcco   ,a',"n-,X 

liOSSUET. 

n'SS'Sï  aïïlfS  '""'''■  -  ''   "=   "^"^"'  J-"-^    l-'^onno-  -Je 
Analyse.  -  Qu'il  est  doux  daûnc;-  sa  n.ore.  _  Qu'il  csl  nohlo  de  défendre  sa 
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36«  Leçon  (104).  —  Participe  passé. 


I.  Pni'llcljic  pass*'>.  —  Trouvez  un  participe  [lassé  qui  convioniio  «n  nnm. 

1.  Absous,  assouvi,  dodiiit,  gaznnné,  lue.      /i.  Conrius,  cueilli,  pinro,  nioui,  Icrni 

2.  (.edo.nin,  e  nt,  en-'ouru,  rocouviTt.         !;.  Assoupi,  bridi;,  drcliu,  fleuri   |i> 'iiù  ' 

3.  Urodi;,  nourri,  perdu,  rentré,  traduit.       6.  Lnduit,  fendu,  sonde,  ta.\e,  transi 


1.  Des  cfimes 
Des  loups 

Des  raisons 
Un  lerlic 
Une  faim 

2.  Des  places 
Des  annales 
Une  fosse 

Des  plaideurs 
Des  peines 


13.  Des  voiles 
Une  famille 
Des  sommes 
Des  mois-sjiis 
Une  potjsic 

4.  Une  couleur 
Des  capitaux 
Une  aH'iiire 
Des  fifj;ures 
Des  Heurs 


5.  Des  biens 
Des  jiri'S 
Une  (louleiii' 
Des  nations 
Des  chevaux 

().  Une  cloison 
Des  terrains 
Une  \ian(h' 
Des  cœurs 
Des  poutres. 


II.  Accord  du  participe  passé.— Trouvez  le  participe  que  réflamc  le  sens. 
LE   MANOIR   DE   FAMILLE 

1.  Assis,  rrcpi,  disjoint,  donné,  s'^ulpté,iipé. 

2.  Attablé,  déposé,  diminué,  éclaire,  éloigné,  mis,  ouvert,  si-ulplé. 

4.  La  résidence  de  ma  famille  était  une  petite  maison  hiSse, 
mais  massive,  qui  surgit  comme  une  grosse  borne  de  pierie  noi- 
râtre à  rexlrémité  d'un  étroit  jardin.  Les  murs  n'en  sont  jiuint 
—  ;  la  pluie  et  la  mousse  ont  --  aux  pierres  la  teinte  s(»iiil)re 
et  séculaire  des  vieux  cloîtres  d'abbaye.  Du  cOté  de  la  coin',  on 
entre  dans  la  maison  par  une  haute  porte  en  bois  — .  Celte  poite 
est  —  sur  un  large  perron  de  cintj  marches  en  pierres  de  taille. 
Mais  les  pierres,  quoi(iue  de  dimension  colossale,  ont  été  lellement 
c'co/'/tcV.s, — ,  morcelées  par  le  temps,  qu'elles  sont  enlière- 
ment  — ,  et  que  les  orties,  les  pariétaires  humides,  y  croissent 
çà  et  là  dans  les  interstices. 

2.  On  entre  d'abord  dans  un  corridor  large  et  bien  — ,  mais 
dont  la  largeur  est  — par  de  vastes  armoires  de  noyer—,  (jù 
les  paysans  enferment  le  linge  du  ménage,  et  par  des  sacs  do 
blé  ou  de  farine  —  là  pour  les  besoins  journaliers  de  la  fa- 
mille. A  gauche  est  la  cuisine,  dont  la  porte,  toujours  — ,  laisse 
apercevoir  une  longue  table  de  chêne  entourée  de  bancs.  11  est 
rare  qu'on  n'y  voie  i)as  des  paysans  r—  à  toute  heure  du  jotir,  car 
la  naïqie  y  est  toujours  — ,  soit  pour  les  ouvriers,  soit  pour  ces 
innombrables  survenants  à  qui  on  offre  habituellement  le  p-ain, 
le  vin  et  le  fromage,  dans  les  campagnes  —  des  villes. 

Lamartine. 

Conjiifjaison.  —  Imparfait  du  subjnwHf-  —  Il  fallait  que  jo  donnasse  le  bon 
exemple.  —  Un  demandait  que  je  cnantasse  un  beau  cantique. 

Analyse.  —  Souvent  l'excès  des  maux  vient  de  Vexcis  des  biens.  —  Souvent 
l'égarement  de  l'esprit  vient  de  Vcguronciit  du  cœur. 


loniic  (III  nom. 

ilnré,  iVjr.ni,  lorni. 
dm,  llcuri,  liv'iiù. 
lIc,  lu.\e,  Ifiiiisi. 

Des  biens    — 
)rrs  — 

loiileiu-         — 

lilliOIlS  — 

liovaux         — 

lue  cluisoii  — 

erraiiis  — 

,  ianil(!  — 

œurs  — 

loulres.  — 

2  réclame  le  sens. 


l't,  EOIliiilr. 

maison  l),isse, 
de  pieri'e  noi- 
'eii  son!  |»()int 
leiiile  .soiiiiji'c 

de  lu  cour,  on 
-.  (x'IUï  porte 
îrres  de  (aille. 
l  élc  lellcMient 

Sont  ciilière- 
s,  y  croissent 

bien — ■,  mais 

noyer  —,  où 
•  des  sacs  de 
ers  de  la  l'a- 
urs  — ,  laisse 
3  baiics.  Il  est 
e  du  jour,  car 

soit  |iour  ces 
iuicnl  lo  liuin, 

illes. 

\MA11T1NK. 

ie  ilormaiSQ  le  Ijoii 


iciis,  —  Souvent     : 

I 


